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NOMS  DES  AUTEURS  qui  ont  tmvaOU  d  la 
'  STjtTlSTtqus  zts  LA  rRJifcs  ,  avec  l'Indication  des 
diffinatet  Partie*  que  chacun  d'eux  a  traitées. 


PEUCHET,  Membre  du  Conseil  de  Commerce  au  Ministère  de 
llntérieur,  et  deplnsieiinSociététSaTaiitM— .  jL«  Discours  Préli» 
nUnaire;  fInduUrie ,  les  Art$  ei  Métiere,  Uê  Manufactures  et 
Fahriqueêi  ie  Commercé  intérieur,  extérieur,  eohnial;  la  iVo» 
vigation  extérieure  ;  la  Dqtlomatie  commerciale  et poUtiquejia 
JDeeeription  et  le  Commerce  dee  Colomee  et  Pœeeeùone  Fna^ 
çaieee  dane  tee  deux  Indee  et  en  AfriquCm 

SONNINI,  â«aa  Stcié^  â'4piettltnre de  Fark.  de f eU^ de  Statis^ 
tique,  et  de  gtuiwra  lutrea  foaété*  Savantes  n^oiial^let  étAn^ères^^- 
^    etc.  j  ÉdfiNur  «^€biilkkuitee»4e  fHîétoiMfatiiidleli  àufiOLr-  ^> 
Climat,  la  Météorologie ,  lee  Lace ,  Montagnee;  le  Sol,  lee  Pro* 
duetione  KégétaUe  et  Ammaiee 

RoziER  U  Agriculture. 

O  O  R.  S  S  Ë  )  Élève  de  l'École  det  Hfines  de  France ,  Auteur  de  plusieurs 
Mémoires  Géologiques  et  Minéràlogiques ,  couronnés  en  l'an  IX  ,  et 
rédigés  d'après  ses  Voyages .  faits  dans  les  Départemens  pour  llnspec  ' 
taon  dss  MifiM.  par  ordre  des  Ministres  de  llntérienr  et  du  Coifseil  des 

AM  AURY-DUVAL,  chef  duBuremi  des  Sdences et  Arts ,  em  ' 
Ministère  de  l'IntérieuT }  de  plusieurs  Sociétés  Savantes  et  littéraîtef. 
 1/ Instruction  Publique^  fse  9$mees,  Belles-Lettres  et  Arts. 

DUMUYS,  Homme  de  Lettres  i  —  Les  Momunens  et  Édifices 
Publics ,  etc. 

PARMEMTIER  BT   DEYEUX^  Vemlnetdelliif. 
titnt  VationU.  —  Les  Eaux  Minérales. 

P.  £.  HËRBIN,  Bmployé  an  Ministère  du  Grand -Juge-,  Membre 
*  de  la  Sorîétéde  Statistique ,  et  de  celle  d 'E nco uragement  pour  llndustrie 
IfatSonale.  —  La  Topographie  Générale,  la  Situaticn  ,  lee 
Limites,  l'Étendue,  les  Rivières,  Canaux;  les  Anciennes  ei 
Nouvelles  Divisions  ;  la  Population  ;  le  Tableau  de  la  Géogra- 
phie industrielle  ;  les  Ètablissemens  et  plusieurs  Tableaux  re^ 
latifs  au  Commerce  et  à  la  Navigation  française  ;  la  Banque 
de  France ,  les  Bourses  et  Chambres  de  Commerce  ;  les  Routes ^ 
la  Navigation  Intérieure;  les  Mesures ,  Poids  et  Monnaies  ;  la 
Religion  ,  le  Caractère,  Us  Mœurs  ;  le  Gouvernement  actuel, 
les  Finances,  l'Administration  Civile  ;  le  Développement  des 
Systèmes  Judiciaire,  Forestier,  Militaire  et  Maritime;  et  la 
Description  Typographique,  Physique,  Politique ,  Intkuirielle 
et  Commerciale  de  la  Enmee,par  Départèment. 
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STATISTIQUE 

GÉNÉRALE  ET  PARTICULIÈRE 

DE 

LA  FRANCE  ET  DE  SES  COLONIES, 

A  V  E  C  u  N  E 

NOUVELLE  DESCRIPTION 

lOPOGRAPmQTJE ,  PHYSIQUE ,  AGRICOU: ,  POLITIQUE , 
UiDUSTEIELLE  ET  œtfMEROÀLE  DE  CET  ETAT} 

OUVRAGE  QUI  DONNE  UNE  CONITAISS ANGE  DETAILLEE: 

I*.  Des  nncicnnea  dÎTisions  Ciriles  jMîlitâirea,        7*.  Dea  prilidfilH  B«at«;  d«  la  NavifatioR 
Fituuacihrc»  et  Bcclésiaitiquea  -,  dea  nourellea  intérieure  «tMlitiwe}  du  cours  des  FleoTea^ 

.  et  de  leur  rapport  aux  ancienne*;  —  -  •-       -  ^ 

A*.  He  la  anjperfieie  et  éleodoe ,  tant  da  Tani- 
tojre  qae  dea  Forêta  nationales ,  eomninnalea 

et  particobères,  par  cbaque  Département, 
d'après  lea  anciennes  et  aourellcs  Mesures  ; 

S*.  Sa  GKmt ,  de  la  nalore  da  Sol ,  de  Félatde 
l'A^ricuUuro;  des  ProdaCtMMa  VlfêldM, 
Animales  et  Minèralea; 

4?.  De  la  Popnlatioa ,  tnl  WMiana  qae  non- 
vdl«f  de  m»  dtTon  wffWfla  «a  TeiriloiM» 
oaxSexee.  aazNaiajaaeef, avikDfcèe; arae 

des  Tables  de  Z«o0gévitè; 

i".  De  riada«trî«y  des  Maaofactnrea  et  Fa- 
Wiitan  >  dt  l'Mal  da  OBauMrce  taot  d'impor- 
tittaa  qm  d'opsrtalion ,  et  da  la  Piploâalia 
oeonaercid*  «t  paliliqne  ; 

f  *.  Du  nowram  ayatème  des  HaoaiSm,  Peida 
«t  Ifeaaiw»  «anfavi  àPooeiaB; 


7«.  Des  prÎM^ 
intérieure  ail 
Rivières  «t  , 

8*.  De  llmtractioa  wibUqae ,  des  Sciences, 
Belles-Ijettne  et  Arta ,  dea  Monuinens ,  Edi« 
Bce*  Publics  ,  et  des  BmUI  OUnérales; 

9*.  De  la  forme  du  OonTernement  actael  et  dea 
ajatèOMB  Administratif,  Financier*  ladi» 

ciaire,  Militsirc  ,  Maritime  cl  Fore»tier; 

10^.  Des  Revenas  ;  des  Contributions  Foncièra^ 
Mobiliaire  ,  Personnelle  et  Somptuatre  ; 
l'iMdt  dea  Pavtaa^-Fenétoes  et  dea  Pataolaa, 
dea  ddpeaaea  AdannistratiTae  »  ladidairM  «I 
d'Instruction  publique  ;  la  tOOt  fréawité  f« 
cbaque  Département  ; 

11*.  Dn  caractère ,  dea  Manirs ,  de  la  BeU^OH» 

et  des  Forces  de  Terre  et  de  Mer  ; 

IB*.  De  l'État  politique ,  agricole  etcommercial 
de  ehacnne  des  Colonies  et  possessions  Fran- 
çaises dans  lea  daox  Iodes  et  en  Afriqmaa  ato* 

OÙ  l'on  trouve  aussi  un  trè8>gnmd  nombre  de  Tabl  eaux ,  présentant,  sous  un  seul 
coup-d*œil ,  toutes  les  Anciennes  et  Nouvelles  Divisions  Géographiques^ 
Militaires ,  Ecclésiastiques  ,  etc.  :  le  Commerce  intérieur  et  extérieur  ;  les 
Ix>caHté8 ,  le  Nombn  et  le  Pïodiut  des  Hiiies  y  Forges ,  Fonderies,  Usiiies  » 
Selines;  les  Forces  de  Terre  et  de  Uer»  etc.  etc. 

Atcc un ^(Zos grand  in-i*.,  contcnanl  1 9  TsWeanx  ,  et  9  j^anilrn  ctHelles  Cartes  enlnminéei ,  tant  de  la 
France  et  de  sa  Navigation  intérieure ,  que  des  Colonies  et  Etablissemeus  Français  dons  les  quatre 

T»  B.  PoMtso»  ,  atpatéeytiiHa-  doBinpif  Tukom  l'alné,  tca 


»AR  uns  flOClixi  DS  OEN8  DE  LETT&28  ET  DE  SATUlSSy 
BT  PUBLIÉ  PAR  P.  B.  HERBIN, 

.Eoijflajéaa  Miaistire  du  Orand-Jage ,  et  Membre  de  la  Société  de  Sutistiqne  de  Paris  ^  et  de  celle 

 lladoairia  natf — 


TOME  CINQUIÈME. 

^  A  PARIS, 
Chei  F.  BvisiÔH^  Impriçieiur^Iibrdre^m  Hautefeiulk»  H**  2« 

A»  XII  (i8o3}. 
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,  i  "n  T  R  O  D  U  C  T  I  o  n 

A  LA  DESCRIPTION 'TOPOGRAPHIQUE 

1  '   B  E   L  A,  F  B  A  N.C  E, 

Ok  a  beaucoup  varié  mir  là  méthode  à  suivre 

dans  la  Description  de  la  France  ,  suivant  sa  xiou- 
vette,  division  en  Départemens ,  Arrondissemens 
Communaux  et  Cantons  ou  Justices  de  Paix , 
d'après  les  Lois  des.sS  pluviôse  an  VIII  (  17  fé« 
vrièr  i'8ôo  ) ,  et  pluviôse  an  IX  (  28  janvier  1801). 
lia  moins  géographi<|ue  est^  sans  contredit  ^  do 
décrire  ces  Départemens  par  ordre  alphabétique  ; 
aussi  en  avons-nous  préféré  une  autre,  consacrée 
en  quelque  sorte,  depuis  quelques  années ,  par 
Vusage  (  r  ) ,  sans  cependant  préjuger  qu'il  soit 
impossible  d'en  trouver  de  meilleure. 

Nous  avons  supposé  la  France  divisée  en  dix 
parties  principales,  qu'on  a  nommées  Régions^ 
Cette  méthode  nous  a  paru  d^autant  plus  avan- 
tageuse, qu'elle  est  indépendante  de  toutes  les 
IKvision&  qvle  la  Politique  ou  PAdministration 
pourraienf  rêclâmer  comine  utiles,  et  qu^elle  fa- 
cilite Pé.tu4e  .de  la  Topographie  de  ce  grand  Etat» 
Ën  eflfet^  elle  aide  la  mémoire  5  offre  à  Pesprît 

{jyRçberù  d»  JSesaeln^  ks  Auteurs  VAtlaa  Natwnalj 
h-  Boreau  du  Cada9tre,  les  Auteurs  de  VAtlm  des  Com* 


^  INTRODUCTION. 

des  moyens  do  combinaisons  et  de  rapproche-^ 
mens  qui  parlent  à,  Tintelligence  et  fitiTorisent 
«wMout  Plnstruction ,  qui  n'arrive  pas ,  chez 
tous  les  hommes  et  chez  tous  les  enfans  ^  aussi 
facilement  et  de  la  même  manière.  IFailkm»,  ee 
système  a  encore  l'avantage  de  donner  à  chaque 
Circonscription  nou]relIe^  des  Noms  él^goieirtaîleà 
einpruntés  de  la  Géographie  même.  Seulement, 
au  lieu  de  neijf  jÇjçgjom,. nous, en. ftyona. ajouté 
ïinb  dixième,  qui ,  squs  le  nom  ie  Pays-rRéimis ^ 
comprend  les  treize  Départemens  réunis  à  la 
¥^oe  >  et  formant  précédemment  les  PaysrBaa 
AntricHiens,  le  Pays  de  Liège,  une  partie  du 
Duché  de  BoujiUQn,  .^  Te^rritoire  q^oi  nçms  a  été 
bédé  pair  la  République  Bataipe,  et  tous  les  antres 
Pays  situés  sur  la  rive  gauche  du  Rhin,  tant 
cpiiqnis  que  cédés  par  diff^iieps  Tjcaitéside.  Pa^ 
"'  Chacune  de  ces  dix  Régions  est  composée  d'un 
nombre  à  peu  près j^^al  de  Dép^^te^c^s^  :  . 
lia  i^^BjégioUfàitù  ies  P^i-Jiéuaié,  en  comprend  iS 

lifi  S-V  <  ...  .i        ^oiv^i?«^/on  des  iA>ur0M,  lo 

Ia      ^  .  /          àeVSst  ou àvLLet»àni,  .  ii 

Ik  5].  *  du  iSitd-Est  ou  du  Rhône ,  ^  la 

I*a  6^<t  .            àuSud,                               '  g 

Ia  7^«^  ,  du  Sud'Ouest  ou  de  la,  Qaninnêp  9 

XÀ  d  •  '  '  èe  V  Ouest  ou  du  Couchanl  y       j  ^ 

I^a  9*,  du  Nord^Ouest  oa  àeB  Merê 9 

I^a  io%  du  Centre,                         j,.  j  9 

Jb^t  par  Appendice  le  I^iémont  qui  en  comprend  6 

Tqt     ^4  an  nombre  4es  Dt^artemens ,      1  oS. 

Une  fois  cette  marche  arrêtée  9  elle  forme  le> 

cercle  ai^tour  duquel  nous  tournonâ  continuelle^ 
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ï  N  T.R  O  I>-U  C.T  ï  O  H) 

ment)  tant  pour  la  Description  des  Régions ^  que 
pour  celle  dc^  Départemen»  qui  lea  jcompoàent; 
Nous  avons  pareillement  suivi  cet  otdre  métho- 
dique autmt  que  .sur ,  pour  les  Arrondisseniens 
Ck>mmaiiaax  et^  les  doitoiis  ùu  Jnstioes'  de  Fàix  ; 
c'est-à-dire  y  que  dans  notre  Description  noud 
partons  tonjoarê  de  gmàbe  à  droite  pour  arriver 
circulairement  au  centre  ;  par  exemple  ,  du  Nord 
à  VEêty  par  le  Nord-Mai  ^  en  suivant  au  3udf 
de  là  à  V Ouest  y  et  finissant  par  le  centre. 

Cette  manière  de  décrire  la  Situation  Géogra**, 
phique  des  Lieuse  nous  a  paru  mériter  la  jfïéih*  ' 
rence  sur  toute  autre ,  en  ce  que  toutes  les  foi* 
que  le  chef-lieu  d^u  Arrondissement  Conununat 
se  trouve  vers  la  fin  de  la  nomenclature  ,  .c)est 
qu'il  est  d*âutant  plus  central,  et  qu'il  n'est  plus 
besoin  alors  d'avoir  la  Carte  sous  les  yeux  pouC'^ 
juger  du  plus  ou  moins  de  sa  c^ntraUté» . . 

Notre  Description  comprend  un  Chapitre  par 
chaque^  Régio^  Nous  avons  exposé  dans  chaque 
Paragraphe  qui  çontièiit  un  Départemekit  :    .  \ 

l'o.  De  quelle  ancienne  Province  il  est  i^rmé  ^  . 
et  d'où  il  tire,  son  9om  ;  '  -    .  '} 

d?«  Quelles  sent  si^s  «{nw^a^  /  ^ 

,  3<>,  Les  Rivières  principales  qui  l'arrosent  j  . 
^      Sa,  JSUiUifiiqnphj'sique  et  8on  Climat  s  « 

6\  La  natiive  de  ^son  Sol  y  et  quelles  -sdiiit'SeeN 
Productions  Végétales  ^Animales  etMinérales^ 

6".  Les  Manufactures  et  Fabriques  quiy  so0fc. 
établies;  , 

y\  Son  Commerce  principçd^  ... 


I     T  R  O  J>  U  C  Tf  l  O  N. 

'  ^^  '^liFiUes'lés  plus  considér  ables  /  " 

if.  ^on  Étendue  en  superficie,  à^a,^vts  leâ 
ancienne»  et  nouvelle»  Mesure»; 
:  loV.Cfelle  dé» iib/il/^  qui  y  sont  situées,  dis- 
tinguées en  BqU  naûonaux,  CoTnimànàux  et 
l^articuliersj.,::  .    /  . 

1  1*.  Poptdation y.com^atée  k  son  éiQnà\it  i 
.  T 2'.  Le  montant  de  ses  Contributions  diredaa 
pour  l'an  XI  ,  comparé  4  aa  R>pu^^^^  •  /. 

l3^  Enfin ,  sa  SubdÎTisîon  en  Arrondissement, 
Communaux^,  en  fanions  oi/l  Justices^  dfi  et 

_  ,  N6«  somihes  èritres  ensnîte  dans  quelques  un» 
dè»èe»''detaik',  pat  ^rapport  d  c)iaaue  4iTon(lis- 
wMWMltîCoînmunftl  en  purficuliér.  ^  '^^ 

-  Kfaiç  poiir  éviter,  datis  la  Descï^ption.de  bhailue' 
Dé^lertleiAf,de</«W 

t<l«tt^tW6»Letetetirsà  rei/cMiriraux  Articles  ci.après,! 
quiontéttt  traités  avec  tout  le  développeineutnece»-^ 
mdm^  pbur'prében^ér  lâ^tàtiéii^ii^  Géiiérâlè  W  |a 
Emnvbv  €^  qui»«e«tî'^^reans  les  Tonics  et" 
III.  Ces  Articles  sont:  ife^rtrfa^5^  Naissances  et 
J^oèi^i  le»  Pfombriorùl^V^mtiss  ';^ 
et  Minérales  f  Vlnduslrièf^  Manu  factures  et 
Fabriques,'  le  Cpmmerc^e  '  les  Roi/frs  ,  hNapi* 
gqtiaa.AJntë^iénréi  f^hmrucûon  Fabhqàe le» 
Sciendg»^J/ftay  ^^MÀfiumehà  et  Edifices  Fu- 
Nies  ^  les  l^auo^- Minérales  j  etc.  (i).      *'  * 

'  ti)  Nda-?  a^Tùns^n  f inteMfhJn  Ûh  donner'le  Tableau  général  def 
de-France  ;.inais ^louts  avons  pensé,  aepui<s,  que  cet  Article 
étaut^suàcèp^ble  (le4réqiiens  cliangcmens ,  et  se  trouvant  d'ailleur» 
imprimé  dans  diffièrens  Ouv^^ges  (  noramment  dans  l'jilmanacà' 
national  ) ,  U  n  offirirait^iuc  peu  d'intérêt  à  nos  Lecteurs:  et  «Btto 
considécaUonncnuadjètekfflilléè  àlèjiDpprhner.     >  ^      •  \ 

STATISTIQUE 
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STATISTIQUE 

GÉNÉRALE  ET  PARTICULIÈRE 

DE  LA  FRANCE 

ET  DE  SES  COLONIES. 


DESCRIPTION 

ET  COMM£acXALS  0£  LA  V&AKCB^ 

D'après  sa  Koiivelle  Division  en  fiépàrtemens  y 

Arrondissemens  communaux  |  et  Cantons  ou 
Justices  de  Paix« 

PREMIÈRE  RÉGION, 

t 

DITE  DES  PAYS  RÉUNIS,' 
Contenant  i3  Déjpârtetnen»* 

FREMIEE  DÉPARTEMENT  (h  Roër)* 

ir  ■  ■  r.i  II  ' 

litdépsrteiliiieitt  deki2fi^>ISMiédadi|ehédeJiiIîm 
de  la  partié  de  Pâèetarak  de  Cologne,  ntnée  sur  la  rite 

gauche  du  Bhm,  pi  dont  le  chef-liçu  ^ikAiX'la^Chapdle^ 
m  ^  A 


9  DESCRIPTION 

tire  ion  nom  de  Uririère  de  Moiir,  ^rarrose da  sudrouest 
eu  nord-ouest» 

Les  Limifr's  de  ce  département  sont ,  au  nord,  la  Répu- 
UîqaebaUvc^  àVest,  le  iUiui  qui  le  sépare  de  la  Weslpha- 
lie;  au  midi.le  département  de  Rhin  et  Moselle  ;  et  ài  ouest, 
ceux  de  rOurlhe  et  de  Sambre  et  Meuse. 

Les  Rivières  principales  qui  Tarroscnt  sont  le  Rlûn,  la 
Meuse,  l'Erff  qui  se  jette  dans  le  Rhin  à  x\eus  ;  la  Roër  qui 
a  sa  source  dan»  la  partie  méridionale  près  de  Monljoye , 
arrose  Durcn,  Juliers,  Linmch ,  et  se  jette  dans  la  Meuse  à 
Ruremonde.  L'intérêt  général  et  partîculî«rse  réunissent 
pourdemander  rétablissement  de  canaux  si  nécessaires  aux 
départemens  de  cette  contrée  :  par  exemple ,  celui  qui  ferait 
iaîonctîon  du  Rhin  àla  Meuse,  entre Rlieinberg  et  Veoloo, 
procurerait  les  plus  grands  ayantages ,  par  les  relations  qu'il 
établirait  avec  les  départemens  de  la  ci-devant  Belgique ,  et 
ceux  de  l'Est  de  la  France.  Cette  jonction  a  déjà  été  tentée 
parles  Espagnols;  et  elle  est  d'autant  plus  facile  qu'U  existe 
des  restes  d'un  anmenctfial,  abandonné  aussitôt  qu'entre- 
pris ,  connu  S0U9  le  iiomàefit^eeu^énienne,  que  l'on  pouTr 
rait  rétablir. 

La  Mensc ,  en  se  rapprdcbant  du  Rbin  vers  Venloo , 
présente ,  près  cette  ville  ,  un  commencement  de  canal  de 

la  plus  grande  utilité  pour  faire  communiquer  les  deux 
fleuves,  en  passant  par  Gueldrc ,  où  il  coupe  la  rivière  de 
Wie»,  et  de  là  aboutit  au  Rbin  au-dessous  de  Rheim- 
berg. 

Ce  canal ,  à  l  aide  duquel  la  Belgique  devait  faire  un  com- 
merce  de  ses  productions  territoriales  et  industrielles  avec 
la  Basse-Allemagne  et  réciproquement,  oflrc  aujourd'hui 
vne  bien  plus  grande  ntffiti,l«rl'e«Umsion  des  lii?iit^  de 
la  France  et  la  couiiguité  fle'son  tewitoire-,  il  n^eGpgWMl 
ça»  des  dépenses  trèà-cuasidéraliies  pour  suw  euliùre  confcçr 
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t>  F.     L  A     F  II  À  N  C  £.  S 

ti<m>  et  9mit  d'une  grande  ressource  pour  les  babiUms  des 
départeniens  qu'il  trairerserait. 

Il  serait  encore  possible  de  joindre  le  Rhin  a  la  Meuse 
par  un  canal  qui  communiquerait  de  la  Koër  à  la  rivière 
d'£rff>  ei  déboucherait  dans  le  BMn  au-dessus  de  Cologne. 
On  ne  peut  trop  s'arrêter  a  tous  ces  projets,  dont  l'exéco* 
lion  procurerait  des  avantages  incalculables. 

Ce  département  est  extrêmement  fertile  en  grains ,  et 
produit  en,  abondance  tout  ce  qui  est  nécessaire  à  Ja  vie.  H 
y  a  cependant  quelques  cantons  qui  ne  produisent  guère 
que  des  bruyères,  et  d'autres,  couverts  de  montagnes  arides 
et  de  raiarais,  dont  ou  tire  une  espèce  de  toui'be  qui  supplée 
au  bois  qui  derient  rare  dans  ces  contrées ,  par  la  fffiànàe 
dérastation  des  foréfs.  U  j  a  des  mines  de  fer,  de  cuÎTre ,  de 
plomb,  d'argent  et  de  charbon  de  terre  ,* des  sources 
d'eaux  minérales  chaudes  et  froides  fort  estimées  et  très- 
fréquentées.  On  trouve  dans  ce  département  des  usines 
en  grand  nombre ,  des  forges,  des  fonderies,  des  manu&o* 
tores  de  soieries ,  de  draps,  des  filatures  de  coton,  des  &•> 
briques  de  toiles,  de  toiles  cirées,  de  linge  de  table,  nappé 
et  uni ,  de  basins ,  de  diverses  petites  élofles  de  soie ,  de  ru- 
bans, de  rubans  de  velpurs  de  toute  laideur ,  de  moucheirg 
de  toute  espèce ,  de  cordonnets ,  de  cordons  dîtsila  Cologne^ 
4e  soie  à  coudre  et  de  poil  de  chèvre ,  de  tabac,  de  savon, 
de  vinaigre,  de  chaudronnerie ,  conune  basions,  poêlons^ 
casseroles,  chaudrons;  de  bonneterie,  d'aiguilles,  d'épin- 
gles ,  de  dés  àisoudre ,  fit  fil  de  fer  et  de  laiton  \  des  papete« 
ries ,  des  tanneries ,  des  Tcrrerics ,  des  faïenceries ,  etc.  ce 
qui ,  joint  à  sa  situation  physique  qui  lui  ouvre  des  débou- 
chés facile  par  le  Rl^in  et  la  Meuse,  et  par  conséquent  des 
relations  précieuses  àTecl'AUemagne  et  les  républiques  ba- 
tave  et  helvétique,  rend  son  commerce  extrêmement 
clendu»  ,  '     •  • 


%  DESCaiFTXON 

(Pour  les  Foire»  de  ce  di^partement  ^  voyez  l'Article  Tdf^ 

^leau  général  des  Foires  de  la  France.  ) 

Les  Villes  principales  du  département  de  kl  Koer^  sont 
jGok>gne,Clève8,  Crérelty  Aix-4arGliapel]e. 

U Étendue  en  supevfiUeàu.  déparlenveiitest  de  521  mflle 
4380  hectares  (  1  million  22  mille  j7>i  arpens  ),  ou  de  5 
mille  219  kilomètres  carrés  (269  lieues  carrées  ). 

Celle  des  Foréte  est  de  226  mille  hectares  59  ares 
(44o  mille  904  arpens  ),  dont  i43  mille  710  hectares 
46  ares  (281  mille  564  arpens)  de  bois  nationaux  *,  ^9  mille 
219  hectares  i3  ares  (76  mille  84o  arpens)  communaux^ 
et  42  mille  108  hectares  (82  mille  âoo  arpens)  appaitenans 
à  des  particaliers. 

La  Population^  évaluée  kSiS mille  287  indirldos,  ce 
(^[ui  fait  à  peu  pri  s  mille  993  habitans  par  lieue  carrée. 

Les  Contributions  de  ce  département  pour  Tan  XI , 
aïontent  à  la  somme  de  4  millions  564  mille  i5o  francs^ 


«  A'  T  o  I  a.  ; 


Contribution  foncière»    2^876^000^'  »^ 

Contnhution  personnelle  >  mobiliaire  et 

flomptuaîre/.  « . . .  •  485,2oo  » 

portes  et  fenêtres   34i,583  )> 

Patentes   323,ôy5  » 

Produit  des  16  centimes  additionnels  par 

firanc  siir  les  contributions  foncière  » 

personnelle  ^mobiliaii'e  et  somptuaire..  657,792  » 

Total  égal  4,564^i5o^*  ' 

Ce  qui  donne  pour  la  quotité  contributive  de  chaque  in^ 
diyidu  8  francs  84  centimes  1  dixième» 

lim  Dépenses  à  la  charge  du  département  f  pendant 
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Tan  XI,  prises  sur  le  produit  des  centimes  additionndb» 

se  moiUtiul  à  lu  suiume  de  33 1  mille      i'rancs  66  ceutimes  î 

Îd^adminÎBtratioii.;.  |3o,6bo^*>  y**^ 
de  l'ordre  judiciaire  i7i,33G  66 
d'instruction  publique   7o,ooo  )> 

ToTAJU  égçJ  33i,936'^^-  66'"' 

#    ■ 

Le  départemem  de  la  Roer  est  dÎTÎsé  enr  4  arrondisse^ 
mens  communaux;  sayoir:      i^Aix^a^ChapelU ;  zk\  de* 

Cologne  ;  3  \  de  Crepelt;  et  4".  de  Clèves  ;  en  cantons 
ou  justices  de  paix^  et  993  communes.  Le  collège  clecto^ 
ral  da  département  est  composé  de  5oo  membres. 

Contenant  ."^63  G>mniunes  divisées  en  11  Cantons  ou  Jus- 
tices de  Paix  :  Aix-4a-GhapeUe  ^  Borcette,  Eschweiller» 
Linnich  y  Geylenkîrclien ,  Sîttard ,  Henuberg  ^  Duren.^ 

^  Froitzhcim ,  Gcmund ,  Mouljoyë.  . 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  i$5  mille 
961  individus  ^  el  le  collège  électoral  est  composé  de  aoe 

membres. 

Aix'la-CJiapeUe ,  qui  en  est  le  chef-lieu  ^  est  une  grande 
viUe  située  dans  nn  yallon  ehaimant^  entouré  de  mon- 
tagnes qui  offrent  de  tou»câtés  des  vues  pittoresques. 

Elle  a  une  population  de  23  mille  4i2  individus;  et  elle 
est  distante  de  Paris  de  4o8  kilomètres  (102  lieues)  (i).  Elle 
est  le  chef-lieu  d'une  préCecture  \  le  siège  d'un  é?éché ,  de 

(1)  La  distance  dé  toutes  les  principales  rillcs ,  à  Paris ,  a  éti 
calculée  en  lieues  de  deux  mUU  tM€9  >  et  ra^psochés  d»  VBt0t 
métal  du  Poitu  ^  Frons^ 


6  DESCRIPTION 

deux  tribunavXyFun criminel  et  Taulre  depremière  instance, 
el  la  résidence  d'un  inspecteur  des  foréu  nationales  f  des 
directeurs  des  domaines  nationaux  et  des  contributions 

clirecles,  (Vuii  conservateur  dos  li\  pollièqucs,  d'ua  clierJ'es- 
cadran  et  d'un  capitaine  de  la  légion  de  gendarmerie. 
£Ue  est  aussi  célèbre  par  ses  bains  d*eaux  minérales  cbaudes 
et  firoides ,  connues  par  leur  efficacité  dans  différentes  ma- 
ladies :  elles  y  atlireiU  un  grand  nombre  de  voyageurs. 

Cet  arrondissement,  dont  le  terroir  est  mêlé  de  plaines , 
de*collines ,  de  montagnes ,  de  bois  ^  de  brujëres  et  de  ma- 
rais ,  produit  cependant  ce  qui  est  nécesisaire  à  la  vie.  L'a- 
griculture est  soit!;n('r>  dans  prrst^nr  lous  les  caillons,  et 
l'industrie  des  habilaus  supplée  à  la  mauvaise  qualité  de 
leurs  terres.  On  y  trouve  des  mines  de  fer,  de  cuivre  et  de 
calamine,  de  charbon  de  terre  ,  etc.  Il  y  a  des  usines,  des 
fonderies  de  Ter  et  de  canons  ,  des  manufactures  de  drap  ■ , 
et  autres  étoiles  de  laine  trcs-estiniées ,  des  fabriques  de 
toiles  I  d'aiguilles ,  d'épingles ,  de  Gl  de  laiton  et  de  fer ,  des 
papeteries ,  des  tanneries  dont  les  cuirs  sont  principalement 
employés  pour  les  semelles*:  on  y  fabrique  aussi  des  ou- 
Trages  de  cbaudronnerie.  Le  commerce  de  cet  arrondisse- 
ment  est  très<étendu  en  raison  des  productions  territoriales 
el  des  manufactures  et  fabriques  qui  y  sont  établies. 

ARftOtrDISSBKXKT    DB  Goi«OOVZy 

Contenant  29  *  Communes  divisées  en  10  Cantons  ou  Jus- 
tices de  Paix  :  Cologne ,  Wejpden ,  Dormagen ,  Bergbeim  , 
Kerpen,  Julien,  Elsen ,  Zulpich,  Bmbl,  Lacfaaûch. 

La  pi^ulation  de  cet  arrondissement  est  de  i57,3i5  in- 
diridùs,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  aoo  mem- 
bres. 

*  Cologne  en  est  le  cbef-lieu.  C'est  une  grande  ville  située 
dans  une  plaine  agréable  sur  la^riye  gauche  du  Ehin  >  en 
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forme  d'arc,  dont  ce  fleuve  iVii  la  corde. Elle  a  uncpopiïl;«iioii 
de  38,844  individus,  et  elle  est  distante  de  Paris  de  484  ki-» 
lomètres  (  lai  lieaes  ).  £Ue  est  le  chef-lieu  d'une  aoiis*|>ré* 
lecture,  le  siège  d'un  consistoire  général  pour  les  églises  dft 
la  confession  d'/Vugs])Ourg  des  dcpai  lemens  de  la  Roër  et 
de  Kliiu  ei  Moselle,  et  de  deux  tribunaux,  Tun  de  pre- 
mière instance  et  l'autre  de  commerce ,  la  résidence  d'un 
consenrateur  des  hypothèques  et*  d'un  sous^inspecteur  dea 
forêts  nationales. 

Cette  ville  est  fortifiée  k  la  manière  des  anciens.  On  re*- 
marque  cependant  quelques  ouvrages  extérieurs  suivant 
•iT^teme  moderne.  L^affluence  du  grand  nombre  de  bateaux 
qui  se  rendent  habituellement  dans  ce  port,  présente  un 
spectacle  agréable.  Cologne  est  renommée  par  l'excellence 
de  l'eau  spiritueuse  et  aromatique  que  Ton  y  prépare  sous, 
le  nom  d'eo»  de  Cologne,  Cette  ville  peut  être  regardé©- 
oèmmerentrepôt  général  du  commerce  du  département. 

Le  teiTuir  de  1  arrondissement  est  fertile,  et  produit  dea. 
grains  et  des  iruits  de  toutes  espèces.  11  y  a  une  manufac- 
ture de  porcelaine  façon  anglaise ,  des  fabriques  de  rubana 
de  fleuret ,  connus  sous  le  nom  de  cordons  de  Cologne ,  et 
de  rubans  de  fîl  de  lin.  Il  y  a  aussi  des  iilatures  de  soie  à 
coudre  et  de  poil  de  chèvre. 

A  a  a  o  N  n  1  s  s  z  M  s  N  T  de  Grevext, 

Contenant  igâ  Communes  divisées  en  1 1  Cantons  ou  Jus- 
-  tiees  de  Baix  :  Grevck,  Kempen,  Wiersen,  Bracht» 
.  Bhekkbérg ,  Urdi  n gcu ,  Mmurs ,  Neuss,  Neersen ,  Oden- 

.   kirchen,  Erckelens. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  137^60^ 
individus,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  200  mcm^ 
bres. 

Crevek  en.  est  le  chef-lieu.  C'est  une  petite  ville  bâtie. 


8  DESCRIPTION 

^btikf  le  goi^t  le  plus  moderne  ;  eDe  a  une  popiilatl<m  de 

i3  individus.  Klle  est  le  chcl-lieu  d'une  sous- préfecture, 
le  âége  d'un  tribunal  de  première  instance ,  la  résidence 
^ttn  conservateur  des  hypothèques  et  dW  aonarinspecteof 
4e8  forAts  nationales. 

Cet  arrondissement  est  fcrliln  en  j^rains ,  lin,  chanvre^ 
etc.  Les  pâturages  y  sont  exceileus.  11  y  a  des  manufactures 
de  draps,  4e  serges  et  lainages;  des  fabriques  conndérables 
de  toiles  de  toutes  qualités,  de  linge  table,  de  basinsj 
de  diverses  étoffes  de  soie  ,  telles  que  velours ,  gros  de 
Tours,  satins,  soie  et  demi  -  soie,  damas,  pékins,  serges, 
double  croisé,  ras  de  Saint-»Maur,  d'Angleterre  et  de 
Comtoise ,  grain  d*OFge,  etc.  ;  de  rubans ,  de  rvbans  de  re- 
lonrs  de  toutes  largeurs,  de  mouchoirs  de  toutes  espèces , 
de  cordonpets,  de  soie  à  coudre ,  de  tabac ,  de  savon ,  de 
vinaigre,  ete.,  qui  tontes  foiment  autant  de  branches  de 
çommerce  :  le  bemrre ,  qni  y  est  d'une  qualité  excellente  ^ 
f  n  est  une  autre  aussi  fort  considérable. 

A&KONDISSSMXNT    DE  Cl.^V£S, 

Contenant  i44  Communes  divisées  en  8  Cantons  ou  Jus* 
'  tices  de  Faix  :  Clëves,  Horst,  Granemboui^,  Cakar-^ 
Goch ,  Xanten ,  Gueldre ,  Wanckum. 

Lapopula^tion  de  ce(  arrondiqjiement  est  de  76,306  indivis 
dus,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  162  membres» 

Clives  en  est  le  chef-lieu.  C'est  une  ville  située  sur  des 
collines  agréables  sur  la  rive  gauche  du  Rhin ,  entre  ce 
fleuve  et  la  Meuse.  Sa  population  est  de  4,a^  individus^ 
Elle  est  le  chef -lieu  d'une  sous-préieoture ,  le  sîége  ^un 
tribunal  de  première  instance  ,  et  la  résidence  d'un  conser- 
^  valCMr  des  hyppthè<|ues.  Ses  babiians  sont  fort  indus-^ 
Irieux ,  et  s'appliquent  beaucoup  au  commerce  et  à  1^ 
IMtlîÇe^PA  wle  mùn,  do^{  h  conumimç^tion  lt 
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Terte  par  un  canal  nonuné  KarmUthal,  qiii  joint  la  ville  à 
ce  {ieuTe. 

Le  terroir  de  cet  arrondissement  est  trës^-fertile  en 

grains  de  toutes  espèces ,  en  fruits ,  légumes  et  gras  pâtu<^ 
turage»  y  où  Ton  élève  du  bétail  et  des  chevaux.  £n  général^ 
la  terre  j  est  bien  cultivée ,  et  ofie  des  sites  agréableB> 
particulièrement  dans  les  environs  de  la  ville  de  Qèvet» 
31  y  a  des  manufactures  de  draps  et  autres  cioiTes  de  laine , 
des  fabriques  de  toiles,  de  rubans  de  velours >  des  tanne^ 
ries ,  etc.  Le  principal  commerce  consiste  en  grains.  On 
trouve  aussi  à  Clèves  une  source  d'eau  minérale, 

[Pour plus  amples  renaeignemens ,  il  est  nécessaire  dè 
lire  l'IsTitoinrcTioxr  qui  précède  la  JDsscriptjoit  to^ 

France,^ 


jr  pisFAKTBHENT.  (  Rliiu  et  Moselle  }. 


Le  département  de  RJiin  et  Moselle,  forme  d'une paiiie  de 
l'électorat  de  Trêves^  dont  le  chef-lieu  est  à  Coblentz,  tire 
son  nom  du  Rhin  qui  lui  sert  de  homes  k  Veàt,  et  de  la  Mo^ 
selle,  qui  le  coupe  j)ar  le  milieu  du  midi  au  nord  ,  depuis 
Trarbach  jusqu'à  Coblcniz,  où  elle  se  jette  dmns  le  Khin. 

iMXàmites  de  ce  département  sout^  au  nord^  celui  de 
la  Boër;  à  l'est,  le  Rhin  qui  sépare  la  France  de  FAUe- 
magne;  au  midi,  les  départemens  du  Mont-Tonnerre  et 
de  la  San'e  j  et  à  l'ouest,  ceux  des  Forets  et  de  l'Onrthe.' 

Les  principales  Rtidères  qui  j  coulent  août  la*  Moselle»^ 
rErffy  la  l^ahe;  le  Kîm,  la  Net  y  TAhr ,  lesquelles,  en 
{najeure  partie,  sont  poissonneuses. 

On  remarque,  que  le  jtUuu;  qui  arrose  ce  dépaitement 


lO  DB«. CRIPTIOir 

à  Test  j  et  dont  la  pente  adoucie  de  la  côte  »  arak  permit 
k  son  lit  de  s'étendre ,  s'y  resserre  Iiriisq[uement ,  et  mugk  * 
entre  les  roches  escarpées ,  au  milîen  desquelles  il  roule 

_  ses  eaux.  CVsl  principalement  depuis  Bingeu,  au  confluenl 
de  la  Nalie ,  que  commence  cette  chaîne  étroite  de  rochers^ 
dans  lesquels  ce  fleuve  est,  en  quelque  sorte ,  encaissé  jus- 
qu'auprès de  Goblentc.  C'est  aussi  à  ce  point  de  )onctîon  de 
la  ]\ahe  au  Rhin,  qu'on  rencontre  ce  fameux  écueil,  con- 
nu sous  le  Aom  de  Bingerloch,  c'est-à-dire  goitre  de  Bin^ 
gen.  Là,  après  un  cours  sinueux  dans  les  montagnes  du 
Huntsruch ,  les  eaux  tranquilles  de  la  Nahe  Tiennent  se 
jeter  dans  le  Rhin  ;  mais  une  harri<  re  de  rochers  s'oppose 
.à  leur  passage ,  teud  à  les  repousser  et  à  les  empêcher  de 
se  confondre  avec  celles  du  fleuve.  Alors  la  Ifahe  s'irrite 
contre  cette  entrave;  la  fureur  succède  au  calme  de  son  cours; 
elle  s'élance  en  bouillonnant  par-dessus  les  pointes  mena- 
»  çantcs  des  rocs ,  et  creuse  un  abîme  aux  barques ,  aux  na- 
vires que  le  malheur  ou  une  mauvaise  manœuvre  amène 
dans  ce  lieu,  fait  pour  inspirer  l'épouvante  à  ceux  qui  ne 
s'attendent  pas  à  trouver  sur  les  ondes  ordinairement  pai* 
siblcs  des  rivières,  les  obstacles  et  les  périls  d'une  naviga- 
tidn  maritime. 

Parmi  les  gouflfres  toumojans  que  forme  l'inégalité  du 
fond,  il  en  est  de  si  considéraUes,  que  plusieurs  auteurs 
allemands  n'ont  pas  balancé  à  croire  et  à  assurer  que  le 
JUÛn  s'engouffre  en  effet  dans  un  canal  souterrain ,  et  qu'il 
x^^n  sort  que  vingt  kilomètres  (  4  lieues  )•  plus  loin  ,  auprès 
de  Saint-Goo*,  où,  à  quelque  distance,  ce  fleuve  se  pord 
dans  le  sable.  Cette  chute  paraît  avoir  tant  d'analogie 
avec  les  tournans  du  Bingerloch  ,  que  c'est  sans  doute  ce 
qui  a  fait.croire  à  l'existence  d'une  branche  souterraine  du 
Khin.  Au  surplus ,  nous  n'entreprendrons  pas  de  discuter 
jusqu'à  quelpoiut  celte  opinion  peut  être  fondée ,  et  nous. 
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cro^ns  même  difficile  de  rétablir  ou  de  la  démentir  d'une 
manière  certaine. 

Ce  département  est  en  partie  hérissé  de  montagnes  cou- 
vertes tle  Uu'ia  j  ce  i|ui  fait  i^ue  le  sol  y  est  froid  et  peu  fer- 
tile.  Les  direrses  parties  en  sont  cependant,  quant  à  leur 
£srtilîté,  très-différentes,  et  produisit  en  général,  non- 
Seulement  tout  ce  qui  est  nécessaire»  à  la  subsistance  des  Im- 
bilans ,  mais  fouruissent  eiicore  des  productions  considé- 
rables au  commerce.  U  produit  sur-tout  du  blé  en  telle 
abondance,  que  le  basfNrix  de  cette  denrée  nuit  aux  pro- 
grès de  l'agriculture  ,  par  la  prohibition  de  l'exportation 
des  grains ,  qui  pourroit  cependant  être  permise  avec  des 
réglemens  de  sage  police  qui  en  arrêtent  les  abus. 

Il  croit  aussi  d'excellent  Tin  sur  le  Rhin,  la  Moselle,  la 
Nahe  et  sur  l'Abr  ;  et  du  seigle  ,  de  l'orge  ,  de  l'épeautrc  et 
de  l'avoine  en  abofidaucc.  On  y  récolte  beaucoup  de  cban- 
Yre  et  de  lin,  des  pois ,  des  lentilles ,  des  légumes  de  toute* 
espèces,  et  de  bons  fruits  en  grande  quantité.  11  y  a  beau- 
coup de  prairies  naturelles  o&  Ton  élève  des  bestiaux. 

On  trouve  aussi  dans  ce  département  des  carrières  de 
pierres,  de  pierres  de  tuf,  d'ardoises,  de  marbre,  des  mines 
de  fer.  Il  renferme  des  mines  de  bouille  plus  qu'il  n'en  faut 
pour  sa  consommation ,  et  c€p(  ndant,  soit  habitude,  tSoh 
tout  autre  motif,  les  babilans  tirent  prrs(|ue  tout  ce  qu'ils 
emploient  de  ce  combustible  de  la  rive  droite  du  Rhin.  Il 
•eratt  intéressant  que  le  gouTemement  en  défendit,  ou 
du  moins  en  restreignît  considérablement  l'importation  efc 
accordât  des  encouragemens  pour  l'exploitation  des  bouil- 
lières.  lly  a  des  forges ,  des  tanneries  considérables,  des  sa-^ 
Jines ,  des  eaux  minérales ,  etc. 

Le  commerce  principal  consiste  en  blés ,  en  yins ,  en 
huile  de  navette  ,  en  sels  et  en  pierres  de  tuf.  Mais  le  plus 
considérable  et  le  plus  important,  c'est  celui  de  iransit.  Les 
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bords  Je  la  Moselle  et  du  Rhin  sont ,  pour  ainsi  dire  ,  Fen- 
trepôt  du  commerce  réciproque  de  la  France ,  de  rHeU 
▼étie ,  de  rAUemagne  et  delaHoUande^  Le  Rhin  est  sur- 
tout la  route  que  prennent  les  marchendises  qui  font  Tolijet 
de  ce  commerce. 

De  cet  état  de  choses ,  il  résulte  évidemment  que  les  né* 
l^ocians  choisiront  de  préférence  celle  des  deux  rives  qui 
leur  présentera  le  |^us  de  fiidlités  et  d'avantages.  Dé)à  les 
lÉtats  germaniques  ont  senti  cette  vérité  ;  déjà  ils  s'em- 
pressent de  les  attirer  à  eux  par  des  ordonDances  favora- 
bles. C'est  au  gcmemement  français  à  prendre  les  mesnre» 
les  plus  sages  pour  que  cette  branche  de  commerce 
n'échappe  pas  à  nos  départemens  limitrophes  de  l'Em- 
pire. 

(Pour  les  Foires  de  ce  département^  vc^esTArticle  7b« 
hleau  gênerai  des  Foires  de  France.  ) 

Les  yUles  principales  du  département  de  Bhin  et  Mo- 
selle ,  sont  Goblentft^  Bonn^  Simmem,  Munstermajen^ 

m. 

U Étendue  en  superficie  du  département  est  de  5  8 8  miUd 
4i9  hectares  (  i^iSa^SgS  arpens),  ou  de  5^884,  kibmètDes 
carrés  (  290  lieues  carrées  ). 

Celle  des  Forêts  est  de  96  mille  600  hectares  98  ares 
(  187  mille  5o6  aipens)^  dont  45  mille  160  hectares  44 
ares  (84  mille  562  arpens)  de  bois  nationaux;  5b  mîHe 

hectares  16  arcs  (60  mille  4oo  arpens)  communaux, 
et  21  mîUe  61a  hectares  3j  aies  (^42  mille  344  arpens  )  ap- 
parlenans  i  des  particidîers.. 

La  Population  est  évaluée  à  ao3,2go  individus,  ce  qui 
donne  k  peu  près  700  habitans  par  lieue  carrée. 

IjCs  Cdnfrihtitions  de  ce  département  pour  TanXI^  sd 
moment  à  la  somme  de  1,7 17 /i63  francs*. 
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S  A  Y  O  I  B  : 

Contribution  foncière   i^iJa^ooo^'^*"^ 

Contribulioii  persoimelie  >  mobiiiaire  et 

flomptuaire  •«...  170,000  < 

Portes  et  fenêtres. .  •  «  •   ,  95,654 

Patentes   79;5o9 

Produit  des  16  centimes  additionnels  par 
franc  sur  les  contributions  fbnciëre^  per- 

ionneUe ,  mobiiiaire  et  somptuaire   â4o,5ao 

Total  égal  1,717,463  ^'««*» 

Ce  qui  donne  pour  la  quotité  contributive  de  cihaqne  in- 
dividu 8  francs  45  centimes  et  demi. 

Les  Dépenses  à  la  charge  du  département ,  pendant  Tau 
XI,  prises  sur  le  produit  des  centimes  additionneb,  se 
montent  àlas<»nme  de  a59,853  fr.  53  cent. 

a  A  T  o  I  n  : 

d'administration.  ..«••••••  100,600  ^'    »  * 

Dépenses      de  l'ordre  judiciaire  109,^53  55 

d'instruction  publique  5o,ooo  » 


ToTAX.  ^al  239,833  33 


e. 


Le  département  de  Rhin  et  Moselle  est  divisé  en  5  anron^ 
dissemens  communaux  ,  savoir  j  1".  de  Cohlentz  /  2°.  de 
Monnj  et  5^  de  Simmetn;  en  3o  cantons  ou  justices  de 
paix,  et  675  conimunes.  Le  collège  électoral  du  d^parte^i, 
ment  est  composé  de  ao5  membres* 

« 

Contenant  309  Communes  diyisées  en  12  Cantons  ou  Juf^ 

tices  de  fjNO^  ifi^UçotS;»  Aadqniacb^  Boppard^  Gocbi 
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licini,  Keyscrsesch,  LulzcralU ,  Mayeri,  Munstennajren- 
feld,  Polcli^  Rubenach ,  Xreis  et  Zell. 

La  populalioii  de  cet  arrondissement  est  de  69,900  Indi- 
Tidus ,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  1 4o  membres. 

Coblents  en  est  le  chef-  lieu.  Cest  une  grande  yOle 
située  au  confluent  de  la  Moselle  et  du  Rhin  ,  dans  l'angle 
que  forment  ces  deux  lleuves.  La  position  de  celle  ville  est , 
pour  le  commerce  y  une  des  plus  favorables  et  particulière- 
ment pour  celui  de  l'intérieur  de  la  République.  > 

La  population  de  Goblentz  est  de  10,000  individus,  et 
elle  csldialaiiLcde  Paris  de  Ô3u  kilomclres  (  i33  lieues).  !Elle 
est  lechei-lieud'unepréfecturcy  le  siège  de  deux  tribunaux. 
Tan  de  première  instance  et  l'autre  jcriminel,  la  résidence 
tin  consenrateùr  de  la  ringt -huitième  conserration  deS 
forêts  nationales ,  des  directeurs  des  douialiit  s  nationaux  et 
des  contributions  directes,  d'un  conservateur  des  h^'po- 
thèques,  d'un  général  de  division  commandani  de  la  a6* 
division  militaire ,  et  d'un' capitaine  de  la  vln^i-cinquième 
légion  de  gendarmerie. 

Le  sol  de  eet  arrondissement  est  assez  fertile;  il  pro-v 
dttit  du  Ué  y  du  seigle ,  de  Tépei^utre ,  de  l'orge  ^  du  vin ,  des 
fruits  et  des  légumes  de  j:o^tes  e^èqes.  11  j  a  de  belles  forets 
qui  fournissent  du  bois  en  abondance.  On  y  trouTe  des  car- 
rières d'ardoises,  de  pierres  à  cliaux,  des  mines  de  plomb  et 
de  ïeÇf  dans  le  panton  de  Majen  \  des  eaux  minérales  daas 
le  canton  d'Andemach ,  connues  sous  le  nom  éieaux  miné^ 
raies  de  Tunistein  ou  Tinstein,  et  des  bains  chauds  dans 
celui  de  Lutzcralh.  Cet  arrondissement  a  aus.si  (juelcjues 
mAnuiactures  d'étoffes  de  laines  ^  des  fabriques  de  toiles^  des 
l^€litsserie9^d«»ta9Mri«8.      .  . 

'  Contenant  oln-  Communos  di^  isées  en  â  Cantons  ou  Jus- 
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tices  de  Paix  :Bonn ,  Aldenau^  Ahrweiller^  Kemagen^ 
Eheinbach ,  Ulmen  y  Yirneboiirg ,  Webr. 

La  population  de  cet  arrondissemeot  est  de  70^608  in- 
dividus^ et  le  collège  électoral  est  composé  de  i4i  mem- 
bres. ' 

Bonn  en  «\st  1p  chcf-licu.  C'est  une  belle  ville  située  dans 
une  plaine  agréable  sur  le  Rhin.  Cette  situation  est  une  des 
plus  belles  que  Ton  trouve  sur  ce  fleuve.  Elle  a  une  popu* 
latîon  de  8,837  individus.  £Ue  est  le  cbef-lieu  d'une  sous- 
préfecture  5  le  siège  d'un  tribunal  de  première  instance, 
la  résidence  d'un  conservateur  des  h)rpotbèques  «  et  d'un 
ions-inspecteur  des  foréls  nationales. 

Cet  arrondissement  produit  du  blé,  du  seigle,  du  vin, 
des  fruits  et  (^es  légumes.  Les  montagnes  fournissent  du 
bois  en  abondance.  Il  y  a  des  mines  de  plomb  et  de  fer ,  et 
une  forge  considérable  dans  le  canton  d'Aldenau;  Il  y  a 
aussi  une  mine  de  cuivre  dans  celui  dTIlmen.  On  trouve 
en  général  beaucoup  d'eaux  minérales  dans  ces  contrées , 
et  dont  les  babitans  font  usage. 

A  A  R  O  N  D  I  s  8  £  M  £  2ï  T    I>  £  SlMM£RN, 

Contenant  226  Communes  divisées  en  10  Cantons  ou  Jus- 
tices de  Paix:  Simmem,  Bacbaracb,  Cas^Uaun,  Kreutz- 
nadi,  Kbvbberg,  Kirn,  Saiiit-Goar^  Sobembâm, 
Stromberg,  Trarbacb. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  62,88a  in* 
dividus  ;  el  le  collège  électml  est  composé  de  ia6  mem- 
bres. 

Simmern  en  est  le  cbef-liisu.  C'est  une  petite  ville  sur  la 
Simmer,  qjoiliiia  d^mé  ipi»  wm»  £Uks  anac  population  de 
1 ,469  individus.  Elle  ed le  cbefrlien  d  une  sotts^pr^bctore, 

le  sié^e  d'ua  tribunal  do  ^reixiière  instance ,  et  la  résidence 
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d'un  conservateur  des  hypothèques  ci  d'un  soas^inspôc* 
teur  des  forêts  nationales* 

Le  sol  de  cet  arrondissement  produit  peu  de  blé ,  maitf 
ie  beaux  seigles,  de  Torge,  de  Fépeantré'et  de  Tavoîne» 
Il  y  a  quelques  prairies  et  beaucoup  de  bois.  On  y  trouve 
plusieurs  mines  de  fer  et  des  forges  j  celles  du  canton  deSim- 
mera  sont  les  plus  considérables.  Les  sources  salées  qui  80 
trouvent  près  de  Kreutinacb  sont  importantes  et  rappor>> 
tent  de  â20  à  23o  mille  irancs  au^  domaines  nationaux. 

{JPourdep&ta  qmpUa  renseignemena ,  il  e$i  nécâêêaira 
'de  lire  Pintmodv  crioir  qui  précède  la  DsscRtPTtov  to- 

TOGRArnif^UB  DE  LA  JSoV V JJiysSIQN  J}£  LA. 
FRANCS,  ) 


111^  D  É  p  A  R  T  E  M  E  N  T  (  Mout-Touiierrc  }. 


Ls  département  du  Mont  -  Tonnefte  y  formé  d'une  parlltt  ' 
de  l'électorat  de  Mayenoe,  du  Hundsruck ,  du  Palatinat ,  de 

l'évêcbé  de  Spire,  du  duché  de  Deux-Ponts  et  dont  le  chef^  > 
lieu  çalkMayence ,  tire  son  nom  du  Mont-Tonnerre,  mon- 
tagne remarquable  qui  se  trouve  au  centre  du  département* 
Les  Limites  ie  ce  département  sont,  au  nord  et  à  Test, 
le  Rhîn  qui  le  sépare  de  TADemagne  ;  au  midi ,  les  dépar- 
tenicns  du  Bas-Rhin  et  de  la  Moselle,  et  à  l'ouest,  celui  de 
la  Sarre. 

Les pHneipaUê  MiMres  qui  l'aitosent  sont  le  Bbîn ,  qui , 
à  Fest ,  sépare  la  France  de  FAlIcmagne  ;  là  lïabe ,  la 
Glane ,  la  Lauter  ,l^bach,  le  Hornbach,  etc. 

Ces  petites  rivières  potu*raient  être  aisànent  rendues 
flouableB  ;  elles  seraient  alors  d We  grande  Utilité  pomc 
le  transit  d\|  boi3  de»  foré^  AAdjioaaleiiii 
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La  tiaTigalion  du  Rliiii ,  la  seule  de  ce  département^ 
est  en  bon  é^t  et  bien  entretenue. 

Le  canal  des  Deux-Ponls  peal  derenir  Irès-eTantagenx 
pour  le  eommerce  ;  mais  il  serait  nécessaire  que  le  gon« 
vernement  accordât  quelques  fonds  pour  son  entretien  ,  et 
ne  le  laissât  pas  eniiërement  à  la  cbarge  des  babitans. 

Celni  d'Oppenbeim ,  qui,  k  l'avantage  de  dessécher  ua 
terrain  marécageux  |  réunit  celui  d'offirir  un  excellent  lii- 
Tcmage  aux bâibnens  en  roule,  e  Lesoin  'è»  grandes  ré- 
parations. 

Le  canal  de  Frankendnl ,  dont  Texécution  a  coûté  des 
miIUons  a»  gonremement  palatin,  est  encore  plus  dé- 
gradé qne  le  précédent.  Son  Ut  est  envasé  au  point  d'être 
à  sec  pendant  la  plus  grande  partie  de  Tété  :  une  de  tes 
écluses  est  entièrement  ruinée  ^  et  les  bords ,  ouverts  danf 
plusieurs  endroits,  laissent,  dans  les  moindres  orées,  un 
libre  passage  aux  eaux  qui  submergent  les  plaines  adja* 
centes. 

Ce  département ,  quoique  très  -  montueux ,  est  cepen» 
idant  de  la  plus  grande  fertilité.  Il  produit  en  abondance 
toutes  sortes  de  grains  dont  il  ne  consomme  pas  la  moitié^ 
des  légumes  et  des  fruits^  sur-tout  des  cbâtaignes  et  des 
noix.  Le  cbauTre  et  le  lin  j  sont  aussi  en  grande  abondance 
et  très-bons*  Le  miel  et  la  cire  que  Fon  j  rècueillê  sont 
^;alement  de  fort  bonne  qualité.  . 

n  j  a  d'excellens  pâturages ,  couverts  de  bétes  à  cornes 
et  de  moutons , renommés  pour  Texcellence  de  leur  chair, 
mab  dont  la  laine  est  peu  propre  à  être  mise  en  ceurr^dans 
lesmanufactures.  H  faudroît  en  améliorer  Fespiee,  ien  croi- 
sant les  races  du  pays  avec  ceDe  d'Espagne  ;  et  dans  quel- 
ques années,  ce  département  jouiroit  d'une  nouvelle  bran- 
cbe  de  commerce,  qui  feroit  fleurir  les  fabriques  de  draps 
qui  y  sont  établies,  etlui  procùreroitl'aTantage  d'obtenir, 
iT.  a' 
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Hans  les  mârcKés  d'Allèmagiie ,  h.  préféren^è  itiir  lalMi 
de  Saxe ,  dont  il  ne  peut  liiÎHn'èhie  se  pa'sscr  àujbilrd'liui* 
Les  vîgnoUes  'situés  le  long  dû  Vhià ,  proAûsént  beau* 

coup  de  Tins  Ircs-eslimés. 

On  y  fait  aussi  uDé  grande  qtiantité  dliiule  de  naTcUè 
et  de  noix.  !Lé  iabae  est  de  nièine  une  des  produclîons  leî 
pÎMS  âlion'âântes  et  des  plus  rïdi'eft.  Lesmiîàriei^  j'oBk  réuai 
égaîciiK Ht  comme  cTans  les  cU-parlemens  raéridiouaux. 

Le  bois  y  est  par-tout  cù  abondance,  sur- tout  les  chénés^- 
^e  les  Hollandais  achètent ,  et  qu'ils  revendent  ensuite  i 
la  iFrance ,  sous  tè  nom  dé  bois  de  àoEiande^  dont  bu  llail 
Jéijeaui  ouvragos  (le  menuiserie.  ' 

11  abondé  eu  toute  sorte  de  gibiers  et  poi^ns.  ^ 
pn  y  trouvé  aussi  qùelqués  mines  dTor ,  depuis  la  fron- 
lî^fe'dû  d'^âneméntdu'Ba^RLin  }usqu*à  Manbeim.  L»  . 
jRliiii  cliarie  également  des  paiikucs  de  ce  métal.  On  j 
exploite  de^  mines  de  cuivre  ,  de  fer  ,  de  mercure  ,  qui 
^nt  d'un  grand  rapport;  de  charbon  de  terre  et  d'agate^ 
iunin  que  dés  usinés  dVciéri  et  des  salinés.  ' 

Quant  aux  manufaiftures  et  fabriques  ,  quoiqu  eïïes  n  j 
Sqient  pas  en  ti  es  -  graïul  nombre  ,  il  y  ea  a  de  plusieurs 
^espïtces,  eti^  étoâes  de  laine  et  de  coton. 

11^  a  aussi  déd  faWrqùrà  de  Wnneténë ,  de  tbfles,  dé 
cKapeaux  y  itfe  Ài1p<l^d*e , dé sâybn ,  de  uliac  ,  dé  mégisserie^ 
des  laimeries,  des  hlancbîsserics  ,  des  papeteries,  desmoU- 
à  buile  et  à  scie,  des  forges  ,  des  verreries. 
iGâ  manufacture  ^e  porcelaine ,  étabbe  à  FrànckehtaUt, 
.  fait  hbnneuiraiax  progrès  déTîi^  Cette 
porcelaine  a  le  même  fonds  de  richesse  que  celles  de  Saxe 
et  de  France. 

Le  commerce  consiste  sur -tout  en'i^ains,  en  Tins  èt 
^dans  les  prodiicdons^  du  sol ,  et  la  situation  dé  ce  départe^* 
ttient  doille  ce&ike  plus  éleudu  j  Majeuce  pouvant  dc^ 
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(  Pour  les  Folrêê  de  ce  déponetnent ,  t*i<iiii 
Tbdiea»  général  des  Foires  de  la  France*  ) 

Les  FiZfa»  principaleê  du  département  du  Mont^Ton* 
fterre  Mm^  Mayenoe,  Spire  ^  WeiM»  ftaMàentahl» 
Kairsersiafiiern ,  Deux-Ponts  y  Pirmasensi 

Vétemitte  en  euperfiem  du  d^^âriemeBt  est  de  55g,g48 
hectares»  (1,097,111  iv|i«n8}i  m  de  â^Sgg  kilomètres 
carrés  (277  lieues  carrées  ). 

Celle  des  Forêts  est  de  228,427  heclares  46  ares 
(  437,576  arpcns    dont  i4i,2i3  hectares  38. ares  (276,672 
arpens)  de  bois  nationaux  ,  66,5o5  hectares  la  are* 
(  150,3000  arpens)  communaux,  et  20^708  hectares 
arcs  (40,574  arpcDs)  ,  apparlenans  à  des  particuliers. 

T^a  Population  est  évaluée  à  34^,3 16  individus ,  ce  qu^ 
iaitàpflBprk«^fl09  hâbitapi  par  iienecanéei. 

Les  Contributione  de  ce  département  pour  l'an  ZI  9 

montant  à  la  somme  de  3^468,473  Irauts  ^ 
«...  .  .     »  • 

a  A  ▼  p  K  «; 

Contribution  foncièM^  % .  ;  ,9^376,000^^* 

Conanhuiîm  {lemoaMlkV  mbtt^^  . 

so«|pt»aive.   ^ZiiJ^  < 

Portes  et  Fenêtres   25^,996 

jpnalantes   ^M^i^^  , 

Aroduil  des  1^  canton  ladditionncU  far  . 
.  fiaBC-«ur4es  (Bomril^iitiatts  -fiuioUyre» 

.^^o^BeUe,  Jttobiliair«  al  somptuaii^ .  4i3>84o 

%o  ijLi.  èfifH. , . , .  5,468,473  fr*^-^ 


Ce  gm  dôime  ponr  la  quotité  contributÎTe  de  cbafim 
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ao  DESCRIPTION 

XI;  prises  sur  le  produit  des  cenlmiei  additioimtlsy  s* 
moulent  à  la  somme  de  3o4^iOO  irancs  j 

«  A  T  o  I  b: 

r  d^adminiitMitioB   laijèoo'^ 

P^fnies  <  de  l'ordre  judiciaire   iSd^Soo 

/  d'instrucûoQ  publique   3o^ooo 

Tôt  AI.  égal   3o4,ioo 

Le  département  da  Mont-Tonnerre  eA  diTi^é  en  4  âr- 

rondissemens  communaux;  saroîr :  i".  de  Mayence;  a^.dc 
^ire;  Z\  de  Kaiserslautern ;  et  4°.  de  Deux-Ponts;  en  3j 
cantons  ovk  justices  de  paix;  et  685  communes.  Le  collège 
^électoral  du  département  est  ooiiq^  de  3oo  me^^ 

A  n  B  o  H  n  I  s  a  BM  s  ir  *  db  Matb9«s, 

Contmuuat  i8S  eoramnnét,  dhrîsées  en  lo  cantons  ou 
Justices  de  Paix  :  Majtnce ,  Aliey  ^BecOieim ,  Bin|^ , 
Kircb  -  heim  -  Bolanden ,  Wîderolm ,  Obcringdheim , 
Oppenbeimy  Wojlstein,  Worstadt. 
ta  population  de  cet  enron&semeBt  eit  de  ii4,64» 

individus,  et  le  coUége  éleeloral  est  composé  de  aoo 

membres* 

jra^«0etf  en  çst  le  chef-lieu.  C'est  une  grande  et  trës- 
forte  Tille ,  sîtiiée  en  partie  «ttf  unebautcur ,  le  long  dn 
Rhin,  vis-à-vis  remboucbnre  du  MeîA,  âTCc  nne  cita- 
delle qui  la  domine.  Elle  aune  population  de  2i,4oo  în- 
^vidus,  et  sa  distance  de  Paris  est  de  548  kilomètres 
{i37  lieues).  Elle  est  lecbef-Ueu  d'une  préfoctive ,  le 
siège  d'un  érèclié  ,  d'nn  consistoire  général  pbnr  Ifli 
èidises  d«  la  confession  d'Augs^ourg  des  départcmen»  du 
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M om-Tomiem  et  de  la  Sarre ,  ei  de  trois  tribanaox  >  Tim 
de  prauère.iiistaiicey  Fantre  erimiiid  el  le  troisième  de 

commerce  ;  la  résidence  des  directeurs  des  domaioes  na~ 
tionaux  et  des  coatributioiis  directes ,  d'an  conservateur 
des  hypotkèqnesy  et  d'un  inspCMSteur  des  ibvéts  nationaks» 
d'un  général  de  brigade ,  étm  chef  d'eacadion  et  dW  ca- 
pitaine de  la  a5'.  légion  de  gendannerie* 

Cet  arrondissement  produit  du  blé  ,  de  bons  légumes  et 
des  Tins  estimés  y  des  pâturages  Bourrisseot  beaucoup 
de  bétail,  des  bois,  etc.  Hy  a  des  mannfsctores  et  fabrii 
qnea d'étoffes  de  laine  et  de  coton.  Le  commerce  qui  se  fkit^ 
sur  -  tout  en  expéditions^  cousii>Le  aussi  en  grains^ envias^ 
en  bois,  et  autres  productions  territoriales. 

AaaoïiDisssKxiïT   de  Spire, 

Contenant  18 1  communes,  dÎTisées  en  to  cantons  ou  Jus- 
tices de  Paix  ;  Spire,  Durkheim ,  Edenkoben,  FVancken=- 
tahl,  Germersheîm,  Grunstadt,  Mutterstatt,  I<îeustadt, 
PSeddersheim ,  VTorms. 

Lia  population  de  cet  arrondissement  est  de  1:^^,966  iudir 
Tidiis  ,.et  le  collège  électoral  est  composé  de  aoo  membres* 

Spirê-  en  est  le  chef-4ieu.  C'est  une  ville  sito^e  sur  la  me 
gauche  do  Rbin,  préside  l'endroit  o&la  riTÎère-de  Spirbaeli 
a  son  embouchure.  £lle  a  une  population  de  3,744  indivit* 
diis.  £Ue  est  le  chef-lieu  d'une  sous-préfecture,  le  siégo. 
d'un  tribunal  de  première  instance,  la  résidence  d'un  conr* 
serrateur  des  hypothèques,  et  d'un  sousrinspeeleur  des 
foràl9  nationales. 

Cet  an  ondissement,  parsemé  çà  et  là  de  belles  Jbréts, 
est  le  moina  monttttux  dn  d^^lement.,  et  le  plus  fertile» 
On  y  recneille  généralement  beaucoup  de  grains ,  de  rins^ 
de  fourrages.  U  ^  a  plusieurs  nuuiulaclured  de  diaps ,  de 
f  pannes  et  autres  éloges  de  laine  -,  des  labri<][UQs 


s«  lixsemiPTiow 

éft  ha»,  d^étafle»  i^ki,  do  fil  d'or  «t  ^«fCAt*  Oa 
Mvre'  1W  nMusnfàQhM  de  porctUiiM  à  FniMiWtihl-, 
<pH  laÎM  peu  ^  cluMe  à  dérirev  pour  la  peinture  ^  les 
iDrmes  et  les  couleurs.  £lie  est  sur-tout  remommée  pafT 
Véeblâe  Fot.^lf«a  ifpl^aecn  leinto  avec  t«nt  d*^ 
dhresny^pilbap«tiid*MlleéTtMt>qm  toal  eupiiihNipMr 
élre  d'or  massif.  La  cgmi—roa  da  aae  arrott^KiMuaKt  Cil 
consicU'rable ,  eu  raison  cIg  l'industrie  des  habitans  :  il 
ooBsiaie'pnMpalaiiient  daaa  laa  prodttotkms  terntorùdca» 

t  *  •  • 

Contenant  167  Comrauncs,  divisées  en  8  Cantons  ou  Jas*» 
ticcs  de  Paix  :  Kaisenlattteniy  GœUieÎBi,  Lautereken^ 
Obemoacbely.Otterbefgji  Roclcnhawscn  ,  'W^nw^iOer^ 

.Wolfetein. 

ïia  population  de  cet  arrondiyemcnt  est  de  5o^i55  in- 
dfîTidus ,  ^t  le  collège  élactoral  est  composé  de  cen|;  yîngt 
,  Incmlire». 

Kaiser sUuitern  en  esl  le  chef  lieu.  C'est  une  petite  ville 
(Htnée  sur  le  "ruisseau  de  Lautcr ,  an  revers  des  montagnes , 
arrêt;  une  population  de  mdÎTidiis.  EUe  esc  la  chef- 
ïîen  cj*une  «rti*-pféfecturé,  tè*  rfége  d^Btt  tribunâï de  pre- 
■niîrre  instance,  ét  la  rt^sîdfî'rtc^e  coTi^rrvaleur  des 

lijpothcques ,  et  d'un  inspecteur  des  forêts  naiiouaics. 

Cet  aiYOndlisseittaïkC  est  peu  fertile  en'cK>vipài*aîsmf  'de8 
Entres  di^  xx  département.  If  pi^dait  capendoiit  ipielqnet 
£;raîns',  des  pAturages  et  des  bois  y  couvrent  les  montagnes 
dont  il  est  hérissé ,  et  on  y  trouve  beaucoup  de  gibier.  Mais 
'  ^ns  k  l'apport  de  la  minéralogie»  il  est  eitrémettlent  pro- 
ductif. 11  y  a  des  mines  d'antimoine^  de  cobalt ,  de  sôttflre: 
crllcs  de  mercure  sur-tout  sont  trcs-abondantes ,  et  cPtttt 
gra*^l  raj>port.  Ces  deux  miries  intéressantes  sont  située» 
dansHi^nton  d'Obcrmcscbci.  De  toutes  les  minet  dediar- 
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|(|iiàer«Vçq     JîH^e     plus  ricftç»  c|  fje^  plijis  ^l](Qri^^mg|, 

cel  arrondksement ,  en  font  toole  la  prospérité  depui^  qp^^ 
par  suite  des  ércnemens  de  la  guerre ,  le  peu  de  manufac- 
tures de  draps  et  d'autres  étoiTes  Qui  y.  existaient  avant  cettft- 
>  «fit  été -à  peâ  près  nûaées^ 

A&ROKOlSSSMJBIf  T    DS    DeUX-PoNTS.  » 

€oiiteiiai|t  iiJ4  Cjo^num^^  diyiséef  ei|  S|  Cantpi^  o|i  Jus- 
tice^ de  Paix  :  Peux-Ponts,  Ani^weiller,  Contwig ,  Bojxf.*' 
bourg ,  Landstubl^  ]\^d€jL|||ieiii^^  ]||euhoriiii^ch^  P^ùiuo.;;^ 
jens.  Waldiischbach..  .  ' 

'««'>r«ltr-      •i**.»rf  •  • 

,  La  pQpuUtiou  d«  cet  aiT«ndisscroçn|;  est  de  BêfiQ^  *«di^ 
♦îdMS  ,  fi\  Je  çqUpgP  électoral  eçt  cqmposé  de  ihq  mem1^i;9|t 
;  îPw?f<?«P4î;ftï>  ^Vi-P  cji^f  lieu.  Ç'^.u^jp  F^^'T>y«  :»- 

îl^ille  97^  ij9diiri(|usp,.E^IIq^est  b  duef-lj^  4^uiie  sous-pr4T 
£çctur«,  le  <ji4ge  d'un  tribunal  de  prpipièçe  jpsiançe.^  et  ^ 

WWW'  def.ft5éîftjil^tij^esv: .  :  *    .  ' 

peu  fmil^ ,  c^l^fHvrH  pqp^qdf^u).  3^5^  V^bi|qps.  Qa  y  récpl^ 
il«anç»î»#»4e,  BOfn«jflf|.éte^çrr.ejeii4le4i^  gJ^rapiîfi,  « 

ÏI  y  a  dç^  iï)ip(C^  dp  ÇWve  ,  -^e  fer  cl  de  charboa  de  icrre , 
«t  de§  fo?)geî4'iiçi«  $àfàlifi#*  (>o  trouve  ttu:^^  % 

ludes.  Qia  le^  UrarulllQ      taJ^AtiiTCS,  pjçrrcs  pour  ^agues^ 


J4  BSâCAiFT'ION 

(  Pour  phis  amples  renseignement ,  il  est  nécesêeûre  éâ 
Urê  ^JjfTJtoj^ucTioir  qui  précède  la  DmêoKtmos  TO^ 


IV*  DÉPARTEMENT  (laSaixe)* 

His  département  de  la  Sarre  ,  Ibnné  d'une  partie  de  Téleçr 
torat  de  TrèTCseC  du  Hundshick,  dont  le  clieMîen  est  à 

Trêves  j  lire  son  nom  de  la  rivière  de  Sarre  ^ui,  lui  ser-» 
.▼ant  de  limite  )  y  coule  du  midi  à  l'ouest. 

Les  Limites  de  ce  département  sont,  an  nord,  cdlui  ôm 
Bliîn  et  Moselle;  r  F^est,  celai* dn  Mont-Tonnerre;  an 
midi ,  celui  de  la  Moselle  ^  et  à  roucsl ,  celui  des  Forêts.  ' 

Les  Rivières  principales  qui  j  coulent  sout  la  Sarre  ^ui 
prend  sa  source  dans  le  département  des  -  Vosges,  pMB  S 
Feneslrange,S*nrcfra^*,  SaaMJnion,  Sargntmines ,  oit 
elle  reçoit  laBlisè;  à  Saralbe,  o&  ^e  commence  1^  derenir 
navigable;  à  Sarre-Lil^rc ,  Sarrebruck,  Sierberg  où  elle 
reçoit  la  Nied,  àMerlzick,  et  se  jette  dans  la  Moselle  k 
Cohsarbmcà,  k  5  lâiomitres  (5  quarts  de  lieue en-des- 
sus  de  IVërei;  Si  IVm  extirpait  les  rochers  (]ui  obstruent  ui 
navigaliou  de  la  Sarre ,  et  si  on  rétablissait  les  chemins  do 
hallage,  qui,  bien  loin  d'être  praticables,  sont  au  con<* 
traire  très-dangereux  ^  on-  j  rendrait  de  l'adîfité  au  eom^ 

•  •  *  • 

Bîerce ,  qui  attend  cehienftil  du  l^utemement.  Les  litres 

rifières  sont  la  Moselle ,  l'Else  ou  Aizette ,  la  Leuck,  etc.  * 
Ce  département,  dont  le  sol  est  assez  montueux  et  jcou^ 
tert  de  bois,  produit  cepei^anl  du  W  et  'entres  grainè 
en  quantité  suffisante ,  pour  que  l'on  puisse  se  passer  dln^ 
portation.  On  doit  cependant  obsei^rer  que  Fagriculture  y 
est  entièrement  négligée ,  et  que  chaque  famille  ne  sème 
que  pour  ses  besoins  et  ceux  de  ses  hc^iaux ,  parce  que  les 
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dbflbttuchéi  manquent.  On  cahÎTe  en  génAral  qm  tuoit 
0n.qii«Miiiièfie0de UgooM}  on  a»  pknta  «C  rcaqplaee  q«» 
leMnémenomlwfed'arlMpesfirnîtiere  j  tiee  habitâningdiMia» 

geront  pas  de  système ,  tant  quW  n'ouTrira  pas  des  com- 
munications  directes  ayec  les  dépangitton»  dfi  ïêmàmM 
Fnoioe  etde  la  df4e?antBelgiqiijB. 
.  H  j  a  d^aiUeun  beaucoup  de  TÎgnoblat  le  long  de  la  'ÈÊo^ 
selle ,  dont  les  vins  sont  renommés ,  et  de  beaux  pâturages, 
oii  Ton  élëye  des  bestiaux  detooteales  eapècea^deacbeTauz^ 
de»  bètes  à  cornes  et  àlame. 

Les  forêts,  qui  j  sont  considérables,  étalent  anirefbis  U 
richesse  du  pays  ,  et  forment  encore  une  branche  de  com- 
merce très-étendue  ^  elles  étaient  dans  le  meilleur  état. 
Ilaisla  giierre  a  toat  changé;  ce  qui  n'a  pas  été  détruit 
par  lesarmées»  Fa  été  par  les  entrepreneurs;  et  si  un  boa 
régime  forestier  n'est  suivi  par  Tadmiaistration  des  fo- 
rêts, le  bois  manquera  aux  usines  et  aux  constructions* 

liC  gibier  de-tome  e^cej  est«oiiUHUa*llya  desnlini^ 
décuivre,  de  ftr ,  de  plomb /dlcidiarbon  de  terre,  de  ca- 
lamine. On  y  trouTe  même  de  l'étain ,  de  l'argent  et  de 
l'or,  du  mercure  et  des  améthystes  ;  des  sources  d'eau  sa- 
lées et  minérales  dont  on  fait  cas,  etc. 

Il  y  a  des  fabriques  de  toiles  de  lin  et  de  cbanrre ,  et  des 
plus  belles  indiennes.  On  y  fait  aussi  des  toiles  de  bonne 
qualité ,  propres  à  toutes  sortes  d'usages,  notamment  pour^ 
la  guerre  et  pour  la  mairine  :  ces  dernières ,  à  ce  que  l'o» 
prétepid,  jont  nonWeolêment  plus  solides  /mais  êùcorè.plui 
légères  que  celles  dont  on  s'est  ser^  i  jiib<[u  à  présent  pour 
la  foilure.  Ce  département  possède  aussi  des  fabriques 
d'alun  et  de  couleur  rouge  ,  de  très>belle  qualité  ;  de 
sel  •witn«nUg  ^  bleu  de  Prusse  et  eau-forte  ;  des  manufac- 
tures de  scies ,  (aulx ,  limes  et  autres  outils  de  laOlanderie  ; 
des  forges  et  fabri^iues  d'acîcr,  de  plaliueries  ^  de  itr* 


i 
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^6  BEfCHIFTIOM' 

Ùancy     4»  te.ei  fcné»;4it''|MMiMliiMi  A* 

peroelali»*  v  des  ftMqM»  4o  tiliati^  udref^  €êr\oa  ; 

▼«prerics  et  poteries  de  grès. 

(Pour  les  fhires  de  ce  déparlemenii  POjêg^ÀFtifiU  31^ 

Les        principàUê  àvL  déparienMsil  d&la  Sasre ,  sont 

Trêves ,  8arreLvuck|  BUçsca&iei ,  Saint  <-  Wendel,  Prom , 
Bijrkenfelrf.  •  .y  ; 

hectares  (966,945  arpens),  on  ^•4j93&'  fcileinètfies  ea»âs 
(â44  lieues  oarréea  ). 

-  Celle  des  Forêts  est  de  143,109- .  )ieetar es  64  ares 
(a78,4i8  appeas  )  y  4ont  67,475  hectares:  ta  ares  (tidyfiaU^ 
evpeas)  debotfi  nationaux ,  ao>68i  faedaves  4oiirci|  (4oi^fiji6' 
•Fpens)ooamiiiia«x, et  65,953  heçtart» >ia«res(ia5,3oft 
arpens)  apparlenans^à  des  particuliers» 

La  Populaitiatp  est >  è>'aittée  à^iig^oé^  iniUnriiUis^  ce  qvi 
à  pen  pr^  jÈ|o64MèitiMis  per  l«M>»  cs«iéc> 

-  Les  CtmUHhiukmê  •  4e  ce^lépartement  pour  Pia.  Sl/mr 
moulent  à  la  sonuue  de  1,7 1 8,dâ3  irancS' •  * 

"  s  il  ▼  '  '  '  ^ 

Contribution  foncière.   ï^^,90o'^^*  ,1^** 

Contribiuion  personoelle,  mobilijûre  et 

soiiu»tuan«  «  '.   194,700  1»  ' 

Portes  et  fenêtre» ....  ^  ».  •  ^    130,2:29  »• 

Patcnlcs  .   ^8^^6^  » 

Produit  des  1 G  centimes  additionnels  par  '  '  '  j 

firtinc  sur  les  contributions  foncière,  "  ^ 
personnelle;  mçbiliaire  et  sompiuaire.    3o5}599  sf;' 

T o T AI.  égfil. . . .  >  s>7Jâ,$a^^  .  iê* 

Ce  qui  donne ,  pour  la  quotjiié  contributire  de  ébattue  io^ 
«Uyida^  7  francs  84  centimes  vn  tiersr  '* 
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JMpe^Ê»  h»  In  «h^irg^  4li  4é|Nrtanent  ^  p«iiilwii 

Van  XI ,  prises  sur  le  piHjduii  il centimes  additioiiueLs, 

5  A  y  o  I  n: 

f  d'adiiii|iistrati9|pi. .  .  • ,  ^ , .  •  ♦ ,  97>6qQ^'* 

Impenses  <  de  Tordit  iii<iiiMai>ç  , .  131  ,j33 

C  d'instnictioa  publique   ^^ypoq  u 

Le  déjitftemeiit  de  k  Sarre  est  dWisé  en  4  arrondisse^ 
M'ékid  cdinmiinaox ;  savoir:  1*».  de  Trêves f  n\  de  Sarre-^ 

bruch;  3".  de  Prum  ;  et  4^.  de  Birkenfcld ;  en  34  canlons 
^  jastiees  de  pais,  et  1  layie  oonmiuBe».  Le  collège 
âeeteiFBldii^4éfMitemé»««l»0iaiiposé  de  219  tnemlire». 

,    •  •     •  .     ^  .        •  ^ 

Contenant  ;k35  Côninnines ,  Avisées  en  8  Cantons  ou  ^V9r 

tîco§;  de  Paix  :  Trêves,  Bcrucastel ,  lîuddich,  ÇonU(>^ 

P(jjdzeL .  Sarrebourg .  Schweicb .  Witlick. 

La'  population  de  c€t  arronclissamcnl  est  do  ^  mîBc 
\^  iadifîdiif^  etl&  co]iké£|e  éleet»ral  est  composé  de  i3ia 
maathriM..  •  •  ♦  ^  «• 

'  '(?}^#.^  est  le  die^Ueii:  (3tt/k  me  i»aie«silttée  «ntipe 
deux  montagnes,  sur  la  Moselle  ,  que  ion  y  paase  «ur  un 
irèa^beanponb  de  pierre*  liUe-est  distante  de  Pai  is  de  4o8 
àilonèlMr. .(  tcei  lîaDCs)-^  et:»  une  pcynladoà  de  %  nSà» 
JiJ»  itt«lîviditt.EAeëslledbt^lknd'Bnepréfe0nM»lesî 
d'un  évcchc  ,  et  de  trois  triJbnsanx,  Pun  d'appel ,  l'aulre 
df  première  iustancr,  et  le  troisième  criminel ,  larésidenoe 
iki  dircÀtom  de»  âgnames  notioiiainL  et  dee  'oonlÉîliii' 
4i6as,dipcotet,  d^l»aMiTilcv  des  hypoih^ues^'^wi 
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S8  DB5CaiFTION 

iaipaclenr  des  Mu  natkmaleB,  etdW  caphaine  dè  Ift 

yingt-cinquième  légion  de  gendarmerie* 

Cet  ai  rondissement  est  fertile  en  ^«ins,  enbois^  en  Tins 
doni  il  se  fait  un  pand  débit,  et  en  pAtiirages,ll7adfl« 
aines  de  eaim  dans  lies  cantons  de  Berncastd  et  MTit* 
fich^qui  en  font  le  principal  commerce ,  ainsi  que  des  fa- 
briques de  toiles  de  lin  et  de  chanvre,  d'indiennes  et  de 
toiles  à  Toile. 

Contenant  23j  Communes  divisées  en  8  Cantons  ou  Jus- 
tices de  Paix  :  Sarrebruck,  Arneyal,  Bliescastel ,  Lebaoh, 
Mersig ,  OktweUler ,  Saînt-Wendel ,  Waldemahr. 
La  population  de  cet  arrondissement  est  de  5/  mille 

478  individus,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  lao 

membres. 

Sambmek  en  est  le  ehéf-lîea.  Cest  une  Tille  ntnée  sur 
la  Sarre.  Cette  rivière  qui  commence  à  y  être  navigable, 
lui  ouvre  une  communication  avec  tous  les  départemens 
baignés  par  la  Moselle  et  le  Rhin,  et  lui  procure  des  dé- 
bouchés sans  nombre  pour  le  traiispiort  de  ses  denrées  et 
de  ses  marchandises.  £lle  a  une  population  de  a  mille  714 
individus.  Elle  est  le  chef-lieu  d'une  sous-préfecture,  le 
siège  d'un  tribunal  de  première  instance,  et  la  résidence 
d'un  conscnralenr  des  bjpothèq[ues  et  d'un  inspecteur  des 
Ibréis  nationales. 

Le  sol  de  cet  arrondissement^  généralement  sablonneux 
■4X  couvert  deforétSy  oflre  çà  a  là  des  terres  fertiles  en  grains  ' 
et  enpétnn^es,  et  par-tont beaucoup  deminesde  ISer  et  de 
charbon  de  tcvre*  Son  commerce  consiste  en  bois  de  con»^' 
ti'uclion,  houille,  chaux,  laines,  navettes  et  fers;  en 
toutes  sortes  d'outils  de  taillanderie,  d'acier 
de  fil  de  ièr,  noir  de  fumée,  alun,  coulenr  rovge,  Uem 
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ée  Vrum  et  etn-feite  ;  poreebiBef ,  Terrarîcf,  poteries  d« 
grès,  tabatières  noires  de  carton,  forges  et  platineries. 

Am&oHoisisMjiy T  us  P&itm, 

CoBteAstnt  3oi  Gniimiiii«s  divisées  en  9  Gantons  00  Jus- 
tices de  Paix  :  Pmm ,  Blankenhom ,  Daun ,  Gerolsteln  ^ 
£iU>urg,  Ljssendorff,  Monderscheid ,  Aeifierscheidj  . 
Schcenberg. 

La  population  de  eet  arrondisBement  est  de  5i  mille 
Sj3  indiridus,  et  le  ci^ége  électoral  est  composé  de  120 
membres. 

JPrum  enestledieflien.  C'est  une  petite  ville  située  snr 
la  rivière  de  même  nom.  Elle  a  nne  population  de  1  luille 
72  individus.  Elle  est  le  chef- lieu  d'une  so as-préfecture, 
2e  siège  d'un  tribunal  de  première  instance,  et  la  résidence 
d'un  conservateur  des  hjpothè^pies  et  d'un  soosHnspeeteur 
des  forêts  nationales. 

Cet  arrondissement  est  fertile  en  grains.  Tins,  pâturages 
et  bois.  On  y  élëre  beaucoup  de  moutons  et  d'excellens 
chevaux  ^  qui  Ibnft  la  principale  branche  de  commeECe  des 
habitaiis. 

A]i^oir»xisj»vx»v  ns  BiAxjiirysi.]»^ 

Contenant  Su  Communes  divisées  en  9  Cantons  ou  Jus- 
tices de  Paix  :  BUenftU ,  Baumhdlder ,  Cousd ,  Grum^^ 
]ttteh,Hentteskeil,  Herstein,  Mebenheim,  Khaunem, 
Wadem. 

Le  population  de  cet  amndissement  est  de  65  mille 
Sbfl  individus  y  et  le  collège  électoral  est  composé  de  128 
membres* 

Birkenfeld  en  est  le  chef-lieu.  C'est  une  petite  ville  située 
près  de  lîiNahe,  et  dont  k  population  est  de  mîIleSiin* 
Jlridus.  M»  <sftJhB«her4ieai  ^iine  sous-préfecture,  le  siège 
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d'un  irîbutial  de  prctoiërc  hi^mce,  ctîa  fésidettXJe  d'tm 

forêts  natiooalet» 

Cet  arrondissement  est  peu  fertile  et  nourrit  à  peine  ses 
tïabitatis.  11  y  a  tiependani  des  pâturages  suffisans  pour 
l^tfetitett  da  bétail.  Le  bois  y  est  en  abondance ,  et  le 
gibier  totfiiifua.  Ony  tf^ttvêdtt  lûû&m  dfe  Ifet ,  de  thue^ 
Bon  de  terre ,  et  de  mercure  dans  le  canton  de  Mèisèn-* 
iieim^  du  cuivre  et  de  l'agate  dam  «oeiui  de  BatonhoUer. 

de  lire  VtatTRODveTtott  qui  précède  la  DsacniPVfolir  Vo^ 

>OGRAPHIQU£   JDJS   LA  NoUfBLLS  DiriBiOU    DM  LA 


JLe  département  Foràts,  formé  de  la  majeure  panîe 
de^de^és  de  Luxembourg  ^  de  Bofiiflon  >  dont  le  cbeF- 
liëuest^à  iLuAM^OMi^,  làr^'mtfnitmL  delafratideiqtiaiiitÊlé 
de  forêts  qui  le  couvrent. 

Les  Limites  de  ce  département,  sont  au  nord^ledépar- 
tentent  de  TOurthe  \  à  rorient ,  celui  de  la  Sarre  \  au  midi , 
ecdXMde^a'ftiQièlle  »  deia  MMsèet  de$  Ardemies  ët  à  f6e-i 
Cfdeiit,  etiui  de  ^amilre  et  Meuse. 

Les  princip^Ueê  Rivières  qui  l'arrosent  sont  la  Moselle ^ 
la  Scmoy  »  la  Soure ,  l'Else,  etc. 

•Le  sol  deee-d^^arteoiéii^ost  héniné  de^miAitegMetf  soim 
Tent  inacceittbles  ^cmifWfide  iioi&  iofuwenses,  abondaTit  en 
mines  de  toute  nature  ,  où  Ton  trouve  peu  de  plainee 
et  de  coteauE-râseFvéa  ^or  U- culture*  il  estpea  lentle; 
on  y  cuhi^ce  d^ailwtf  irttfwi  dt  Médamia  fftrtte  mpum*» 
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par  les  ressources  que  leur  procure,  le  bétail  qu'ils  élèvent. 
Le  mouton  des  Ardeanesft  ua^oiH  déUea^^  etfiii'oniiitro** 
duisait  dans  les  troupeaux  des  béliers  espagiiols ,  pour  le 
croisement  dès  races ,  il  n'ëst  psé  douteux  que  les  bêles  à 
laine  ne  sy  améliorent  sensiblement  par  Tabondauce  et 
la.  bonne  qualité  des  pâturages. 

,.On  jr  culUi^e  aussi  du  Yin ,  parliculièremeBl  dans  les 
tqnis  situés  sur  les  bords  de  la  Moselle;  ou  j  trouve  ôiSé^ 
rentes  e^ces  de  gibier,  ainsi  que  des  mines  de  divers  mé« 
taux.  Celles  de  fer  sur-tout  j  . sont  cononunes,  excepté  dans 
la  partie  dite  des  jârcUnn^;  et  les  forges  et  usines  établies 
pour  la  ftl^rique  des  . fors  ^  &ut  la  phts^^ande  richesse^  de 
ce  département. 

Outre  le  comincrce  des  bois  propres  à  dlIFérens  usages, 
il  j  a  encore  quelques  manufactures  de  draps ,  tanneries  et 
dtsfttieiidsrijsyqiiitoMatTes  fBiaéipuk^iinuidier  de'sea 
relations  oommetcnlss. 

(Pour  le&  Foires  de  ce  départeroent,  u<jyez  VM^(Àc  Ta» 
ideuu  général  des  Foires  de  la  Fromct,  ) 

Ites  Viilm  ks  fia»  remarqvalto  éeddpaAettHnt  dis 
Forêts,  sont  Luxembourg ,  Bitbourg ,  Echtemacb ,  Neul^ 
cbâtcau  ,Dieckircb ,  Arlon ,  Wîrtdn ,  Bastogne. 

\J étendue  en  superficie  du  département  est  de  691  mille 
35  bectare8(  1  million  358  mille  55.4  arpens  )r|  ou  de  6  niille 
910  kilomètres  carrés  (  54o  lieues  carrées  un  quart  )• 

Celle  des  Forêts  est  de  190  mille  3i8  hectares  53  ares 
(572  mille  875  arpens)  dont  56  mille  129  hectares  71  ares 
(  109  mille  972  SDf  ens ,  5  perches  )  de  bois  nationaux  \  7$ 
mîHe  499  hectares  11  tuies  (  147  mitte  921  suqpens  48  per- 
ches) communaux  et  58  mille  685  hectares  71  ares  (  ii4! 
mille  979  arpens  89  perches)  apparlenaas  stdcs  particuliers* 
/i»,  B^idatian  est  én^uée  à  295  mille  549indiTidtt9.«,€A 
foi  bit  àpeupris  663r  baliitaii».pav  V^-CmiS  


SZ  OBSCKIFTIOK 

'  Les  Contributions  de  ce  déparlement  pour  l'an  XI,  s« 
moulent  k  la  somme  de  i  million  34o  mille  665  françs  ; 


•  ▲TOI&: 

G>ntrîbution  fonoière   ^oSpoo^'' 

Contribution  personnelle  ^  mobiliaire  et 

•omptnaireX  •   gS^Soo  » 

Portes  et  fenêtres.  •  • .  ^   i  i5,5o^  » 

Patentes   6i^35  )> 

Produit  des  16  centimes  additionnels  par 

franc  sur  les  contributions  foncière , 

personnelle ,  mobfliaîre  et  somptnairc,  1 6o,5a8'  » 

ToTAX.  égal  i|340|>663'^* 


Ce  qai  donne  pour  la  quotité  conlributiTe  de  chaque  in- 
diridn  5  francs  94  centimes  trob  septièmes. 

Les  D^[>ens€B  è  la  charge  du  déparlement ,  pendant  l'an 

XI)  prises  sur  le  produit  des  centimes  additionnels ,  se 
montent  à  la  somme  de  2  lô  mille  6a3  francs  66  centimes  i 


l  d'administration   94,963^*  rt^t 

Dépenses  \  de  Tordre  judiciaire     95,361  €6 

^  d'instruction  pu]jli(j[^ue   26,000  » 

Total  égal   nxSyB^V'-  66  • 


Le  département  des  Forêts  est  dmsé  en  4  arrondisse- 

mens  communaux  ;  savoir  :  1".  de  N euf château  ;  3**.  de 
'  iMXêmbowg;  Z\  de  Bitthourg\  et  4„.  de  ^ieckirchi  et  en  28  ' 
'cantons  on  justices  de  paix. ,  et 383  communes.  Son  coU^e 

âectonlCBl  composé  de  oaB  meiAhres. 

A  HB  OK  Disse  VENT 
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Contenant  i58  Commîmes  dmtées  en  gCantons'oa  Jjaûceê  " 

de  Paix  :  Bastogne  ,  Etale  ,  Fauxvillers  ,  Florenville  , 
fiouilalke^  Neufchâteau>  Palueul^  Yirton,  Sihret. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  69  mille 

8i4  individus^  et  le  collège  électoriàl  est  composé  de  1:28 
membres. 

Le  chef-lieu  est  NeufchàUau,  petite  Tille)  dont  la  po^ 
pulation  est  de  648  indÎTidus.  Elle  est  le  clief-lieu  d'nne 

sous-préfecture,  le  siège  d'un  tribunal  de  première  ins- 
tance y  et  la  résidence  d'un  conservateur  des  bjpothèt£ues 
et  d'un  inqpaclenr  des  forêts  nationales. 

A  &  B.  O  2r  n  I  s  8  s  M  £  K  T  LuxsMBoua'o, 

Contenant  106  Communes  divisées  en  9  Cantons  ou  Jus- 
tices de  Paix  :  Arlon,  Bascharage,  Greweomacher , 
.Loxemboor^y  Mersch^  Renuch^  Bettembourg,  Bets* 
dorfil 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  87  mille 
4ji7  indiTidos,  et  le  collège  électoral  est  composé  do 
i/Smmbres. 

laucembourgj  qui  en  est  le  cliel'-lieu,  est  une  considérable 
et  très-forte  yille  \  on  la  diyise  eu  haute  et  hasie*  La 
première  y  qui  est  un  heptagone^  est  bAtie  sur  un  ro- 
cher ,  et  la  seconde  dans  un  Talion ,  traversée  par  la  ri- 
vière d'Elfe.  Les  Français  la  prirent  en  i684  ,  et  en 
augmentèrent  tellement  les  fortifications ,  qu'elle  est  au^ 
jeurdlitti  une  des  plus  fortes  pUttet  de  lïurope.  £llé 
est  distante  de  Paris  de  368  kilomètres  (  9a  Keâes  )  > 
€t  a  une  population  de  dix  mille  individus.  Elle  est 
le  chef -lieu  d'une  préfecture,  le  siège  de  trois  xx'ùsm* 
jiaul,  Fbnrdè  preÉiière  inslaMM,  fftutre  crîmmel^  ei 
IV.    "    •  -      ♦  c.       •  — 
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tfoîsiè  jhê  Ae  eommorce ,  la  réaidence  des  diredenrs  Aê$ 
domaines  nationaux  et  des  contributions  directes,  d'nn 
conservateur  des  hypothèques^  d'un  inspecteur  des  foréu 
Dalioniliesj  d'où  général  dt  divisioii)  commandant  d^ar- 
mtMptt  d*iMi  capitaine  deIadii.-luiitièmeIé|^ondegeiidtr* 
merle» 

Contenant  69  Communes  divisées  en  5  Cantons  ou  lut* 
tices  de  Paix  :  Artzfeldj  Biuboorg,  Editemsehj  Da« 
deldorfi*,  Neuerbourg. 

La  population  de  oet  «rrandissement  est  de  36  mille 
180  indÎTiduSy  elle  collège  Rectoral  est  composé  de  xao 

membres. 

Bitthourg  en  est  le  chef-lien.  Cest  mie  petite  TÎUe  dont 
la  popolatton  est  de  16  cent  38  individus.  JEBe  est  le  dief- 
lieu  d*une  soùs-préflBCtnre,  le  nége  d'antribonal  de  pre* 
mière  instance ,  cl  la  résidence  d*un  conserA  aiear  des  hy- 
pothèques ainsi  que  d'un  inspecteur  des  forêts  nationales* 

Cet  airondissemiBnt  ûût  un  grand  oonunerce  de  blé» 
et  il  7  à  une  raffinerie  de  sucre  dans  les  ennnmsdncaistom 
de  DudeldorE 

AÈIto^nxisitMBKf  nn  Dii'cKsmcBTf 

.     •    .  . 

Contenant  70  Communes  divisées  en  5  Çsntons  on  Justice^ 

de  Paix  ;  Clervaux,  Diéckirch,  Osperen,  Yianden,  Willz. 

.  La  peftalation  de  cet  arrondissement  est  de  38  mitte 
laS  ixkdividO^  et  le  collège  étoctonl  est  compciséde  la» 

membres. 

Diéckirch  ^  ttUié  sur  la  Sarè  »  en  est  le  chef-lieu.  Celte 
peioite  ville  a  «ne  populstioA  de  a  mille  5 13  individus.  £Ue 
e»lrle,dMgBwi4*unesouayéfiBetufe»  lesîèfé  d'un  tribur 
nal  de  première  instance ,  la  résidence  d'tfn  conserva- 
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leur  des  hypothèques  et  d'un  sous  -io^cteur  des  foréu 
atîoiMto.  Gel  irondiasemwit  ùit  on  commercQ  de  draps , 
€l  reofiniM  beanocN^  do  UBMrie»;  Il  cvoil da  fiiiiDrles 
montagnes  qui  avoisment  1*  petite  nUe  de  'Vknden.  H  y 
existe  une  mine  de  cuÎTre  très-£in^  dontrexploitation  est 
anrétée  fiaite  d'oanien* 

(Pour  pbia  ampUs  renaeignemens ,  il  esinéeêêéùirêdê 

lire  l*l£iTMOJ}UCTiQS  qui  précède  la  Descriptiou  to^ 

■ 

Vr  DÉPARTEMENT  ( Sambre  et  Meuse). 


Le  département  de  Sambre  et  Meuse ^  formé  d'une  partie 
du  comté  de  Namur,  du  duché  de  Brahant  et  du  Luxem- 
bourg, etc.,  doittle  ehe^iieii  eit à iVaimir,  tire  son  nom 
àtltnnknàBSam^,  qu  nent ee perdre  à  Namnrdaiiî 
la  Meuse;  celle-ci ,  de  son  c6té,  traverse  le  déparlement 
dasud  au  nord ,  et  lui  donne  également  son  nom. 

Les  iimitêê  de  ce  département  aont  en  nord,  ceux  dé 
U  Djle  et  de  FOnrdié  -,  à  l'orient ,  oehii  dies  Fo«4ls>  au  midi, 
ceux  de  la  Meuse,  des  Ardennes  et  de  FAisne^  et  à  l'occi- 
dent,  ceux  du  Nord  et  de  Jemmapes. 

Les  ptmapales  mnkm  qoi  airosent  ee  dépertooient 
font  le  Ifenae  et  le  Samlm»  qoifaiiaeiit  d^u  g^and  «fan<* 
tage  ;  cetle  dernière  prend  sa  source  au-dessus  du  village 
de  NouTÎon ,  à  lo  kilomètres  (  2  heues)  de  la  Capelle ,  dans 
le  département  de  VJûmtey  trawee  cenx  du  Hord,  4e 
Jemmapet  et  «elmevEpid^  demie  ion  nom;  paM  à 
Fenci,  Landreciee ,  Madbeoge ,  Thuin ,  Ghaitooy  et  Na(* 
mur ,  oii  elle  se  jette  dans  k  Aleuse*  Les  autres  rlTière» 

«sa 


S6  BBSCRIPTIOM 

sont  l'ourlhe^  la.Lesse^  la  Lomme  ^  etc.  Il  y  a  a.U8si  quan'^ 
tité  de  ruÎBseam  servant  aa  flottage  des  bois,  avx  four- 
neaux, forgés,  tanneries  et  antres  usines.  Les  plus  consî* 
dérables  sont  VÔjau,  la  Houyie,  la  Méhaigne,  le  Bîron, 
rOrneaU)  Mlédrey,  etc. 

Une  partie  de  ce  département  est  aTantageuseinent  sî«  . 
tuée  pour  le  commerce ,  par  rapport  aux  débouchés  que  lui 
ouvre  la  navigation  des  dilGIrentes  rivières  qui  y  coulent. 
Les  cliarbons de  teiTe,  nécessaices  aux  difTcrcntes  usines, 
sont  transportés  à  Namur  parla  Sambre.  On  tire  de  Cbarlo* 
TiUe,  par  la  Meuse,  les  marchandises  de  l'intérieur,  prin- 
eipalemeflt  les  eanx-de-^e  et  les  Tins  de  la  Marne ,  de 
rOruaiii  et  delà  Meuse 3  et  de  Liège,  parla  uiêiiic  rivière, 
les  cafés,  les  sucres  et  autres  denrées  que  fournit  le  com- 
merce de  la  Hollande  et  réciproquement  ce  cours  de  na- 
vigation sert  de  moyen  de  ifransport  à  tout  ce' qui  se  fa- 
brique dans  les  ateliers  et  U'smanufaclurcs  du  département. 

Presque  tous  les  cantons  situés  sur  la  rive  di'oite  de  la 
Meuse ,  sont  traversés  par  de  petites  rivières  flottables,  dont 
quélque»-unes,  telles  que  l'Onrlhe,  la  liomme,  la  Lesse, 
la  Stniois,  )>euvenl  être  rendues  navigables,  si  ce  n'est  dar  i 
toute  l'étendue  de  leurs  .cours,  du  moins  dans  une  assez 
grande  partie,  pour  offiw.de  grands  avantages  an  corn* 
lAerce  intérieur. 

DansFarronclisscment  de  Marche,  au-dessus  delà  com- 
tnune  de  Barvaux ,  il  serait  facile  de  lever  les  obstacles  qui 
entravent  la  navigation. de i'Onrthe.  Le^  autres  n'auraient 
besoin  que  de  quelques  éeluses,  pour  <^nserver  dans  leurs 
lits  une  masse  d'eau  proportionnée  à  la  grandeur  des  ba- 
teaux qu'on  voudrait  employer  aux  ti*ansports. 
. .  Si  rçi\  parvenait  k  établir  une  navigation  régulière  dans 
la  partie  du  départemeiit:  connu  sous  le  nom  à'jirdennei , 
comprenant  les  ^oi|^i^il»eii3  de  Marche  et  de  Saint-Bu-  . 
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lieii^  êi  iine  partie  de  celui  de  Dinikity  ce  ûriàt  m  pré- 
cieux déhotn^hé  'pour  léé  bôis  doht  cette  partie  est  côu* 

verle,  pour  les  charbons  de  terre  et  les  minéraux  qui  y  sont 
commuas,  et  n'y  sont  pas  exploités^  à  cause  des  diQicultés 
dutraiisport.  .  < 

On  a  proposé  plusieurs  Ibis  d'établir  une  eomtnunicatSoa 
elitre  la  Meuse  fet  l'Escaut ,  pour  favoriser  le  commerce  in- 
térieur. Deux,  canaux  furent  alors  projettes  ;  Tua  devait 
joindre  la Dyle  à  la  Meuse  par  la  Méliaigne^  à  la  hantenr 
de  la  conunanè  d'Hi:i^,  départemw&t  de  l*Ourlbe  ;  l'autre, 
la  Dyleavécla  Sambre  ,  parla  rivière  du  Piéton ,  qui  tra- 
verse le  département  de  la  Djle  à  4o  kilomètres  (8  lieue») 
deXfàmv. 

'  Maisîl  serait  peut-élreplùsaTantageux  et  sur-tput  moins 

dispendieux  en  même  temps ,  dé'  faire  cemniunîquer  la 
Dyle  à  la  Sambre  par  la  petite  rivière  d'Orneau,  à  .i5  là- 
lomètres  ( 5  lieues)  doNamur;  '  -  '  * 

'  Une  foiff  isr  eommnnieaîion  de  la  Sailibre  et-  de  la  linère 
d'Oise^  et  celle  de  la  Sainhre  h  la  Dyle  i^abltes ,  eonune  on 
en  a  le  projet ,  et  ainsi  qu'elles  sont  vivement  demandées 
par  tous-  les  habitans^  ^on^çeulement  le  comm^rce  de  ce 
département  détiendrait  été  nvantages  îmmens«s>'i|iais  ril»- 
ték-ieur ,  et  pnncipaleftient  '  Pirris  v<  pourraient^  pi^fiter  des 
productions  territoriales,  et  de  tous  les  dons que  la  nature 
•lui  a  faits  ,  que  les  entrailles  de  la  terre  recèlent ,  et  dont 
une  ^«ndepartie^lui  devient  inutile  9  par  la  diffienbé  des 
exportations»        •  J»—        .  «  •  » 

•  Le  département  de  Sambre  et  Meuse  est  ti  ès-monlueuTc. 
Les  mdnta-gnes  qui  le  couvrent  sont  d^une*  liàai'eur  mc- 
didiûre  |ia  plus  élevée  n'ajtfnt  pas-phis  de  100  mètt^  (  5o8 
pîeds  ) 'au-dessus  du  niveau -dn  soi:  EUes  ■  soift  -en  pàrlie 
cultivées,  en  partie  couvertes  de  bruyères ,  et  offrent  en 
génial jpeu  de  ressources  à  Fagi  iculture.  Lcm*  cliaîne  se 
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prdooge  le  long  de  la  Meuie  et  de  k  Sambre  »  et  n'est  en-» 
irecoiipée  ^per  lesniîisetnx  noinbffeiix  q|Bi  oonlent  de 
Tetl  à  Fonetti  et  réciproquement  pour  groinr  la  Menée 

de  leurs  eaux.  On  trouve  peu  de  plaines  d'une  grande 
étendue  dans  ce  département  j  mais  presque,  par-tout  des 
mines  et  des  bouquets  de  Ms. 

Leeol  des  esrea^Kssemens  de  Namnr  et  de  Dinaat  est 
assez  fertile^  mais  couTertde  laudes  et  d'une  stérilité  absolue 
dans  ceux  de  Marche  et  de  Saint-Hubert.  La  taïQ'e  Tégétale 
.est  si  peu  abondante  dans  ces.  deux  demien  «iTondisiA- 
snm>  qn*nne  grande  plnie  suffit  souTent  p6vr  FentralnMr 
totalement ,  et  laisser  à  nu ,  ou  le  schiste ,  ou  la  pierre  cal- 
caire qu'elle  recouvre.  L'arrondissement  de  iNamur  est  le 
seul  qui  produit  du  grein  au-delà  de  la  eomonunation  des 
hahitiins  ;  aussi  ragrienilure  j  pazat^-eDe  perfeelionnée  au- 
tant qu'elle  puisse  Fétre ,  soit  par  la  méthode  des.  engrais ^ 
soit  par  les  soins  particuliers  du  labourage. 

Les  iprains  que  l'on  réoolle  dan^  ee  département,  sont 
lefiroinent^leaeîgleyl'épeeutreetForged'liîrer.Le&oni^  , 
ne  se  eubiTe  avec  suceis  que  densla  petite  partie  qui  avoi- 
sine  le  département  de  'la  Dyle.  On  le  remplace  ailleurs 
psir  répeautre  qui,  ne  demandant  ni  autant  d'engrais,  ni 
uad terre  ausÂ  ferle,  réussit  parfSûtenentdans^toule  l'é* 
tendue.sitnée  entre  la  Sambre  et  la  Meuse ,  et  lesUmites 
de  l'arrondissement  de  Marche.  Le  seigle  réussit  dans  tout 
le  département  ^  mais  principalement  dans  les  arrondisse- 
ment de  Marche  et  de  Saini-Hubeit,  où  il  forme  Ja  princi- 
pale partie  de  la  récolte.  Outre  ces  quatre  espàcesde  grains 
que  l'on  sème  avant  l'hiver,  on  récolte  encore,  mais  en 
petite  quantité,  de  l'orge  de. mars^  qui  sert. à  brasier  de 
b.bîëre^  (Btde  ravoine  pour  la  consommation  ananefle 
des.dumux  que  nourrit  le  département  On  cultive  peu 
la  navette  et  le  coka.  La  culture  des  pommes  de  terre  est 
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itendne  Anm  toiil  le  département;  maSt  elles  rénsrasent 

mieux  dans  les  terres  8a])lonneus€8  des  arrondissemens  de 
Itfarche  et  de  Saint-Huhert ,  qui  ae  refusent  même  à  la 
production  iu  seigle  et  de  FeToiiie*  Les  poi»^  les  TCBçes  el 
les  fiirettes 'se  récoltent  eu  pleine  campagne  :  les  d^ux  der- 
nières espèces  scn  ent  à  la  nourriture  des  bestiaux^  et  sup- 
pléent ordinairement  au  manque  de  fourrage. 

Depuis  quelques  années,  la  racine  de  chicorée  mTpj^ 
estderenue  pour  le  cnltÎTateur  un  o]ijei  de  spéculation* 
BnMée  et  réduite  en  poudre,  elle  se  mêle  avec  le  café  ,  xjui, 
pour  ces  habitans  et  ceu^  des  départeme^  de  la  ci-devant 

> 

Belgique,  de  la  rite.gauçhe  du  JQlhia  et  du  ipprd  de  ,1^ 
Frauce  t  p^ssé  en  habitude.  Le  Uii  et  l|e  chanvre  ne  se 
culiivent  point  en  grand,  on  se  contente  d'en  semer  une 
petite  quantité  près  des  jbabitatiQps.  I4a  culture  de  la  ga- 
rance ^  esaayée  ^  pljisieurs  rieprlses ,  a  été  totidement  aban- 
donnée, lté  hoidiilôn  .ne  réussit  bien  que  dans  les  enTirons 
de  Namur.  Les  plantations  de  tab&u  eut  beaucoup  aug- 
menté depuis  1790. 

Les  principales  prairies  sonisituées  le  long  de  la  Sambre. 
Cette  partie  du  département  ofGte  le  tableau  riant  d'une 
fertilité  peu  commune ,  et  présente  de  gras  pâturages.  Il  y 
a  encore  quelques  prairies ,  mais  moins  considérables  dans 
les  arrondissemens  de  Binant  et  de  Marche.  PaMout  ail- 
leurs  ce  sont  des  prés  sécs,  à  herbe  fine,  qui  sont  d*un 
faible  rapport,  et  qui,  placés  sur  des  terreins élevés,  ne 
peuvent  être  que  dililcilement  arrosés.  On  j  élève  des  bes- 
tiaux j  des  bét^à  .oome  et  à  laine,  et  fim  chèvres^ 

Ce  dépârleiiienl  offire  pins  d'intérêt  sons  le  rapport  de  h 
mînâralogiei'On  y  rencontre  plusieurs  espèces  de  fossiles 
tels  que  cristaux  de  roche,  mica  en  belles  lames ,  grès  d'une 
glanda  dureté  et  servant  à  la  construction  des  chemise 
des  founteinx  pour  la  fente  dee  fen  ji  calamine,  sabbt 
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propi'cs  aux  verreries ,  terre  employée  dans  les  luilories , 
poterîe  y  faïencerie  ;  de  la  terce  de  pipe  et  à  creuset ,  de  la 
pierre  à  chaux.»  des  pierres  de  taille  et  da  marbre  y  des 
couches  considérahles  de  houille  dans  les  environs  de  Na^ 
mur  et  de  Ham-sur-Samhre  ;  de  pyrites  et  filons  de  plomb , 
5ur-tout  à  Védrin  et  Jemelles.  Les  mines  de  fer  y  sont  trèsr 
multipliées^  et  présentent  plusieurs  variétés  4jni  établissent 
des  difl^renoes  entre  les  fers  delà  rire  ganche  et  ceux  de 
la  rive  droite  de  la  Meuse. 

Outre  les  fabriques  et  les  usines  qui  travaillent  sur  les  pro* 
duits  des  mines  d^  cuiTre  et  de  fer  »  et  cpiisont  en  grand 
novnlire  ?  il  y  a  des  coutelleries  dont  les  ouvrages  ont  beau* 
coup  de  réputation.  On  y  trouve  aussi  quelques  fabriques 
d'étoffes  grossières  de  laine ,  des  tanneries  ,  des  corroiries, 
des  fabriques  de  chapellerie  et  de  coUe-forte,  des  savons 
veries ,  des  papeteries ,  des  filatures  de  chanvre  et  de  Un 
<]ui  servent  à  aliraenier  quelques  métiers  de  toile  do  gros 
linge  de  table ,  des  basios  £ns  et  des  tricots  pour  babits.v 
d'hommes;  des  brasseries,  des  distilleries  de  grains^  des 
fabriques  d'huile  à  brûler  et  servant  à  la  consommation  des 
habitans,  des  verreries,  des  faïenceries,  etc.,  qui,  avec 
les  marbres ,  le  bois ,  les  laines ,  les  bouilles  ,  les  cbarbons 
de  terre ^  le  tabac,  les  chevaux» les  hceufs  et  les  moutons» 
forment  les  dîfierentes  branches  du  commerce  de  ce  dépar- 
tement. 

(  Pour  les  Ivoires  de  ce  département,  ffpyés  l'Article 
Tableau  général  des  Foires  de  France 

Les  FïUes  les  plus  remarquables  du  département  de 
Sambre  et  Meuse  sont  :  Kamur ,  Durbui  »  Dînant ,  Marche  » 

« 

Saint-Hubert  et  Bôuvines. 

liJSlendue  en  eitperftcie  du  départem^t  est  de  457  ^i^Ue 
922  hectares  (897  mille  21 1.  arpens) ,  ou  4  mille  5.79  U- 
lomctres  carrés  (^29  lieues  cannées  un  quart}. 
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Celle  deâ^  Foréfg  èst  de  i4o  mille  43  hedtm»  S  m$ 
(274  mtOe  377  arpéi»  16  perches),  dottt  4i5  inille84 
hectares  32  ares  (81  mille  474  arpcns)  de  bois  nationaux; 
ai  mille  i6i  hectares  18  ares  (4i  mille  46o  arprns) 
communaux 9  et  77  mSk  396  hectares  58  ares  (  lâi  mille 
443  arpens  16  perches  ]  appartenans  à  des  particuliers. 

Population  peut  cire  évaluée  à  if>5  raille  152  indi- 
vidus y  ce       fait  721  habitans  par  lieue  carrée. 

Les  ConirihiUionê  de  ce  départemenl  pour  Fan  XI^  aa 
anottteiitàlAsommede  x  millions  333miHe  i5a  francs; 


s  A  T  o  z  a  ; 

Contribution  foncière  .  848,000*'''  »«' 

Contribution  personnelle ,  mobiliaire  et 

somptuaire   i65^oo  n. 

^     Portes  et  fenêtres.   78^3  a] 

Patentes   J^jSl^^  ^ 


Produit  des  16  centimes  additionnels  par 
£ranc  sur  les  contriliutions  foncière, 
personnelle  4  mobiliaire  et  somptuai^»    i6â,ao8  .  » 

•    Tôt  AI*  égal.....  n*^- 

Ce  qui  ddnnie  pcMorla  ^lotité  contjeibuUve.de  chaque  inr 
diridu-,  8  francs  7  centimes.  • 

Les  Dépenses  à  la  charge  du  dtparlcmcnt ,  pendant 
l'an  XI,  pri^,£Oi  p^tie  sur  le  produit  des  cenlimes, ad<: 
diiiionnela  p  fn^.VMUt^mi  k  la  somme  de  20^  mille  1 7S  francs  ; 

s  A       O  I  H  :  ■  •  ► 

f -d'administration. . .'  95,97^*^*  n*- 


Dépenses  <  de  Terdre'  |udtcîair^. .....  •-•      98,201  » 

(  d'ii^tr action  publique   29,000  » 

  *  

Total  égal . .  •  •  •    22.'^,  1 73^'* 
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Le  département  de  Sambre  et  JI4£^a^  est  dÎTÎié  ea  4  tr^ 
fondiaseineBS  commmuoL,  sainoir;  i*.  A»  Jfaamrj  a?.  4f 
Pmantf  5\  de  Marché  ^  et  de  Sçan^^^J^dutrii  fs^,  91 
cantons  ou  justices  dr  paix  ,  et  48â  communes.  Le 
collège  électoral  ciu  dépariement  est  cçfnpfi^ 

A  A  A  O  N  D  X  6  8  £  M  XN  T    DA  NaMUA^ 

•  » 

C^nteomat  i46ComBwwiei|dîn>éeieag  CanftoosMiiaftîoes: 
de  Paix  :  Àndeue,  Fone»,  Genfalott.y 

Dlrny. 

La  population  de  cet  arrondÎMencnt  «t  de  7a  aailTè 

68a  individus^  et  le  collège  électoral  est  compose  de  i45 
membres.   

Namur  en  est  le  chef-lieu.  C'est  nne  forte  Tflfe  située  àtt  « 

confluent  de  la  Meuse  et  de  la  Samhrc  ,  entre  deux  mon- 
tagnes, et  défendues  par  un  cbàtcau  fort ,  bâti  sur  un  roc 
escarpé  à  l'opposite  de  la  Sambre.  Namur  a  une  populatioii 
de  17  mOle  habîtanry  et  die  est  distante  de  Paris  de  5o8 
kilomètres  (  77  lieues  ).  Cette  yille  est  Je  chef-lieu  d'une  pré- 
fecture \  le  siège  d'un  évéché ,  de  trois  tribunaux,  l'un  de 
première  instance ,  feutre  àiniapl'et  le  tr<vîaîèMi4t  e^m- 
neroe»  la  résidence  des  direciearf'âes4i4imiÉBes  nalSbnaitt 
et  des  contributions  directes ,  d'un  eonserrateur  des  bj^po— 
thëqucs,  d'un  inspecteur  des  forêts  natipaides,  d'yu  général 
de  brigade^  d'un  •ebef  d'escadron  •et  d^ua  e^taine  de  k 
dix-septiëme  légion  de  geudarmeije. 

Les  £id>ri^es  les  plus  considérables  de  Namur  sont  celles 
d-anaesjet  de  copidierie»:  elles  Hwuriiîwef  i  ja  d^  grandes 
exportations.  Les  tapnerii»  et  la  baittm^d^  ènisine,  en 
cuivre,  forment  deux  autres  brandies  de  commerce  non. 
moii»  précieuses* 
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Contenant  i37  Communes  on  Jnsdces  de  Paix  :  Beaundng , 

Ciney ,  Florennes ,  Dînant ,  'Walcourt. 

La  population  de  cet  airondissement  est  de  3/  mill» 
3ài  indifidni ,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  lao 

membres. 

Le  chef-lieu  est  Dinant»  C'est  une  Tille  située  le  long 
àé  la  rire  droite  de  la  Menae^  entre  cette  rivière  et  un  ro- 
«dier  escarpé ,  ce  qui  la  Tend  Irès-étrmte.  JSêb  a  une  po*- 
pulation  de  2,964  individus.  Elle  est  le  siège  d'une  sous- 
préfecture  ,  ainsi  que  d'un  txibttbal  de  première  instance  y 
«t  la  résUtence  d'un  eovenrtteor  des  llJpotll^uet. 

On  trouve  dans  cet  avrondisMoeiRt  des  mines  de  ftr  et 
des  carrières  abondantes  de  marbres  blanc,  rouge  et  noir» 
Il  y  a  des  fonderies  de  cuivre,  des  forges ,  des  tanneries  , 
des  braneriesy  etck  Le  commerce  coniiite  pnnoipalemeist 
icn  enws,  en  km Imts et  manufiuitmpés^  en  dîMS  usten»* 
5iles  de  cuiTre,  et  eu  bière  ^  etc. 

Arkohoisssiixnt  .]>s-.Ma  e^p  U  %f 

Contenant  118  Communes ,  divisées  en  six  Cantons  ou  Jus. 
tices  de  Paix  :  Durbuy  ^  Haveluige  ,  Laroehe' ,  Marche* 
Kochefort ,  Eresé.  !  '  > 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  54,2o5  indi- 
vidus ,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  \ao  membres. 

Marche  en  eatle  dief-^eu*  CW  une  petite  vAle,  dont 
la  population  est  de  1,357  Individus.  EHeest  le  dief-lien 
d'une  sous-préfecture,  le  siège  d*un  tribunal  de  première 
instance  9  et  la  résidenuse  df un  conservateur  des  li)rppthè7 
^qoe^  et  d'un.sotts-inspMeur  des  Ibr^  nationale^ 

Cet  arrondissement  contient, des  prairies  très-fertilefiy 
où  l'on  nourrit  beaucoup  de  bestiaux  et  de  bétail ,  qui 

fiarm»  la  principale  braja^  du  conmiecoe  deft.h»tet»j>#. 
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AkkokdÎsssxbict  SB  s.  HvBBat, 

G>ntenant87  Ginunanes,  dÏYÏaées  en  4  Cantons  ou  Jns- 
lîoes  de  Paix  :  Gedinne,  Nanogn   Saint-Hiibert^  lYeUin. 

La  popnlalion  de  cet  ammditteiiient  est  de  ^0,9^4 
indWidus,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  iQO 

«nembrcs. 

Saint.Habert^  qui  en  est  le  chef*lieu  ^  est  une  petite  Tille  > 
.dans  les  Ardennes^  très -renommée  par  les  pâerinages 
faisaient  autrefois  les  personnes  attaquées  de  la  rage. 

£lle  a  une  population  de  1,222  individus.  Elle  est  le  chef  • 
lieu  d'une  sous-préfecture ,  le  siège  d'un  tribunal  de  pre- 
anière  instanee ,  et  la  résidence  d'un  eonsenratenr  des  by- 
poihèques  et  d'un  inspecteur  des  forêts  nationales. 

Col  aiToiidissenieiit  ,  trcs-peu  fertile ,  et  qui  fournit  à 
.peine  à  la  subsistance  de  ses  babitans ,  est  presque  couyert 
4e  bois.  Le  commerce  consiste  en  fier  battu,  en  owrrages 
ebnununs  d'orféTrerie,  en  laine,  en  moutons  et  en  bois; 

(  Pour  de  plu9  amplee  rênaêignemêns ,  il  êMi  néeessairÊ 
jiê  lire  PJbfrmoDacrios  gui  prMdt  la  Dmacmtjmon 

SOrOGRAPUiqVB  DE  1,A  NOUl^£LLE  DlViSlOlil  J>M  I.A 

Fraucb,  ) 


V 1 1'.    DjiPARTeMENT    (  Jemiuapes). 

IjE  départcmenl  de  Jemmapas  y  formé  de  la  plus  grande 
partie  du  Hainaut  autrichien  et  du  Tournaisis  ,  de  quel- 
ques  parties  du  Brabant ,  de  la  principauté  de  Liège  et  dù 
comté  de  Wamur ,  tire  son  nom  de  la  commune  de  Jem^ 
mopes  dans  le  canton  de  Pâturages  ,  devenu  célèhre  parla 
victoire  importante  que  les  Français  y  ont  remportée; 


uiyiiizud  by  Google 


D  E    L'A.  A  N  C  K.  45 

6  aofemlire  1793,  sous  les  ordres  du  général  Diimoiiries* 
Le  chel^lieii  M  à  Mené. 

Les  limites  de  oe  département  sont  :  au  nord  ,  ceux  de 
l'Escaut  et  de  la  Djle  ^  à  l'orient  ^  celui  de  Sambre  et 
Jtfeiise^  au  midi ,  ceux  des  Ardennes  et  du  Nord  \  àToo* 
fâdenl,  cekd  do  la  Lys. 

Les  principales  Ritnète»  qui  y  coulent  sont  :  TEscaut , 
qui  forme  la  navigation  la  plus  belle  et  la  plus  avantageuse 
.  du  département  :  ce  ileuTe  peut  suffire  à  tous  les  besoins 
dn  commerce  et  à  la  grande  eiq^ortation  qu'il  facilite.  L^t 
Haine  qui  prend  sa  source  dans  le  département,  à  a5  kilo- 
mètres (  5  lieues  ) ,  à  l'est  de  Mons  j  elle  commence  à  être 
navigable  î^la  sortie  du  yillage  de  Jemmapes,  à  sa  réunion 
ATec  la  Trouille,  et  se  jette  dans  l'Escaut  à  Nord-Libre  (ci- 
devant  Condé  ).  La  TrouiUe ,  qui  a  aussi  sa  source  à  a5  kilo* 
mètres  ,  au  sud  de  Mons ,  commençait  autrefois  à  être 
navigable  à  Mons  ^  mais,  depuis  quelques  années ,  Tencom* 
brement  de  son  lit ,  sur-tout  dans  Tintérieur  de  la  ville ,  ^ 
&it  reculer  lé  terme  de  sa  navigation  jusqu'à  Feutrée  du 
village  de  Jemmapes.  La  Dendrc  ,  qui  prend  sa  source  à 
Ij2  kilomètres  (a  lieues  et  demie)  au  nord  de  Mons  ;  elle 
commence  à  être  navigable  au  village  de  Maffle ,  k  4  kilo^ 
mètres  (3  quaru de  lieue  )  d'Ath.  La  Cambre,  qui  arrose 
une  partie  de  ce  département,  ^t  navigable  dans  tout  le 
cours  de  sa  traversée. 

P^e  les  rivières  navigables,  ce  département  est  arrosé 
par  un  grand  nombre  de  ruisseaux  qui  mettent  en  activité 
les  usines  et  les  forges  situées  sur  leurs  cours. 

Si  la  communication  de  la  Belgique  avea  la  France  se 
fait  par  Saint-Quentin ,  ainsi  que  le  projet  en  u  été  arrêté , 
un  canal  de  Bruxelles  kMons  ,  par  Soignies,  obvierait  à 
.  Ja  lenteur  de  la  navigation  de  l'Escaut  depuis  Nord-Libf» 
(C^ndé)  jusqu'à  A^ye;rs.  Un  autre  cauaji  conuj;iuni<* 
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querait  la  Haine  à  celui  projeté  de  Bruxelles  à  Charleroy  y 
et  un  troisième ,  partant  de  Mons  et  aboutiasanl  à  Maflle  ^ 
oà  la  Den^  commence  à  être  nvfigabie  ,  ieraient  d*nne 
ipratnde  vtËîté  pour  ce  départemeiily  dont  nne  des  pivu^ 
pales  ressources  consiste  dans  Texploitation  des  mines  et  le 
produit  des  usines.  Nousremorquerons,  à  cet  égard,  <iuc> 
ioni  Fanciemie  administration^  les  Etats  ont  dépensé  des 
sommes  immenses  en  projets  de  eonsiructieii  de  eanau3fc 
reconnus  nécessaires,  sans  que  jamais  aucun  eût  été  exé- 
cuté; mais  ^u  il  est  réservé  à  un  gouvernement  régéné^ 
,  reteur  delet  réaliser)  el  de  proourer  enlin  àce  département 
k  prospérité  4  laqadk  ses  produciions  temtoriales  lui 
permettent  d'atteindre. 

Peu  de  départemens  présentent ,  dans  une  conscription 
anssi  étroite queiscltti  de  jemma|>es,  nne si  grande  varia-* 
lion  dans  le  sei.  Eia  général ,  est  des  plus  fertiles  par- 
tout où  il  permet  la  culture  ^  et  là  même  où  il  s  y  refuse  ^ 
il  abonde  en  diverses  productions. 

Lesparties  du  nord,  nord-onest  et  de  l'onest»  oom- 
prenant  ein>4ottt  l'arrondissement  de  Toomay  et^e  par^ 
'  lie  de  celui  de  Mons ,  sont  d'une  fertilité  peu  commune. 
Lesparties  du  sud  ,  du  sud-est  et  de  Test ,  formant  une  por- 
tion de  rairondtemeiit  de  Moas  ^  et  celui  de  Gharlerojr 
en  entier,  renferment  desBoînes  abondantes  de  chailMHi 
de  terre ,  de  fer  ,  des  carrières  de  marbre ,  etc. 

XiCs  productions  végétales  de  ce  département  sont ,  le 
Ué  f  dont  la  récolte  est  très  abondante  et  excède  de  pins 
de  trois  dixièmes  les  besoins  de  'ses  babitans  ;  le  seigle, 
^  Tépeautre ,  Forge ,  l'escourgeon ,  l'avoine,  le  blé  sarrasin ,  le 
tabac ,  le  colxa  ^  le  lin ,  le  chanvre,  les  fruits  et  les  légumes 
de  tonte  espèce  et  de  la  meilleure  qualité ,  le  bonblon  , 
etc.  Les  pâturages  y  sont  abondans,  surfont  dans  la  par- 
tie du  nord-ouest  et  de  l'ouest  9  on  y  nourrit  toute  sorte 
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la  laine  que  ces  iftmimloiiniiflBeiiteil  de  bonne  qoalitéb 

La  partie  méridionale  est  couverte  de  ibrêts ,  qui  produisent 
dÎYeneA  espèces  de  Jbois  de  charpente  et  de  chau£D»ge.  Ce 
département  renferme  des  mines  de  oliadbon  de  terre ,  dè 
fer  ;  il  poisfede  des  carrièi'es  de  marbre  ,  de  pierres  à 
bAtir  ,  et  sur-tout  de  pierre  à  oh«ux  :  on  trouve  beaucoup 
de  ces  dernières  dans  les  enTirons  de  Tournaj» 

Le  commeree  de  oe  département  est  oimsîdérable  e 
entre  letf  graine  I  les  bestiaux  et  les  beii  y  le  ebarbon  de 
terre ,  les  marbres ,  les  pierres ,  la  chaux ,  il  y  a  des  forges 
qui  serrent  à  la  pi:éparatioii  des  fers  »  des  usines ,  des 
*  denteries  considérables,  des  Teneiies,  des  faïenceries^ 
des  mann&ctnres  de  laine  et  de  tapisseries  y  des  fabriques 
de  honneterie ,  de  bas,  de  toiles  et  de  dentelles ,  etc. 

Kous  devons  observer  que  la  réunion  de  cette  contrée 
à  la  France  doit  produire,  aoiis  peu  d'années ,  des  effisti 
trèe^ensibles  et  trëMTantageux  à  Fagrieoltnre ,  au  cou^ 
meroe  et  à  la  population.  Ces  résultats  déritent  immédia- 
tement de  la  suppression  des  corporations  religieuses 
et  de  la  féodalité*  Déjà  eUe  a  rendu  à  Pagrienlture  nue 
partie  immense  des  propriétéa  foncières ,  et  eDe  fitei- 
lîte ,  par  lès  inbdînsîonS'des  fnropriétés,  des  étàblissemens 
particuliers  de  toute  espèce.  Si  Ton  fait  attention  au  petit 
nombre  des  terres  qui  restent  en  jachères  dansée  dépaiu 
tement,  on  yerra  qoe  ragricakure  y  est  en  vignenr ,  que 
le  bien  y  eA'ùh ,  et  que  toute  ^attention  de  l'administra- 
tion ne  doit  tendre  dorénavant  que  vers  le  mieux. 

Pour  les  Foires  de  ee  département  ^  f^as  Tarlidle  Ta» 
hUau  généocfl  deê  Foirê$  dê  Francê» 

Les  principàUê  FîUm  du  départenkent  de  Jemmapes 
sont  :  Mons  ,  Charleroy ,  Ath ,  Toumay  et  Quiévrain. 

h[Jiiei}du«  en  mjperficie  du  département  est  de  3/6  mille 
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SôS  hectares  (  727^990  arpeiis),  ou  de  3  mille  766  ki- 
lomètres carrés  [  (2:20  lieues  et  demie  carrées  )• 

Celle  des  FaréU  est  de  68  mille  700  liectares  10  erei 
(  i34  mille  600  aipens  35  perches  ) ,  dont  5i  mille  676 
Lectares  34  ares  (  62  mille  61  arpens  8u  perches  )  de  bois 
nationaux^  et  3/  miUe  23  hectaies  64  ai'cs  (  72  mille  538  , 
arpens  5i  perches  )  appa^Éiant  à  des  particuliers* 

La  Pdpulation  est  évaluée  à  4i!i  mille  129  individus , 
ce  qui  fait  mille  872  habitans  par  lieue  carrée. 

Les  Coniributions  de  ce  dépai'tement  pour  Tan  XI  ^  sa 
montent  à  la  somme  de  3  millions  i58  mille  38  francs  \ 

s  A  V  G  I  B  : 

Contribution  foncière   1 ,980^000 

Contribution  personnelle,  mobiliaire  et 

somptnaire   .^8.3^200  » 

Portes  et  fenêtres   255,838  n 

Produit  des  16  centimes  additionnels  par 

franc  sur  les  contributions  foncière ,  ' 

personnelle ,  mç^itiaire  et  somptuaire.  378,1 12  11 

:   ToTAx.  égal   5,i58,o38'* 

Ce  qui  donne  pour  la  quotité  contributive  de  chaque 
individu  7  francs  66  centimes  un  quart. 

Les  Dèpénaêe  h,  la  charge  da  déparlement  »  pendant 
Tan  XI,  prises  sur  le  produit  des  centimes  additionnekse 

montent  à  la  somme  de  267  mille  267  f.  76  c. 

a  AT  0  x&: 

S d'administration   11 8,453^-  43*. 

de  Tordre  judiciaire  •   1 1 4,3 14  33 

d'instruction  publique   34,5oo  » 

Total  égal   mÇ)-]^- jG"- 

Le 
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Le  département  lie  Jemniapes  est  ^'msé  en  5  ai  rondis- 
Bemcns  communaux,  savoir  .  r.  de  Tournay  i  2.  de 
Mons ,  Ci  3^.  de  C/iarlerof  ;  en  3a  canton»  On  juâlices  de 
paix,  a  4a3  communes.  Le  coUége  élecW  du  dépaHe- 
«eut  est^Kwiposé^  de  3oo  membres. 

Contenant  142  Communes  divisées  m  12  Cantons  ou  Jus- 
tices de  Paix  :  Antoine;,  Alh,  Ellczellcs, Lessines,  Le^ze, 
Celles,  Peruwek,  Quevaucaiips ,  Tcmpkuve ,  TouV^ 
'  ntkj,  Frasnes. 

3^  popaUljon  de  cet  arrondissement  est  de  iG5,gHS 
individus  ,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  aoo 
membres. 

Toumay  en  est  k  chef-Uen.  C'est  «ne  grande  et  fortb 
▼ille ,  bâUe  sur  l'Escaut ,  qui  la  divise  en  deux  parties  join- 
tes par  plusieurs  ponts.  Elle  a  une  population  de  21  miUfe 
3o3  individus,  et  elle  est  distante  de  Paris  de a4oàflomëtret 
(  60  lieues).  C'est  le  chef-lieu  d'une  sons-préfecture, 
^ége  d'un  éefM»é,  de  deux  tramnaux ,  INin  de  première 
installée  «t  l'autre  de  commerce ,  la  résidence  d'un  conser- 
vateur des  hypothèc[ues  et  d'un  inspecteur  des  forêts  na- 
tionales. 11  y  a  une  manufiicture  de  porcelaine ,  une  de  lai 
pisseries  et  de  tapis,  qui  fournit  de  très-beaux  ouvrages 
en  ce  gttire > d'autres  de  bonneterie  et  de  bas  en  fil,  '^en 
laine  et  en  colon,  qui  forment  une  des  ^iranches  les  pluf 
importantes  de  son  commerce  et  de  son  industrie,  des 
fabriques  de  caUemandes ,  molletons,  camelots  et  de  g^ze, 
d'ouvrages  d'or ,  d'argent  et  de  bronze. 

Cet  arrondissemciu  csl  fertile  en  grains  de  toute  espèce. 

Le.  commerce  consiste ,  outre  les  objets  ci-dessus /en 
«eiles  fines  efteemmnncs>  en  grains,  en  cbanx ,  été.  ' 


So  D£SCB.IFTI01^ 

A&KOV1IX8SXXBNT    DE  MolTS^ 

Contenant  i4i  Gomnumes  y  divisées  «n  xo  Oahlwwg  (m 
Justices  de  Paix  :  Ghiëms,  Enghîen,  Lens.,  Mons, 
Nord  et  Sud  ,  Pâturages  ^  Eœulx  ,  Soigaies  ^  Doue  ; 
Bottssu. 

lia  population  de  cet  arrondissement  est  de  Î38,533  îndî« 

TÎdus ,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  200  membres. 

Mons  ,  qui  en  est  le  ckef-lieu  ^  est  une  ançienne , 
belle  et  forte  TÎUe ,  située  sur  un  terrain  inégal  et  maré-» 
cageuXy  au  bord  de  la  TrouUIe.  EDe  a  une  population  de 
18  mille  291  indiridus  j  et  elle  est  distante  de  Paris  de  2^0 
^omëtres  (  6q  lieues  ).  C'est  le  chef-lieu  d'une  Préfiec-* 
.tore,  le  siège  de  trois  tribunaux^  l'un  de  première  instance, 
l'autre  crîmind  et  le  troisième  de  commerce  ;  la  résidence 
des  directeurs  des  domaines  nationaux  et  des  contributions 
directes,  d'un  conservateur  des  h^y^othèques ,  d'un  ini^o- 
>  leur  des  Ibréts  nationales  >  d'-un  chef  d'escadron  et  d'un  ca- 
jpitaîne  de  la seisième  lé(^on  de  gendarmerie*  U  jrades ia- 
briques  de  draps  communs  et  de  dentelles ,  une  manufac- 
ture de  faïence  en  grande  activité,  et  des  raffineries  de  sucre. 

De  Mous  à  Xournay ,  il  y  a  un  canal  de  navigation  qui 
communique  à  JUlIe  9  k  Gand,  k  Bruges ,  Ostende  9  ete» 
«t  qui  est  d'une  grande  utilité  ponr  le  transpo^  du  cfaar^ 
bon  de  terre. 

iL&neyoïs  ssMxvT  dx  Ghae&xxot, 

Contenant  i4o  Communes,  divisées  en  10  Cantons  ou  Jus^ 

*     

tioes  de  Paix  :  Beaumont ,  Binch ,  Chimaj ,  Fontaine* 
fEyèqne  y  Gosselies  ^  Ghaileroj'  ^  Merbes  •  le  ->  Cbâleau , 

Senefie,  Thuin. 

Lapopnladonde  oet  arrondissement  estde  107,608  indi* 
iMm ,  et  le  coOége  électoral  est  composé  de  aoomembresi 
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y  0harUroy  €n  est  le  dief^liett.  C'est  une  ville  forte  ,  située 

sur  ]a  Sa:)îhiv,  doiK  la  pojnilahoii  est  de  4  mille  420  indî* 
vidus.  £lle  est  le  clief  lieu  d'une  aous-prércoiurê  le  siégQ 
d*an  tribunal  de  première  instance  ^  et  la  résidence  d'au 
conservateur  deshjpotheqaes  et'  d'un  in^cteuir  dea.forétt 
nationales.  ... 

lies  mines  de  charbons  de  terre  que  renferme  cetarroni. 
-éistementsont  ci>niddérabieft.  U  y  «  beaucoup  deolouteries^ 
de-  bri^peteries ,  de  fno^llMis  k  acier  le  bob ,  une  manib- 
facture  d'étoffes  de  laine,  des  forges ,  des  fonderies  et  pîa- 
tiuei'ics.  Ou  y  fait  ua  assci  grand  commerce  de  tabac  et 

de  eloos.  '  * .  ' 

•  •  • 

(  Pour  de^pîus  amples  renseîgnemens  ,  il  est  néccsr.aîre 
de  lire  Vl2iTRoj>ucTios  qui  précède  la  Djescjuptioh 
TOroGRAPBtqtrs  m  i.a  sotrrsLzs  Dinsio»  la 


VI  ir   i>£:FAnT£M£2ix   (  Lys  )• 


.Lb  déparieoMnl  de  la  fyê,  formé  d'eue  partie  de  le 
Flandre  autriebienne  ,  dont  le  ebeMen  est  à  Bruges, 
tire  son  nom  de  la  rivière  de  J.ys ,  qui  prend  sa  source  à 
Iddbonrg ,  dans  le  département  du  Pas-de-Calais ,  entre  à 
Ménin ,  dans  celui  auquel  elle  donne  son  nom,  et  en  sort 
pour  se  fêler  dans  l'Escaut  k  Gand. 

Les  Limites  de  ce  dtpariemcnt  sont  :  au  nord,  la  merj 
.ji  l'orient ,  le  département  de  l'Escaut^  au  midi  etàToo- 
ddent ,  celui  du  Nord. 

Les  princrpalêê  Rwièrtf  qui  l'arrosent  sont  :  la  L js ,  la 
Lièvre,  la  Mauden,  ITperlée.  Outre  ces  rivières,  on  trouve 
plusieurs  canaux  dans  ce  département  y  qui  a  d'ailleurs 

»  9 
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^m  communication  d'Ostcude  et  de  Bruges  ù  Dunkejfque 
p9r  «a  canul  »  passant  à  Furnes ,  Ifieuporl,  Paschendal  et 
Pstendie..  Le  plus  conMévMa  de  ces  cananx,  est  celui  de 
Bruges  à  la  mer  :  il  porte  des  Taisseaux  de  4oo  tonneaux , 
qui ,  par  le  uioveii  des  écluses  établies  à  Sclicke  ,  peuvent 
arnvcr  jusqu'à  cette  ville.  Le  canal  d'Ostende  conduis 
|«sqtt*aiî  centre  de  la  vUlede  Bf'ugea  êeà  hàtlvi^i  de  4  et 
3oo  tonneaux  ;  le  porjt  est  ati  lN>ut  du  canal ,  et  le  bassin 
où  il  aboutit  est  si  vaçte ,  qv^' il  peut  couteiiu-  jusqu'à  loo 
aatires  marcbands.  .  . 

« 

.  U  serait  bien  avantageux  de  ^ire  eqwmuniqner  la  Hr 
▼ière  de  Lys  à  celle  dTperlée  :  cette  commiiiiicaiicp 

ouvrirait  un  débouché  aux  produits  du  sol  cl  de  l'indus- 
trie du  département  du  INord  avec  {a  mer  ^  par  les  poi  ls 
de  ISieuport  et  d'0$iende ,  et  réciproquement  de  ceux  du 
département  de  la  Lys  avec  les  dépariemens  de  Fintérieur. 
Ce  canal,  qui  n'aurait  pas  plus  de  lo  kilomètres  (2  lieues) 
de  longueur,  aboutirait  d'Yprcs  à  la  Lys  au  Pont-Rouge, 
et  ne  présente  pas  de  grandes  difliculi^daiis  son  eséciuion. 

Le  sol'du  département  de  la  Lys  est  composé  de  trois 
espèces  diiférentes  et  bien  distinctes.  D  est  formé  d'abord 
<ie  ce  qu'on  pdut  appeler  ancien  sol  y  dont  la  qualité  est 
jMMMié  y  £»rte ,  argileuse ,  et  par  conséquent  très-fierlile'. 
^^iea  sont,  en 'partie,  ies  lierres  des  arrondissemens  de 
Covatmy  et  de  Fumes.  La  seconde  espèce  est  celle  qife 
Ton  peut  nommer  terres  sablonneuses  et  de  bruyères.  Ce 
sont  des  dunes  qui  s'étendent  depuis  Yprea  et  JNiieuport 
jusqu'à  Anvers.  £Hes  sont  d'un  laible  rapport.  La  troi- 
sième espèce  est  le  territoire  qui  a  été,  en  partie,  conquis 
sur  le  rivage  de  la  mer.  11  est  recouvert  d  une  terre  vé- 
f^élale ,  provenant  des  sédimens  et  du  lîaion  que  les  eaux 
de  ]a«er  j  laissèrent  ^«e  reHrant.  Âmà.  lronv«-(-#ii  par- 
io«t  des  [corps  marias         ayee  des  déim  de  végétaux* 
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Ce  sol  nouveau  esl  très-fertile ,  et  forme  rarrondîsscmcni 
de  Bruges.  '  * 

Cependant ,  Yon  peut  dire ,  en  général ,  ([ne  le  départ 
temcnt  de  la  Lys  esl  irès-ferlile  et  très-propre  à  i'ngricul- 
t<ire.  Le  long  de  la  mer ,  et  vers  le  midi ,  la  lierlilîté  est 
smp-toot  extraordinaire.  La  campagne  présente,  dé  tons 
eôcés,  l'aspect  riant  de  la  fécondité.  L^agrieullure  y  a  fait 
et  y  fait  encore  de  grands  progrès.  31  y  a  peu  ou  point  de 
jachères.  Lorsque  la  terre  paraît  épuisée  par  un  graminé, 
un  légume  ou  un  autre  végétal^  on  alterne  lès  productions  ^ 
et  c'est  ainsi  que  les  dÎTcrses  espèces'de  navets'  OU  de  pa- 
tates ,  les  fèves ,  la  vesee  ,  et  le  graîid  tréfile  succèdent 
aux  différentes  récoltes.  Le  terrain  y  produit  toutes  sortes 
de  grains  et  de  légumes.  La  pukare  du  tabac  et  du  sarrasin 
y  est  très-répandue  :  le  houMon  y  croit  avec  succès  àtnp 
les  environs  de  Furnes  ,  et  lait  d'excellente  J3ierre  :  le 
colza  y  fournit  une  huile  ahondanle.  Le  liii  sur-tout  est 
la  principale  richesse  des  habitàns  de  Farr^ndissèment  *dè 
Courtray.  Les  pâturages  sont  bons  ;  les  meilleurs  sont  dans, 
les  environs  de  Furnes,  de  Dixmudc  et  de  LoO  ,  CC  qui 
rend  rentret4*;a  du  bétail  uu  objet  important. 

On  y  trouve  aussi  des  prfàîries  artificielles  fort  éteiidues.. 
Il  y  a  des  tourbières  :  (es  plus  co4sïdérabl«|s  .sont  sitaéea- 
dans  les  environs  de  Courtray ,  de  Bruges  et  d'Ostendc  , . 
et  elles  s  étendent  sur  un  assez  Ion. espace  de  terrain. 

Ce  département  possède  des  manufactures  de  toiles  les 
plus  belles  qui  se  fabriquent  en  Europe ,  et  quelques-unes 
de  laine  et  de  coton.  Il  y  a  aussi  d<*s  fabriques  de  ba^ 
sins,  de  toiles  à  carreaux.,  et  de  IciiUures  en  i)\ca  ,  qui 
ont  beaucoup  de  réputation.  Le  principal  commerce 
consiste  dana  les  productions  du  sol  :  telles  que  le»  grains  j 
le  tabac ,  le  houblon ,  les  bestiaux ,  le  beurre ,  et  les  ob-  > 
îieis  que  fournissent  les  fabriques  qui  y  sont  é'.abilcs.  hs^x 
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pcclic  du  hareng  et  de  la  morue ,  que  Ton  prépare  à  la 
manière  des  Hollandais,  forme  aussi  une  lirauclie  lirs- 
{mportanle  de  commerce.  Mais  la  position  et  les  ports  de 
ce  département  sur  la  mer  du  Nord  »  doivent  le  rendr^ 
un  des  plus  commerçans  de  la  république.  Tout  y  ap- 
pelle riuduslrie  ,  et  le  gouveroemeul  doit  Vy  encourager. 

(Pour les  Faires  de  ce  déparlement ,  yoy^? l'article  Ta» 
bteau  générai  des  Foires  de  la  France.  ) 

Les  Villes  les  plus  reniarqualjîes  du  département  dr  la 
Ljs  sont  :  Bruges  ,  Ostende ,  Nieuport  ^  I  urue«  ^  Ypres 
et  Courtray» 

U Etendue  m  superficie  du  département  est  de  5^6  raille 
911  hectares  (718  mille  899  arpens) ,  on  de  3  miUe  669 
kilomètres  carrés  (207  lieuetf'carrées  )• 

Celle  des  Forits  est  de  97  mille  iqB  hectares  35  ares 

(53  mille  284  arpens  3j  perches),  dont  3  mille  220  hcc- 
tai*es82  ares  (6  mille  3io  arpens  4i  perches)  de  bols  na- 
tionaux ,  et  23  mille  976  hectares  49  ares  (  46  mille  973  ar- 
pens 93  perches  )  appartenant  à  des.particuliers. 

La  Population  est  évaluée  à  470  mille  707  individus  , 
ce  qui  fait  9  mille  374  habîtans  par  lieue  carrée* 

Les  Contributions  de  ce  département  pour  l'an  XI ,  se 
montent  à  la  somme  de  4^i5,sk6i  francs  \ 

8  ▲  T  o  X  R  : 

Conlril)ulîon  fonciorc   3,3oo,000^* 

Conti'ibuiion  personnelle^  mohiliaire  et 

somptuaire  •   646,6oo 

Portes  et  fenêtres  •   â6o,4i4 

ToTAi*....  4io,70i4^''* 
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Patentes   19^2,781. 

Produit  des  16  centimes  additionnels  par. 
JraiM  sur  les  contributions  foncière  ^ 

personnelle nfobiliaîre  et  somptnaire  »  6i5,45^ 

ToTAZ.  égal  4,9JL5»;K4ir 

Ce  qui  donne  pour  la  quotité  centribiitiTe  de  diaqae 
uidiridu  10  francs  44  Centimes  et  demie» 

lie&Dépenses  à  la  charge  du  département,  pendant  l*an 
31  ,  prises  sur  le  produit  dea  centimes  addilioaneis,  se 
montent  à.  la.  somme  de  358,^^finmcs*66  oenUmes* 

s  A  V  o  X  a  : 

^d'administration   i4a^68'^ 

Dépenses  <  de  Tordre  judiciaire  i8l,548  3$ 

(I d'instruction  publique.  35,ooo  » 

ToTAi.  égal. ••••     358,916^  66*=- 

Le  département  de  la  Lys  est  divisé  en  4  arrondissemens 
eommnnauz^  saToir  %  t».  de  Bmgu;,^^*  de  Furne^; 
i^Ypres  et  4^  de  Cowrtray  ;  en  36  cantons  on  justioes  de 
paix ,  et  a9o  communes.  Le  collège  âbeteral  dû  départe- 
msnt  est  composé  de  3oo  membres» 

A  R  H  O  If  D  I  s  s  E  M  £  N  T    D£  BruG^S, 

Gmtenant  76  communes ,  divisées^en'  12  cantons  ou  jus^ 

tices  de  paix  :  Ardoye,  Bruges  ,  Ghistelles^  Oslende^ 
Eujsselède,  Xiiielt,  Xborout. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  149,421 
mdiridus  y  et  le  collège  électoral  est  composé  de  200* 

membres, 

Bruges  en  est  le  cbef-lieu.  C'est  une  grande  Tille  aitué*^ 
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dStDs  une  plaine  agréable.  Elle  a  une  population  de  33  mille 
700  indÎTidos,  et  elle  est  distante  de  Paris  de  334  kilomètre» 

(81  lieues.)  Elle  est  le  chef-lieu  cVuue  préfecture  ,  le  siège 
de  deux  tribunaux. ,  l'un  de  première  instance  et  l'autre 
criminel,  la  résidence  des  directeurs  des  domaines  natio- 
naux et  des  contributions  directes ,  d'un  conservateur  des 
hypothèques,  d'un  inspecteur  des  forêts  nationales,  d'un 
général  de  brigade  et  d'un  capitaine  de  la  seizième  légion 
de  gendarmerie.  . 

'  Ifroges  a  un  beau  canal  qui  lui  ouvre  des  communications 
faciles  avec  les  départeraens  de  l'Escaut ,  du  Nord  et  de 
la  uier  du  Nord ,  par  JMieuport  et  Osteode ,  qui  est  une 
ville  forte  et  maritime  »  oà  il  j  a  un  bon  port  et  un  tribu- 
nal de  commerce. 

On  fabrique  à  Bruges  des  étoffes  fines  de  coton  de 
laine ,  des  basins ,  des  toiles  à  carreaux  et  des  deulelles. 
il  y  a  des  fal)riques  de  teinture  en  bleu ,  qui  jouissent 
d'-uae  grande  réputation.  Le  commerce  de  cet  arrondisse- 
nWHt  peut  devenir  très-considérable  par  sa  position  et  ses 
communicalions  intérieures  et  cxlcricui  cs.  11  y  a  plusieurs 
lyanuiactures  de  toile ^  surtout  dans  le  cautou  deXliielt. 

Aarokdiss£M£Nt  be  Furkes^ 

CSontenant  61  Communes  divisées  en  4  Gantons  ou  Juaticea 
de  Paix  :  Dixmude^  Furnes ,  Haéringhe^  Nieuport. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  49  mille 
808  individus  y  et  le  collégé  électoral  est  composé  de  lao 
membres. 

2' urnes  ,  qui  en  est  le  chef-lieu,  est  une  petite  viîle  dont 
la  population  est  de  3  mille  220  individus.  Elle  eitle  siège 
dSine  sott»*préfecture ,  ainsi  que  d'un  tribunal  de  première 
instance ,  et  la  résidence  d'un  conservateur  des  hypo- 
thèques et  d'uu  sous  -  inspecteur  des  ibrcts  catioualc»» 
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Stte  communique,  par  des  canaux,  arec  Dunkerque  ,Nicua 
port,  Bruges  et  autres  lieux.  Le  commerce  principal  de 
€êt  aoriroiktîMemeiit  .ctmsisie  eÂ  fgtùai  y  en  faoïdden  ^  èn 
fiiomagès     en  beonre  Irèé-^stiné ,  éi  tait  il  i<  fait  lu 

grand  débit. 

A  A  a  O  M  O  I  3  s  £  M  E  If  T  ]>'YPll£Sy 

Contenant  46  Communes  divisées  en  8  Cantons  oit  Justices 
de  Paix  :  Elverdinghé,  Hooglède,  Popéringhe,  Ypreft^ 
'  Wenrick,  Meisitie$y  P««elieiidaële«  • 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  107  mille 
io3  individus,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  âoo 
niemlires. 

Tpresj  qui  en  est  le  cbe^lieu,  èst  une  VOle  Ibfte  sur 

ITperlce,  qui  prend  sa  source  à  peu  de  distance  de  la 
ville,  la  traverse  et  se  grossit  des  eaux  de  deux  lacs,  si- 
tués Tuu  près  de  Dickebusch,  etTaobe  près  de  SiUelierg« 
EDe  a  une  population  de  1 5  mille  i48  liabitans.  C'est  le 

chef-lieu  d'une  sous-préfecture ,  le  siège  d'un  lri])unal  de 
première  instance  et  la  résidence  d'un  conseryateur  des 
hypothéqués. 

Cet  arrondiÉsemenl  est  fertile  en  grains,  eh  lin,  en 

clianvre ,  dont  il  fait  un  grand  commerce  ,  ainsi  qu'en 
bestiaux.  Ypres  est  renommée  par  ses  maaufaclurcs  de 
làine^  de  fils  et  de  rubans. 

ABBONBISSBMJBirT    DX  GoVBTBAT, 

Contenant  67  Communes  dÎTÎsées  en  12  Cantons  ou  Jus- 
tices de  Paix  :  Avclghem,  CourU'ay  ,  IlaërleLeck,  î  ngel- 
mun^tcr,  Meuiu  ^  Meulcbecke>  Moorzeelc  ^  Iloulers  ^ 
Oost-Koosbecke. 

La  populatiou  de  cet  arrondi-.sement  est  de  i64  mille, 
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3^5  individus,  et  le  collège. électoral  est  composé  de  20a- - 
membres* 

.Couiiray  en  est  le  chef-lieu*  C'est  «ne  TiUe  sUnéesav 
la  Lys,  dont  la  population  est  de  i5  miUe  6^  individus*  • 

Elle  est  le  chef-lieu  d'une  sous  -  préfecture ,  le  siège  d'unr 
tribunal  de  première  iostaace ,  et  la  résidence  d'un  con- 
serrateur  des  Hypothèques  et  dW  sons  -  inq^eur  des  fo-^ 
réts  nationales* 

Le  sol  de  cet  arrondissement  est  Irès-fertilc.  Il  pro- 
duit sur  -  tout  le  liu  le  plus  beau  et  le  plus  fort  de  r£a' 
rope  ;  les  habitans  excellent  dans  la  culture  de  cette 
plante ,  dans  ses  apprêts  et  sa  filature ,  ce  qui  a  porté  les 
fabriques  de  toile  à  un  degré  de  perfection  qu'on  n'a  pas 
encore  pu  imiter  ailleurs. 

.  Le  commen»  eoDnrte  principdement  d«>.  b  bbriqoe 
des  toiles,  de  linge  de  table ,  de  dentelles,  de  siamoises, 
et  en  trës-béllesblancTiîsserîes.  On  y  trouve  aussi  des  ami- 
donnerics,  des  rain.Ki  les  de  sucre  et  de  sel,  des  savon:- 
neries^  une  manufacture  de  faïence  à  l'instar  de  celle  d'An* 
gleterre ,  et  plusieurs  brasseries* 

On  IrouTe  à  Menîn ,  qui  est  une  petite  TÎlle  forte ,  située 
sur  la  Lys  ,  et  dont  là  population  est  de  4,91 1  individus  , 
nue  blanchisserie ,  où  les  toiles  sont  blanchies ,  d'après  les 
procédés  chimiques ,  indiqués  par  M«  GhaptaL 

Ç^Pour  plus  amples  renseignemens  j  il  eut  nêceisaire 
de  lire  VInTJtojiVCTiojs  qui  précède  la  Dsscriptios 
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IX'  Département    l'Escaut. ) 


Lb  d^Miiiemenk  de  V Escaut  y  formé  d'une  partie  de  U 

Flandre  Autrichienne ,  dont  le  chef-lien  est  à  Gartd,  lire 
son  nom  de  VJSàcaul,  fleuve  qui  le  traverse  du  midi  au 
nord. 

Les  Limites  de  ce  département  sont  :  au  nord ,  la  répu» 

hliqiie  balave;  à  l'orient,  l'Escaut  qui  le  sépare  des  dépar- 
temens  de  la  D^^le  et  des  Deus.-N<'thrs  ;  au  midi ,  celui  de 
Jemmopes ,  et  à  Toccident ,  celui  de  la  Lys. 

Les  principales  Rivières  qui  y  coulent  sont  l'Escaut  qui 
prend  sa  source  dans  la  commune  de  Beaurevuir,  drparle~ 
ment  de  la  Somme ,  passe  dans  celui  du  Nord  ^  sépare  ceux 
de  Jemmapes  et  de  la  Lys,  traverse  celui  auquel  il  donne 
son  nom ,  le  sépare  de  ceux  des  DeuT-Nèthes  et  de  là 
Dyle,  et  se  divise  au-dessoui  du  forlLilo,  en  dru\  bi  an- 
cheS|  dont  Tune,  passant  près  de  Bergen-op-Z^oom,  se 
nomme  Esceuti  oriental i  et  l'autre  ^  dirigeant  son  cours 
▼ers  Flessingue  où  elle  s'embouche  dans  la  mer  du  Nord  , 
reçoit  le  nom     Escaut  occidental.  Ce  fleuve  est  navi- 

■j 

gable  depuis  Nord-Libre  ^  ci-devant  Condé, 

Les  autres  riyi^res  de  ce  département  sont  :1a  Lys  ^  la 

Burcnn  ,  la  Lièvre,  la  Deudcr ,  etc.  * 

.  n  y  a  plusieurs  canaux  dans  ce  département  ;  celui  qui 
communique  de  Gand  à  Bruges,  et  delà  à  Ostende,  est 
parlîculiërenicnl  remarquable.  Un  autre  s'élcnd  vers  le 
nord  el  établit  une  communication  depuis  Rodcnburpen 
jusqu'au  Sas -de- Gand  j  un  troisième  se  divise  dans  les 
environs  de  Morbcck  ,  de  manière  qu'une  partie  coule  ver» 
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Axel,  et  l'autre  vers  Hulst.  On  trouve  encore  plusieurs 
autres  canaux  dont  l'objet  est  le  dessèchement  des  terres^ 
marécageuses  on  lenr  irrigation.  On  a  le  projet  d'en  Creu- 
ser un  nouveau  pour  établir  une  communication  directe 
entre  Gand  et  les  Bouches  de  l'Escaut  par  Hulst.  Si  ce 
canal  est  exeonté  ,  comme  le  désirent  les  habitans  du 
département  de  TEscant ,  il  &yorîsera  beaucoup  les  spé- 
culations commerciales ,  et  abrégera  la  narigation  de  ce 
ileuve,  ({ui ,  jusqu'à  Xermoude  ,  est  diÛiciie  et  souvent 
dangereose.  ^  • 

Le  sol  de  ce  département  est  en  général  fertâe  et  proprd 
à  ragriculture.  Il  y  a  des  contrées  montueuses,  d'autres  oît 
le  terrain  est  gras  et  d'autres  stériles.  Cependant  il  produit 
tontes  sortes  de  grains  et  de  légumes»  Le  hn ,  le  chanvre  ^ 
le  colza  et  le  houblon  y  sont  beaucoup  cultivés.  H  four-* 
nit  aussi  beaucoup  de  fruits  de  toutes  espèces ,  ainsi  que 
des  oiseaux  domestiques  ^  du  gibier  et  du  poisson  d'eau 
douce. 

Il  y  a  beaucoup  de  fidariques  dans  ce  département,  el^ 
principalement  des  blanchisseries  de  fils,  des  fabriques  de 

toiles  et  de  cire  j  des  fabriques  de  cobalt,  senant  à  l'émail 
de  la  faïence  et  de  la  porcelaine;  de  bleu  de  Prusse,  de 
rubans,  de  cartes  j  des  filatures  de  Un,  de  chanvre  et  de 
coton  ;  des  manufactures  de  toutes  sortes  de  draps  ;  des 
rafliMeries  de  sucre ,  des  papeteries,  des  verreries,  des 
faïenceries,  des  salines ,  etc. 

Le  commerce  de  ce  département  consiste  dans  les  pro« 
dnctîons  territoriales  el  dans  les  divers  produits  des  ma- 
nufactures et  faln'iques  qui  v  sont  établies.  La  silualion  to- 
pogr^tphiquc  ,  1rs  niovens  faciles  de  co];amunication  etsur- 
lont  la  liberté  de  l'Escaut,  font  cspéfrer  qull  parviendra 
Aans  peu  au  phu  haut  degré  de  spkndenr  et  de  pro&« 
périté. 
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(Pour  les  linru  de  oe.défwrtemeiil^  pefu  TArticb  Tôt* 
hhau général  dê8  JMtêê  dé  Fr<me9$) 

Les  failles  principale.^  du  département  de  l'Escaut  sont 
Gaiid,  Termonde,  Audenaërde,  Sas-de-Gand  et  Alost. 

jj  Étendue  en  superficie  du  département  est  de  1288  mille 
^70  hectares  (565  mille  986  arpens)^  ou  de  a  mille  888 
kilomèbes  et  demi  carrés  (  169  lieues  trois  quarts  carrées  )• 

Celle  des  Forêts  est  de  17  mille  543  hectares  97  are» 
(34  mille  373  arpens),  dont  7  mille  2i5  hectares  1  are 
(•i4  mille  i36  arpens  )  de  bois  nationaux»  10  mille. 5a3 
Jiectam  96' ares  (ao  mille  25/ arpens )appjirtenanA  a  des 
partieuliers*  -  . 

La  Populcaion  est  évaluéè  à'  5^S  mille  À5BindtTidns, 
ce  qui  fait  5  mille  865  habHans'par  lieiié  oàrrée.       •  * 

Les  Contributions  de  ce  département  pour  l'an  Xl^se 
montent  à  la  somme  de  6  millions  564  mille  176  francs  : 

* 

SAY  ozm: 

Contribution  foncière  ••••^  49161,000^''  m®* 

Contribution  personnelle^  mobiliaire  et 

somptuàire   682,2100  » 

"Portes  et  fenêtres  < .  • .  •  *  426,008  >► 

Patentes.   52o^o56 

Produit  des  16  centimes  additiomieb  par 

franc  snrles  contributions  foncière  ^ 

personnelle ,  mobiliaire  et  somptauike.    7  74,91 2  » 


...  Ce  iffx  doim  U.  quotité  eontnbutivd  d^  cbefnf 
iniii^du  10  francs  69  centimes  w  septième. 

'   Ji^e#  jpépenses  îi  U  charge  4u  départeULCJ^^  pendant  Ta^ 
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XI,  prises  sur  le  produit  des  cenehnes  additioniusls,  te 
montent  à  la  somme  de  5o6  mtUe  747  francs  76  centimes^ 

SAYoïi; 

C  d'admiiibtration.. .    1701487*^*  lO** 

Dépenses  •?  de  Tordre  jndîcîaîre   269,460  66 

^  d'instruction  publique*. 66,800  » 

ToTAx.  égal   606,747*^  76«* 


Le  département  de  l'Escaut  est  divisé  eu  4  arrondisse^ 
•mens  communaux  ;  savoir  :  i^.  de  Gand^  a*".  ù^AudU^ 
noèrcUf  3  \  de  Termonde ,  et  4<>.  de   Ecluse ,  en  4i  cantons 
ou  justices  de  pais.,  et  338  c:ommunes.  Le  collège  électoral  ^ 
du  département  est  composé  de  3oo  membres. 

A  R  a  O.N  D  I  s  â  £M£  N  T     DE    G  ▲  N  D,  • 

Coiîtcnanl  95  Communes  divisées  eu  i4  Canious  ou  Jus- 
lices  de  Paii  :  Ecloo ,  Evergeui ,  Dcynse  ,  Gaad  ,  Loo- 
chrîsti,  Nasareth,  Me%èle,  Oosterxeelei  Sommergen, 
.Waërschoot ,  Grujrs-Hauthem* 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  aao  mille 
388  individus^'et  le  coUége  électoral  est  composé  de  aoo 

membres. 

Gand  en  est  le  cbef-lieu.  C'est  une  grande  et  belle 
▼iUe,  bâtie  au  confluent  de  l'Eiicaut,  de  la  Lys,  de  la 
Lièvre' et  de  la  Moers,  arec  les  différens  canaux,  la 
€oupent  en  un  grand  nombre  d'îles.  Les  édifices  publics  y 
sont  en  grand  nombre  et  magnifiques.  Elle  a  une  popu-» 
lalion  de  56  mille  individus,  et  elle  est  distante  de  Paria 
de  392  kilomètres  (75  lieues).  Gand  est  le  cbef-lieudWe 
préfecture,  le  siège  d*nn  évècbé ,  de  trois  tribunaux  ,  Pnn 
de  première  instance,  l'autre  criminel,  et  le  troisième  de  . 
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commerct;  >  et  la  résideace  des  directenn  des  domaines 
nationaux  et  des  contributions  direcles^  d*un  consenrateur 
des  hypothèques ,  d'un  inspecteur  des  forêts  nationales, 
d'un  général  de  brigade ,  d'un  chef  d'escadrou  et  d'un  ca- 
pitaine de  la  seizième  légion  de  gendarmerie. 

Cet  arrondissement  est  très-fertile  en  grains  ,  lin , 
chanvre ,  colxa,  fhritset  légumes ,  dont  on  fidt  un  grand 
KCommerce,  qui ,  d'ailleurs,  est  suscepti])le  d'accroissement 
tant  par  sa  situation  avantageuse  près  de  la  mer  et  sur  l'Es- 
esiil  >  et  ses  mc^ens  de  communication ,  qne  par  la  quantité 
^erîn^es  et  dé  canaux  qui  y  coulent,  et  les  manufactures 
d'étoffes  de  laiue  y  les  fabriques  considérables  de  toiles  de 
iotttes  qualités,  et.  de.  dentelles  qui  y  sont  ^tahlies*  ' 

AHEOKDXSSBHBKT  n'AvBSVASBnX, 

Contenant  1 19  Communes  divisées  en  9  Gantons  ou  Justices, 
de  Paix  :  Grammont ,  HercMe ,  Audenaërde ,  Sainte* 

Mai  le  -  Hoorebecke  >  iKederbrakel^  Ninove^  EenaiX; 
âotteghem. 

La  population  de  cet  airondissônent  est  de  i34  mille 
698  mdiTÎduSy  et  le  collège  électoral  est  composé  de  aoa 

membres.  ^ 

Audeaaêrde,  qui  en  est  le  chef-iien  j  est  une  petite  ville 
sitnée  dans  une  vallée  sur  l'Escaut  qui  la  traverse  en  par- 
tie ,  et  dont  la  population  est  de  4  mille  individus.  EUe  est 
le  chef-lieu  d'une  sous-préfecture  ;  le  siège  d'un  tribunal 
de  première  instance,  et  la  résidence  d'un  conservateur  des 
hypothèques  et  d'un  sous-inspecteur  dés  forêts  nationales* 
£lle  a  une  manufacture  de  tapisseries  de  hautélisse.  Il  j 
a  des  fabriques  de  toiles  et  de  draps  dans  les  diflëreos 
cantoDs  de  l'enondiMnwiiti 
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î 

Contenant  Coumunes  dWiséesen  1 1  Cantons  on  Justices 
de  Paix  :  Alost,  Bereren,  Termondei  H|inmie,  Lockç- 
ren,  Saint-Gilîs^  SaintrNicolas  ,  Tamifle^  Wetteren, 

lia  population  dé  cet  aiTondi8Beinent;eil  de  i9o  aflle 
616  individus.,  etle  ooUége  électoral  est  composé  deaoo 

membres.      ■     .  ;  '  ' 

.  'Termandu  en  esfr  .lis.diief-lieu.  C'est  nne  villa  située*  ou 
confinent  de  l^Escant  êt  de  là  Qendcrtqin  la  irarerse.  Efie 
a  une  population  de* -5  mille  a8  liabltans;  cUe  est  fedhef- 
lieu  d'une  soufi-préfeclure  y  le  siège  d'un  tribunal  de  pre- 
mière instance  ;  et  la  résidence  d'un  conservateur  des  by* 
pothèques  et  d'un  sons-inspecteur^  des  forêts  hadonales. 
Cette  TÎlle  est  forte  par  sa  situation  et  son  système  d'inon- 
dation. Ou  y  a  fait  d'ailleurs  des  ou\raij;es  de  furliiica- 
lion  qui  la  rendent  imporlanle  en  temps  de  guerre,  parce 
'  qu'elle  faTOiise  ou  empêche  la  coàiinunicaliou  entre  Gand 
et  Anvers.  Le  sol  .de  cet  arrondissement  est  fertile  ;  il 
produit  toutes  sortes  de  blés,  du  chanvre,  beaucoup  de 
lia  et  oi&c  de  beaux  pâturages ,  où  Vqn  éicve  de  ^on 
beaux  chevaux.  ^ 

Ann<^tfP<sajEMSMT  de  i.'.È  c  h  u^z, 

Contenant  5i  Cop[miuncs  divisées  en  7  Cantons  ou  Jus- 
tices de  Faix  :  ^enède  ,  Axel^  Capficke^  ^V^{« 
rEclusCy  Ooslboni^  »  Tsçndick. 
La  population      cçt  qirvondissemcnt  est  de  5q  mille 

756  individus,  et  le  collège  élirai  e^^  çompofiÈ^  lao 

membres. 

V Ecluse  en  est  le  chef-lîeu.  Cestnne  petite  et  très^forle 
yiUe.  Elle  a  de  belles  écluses  sur  un  canal  qui  commu- 
nique 
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nique  a^ee  Bruges ,  et  qui  est  en  partie  comblé  et  dé- 
truit. 11  y  a  aussi  uu  hàvre  situé  au  milieu  delà  ville.  Elle 
a  «ne  populatîoii  de  i  miUe  4i5  individus.  Elle  est  le  chef^ 
lien  d'âne  som-préifecttire,  le  uége  iPkâ:  trîbimal'de  pre*'- 
mière  instance ,  et  la  résidence  d'un  conservateuîr  des 
hypothèques.  En  général ,  cet  arrondissement  est  fertile  , 
malgré  la  situation  de  son  sol ,  qui  est  extrêmement  bas 
et  maréeagenx.  LW  j  est  loal  saitt.  il  n'est  eonaidéralil^* 
que  par  lés  forteresses' qu'A' i^lfennie'  èf  ^^î  serrent  de 
barrières  à  la  République,  pour  arrêter  de  ce  c6té  les 

invasians  des  ennemis» 

•  «    ■  '  . , 

(Pour plus  ampleê  irêfueignemeM,  U  est  nieesseute  de 
lire  V Introduction  qui  précède  la  Descriptioih  topq^ 
CRjiPMJÇffM   M  NovrMLLM    DiriêlQM  M 


X*  BiPA&TBXBllT.(le8l}eilX*Kàtlie8). 


liE  département  des  Dmix^Nèthes,  formé  de  la  partie 
nord  du  Brabant,  dont  le  chef- lieu  est  à  Anuers  ^  tire 
■On  nom  de  la  grandé  ét  petite  Nèthéa^  deux  rinères'qiii 
se  réunissent  à  lierre  )  et  dont  les  eaux,  tombent  un  (ieii 
au-dessous  dans  la  Dylt.  *  " 

Les  Limites  de  ce  département  sont  :  au  nord ,  la  répu- 
bliqne  balare;  à  Torient  cette  même  république  et  le  dé-  ' 
nsrtement'  de  la  Meilèe^Ciiflriettre;'  au  midi ,  celtii  i€  U 
D)  le  et  à  Foccident,  TEscaut  qui  le  sépare  du  départètafeAC*^ 
de  ce  nom.  '      -  •  -   

Les  priiuipaks  RhUitèi  qui  f arrosent  tionl  l^Escant  qui^ 
cotdant  entré'le  d^ai^emènt  auquel  Q  donne  son  nom;,  et  ' 


M  OBSCRXPTIOSr. 

Mai  dont  il  estîciquestiou,  n'appartient  prÎTatÎTement  a 
aucun  des  deux  territoires^  quoique  cependant  on  puisse 
dire,  avec  quelq[iie  raiéon,  qull  est  la  propriété  particu- 
lière de  la  viDe  d'Aavm ,  par  ks  grands  aTantages  qy^û  toi 
procure. 

Ce  ileuTe  a ,  deyant  les  murs  de  cette  ville  ,701  mètres 
(36o  toises)  de  large et  10  mètres, (3o  pieds  de  pro- 
fondeur à  mer  basse ,  la  maiée  numtanl  de  é  mètres  {iS 
pieds^.  Depuis  Anvers  jusqu'à  son  embouchure  deyant 
Flessingue,  il  a  i4o  kilomètres  (28  lieues)  de  cours,  et 
recule  successivement  ses  bords  en  conservant  toujours  la. 
même  profondeur.  Son  Ut ,  ainsi  que  celui  de  tous  les  grands 
fleures ,  qui  forment  des  atterriisemens  à  leur  embouchure, 
est  embarrassé  par  des  bancs  de  sable ^  ce  qui  rend  sa  ua- 
TÎgation  difficile  et  dangereuse. 

La  grosse  Nèthe  prend  sa  source  dans  le  département 
de  la  Meuse-Lnférienre,  et  passe  à  .Westerloo}  la  petite 
lïèthe  a  sa  source  près  de  Postel ,  dans  la  Campine,  et 
passe  à  Herentals  et  Grobbendonck.  Elles  se  réunissent  à( 
lierre  j  oà,  prenant  le  nom  de  Auppely  elles  passent  par 
Watihèm ,  Kumpst',  Willebrock  et  Boom  -  et^  grossies  par 
'les  eaux  de  la  Senne  et  delà  Djle ,  ainsi  que  par  celles  do 
l'JEscaut,  qu'elles  reçoivent  à  chaque  marée,  elles  peuY.ent., 
alors  être  x^emomée*  juwpi'à  Lierre  pardesbarque^.ponr. 
técs# 

L'Aa  prend  sa  source  à  Test  de  Turnhout ,  et  se  jeltp. 
<  dans  la  petite  IShthe ,  au-dessus  de  Grobbendonck.  lia 

Merdia  sa  sonree  ii^Merckplas,etje  perdà^elqne^di»" 
lance  au-dessovs  de  fireda,  dans. le  HoUandfr-JHep..*— r 

La  Sermç  et  la  Dyle,  en  sortant  du  département  de  ce, 
nom,  viennent,  après  un  cours  de  peu  d'étendue, se  r^ji--, 
nir  à  Battenbrock et  se  jeter  dans  la  Au|q^|  visfàriîs 
Rumpst..  A  Ùexçeptiim  de  la  B.uppel ,  amnuae  d^.^^œs  rî- 
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'fjckm  n'est  naTÎgable  dans  leur. étet  actuel,  qvoî^'al  né 
ftiHe  pas'  de  grandi  Mmn  pour  qu'elle»  puissent  Is 
devenir. 

Jusqu'à  cette  époque  il  n'a  été  creusé  aucun  canal  parti*  • 
entier  pour  le  département  des  ^Denx-  Iïètbes ,  et  oepe&* 
dànt  il  en  a  indispensaUement  besoin  ponr  aofjrottresoà 
industrie  et  pour  étendrésa  culture. 

•  lia  jpartie  de  ce  déparlemenl  que  Von  nomme  la  Cam^ 
|iine>  est  presque  sans  débouchés  :  il  serait  facile  de  lui  «a 
procorer  aTeclesd^perteBiens,de]al)jle  et  de  la  Meuse-^ 
Inférieure.  H  faudrait  pour  cela  suîrre  le  cours  de  la  Rup« 
pel  et  de  la  Nèlhe  par  Lierre,  etc.  ;  creuser  ensuite  un 
canal  dans  le  vallon  de  l'Aa,  en  s'étendant  jusqu'au  -  delà 
d*Hoogstraeten,  et  oommuniqnant  avec  Breda  par  un  ea^ 
nal  projeté  depuîs'deuz  siècles. 

Il  s'effectuerait ,  en  enlevant  la  vase  de  la  petite  Nèthe ,  et 
on  aurait  a^se^  d'eau  pour  entretenir  la  navigation  dans 
tout  son  eours.  On  ippocnrerait  aussi  les  mêmes  arantagef 
i  une  autre  partie  de  la  Gampuie  en  curant  la  grande 
i  î^cthe. 

Les  productions  du  sol  de  ce  département  sont  peu4o 
chose ,  parce  qu'en  majeure  partie ,  il  n'y  a  que  des  terres 
•ablonnettses  qui  produisent  seulement^  aprës  un  labour 
très-pénible ,  du  setgle ,  de  Forge ,  de  l'avoine ,  du  blé  sar- 
rasin,  du  sucrion  ^  beaucoup.de  lin^  des  pommes  de  terre^ 
des^cavottes,  des  navet»)  et  une:plante'  appelée  dans  \m 
pays  speurSe  on  êporéé ,  que  Fon  coupe*  et  que  Fon  fait 
sécher  sur  de  grands  écbalas ,  et  dont  on  fait  le  meilleur 
.  foin  que  l'on  puisse  donner  aux  bestiaux.  A  Texeeption  des 
environs  de  Malines,  on  cultive  très-mal  dans  ce  dép<u> 
!ttniènt/pam  que  les  denrées*  n'a]Mf  'pMnt  - de  débou- 
chés, les  hbbitani' bernent  leur  ouki^ 
ductions  né^ej^aires  à  leur  subsistance  et  à  leurs  besoins. 


8ft  .PS0C&lVTt  OH 

*  Le.  cwvaaeK^  du  département  des  Deux-Nëthes  ,  dont 
ijDiterdini  t  enlefé  «ne  gmide  pertiey  depiii»4e  tndté 
de  Munster ,  ne  consiste  plus  ^hre  qu'en  chapeaux,  en 
bieire ,  en  tapis  et  denteUes  ;  ces  dernières ,  qui  sont  Irë»- 
-  renommées ,  sont  connues  sons  le  nom^  de  dentelles  de 
MoHneem  G^enduÉt^  tovt  porte  i  croire  que,  par  suite  der 
la  lilire  naTigation  de  l'Ëseant,  il  feprendm  son  ancienne 
importance ,  et  cpie  la  ville  d'Anvers  redeviendra  une  des 
plus  riches  du  monde  et  des  plus  célèbres  par  l'étendue  de 
ses  relations  'commerciales,  et  1»  grande  facilité  de -.ses 
communications ,  qui  ouvriront  des  débouchés  arantageux 
aux  produits  de  Tindusti'ie  de  ses  nombreux  et  laborieux 
habitaus*  ' 

(Pour  les  Foires  de  cé  département,  vo/«s  rArticle  2U* 
ile<m ^énércd  dee  Foires  de  France,) 

Les  Villes  principales  de  ce  département  sont  AnyerS| 
lAalines,  Tumhont,  Herentals  ,  Lier ,  etc. 

U Étendue  en  superficie  du  département  est  de  285  mille 
3i  i  hectares  (  55^  mille  i3  arpens),  a  miUe  853  kilomètres 
carrés  (  i43  lieues  carrées). 

Celle  fks  i^fs.esl  de  ii.miUe  643  hectares  75  ares 
(aa  miUe  8i3  arpens) ,  dent  5  mille  354  hectares  9?  aresi 

(6 mille  577  arpens  a5  perches)  de  bois  nationaux,  et  8  miUe 
388  hectares  79  ares),  16  mille 435  arpens y^.pfirches Ap- 
partenana  à.  des  partifiulienu     *  ....  , 

La  Population  est  évaluée  à  a49mille376  individus,  ce 
qui  £iit  1,743  h|d)itans  par  lieue  carrée. 

I^ContribMtipn^  jà»  ce  département  pour  l'an  XI,  sib 


uiyiiizud  by  Google 


x-A  y&Àjr^E.  '  69 

.  *       •      •  • 

tk>iilril>iiti<m foncière  ».  1^78,000*^*  »*- 

CoDtribution  personnelle^  moblliaîre 

somptuaire.   S27,5oo      »  . 

Porteaetfenétrfls-**.»..  a48,a37  .  i> 

Patentes. •.«••.••••..  ao^^i^S  »^ 

P^uît  des  iG  centimes  additionnels  par      _  .    >  ,  •  .> 

franc  sur  les  contributions  foncière  ^  ... 
;  .  penonnelle,  mobiliaire  etsomptiiiire.  ^  5o4,88o 

•'•••*••       .*  •    Tôt  AI*  égal.  •  «y.  3,667j8i5'"^-  ))*^* 

  ■     III  M 

-  Ce  qui  dmi^  pour  b^^tilé  contril^tÎTe  de  chaque  in« 
diridu^  10  francs  69  centimes  quatre  cinquièmes; 

Les  Dépenaêê  à  U  charge  du  département^  pendant  Taii 
XI,  prises  sur  le  'produit  des  centilnes  addHÊonneb,  së 
jDonteni  àlasommede  a68  mille  aSfifiranes  55  centimes  ; 

.  SATOIll 

r  d'admiiiîsIratMm   t^fi^^  ii^ 

.I)épen8es'<  iei*<>tdrdjadleîaire...]...    wJS^  5S' 

r  d^ÎMtniotion publique». •116^000  ''"»': 

^  •  '  .    ,   ^ 

Le  département  4es  Deux-Nètbes  est  divisé  en  3  arron« 
dissemens  communaux;  savoir  :  i**.  à^Arwen ;  ,a\  de 
7\tmhout;  et  3^  de  MoUmb  ;  en  ai  cantons  ou  justic^ 
de  paix  y  et  i^i  communes.  Le  collège  électoral  du  dépar* 
tement  est  composé  de  membres. 

AsftOHDis'ssKmv  t  iD*  ÂKVÉms, 

Cputcoant  55  Comijduiies  di?isées  ea  9  Cantons  ou  Jpsticeft. 


4e  Paix  :  AiiTers,  C!oi)tigib Brecht  »  Eckèren,  SantliO'^ 
'Wilryck. 

liA  population  de  cet  airondissement  est  de  ii4  mill« 
607  indiTidus y  elle  collège  électoral  est  composé  de 
membres. 

Anvers ,  qui  en  est  le  dieWîeu ,  est  une  grande  et  beÙe 
TÎlle ,  située  sur  FEscaul ,  dai)s  une  grande  plaine  à  la 
droite  desDeux>Nèihes,  a  Jao.  kilomètres  (85  lieues)  de 
Pans,  et  dont  la  population  est  de 61  mille  800 hâbitaïuk 
Cette  vîne  est  le  cbéf-Tieu  d'une  préfecture  -,  le  siège  de  troÎ9 
tril)unaux,  l'un  de  première  instance,  l'autre  criminel  et 
le  troisième  de  commerce;  la  résidence  des  directeurs  des 
donuioes  ^natiaoaiisç  et  dea.çoptrilMHîoiis-  d^racti»>  jXnn 
conservateur  de»  hypothèques  ,  d'un  inspecteur  des  forto 
nationales,  d'un  capitaine  de  la  dix-septième  légion  de 
gendarmerie,  dlun.popuxû{iS}Ure  principal  et  d'ua.sau$-ios« 
pecteur  de  la  marine.      .  .  .«  • 

Le  port  d'Anvers,  est  yasle  et  commode,  et  lesplua 
grands  navires  peuvent  y  remonter,  vu  la  largeur  et  la  pro- 
fondeur del'^caut.  Il  j  a  huit  canaux  piincipaux  par  od 
le»  yai^«lMb jeuvent  entçe)p.dAi|s  la.»lll^*  'ËRe,eoBmU'« 
iiJqueaoPM,  Bruxelles,  .par;.uh.  canal  qoi  i^^  la  rivière 
de  Huppel  qui  se  jette  dans  FFscaul.  Les  fortifications  sont 
tombées  en  ruine,  mais  la  viflé  est  défendue  par  une  cita- 
delle qui  est  nn  pentagone  régulier  et  bien  fortifié.  La 
maison  commune  et  la  bonne  isont  îles  édifices  remar- 
quables.  - . .  . 

Il  n'est  pas  étonnant  qu'avec  une  situation  semblable , 
Anvers  soil  deveiiiie  Fnnç  des  villes  du  monde  la  plus  com-^ 
merçante  et  la  pins  ricbe  ;  mais  il  ne  loi  reste,  d*im  com- 
merce aussi  étendu ,  que  des  monufactures  de  tapisseries  de 
liauie^lisse  ,  de  tapis,  de  dentelles  connues  sous  le  nom  de 
dentellêM  de  MaUnes,  de  coton  imprinoé  ou  toiles  peintes , 
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<juelques  étoffes  de  laine  et  de  soie ,  des  blanchisserie* 
très- estimées librairie,  la  bijouterie  et  la  ^inturé 
j  Ibnaent  eikcorè  une  branche  d'industrie» 

 '    '  ■  '* 

Contenant  48  Coinmnnes  divisées  en  6  Cantons  on  Jnsticei 

de  Paix  :  Ârendonck ,  Moll,  Hérentliabi  Iimabou^» 

^esterloo,  Hoogstraeten. 

La  pc»piiktion  dç  çet . arrondî^aemenf  ei|t  .de  62  hmH* 
17a  individus ,  et  le  çpU^e  électçral  est  composé,  de.  :ia4t 
membres.. 

yîmkcui  ea  est  le.  chef-lieu.  C'est  uife  petite  ville  située 
âa^la  jt^pine^  e(  donija  poj^olatioii  e8t.4«  8  mille  €ft 
'Individus.  Elle  est  le  chef-Ken  d!unc  sons-préfeeturej  !• 
Âéged'ua  tribunal  de  première  instance,  et  la  résidence 
d'nn  conservateur  des  hjpotbèques. 
"'lÀ  territoire  dé  cet  arrondissement  est  maairaisi;  îl 
est  couvert  cle  landes  Mhtdfineusés  où»  ne  produisent 
du  seigle ,  de  l'orge,  de  l'avoine  et  du  bfe  sarrasin ,  qu'aprè» 
un  très-pénible  lala^ur.  On  j  fabrique  beaucoup  de  briques  > 
k 


Contenant  SSCommnnesT^visé^  en  si 

•tîces  de  Paix  ;  Dufiel,  Hejst-op^-iierg ,  Lier,  Mai 

.liiies^  Puers*>  •  •   •     •  *      >*  '         *  • 

La  populadon  de  cet'arrondÎMcment  ^  dé  721^697  in- 
dividus ,  et  k  collège  électoral  ea3t'  cidmposé"  dé  i45 
.  .   .»  •  •  •    »  » 

inemlires»  ' 

MaUnes  en  est  ledief4iea.  C'est  une  ville  assez  consi* 
dérable ,  Méè  ànif  la  D^fe  i£Û  la.  traveM^  à  3ao  kilo- 
mètres (8oUeues)^e-Paris,  et  a<«  la  population  esiai- 
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16^19  liabit^iif.  ;MdillBs  M  k  ebe&ii«tt  d'une  sani-|li^ 

fecture ,  le  siège  d'un  archeTéché ,  dHm  tribunal  de  pre* 
mière  iastaoce  ,  et  la  résidence  d'un  con^rvateur  des 
Iijrpotlièquef  et  d'un  aous-mq^iecteardes  forêts  nationales» 
Cette  ^illev^ioniiniuiiqiie  evec  Lomrtin  {Mif  nn^  eanal  et 
une  très  -  befle  chaussée  tirée  au  cordeaiu  Les  yaisseainc 
chargés  iteuTe^nt.  aussi  s'ex^  approcjier  par.  ^'Escaut  ^  lors 
du  uux* 

Le  territove  de  ce|  «rrondissenientêsl  fertile  en  grains, 
lîn,  cbanyre  et  lionUofh.  Odtre  le  cbramèrce  des  furo-» 

ductions  territoriales ,  Malincs  est  renonimée  par  ses  fa- 
briques de  dentelles  :  ce  sont  les  plus  belles  après  celles 
de  Bruxelles ,  et  eBes  ont  un  peii  plus  de  durée  j  eUes  en 
en  ce  quelles  sont  ftbi4qtfé<!s  ,'tout  'd^ùne  » 
én  fuseau.  On  y  i^ftbrique  fiussi  des  chapeaux  cl  d  eiLcel* 
knte  bierre.      •       •  •'■  ' 

(  Pour  de  pbu  amplee  rgnêeignemens  ,  il  esi  nêeestmrw  dê 

lire  F  Introduction  qui  précède  la  Description  to* 


.  .   .T     '      ...       •  f 
Ijn  département  de  1#  Mmtêê  in/Mâurey'îwmé'âSniit 

partie  de  la  Gueldre  ,  du  pays  de  Liège ,  et  des  territoires 
de  Maëâtricht  et  Yenloo  ,  cédés  à  la  France  par  la  répu* 
blique  Qetaye  >  a  poiir  chef-lieu  Maèêtrichi;  il  tire  8on« 
nom  de  la  Mme  qui  le  trsTerse  du  sud  «u  nord.  «  >  en  x 
entrant  près  de  cette  ville. 

Les  Lùnites  de  ce  département  spnl^  au  nord,  la  répu??. 
llUqu^  9^taTe$  en  lev^uol  »  le  départeiwcinit  dç  le  B4%i 
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au  midi  >  celui  de  TOurthe^  et  au  coucliaut^  celnide  la 

Les  pnnelpah»  ^RivUrêê.  qpà.  moaent  le  département 
de  la  Mense-Iiiférienre  sont  la  Meuse ,  qui  prend  sa  source 
dans  les  montagnes  des  Vosges  ^  cl  Ira  verge  les  départemeua 
des  Vosges,  de  la  Meurthe ,  de  la  Meuse ,  des  Ardennes, 
de  Sambre  et  Meuse ,  de  l'Ourtlie ,  -d)f  la  Meuse-Inférieurf^ 
Elle  coupe  ce  dernier  dans  la  direction  du  sud  au  nord,  en 
passant  par  Maëslricht^Maseyck y  Ruremonde  el  Venloo, 
et  entre  ensuite  dans  la  république  bataye  ^  pu  elle  ae 
perd  avec  .le.  Rbin  dam  la  mec  du  Nord^  t 

La  Meuse  est  narigable  depuis  son  entrée  dans  le  dé- 
partement de  la  Meuse  ,  et  jusqu'à  Liyge  elle  est  asscx 
généralement bie^  encaissée;  mais,  depuis  cette  ville  jus» 
qu'aux  environa  de  Yenloo  >  sa.  xu^igati^n  est  difficile  à 
cause  de  son  peu  de  profondeur ,  qui  la  rend  sujette  aui( 
auerriââcmeus,  ce  ^i  fait  quelle  change  souycut  de  dii'ec- 
tion. 

La  D^TÎgation  de  ce  fleure  doit  d'ai^nt  plua.&ber  Tat*- 
lentîon  du  govremement ,  qu'elle  offire  un  d^iouché  fan 
cile  pour  exporter  dans  la  rt'^publique  batave,  et  dans  une 
partie  de  l'Allemagne ,  en  remontant  le  Waal  ^.tonteales 
producti<m8  du  jioK  des  manufactures,  ^  ininee  et  car* 
lièrea  de  toutes  espèces ,  que  fournit  la;partie  delà  France 
qui  avoisine  son  cours. 

Le  Jaar  ,  qui  prend  sa  source  dans  le  déparlement  de 
rOurtbe^  passe  à  Tongres,  et  Tient  se  jeter. dans  la  Meuse 
à  Maëstricht^  Sa  pente  rapide  lui  donne  la  propriété  de  ser:; 
TÎr  à  beaucoup  d'usines. 

La  De  mer  et  la  Herck  ont  leurs  sources  dans  ce  dépar* 
tement  près  de  X<KDgres.  )^lei|  SjOrent  ausd  à  des  usines  « 
et,  se  divisant  en^plusîeurs  br^.>a|i:o8eol tant  le  paTi  sîf 
tué  entre  Tongres ,  Bilsen  ,  Loo^  ,  Hassdt  et  Herck e^ 


I 
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contribuent  beaucoup  à  la  fertiliié  des  belles  prairies  donC 
elles  sont  bordées. 
Le  Worm ,  qui  a  sa  source  au'-desfus  ^Aîz-la-Cbape1Ie , 

se  jette  dans  la  Koër  auprès  d^Hlnsberg.  Le  Geelen ,  la 
Geele^etc« 

De  toolescesmiëresi  à  l'exception  de  la  Meuse  Û 
n'en  est  aucune  de  navigable;  les  seubf  avantages  qu'elle» 

procurent  consistent  dans  l'accroîssement  de  prospérité 
^'elles  donnent  à  Fagriculture^  et  les  facilités  quelles  pré- 
sentent pour  rétablissement  des  usines.  Ces  deniièiesV 
eeryant  géuéralementà  la  mouture  des  grains  et'  K  féx-^ 
pression  des  huiles  ,  sont  d*autant  plus  multipliées,  qu'il  y 
à  peu  de  moulins  à'  vent  dans  ce  dépai*lement*  "  '  '  ' 
Ôutrè'  le  canal  de  eommuiiication  de  la  Mèusè  anBbiiir 
|>ar  Venloo  et  Kbeàiberg  ,  dont  nous  avons  parlé  dans  la- 
description  du  département  de  la  Roër  et  à  Farlicle  de  la 
Navigation  intérieure,  on  pourrait  encore  faire  communi- 
^er  la  Meuse  àr£scaut.La  position  de  la  Damer  et  du  JààrV 
qui  prennèhtleur  soulHie  auprès  dé  ïbngres  y  et  dont  Fune 
•e  jette  dans  TEscaut  dans  les  environs  deMalInes,  et 
Fautre  s'embouche  dans  la  Meuse  à  Maastricht ,  a  donné' 
Pidée  delee&irése^ir  de  communication  entre  ces  deux 
fTeuVé»;  L'èxécutîôn  de  ce  canal  ne  présenté  d'ailleurs  au« 
cune  difficulté.  Ilcommenceraif  cki6srÈscâutiiMalînes,  et 
remonterait  la  Djrle  et  la  Demer  jusqu'à  la  petite  TÎlle  do 
fièrcky  éici  côtoyant  le  cours  dé  cès  rivières  ;  de  Herck  ^  il 
détendrait  dans  U  belle  plaîné  qu'arrose  la  Demer ,  en 
passant  à  Hasselt  et  à  Bîlsen ,  et  eb  venant  se  joindre 
au  Jaar  à  deux,  ou  trois  kilomètres  (demi -lieue)  au* 
dèssoiA  de  Tongres  ,  oii  serait  le  point  de  partage  , 
W  ïaar  ïtàttt  plus  élevé  que  la  pëmeir.  Bt  aurait  âss^  d'eau, 
pour  alimenter  la  première  "bràncbc* du  canal  dont  noua, 
prenons  de  parler,  et  la  secondo,  qui ,  du  point  de  parUge,^ 
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^en^aU joindre  la  Meuse,  à  Maëstrîcht,  en  cotojanlle  J#^r 
uhfi.ooim^  de  .c^jcanal ,  d'après  les  déreloppemenf  pro- 
pesés ,  aurait  près  de  i  ïekilomëtres  (  23  Ueoes  ;  ) ,  dont  4o 

kilomètres  (  8  lieues  ) , depuis  Malincs  jusqu'à  Herck  ,  peu- 
vent être  rendus  ,AaYigal)]e&  à  peu  de.frais.,Le.,rp^,o%i- 
lait  d'autant  nsaîns.  de  difficnlMOl.y.qiie  par-tout.]^  soLjCsI 
uni ,  d'une  excavation  fadle  *,  et  qu'il  n'y  aurait  qu'un  mon* 
ticule  à  couper  auprès  de  Tougre^ ,  pour  joiudre  au  Jaar 

les  sources  delà  Deraer.  

Sfi  eaç^.offriraitun^jdé^uGl^  foci|i(^entre  .les  départe-» 
inens 4a«nord-0)i<^  y  du  nord,  du  nord-est  et  .deTcsl,  et 
l'Allemagne. Il  facililerail  le  commerce  des  épiceries,  des 
denrées  coloniales  et  d^  produclious  du  luidi^  d^, 
France.!,  arec, tofijte  ^la  partie,  di]|:nor4 1  VAUemi^ff^k 
Crusse  el:la.Sni^,^  il  .sendraît  .au*  port  d'Anrers  9o>nt 
cienne  splendeur.*,  il  Ti;viiier.9it  les  manufactures  d'armes  ^ 
d'alun ,  de  c^ous  ,,dfB  plpmb  ^  etc.  .qui  existent  daps  les  dé;* 
partemens.de.l'Pi^if^e^de  San4>nç  ef.  fiAeujsey.^tiJl  qu^ 
fziraU  un  â£lHtv^  iù^9^.^^,^mr,}i^  pjt;pi^x%f  Av^ . 
les  chantiers  de  la  marine  »  des  bois  de  conslruetio^  4|?I^^ 
abondent  les  déparlemens  de  la  Roër  ,  des  Forets ,  de 

DcB^y^tiieB».  '.  •  I  H  II         M#  î ,  •  ..-fit*  »..    «'  I  . 
Le  département' 4e  la  MeuséfJnféri^ure  es(  purement 

agricole  :  le  valloa  de  la  Meuse  est  seul  fertile  ;  les  hau- 
teurs qui  eo  foWï)e5n^:Jle».,IJrW  .qujD|f*Sj,,fopt  4'.utt  iBSi^^iHV^ 
rapport  \  un  iders.ao^inojiw.  en.brujères.  Qt^  j^plapte 
avec  succës  des  sapins.;  , 

La  nature ,  qui  a  distribué  ses  largesses  de  tant  de  ma- 
nières di4«rC]^te««j.iy'a  pas  voulu  que  .l^  prjnçip^^  ric)icssi^ 

de  c^.dépffrtemçnt:  opnai^tât.daqsles  prqducjlj^  terdto^, 
rialea.  Lestent  l^pur^bliss  y  sont  remplacées  par  des  tour* 
bières .  des  miucs  de  charbon  de  terre.,  et  même  de  cuiyre 


00  de  ftr ,  .dfls  carrières  de  pierres  à  clunix  et  k  UUr.  IM 
^luîlilé  fenrnfiiiiease  du  eol  aonnooce  une  grâBde-eb0ii<* 

dancc  d'eaux  minérales  ,  dont  ou  n'a  peutrétre  pas  encore 
découvert  les  sources. 

Ged^partemeiit  produit  cependant  des  grtiiii  basses 
fNnme  qiudité'y  sur-tout  des  seigles  et  dsssmsiii  ^  des  lé* 
gomes,  des  fruits ,  etc.  U  j  a ,  le  long  de  la  Meuse,  d*ëxccl- 
iens  et  abondans  pâturages  »  oii  Ton  élève  et  en^^raîsso 
beaucoup  de  bestiaux* 

\  n  7  a  peade  inaïuifiHstiires  et  ftbri^esi  parée  qœlei 

babîtans ,  occupés  sans  relâche  aux  travaux  des  champs  , 
ne  trouvent  pas  assez  de  temps  pour  se  livrer  ^  comme  dans 

autres  départemens  de  la  ci-devant  Belgique  9  à  cette 
paisuileindustne  qui  sait  tirer  parti  du  repos  ku^ineine. 

On  j  trouve  cependant  quelques  febriqnes-de  draps, 
d'aiguilles  et  d'épingles  ;  de  dentelles,  de  savon  ,  de  ta- 
bac ,  de  garance  ;  des  tanneries ,  des  papetertes^j  des  raf« 
fineries  desel ,  et  des  disffleries  d^eaunle-^  dë  grains.  . 

■  ♦ 

La  montagne  appelée  Saîn^Péieraherg ,  à  peu  de  dfo' 
tance  de  Maëstricht ,  et  sur  laquelle  on  a  bâti  un  fort  qui 
commande  cette  ville ,  contient  une  excellente  carrière 
beriftoiitale de  piêlrreiibàtir  e  plus  de  i5  Inlomèttee 
(  i3  Uenes-)  d'étendue  ;  Ton  j  entre  du  c6té  -de  la  lifeuse  I 
le  chennn  est  assez  large  pour  j  conduire  aisément  des 
-chariots ,  qui ,  à  leur  retour ,  déchargent  les  pierres  aa 
bord  du  fleuve ,  jpéar  être  transportées  j^us  loin  pèr  ba« 
teaux.  Dn  emulilht  souterrains  de  cette  éarrifire  sont  leng^ 
et  soutenus  par  une  infinité  de  piliers.  On  y  trouve  de9 
réservoirs  d'eau ,  et  Ton  j  a  pratiqué  des  évents  et  des  ou- 
vertures pour  J  Uisser  entrer  le  jour.  La  vaste  étendue  dé' 
cette  carrière,  la  quantité  considérable  des  eiploiliaione 
dont  elle  est  Fohjet,  nécessitent  l'emploi  d'un  grand  nom- 
bre de  travailleur^  et  de  voitures*  On  trouve  dans  les  bancs 
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de  pierre  dont  elle  est  composée ,  beaucoup  de  pétrifica- 
tions qui  appellent  Tattention^  des  savaos  et  des  aniateais« 

{Ponr  Im  \Poirêê  ét  ce  département,  voyex  rArtide 
Tableau  ^niral  dês  Foire»  de  la  France,  ) 

'  lies  pHncgnUêe  F'ilUê  du  département  de  la  Meuse-In- 
férieure sont  :  Maëstricht^  Béringen,  Tongres,  Eure* 
jnonde  et  St-Trond. 

ITEiaubêe  en  auperfieie  àa  département  est  de  578,639 

hectares  (741,869  arpeiis)  3,786  kiiomètres  cairés  (190 
lieues  et  demie  carrées). 

-    Gdle  des  Forête  est  de  19,867  hectares  (59,120  ar« 

pens 52 perches),  dont  2,417  heclares  71  arcs  (4,736  ar- 
pens  ^2  perches  )  de  bois  nationaux ,  5o  hectares  43  ares 
(59  arpens  67  perches)  communaux,  et  i7;4i8  hectares 
81  ares  (  34,523  arpens  73  perches  )  appartenant  àdes  par* 

ticuliers. 

lift  Pf^mla^an  est  évaluée  &  a5a,66a  indindus^  ce 
Cut  k  peu  près  i,225  hahitans  par  lieue  carrée. 

'  Les  Contribution»  de  ce  département  pour  ïan  XI  »  s« 
inonieni  à  la  somme  cle  i>66o,^  franci^ 

savoir;' 

€ontrilmtioii  fmuâëre  i . .  • .  ^fiùof* 

Contribution  personnelle  ;  mobiliaire  et 
somptuaire .  •  •  •  •    j|io,ooo  a 

portes  et  £enéttcs. . .  ^ .   •  •    iai,4i8  n 

Patentes.   93,37/  » 

Produit  des  16  centimes  additionnels  par 
ûranc-  sur  les  contributions  foncière  > 
fno^^û^^  lipufljl^aiTe  et.jbmj^n^     191,200  n 

•  '  •   Tox^  égal.       1, 600,995'''^ •  »  . 

•      -  •  t 
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Ce  qui  donne  pour  la  quotité  contributÎTe  de  chaqcie 
indiyidtt  6  £r.  88  eenU  un  huitième.  -* 
Les  Défuntes  k  la  charge  du  dépértement ,  pendaiitl'aii 

XI,  prises  en  partie  sur  le  produit  des  centimes  addition* 
nels^  M  montent  à  k  somme  de  ao4|643  ir.  33  centimes  ^ 

S'ATOSÂ:- 

» 

S d'administration  ••  •••••  85^599^'* 

de  Tordre  judiciaire  •  91,945  33^ 

d'instruction  publique.  ••••••  aj/x)o  '  • 

Tôt  AI.  égal  ao4^45  55 

IjO  département  de  lAMnâM^lnfirieurê  est  dÎTÎséen  5 

arrondisseraens  cpmmunaux,  savoir;  1".  de  Maëstricht; 
â".  à^Has6elt  el5  \  de  Ruremonde;  en  23  cantons  ou  jus- 
tices de  paix,  et  5io  communes.  Le  collège  électoral  du 
département  est  composé  de  a55  membres. 

An  B  o KD  X  8  s  I      N  T  PB  Mabstbxcht^ 

Contenant  159  Communes,  divisées  en  10  Cantons  ou  Jn»* 

tices  de  Paix  :  Bilsen  ,  Heerlen ,  Maëstricht,  Mechelen^ 
Meerssen ,  Oirsbec ,  Rolduc ,  Xongres,  Galoppe. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  107  mîfie 

4io  individus,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  200 
membres. 

Maësiriche  en  est  le  chef-lieu.  C'est  une  très  -  belle  et 
très-forte  yiUe,  située  sur  la  rive  ganché  ie  la'lléuée» 

6ur  laquelle  il  y  a  un  beau  pont  de  pierre ,  à  208  kilométrés 
(52  lieues)  de  Paris.  La  maison  commune  et  les  autres 
édifices  publics  sont  assez  beaux. 

La  population  de  cette  rille  es£  dé  17  mille  965  indiTi* 
dus.  Elle  est  le  chef^ieà  aW  pi^éetdW,lè'''é^^ 
deux  tribunaux ,  l'un  de  premièi*  instance  et  l'autre  cri- 
BÛnel,  la  réadence  des  directeur»  des  domaines  nationaux 
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et  des  contribuûoiis  directes,  à*m  coosenrateur  des  hy« 
pothèques,  d*im  80ii8-ioq|»ecteiir  dei  foréu  natioMlet, 
d'un  généfial  de  brigade ,  oonunaodliiit  du  département , 
et  d'un  capitaine  de  la  dix-septième  légion  de  gendarme- 
rie. 

*  •      -  •  # 

Le  sol  de  cet  anrondisiemeiity  à  rexceptioQ  du  canton 
de  Mechelen  o&  il  existe  beaucoup  de  bruyères  ,  est  tr^ 
fertile.  Le  commerce  consiste  dans  le  produit  des  fabri- 
ques de  savon  ,  d'eau-de-vie  de  grains  ,  d'amidon ,  de  ga- 
rance, de  chicorée  et  de  tabac  ^  mais  sa  proqtérité  dépend 
beaucoup  de  son  agriculture  et  de  la  nombreuse  garnison 
que  le  gouremeinent  entretient  dans  Maëstricht. 

Contenant  10:2  Communes^  divisées  en  6  Cantons  ou  JuS;* 
tices  de  Paix:  Bemngeii|  Hasselt ,  Herck ,  Lopx  ^  Peer  ^ 
Saint-lVond. 

JLa  population  de  cet  anrondlssenient  est  de  60,599  ^ 
difidus  y  et  le  collège  électoral  est  Composé  de  121 
membres. 

Haàselt  en  est  le  chef-lieu.  C'est  une  jolie  petite  ville  sur 
la  Demer ,  dont  la  population  est  de  5  mille  8^4  indÎTidua,'* 
Elle  est  le  che^lieu.il'une  . sous-préfecture,  le  siège  d^ttn 
tribunal  de  première  ioslâucc,  et  la  résidence  d'un  con-' 
servateur  des  hypothèque.  

La  partie  du  sol  de  cet  arrondissement ,  située  m  sud  » 
est  fertile  et  susceptible  d'un  grand  produit  \  mais  celle  si- 
tuée  au  nord  de  Hasselt ,  rie  présente  qu'uné  yaste  bruyçre| 
OÙ  sont  éparses  quelques  campagnes  cultivées.        *  '  * 

Le  commerce  consiste  dans  les'produits  du  sol,  qui  ^ 
tout  ingrat  et.  sablonneus  qu'il  .est ,  «n  donne  eependaiit' 
de  conaidér^ables      ajix-  trayaia  et  )l  ractiyitift  des  ^kHA.^'  . 
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rateurs.  On  y  fabnq[ue  de  grosses  toiles  de  chaam  et 
des  dentelW 

A  &  H  O  K  D  I  8  8  s  M  B  N  T    9  B  RuRZMOVDE^ 

Gontenant  69  Contmiines ,  dÎTkées  en  7  Gantons  ou  Jusdcet 
de  Paix  :  Achel ,  Brée ,  Ifaaey  ck ,  Nedercruhten ,  Eure- 
monde  ,  Veuloo ,  WeerU 

La  population  de  cet  arrondinement  est  de  64;B55  in* 
dÎTidus  9  et  le  collège  Rectoral  est  composé  de  i3o 

membres. 

Jiuremonde  en  est  le  chei-lieu.  G'est  une  ville  située  an 
confluent  de  la  Roër  et  de  la  Meuse,  dont  la  population  est 
de  5  mille  788  individus.  Elle  est  le  chef-lieu  d'une  sous- 
préfecture,  le  siège  d*ua  tribunal  de  première  instance^ 
et  la  résidence  d'un  conserrateur  des  hypothèques. 

Toute  la  partie  du  territoire  de  cet  arrondissement,  ar* 
rosée  par  la  Meuse,  est  très^ertile;  mais  le  reste  est  coa* 
vert  de  bruyères. 

On  trouve,  dans  cet  arrondissement ,  la  ville  de  Veu- 
loo, qui  a  une  population  de  4  mille  81  habitans,  et 
dont  la  position  sur  la  Meuse ,  entre  la  Eépubliipie  fran» 
çaîse  et  la  république  batave^la  met  à  même  deftire  un 
commerce  d'entrepôt,  très-considérable. 

de  lire  PIhitroductiou  qui  préeèdt  la  DEscnjpriojf  rO- 
FOQnjiPHiQUB        l'A.  NoursLLS  Dirisiojf  dm 
Fmajstos). 


I  r.  o  é  P  A^R  T  B  X  s  K  T:  (  l'OuTthe  ).  . 


Ljb  département  de  lX>urthe ,  foimé  d'une  partie  du  pays 
d^Liége  et  du  duché  de  limbourg^  et  dont  le  chef-lieu  est 
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à  lÀhte^  ûrè  son  tiom  de  U  rivière  ^Ourih$ 

source  dam  le  départemeiit  des  Forêts  f  tracrerse  oelui  de 

rOurllie  du  sud  au  nord  jusqu'à  Liège,  où  elle  se  jette  dans 
la  Meuse. 

Les  JUmiies  de  ce  départemetit  ioïkC^  an  noird,  celui  éB 
Ul  Meuse-Ioférieure  ;  à  l'esi ,  ceux  de  la  Reër  et  de  la 

Sarre  ;  au  sud  ,  ceux  des  Forêts  et  de  Sambre  et  Meuse  j 
et  à  Fouest^  celui  de  la  Dyle. 

Les  principtUea  Rwièrea  du  dépaitement  de  TOorilie 
sont  y  la  Meuse,  qui  le  coupe  eu  deux  parties  inégales ,  et 
dont  la  navigation  est  fort  active,  sur-tout  depuis  Huj  jus- 
qu'à son  emboudiure  dans  la  Hollande;  l'Ourihe,  qui 
prend  sa  source  à  Textréknité  ht  |dns -méridionale  du  dé^ 
partement  y  en  sort  de  suite  peur  j  rentrer  après  um 
long  circuit  et  s'être  grossie  de  l'EmblêTC  et  de  la  Vesdre  : 
et  après  ayoir  mis  en  mouvement  une  multitude  d'usines , 
elle  rient  se  jeter  dans  la  Meuse  à  Liège*  Celle  ririère  f 
narigaMe  dans  tonte  la  partie  qui  traverse  ce  dépar» 
■  tement ,  donne  au  commerce  de  Liège  un  moyen  facile 
de  transport  à  travers  un  pays  où  le  roulage  est  imprat- 
icable. £lle  conduit  aux  usines  où  doivent  être  lira- 
Taillés  les  fers  du  département  des  Forêts  •  les  ramène 
ensuite  dans  les  fabriques  et  manufactures  de  Liège ,  ou  ^ 
étant  convertis  en  armes  et  en  clous ,  ils  deviennent  l'ob- 
jet d'un  commerce  très  -  étendu.  La  Vesdre  a  sa  source 
dans  1er  département  de  la  Roér ,  et  se  jette  dansKOnràte^ 
à  5  kilomètres  (une  lieue)  de  Lîége.  Son  fbnds ,  hérissé  de 
rochers  ,  ne  permet  pas  aux  bateaux  de  la  remonter  plus 
haut  que  Pepinster^  distant  de  7  kilomètres  (  une  lieue  trois 
quarts)  de  Terriers.  îl  eft  possBbla  de  larendre  narigiliin 
jusqu'à  cette  rillfe,  et  ce  projet,  dont  Feiécution  n'èà* 
traînerait  que  de  médiocres  dépenses,  produirait  de  grands 
ayantages.  La  Mebaigne  et  le  Hojoux  se  jettent  dans,  lu 


DESCRIPTION 

Heuse  aux  porte»  de  Hujr.  Quoique  cm  rWieres  ne  soîcnl 
^ue  flottables ,  elles  dirent  cependant  les  moyens  d'étalOir 

des  usines  de  toute  espèce.  Il  y  a  un  projet  de  canal ,  qui 
réunirait  la  Meuse  à  l'Escaut  par  celui  de  Louvain ,  et  qui 
•eraît  d'une  très-pande  utilité  pour  le  commerce  de  ce 
déparlement. 

Le  sol  du  département  de  l'Ourthe,  n'oCTre  pas /sur  tous 
les  points  de  son  étendue  ,  la  même  qualité  ni  les  mêmes 
productions.'  La  partie  située  au  nord  de  la  Demer,  ne 
consiste  qu  en  bruyères  et  landes  marécageuses  :  on  y 
trouve  cependant  de  riches  pâturages  oîi  Ton  nourrit  un 
bétail  nombreux  -,  mais  la  partie  située  au  sud  de  la  nu-mc 
rmère,  du  c6té  du  département  de  Sambre  ei  Meu*e, 
est  fertile  en  blé  et  en  Tin.  En  tirant  Ter»  le  département 
des  Forets  ,  le  pays  est  couvert  de  monUgnes  et  de 
broussailles.  11  y  a  des  forêts  considérables  ,  des  mines 
de  cuivre ,  de  plomb,  de  fer  et  de  cbaibon  de  terre,  de 
bonnes  carrières  de  pierres  ,  quelques  -  unes  de  maibrej 
et  des  sources  d'eau^t  minérales  renommées ,  telles  que 
.celles  de  Spaet  de  CbaufouLaiue. 

Tout  concourt  àrtendrc  le  département  de  l'Ourlhe  in- 
dustrieux et  commerçant.  TraW  par  la  Meuse ,  arrosé 
par  plusieurs  rnières  navigables,  ayant  la  majeure  partie 
^son  sol  couverte  de  bois,  de  pâturages  ou  de  landes  peu 
^cukïvées,  et  qui  ne  demandent  à  l'habitani  qu'une  faible 
partie  dé  sott  temps  et  de  ses  forces  5  renfermant  des  mines 
variées  et  des  masses  de  bouille  inépuisables,  il  ne  pouvait 
Wexciter  l'industrie  et  favoriser  le  commerce  :  aussi  y  a-^il 
des  fabri^  4e  presque  toutes  les  espèces  ;  mais ,  parmi 
ibtatcai,  eeîles  qui  objet  le  travaU  du  fer ,  sont  les 

plus  considérables.  Les  plus  importantes  de  ce  genre  sontia 
^LanufactMi:^  d'armes  à  feu ,  et  celle  de  clous,  la  plus  forte 
l*e«t*élwquieiist6  euEuropcEUes  occupent  prés  de  sept 
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m\\\e  personnes,  et  alimentent,  dans  uu  rajon  de.trfin|o  * 
iulomètres  »  enTÎron  quarante  usines*  La  tôle ,  la  poterie 
en  fer ,  la  quineaiUerîe,  y  sont  aussi  deé  objets  de  falMÎque* 

La  manufacture  de  draps  est  une  des  plus  considérables 
de  France  ;  elle  est  répartie  entreiie$  villes  de  Limbourg^ 
de  Yerviers  ,  d'£upen  ,  le  bourg  d'£osiTal  et  quel) ueai 
conomunes  envlronniin^s.  .  . 

La  tannerie  forme  une  autre  branche  de  commerce  éga- 
lement considérable  et  ^ui  est  en  grande  réputation  :  les 
^ndpaux  établissemens  en  sont  à.  Liége^,  Mahaéd^yri^t 
Starelo.  Il  y  a  aussi  des  fabriques  d'acides^  de  forces, à 
tondre ,  dliorlogc)  ie  ,  de  soie ,  d'alun ,  de  sel  d'epspm ,  de 
sel  ammoniac  ,  de  iaicncc,  de  verre  blanc  et  noir,  de 
cbapeaux  de  paîUe,  de  toiles  imprimées,  de  dentellet, 
de  papier,  de  cartons  II  .presser  les  draps,  d'eau-^de-ne 
de  grains ,  de  bîerre ,  de  savon  ,  de  colle  et  de  tabac. 

La  plus  grande  exporlalionde  ce  département  consista 
en  bieire,  armes,  clous,  serges ,  cuirs,  marbre  et  pierrea' 
.  bleues ,  grès  ^ paver,  pierres  à  mëUles  et  pierres  à  bâtir , 
cbaux  et  charbon  de  terre.  La  Meuse  et  \ei  grande» 
routes  de  Cologne ,  Bruxelles  et  Gifet,  rendent  les  commu- 
nications faciles.  '    *        •  '  ,  •* 
(Pour  le8'i^oiretf**de  ce  départment,;i^uyeiB  l'aifticle 
.  Tableau  générai  des  Foires  de  la  'Prdnee*  )  -  ;  / 
Les  yUles  priuvipales  du  dcparleraent  de  l'Ourlhe, 
sont  :  lâége,  Limb^urg ,  Mabnedy,  Cronembourg ,  Saint- 
Wit ,  Huy ,  Hannut  et  Waremme. 

L'étendue  en  superficie  du  département  est  de  4S7  mille 
754  hectares  (  85?  mille  696  arpens  ),  et  de  4  mille  377 
kilomètres  et  demi  carrés  (  2i3  lieues  carrées  ). 

Celle  des  Forêts  est  de  86  mille  703  hectares  5o  ares 
•  (  166 mille  77  arpens  61  perches) ,  dont  35  mille  579  heo-» 
tares  (  55  mille  601  arpens  5o  perches)  de  bois  nationaux  j 
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9  mille  45a  hectares  6o  ares  (  4  mille  766  arpens  8  perclies) 
communaux,  et  5o  mille  S91  hectare&gi  ares  (  99  mille 
710  arpens  5  perches)  appartenans  à  des  particiiliers. 

6a  population esX  évaluée  à  5i3  mille  876  individus,  ce 
qui  fait  mille  474  habitans  par  lieue  carrée* 

lies  Coniribtaionê  de  ce  département  pour  l'an  XI ,  se 
feMotentlkla  somme  des  millions  4a4  mille  974  francs^ 

s  ▲  T  o  I  n: 

Ciontiîbatiottisacîère.  \   1^90,000''-  «* 

Contribution  personndle ,  mobiliaire  e| 

somptnaire.    4i  6,900  11 

Portes  et  fenêtres   2 14,434  » 

Patentes.     14/^48  11 

"PrùàvSt  des  16  oentiines  additionnels  par 

franc  sur  les  contributions  foncSkre  » 

personnelle ,  mobiliaire  et  somptuaire  ^366,993  » 

Tôt  Ail  égal   a,4a4,974 


Ce  ^wi  donne  ponr  k  qnelllê  contribntife  de  chaque 
individu  7  francs  j2  centimes  et  demie. 

Les  dépenses  à  la  okarge  du  département ,  pendant  Tan 
XI9  prises  en  partie  sur  le  produit  des  centimes  addition^ 
ncb ,  se  monlentÀ  laaevuniedaiBlS^^S^Sfr.  3^  cent; 


SAVOIE: 

Sd'adminîslcation   i30,oo5'^^-  6'. 

de  rcrdre  jndiciaîre.   145^70  53 
i^mÊirvxtim  pnbliqpie* . . .      5o,ooo  9 

To «AI.  égal.  2961575  59 


La  département  de  rOurlhe  est  divisé  en  trois  arrondis* 
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semens  communaux ,  savoir  ;  i*.  tie  lAégB  ;  a»,  de  USaît^ 
médy  j  et  3  ',  de  Huy  ,  en  cantons  ou  justices  de  paix^ 
et  conmiMBes*  lie  coltége  éleetanil  du  département  esl 
composé  de  3oo  aenthres» 

Contenant  i5i  Communes  divisées  en  19  Cantons  on  Tus- 

tices  de  Paix  :  Dalhem,  Fléron,  Herves  ,  llologue-aux' 
Pierres  y  liége  ^  Louvegné^  Seraing^^  Waremme> 
Glona. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  t5 1  mille  g/S 
individus  >  et  le  coUége  électoral  est  composé  de  itoor 

membres» 

Liège  y  eu  est  le  chef-lieu  ;  c'est  une  très-f^ade  ville  ^ 
située  dams  une  vallée  agréable  et  fertile  ^  sur  ]|i  Meuse 
qui  la  traverse  et  j  forme  une  grande  He. .  Elle  est  dis-^ 
tante  de  Paris  de  55a  Idlpmètres  (  85  lieues  ) ,  et  a  nnee 
population  de  5o  mille  habilans.  Celle  viUe  est  le  chef-^ 
Uei|  d'une  préfecture  ,  le  siège  d'un  évéché,  de  qu^& 
tribunaux ,  f  un  d'appel ,  Taulre  de  première  instance , 
le  troisième  criminel ,  et  le  quatrième  de  commerce  ;  ht 
résidence  des  directeurs  des  domaines  nationaux  et  des 
contributions  directes ,  d'uii  conseryaleui?  des*  hypothè- 
ques, et  de  celui  de  la  vingt -troisième  oonseryatîen  des 
forêts  nationsAes^  le  quartier— ^néral  de  la  vingMûib* 
quième  division  militaire  et  de  la  dix.-sepli4;me  légion  do 
gendarmerie.  L'hôtel-de-ville  ^  les  fontaines  publiques^ 
et  les  quais  le  long  de  la  Meuse ,  plantés  de  plu8ienr& 
rangs  d'arbres sont  d'une  beauté  agréable  f  on  y  compte 
1^7  ponts,  parmi  lesquels. on remarq^uc  celui,  des  ArcJies ^ 
dont  les  appuis  sont  de  fer  i'açonné.  ^ 

lt'<iiTOodisacmfiat.dc  liége  est  assez  iertilai  et  abondok- 
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en  mines  de  charbon  'de  terre ,  d'alun  et  de  fer.  Son  eom^ 

xnerce,qui  est  Irès-élentlu  ,  consiste  cti  horlogerie,  ar-* 
murerie,  clouterie,  ibrge,  papier^  faieucç,  lubrique  de 
draps ,1  de  dentelles  noires  ^  de  gazes»  d'eau-foite,  de 
saTOn  noir  y  de  couperose,  de  calamine,  de  Tert-de-gns; 
en  batteries  de  fer,  houille,  houblon,  marbre,  cbaux> 
souire,  alua,  bierre,  cuir&,  etc»  ^ 

Arrondissement  de  Max.M£dy, 

Contenant  85  Communes  divisées  en  ii  Cantons,  ou  Jus* 
tices  de  Paix  ;  Ânbel ,  Cronenbonrg ,  Eupen,  limbourg  p 
Malmédy ,  Saînt-With,  Scble^deu,  StaTelot|  Verriers 

Viel  -  Salm,  Spa. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  ioo,565 
individus ,  et  le  colline  électoral  est  composé  de  aoa 
membres. 

Malmédy  en  est  le  chef-lieu.  C'est  une  jolie  rîHe,  sur 
la  rivière  de  llccht,  donl  la  population  est  de  4  mille  344 
xndiviflus.  £lie  est  le  cbei  -lieu  d'une  soua-préfec tu re ,  le 
siège  d'un  tribunal  de  première  instance,  et  la  résidence 
d'un  conserratenr  des  hypothèques,  et  d'un  inspecteur  des 
forêts  iialionales. 

11  y  a  des  lauueries  très^enommées  et  des  fabriques  de 
sarron  noir.  Le  commerce-  de  cet  arrondissement  consiste 
en  draps  dont  les  manufactures  sont  à  Verriers  ,  Lkn- 
bourj^,  Eupen  et  le  bourg  fVEnsival,  et  s'étend  encore  sur 
les  toiles,  éloiFcs  de  i»oic,  épiceries,  café,  sucre,  vins  ^ 
^incaillerie ,  etc. 

On  trouve  à  Spa  des  eaux  minérales  trè»-fréqnentéeset 
estinié<;s.  Les  enviiM)ns  fie  e(Hle  ville  aliondent  en  poisson 
et  gi])ier  délicieux ,  ce  qui  ne  laisse  pas  d'augmeuter  Ift 
Ibule  des  étrangers  q^ui  y  viennent  prendre  les  eaux* 
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Contenant  14/  Communes  cUvisces  en  7  Cantons  ou  Jus^ 
tices  de  Paix  :  Bodegnée,  Ayenne  ,  FerrièreS)  Huy^^ 
Landeny  Héron,  Nandrin» 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  6 1^56' 
mdÎTidns ,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  iiï 

membres. 

Jfuv  en  est  le  clief-lieu.  C'est  une  tIIIc  avantageusement 
située  dans  une  rallée  agréable,  au  confluent  du  Hojoux  et 
de  la  Mensequila  dÎTÎseen  deux  parties, communiquant 
enlr'elJt's  par  un  Ix  au  pont  i!e  pierre.  Elle  a  une  populalionr  • 
de  4  mille  871  individus,  est  le  chef- lieu  d'une  sous-pré-^ 
fecture,  le  siège  d'un  tribunal  de  première  instance^ 
la  réndence  d'un  conserr ateur  des  hypothèques ,  et  d\mr 
inspecteur  des  forêts  nationales.  Les  envîron»  fournissent" 
du  fer ,  de  l'alun ,  du  soufre  ,  du  charbon  de  terre ,  du 
TÎn  f  du  blé  et  d'autres  fruits.  Près  de  la  rilie  au  pîedf 
d'un  rocher,  au  bord  du  Hoyoux  ,  est  une  source  d'eau! 
minérale. 

{Pour  plu9  amples  renseigntmens  ,  il  est  nécessaire 
Ure  riufTttODVCTioit  qui  précédée  la  l^sacRtPTioir  to^ 
roGR^PHiqur.  ns  z.Ji  NoïrrMLZ,B  JOirtstour  jds  m 
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Le  département  de  laDylci ,  formé  d  une  partie  du  dufc^ 
ché  defirabant,  dont  le  chef-lieu  est  à  Bruxelles,  tire  sor 
nom  do  la  riTÎère  de  Djle  y  <^ui  le  traverse,  en  passant  par^ 
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LotiYam  et  Malines  ok,  à  peu  de'disUnoey  elle  se  jette 

dans  l'Escaut. 

Les  Linùtea  de  ce  département  sont^  au  nord^  celui 
des  Deux-If ètlies  ;  à  Test^  eenx  de  la  Meuse-Inférieure 
et  de  rOnrtlie;  au  sud,  ceux  de  Sambre  ei  Meuse  et 

de  Jeramapes ,  et  à  l'ouest ,  celui  de  l'Escaut. 

Les  IUviàr»8  principales  qui  l'arrosent  sont  la  Dyle  y  ^pis 
tire  sa  source  d'une  petite  fontaine  située  à  Marbais,  passe 
par  "Wavre ,  Louvain  et  Malines ,  où ,  aprës-ayoir  traversé 
cette  dernière  ville,  elle  reçoit,  à  Rumpel,  la  Senne  elles 
DeuX'Nètlies ,  et  se  jette  près  de  là  dans  la  Rupel.  Autrefois  » 
cette  rivière  était  floUaUe  par  bâlagey  depuis  Wavre  jus- 
^'à^Lourain.  Cependant  elle  porte  de  petits  navires  mai^ 
chands  jusqu'à  Malines.  Le  flux  et  le  reflux  s'y  fait  sen- 
tir deuJiL  fois  le  jour,  ce  qui  iavorise  extrêmement  la  na- 
vigation dea  peiita  bÂtimens  qsà  descendent  de  l'Escaut 
ou  des  canaux  de  l'intérieur.  —  La  Demer  prend  sa  source 
dans  le  département  de  la  Meuse -Inférieure,  à  l'ouest 
de  Maëslricht ,  passe  à  Diest ,  Sicliem  et  Aerscliotj  il  se 
jelle  dans  la  D^le  entre  Louvain  et  Malines.  Celle  rivière 
est  navigable  par  liàlage  depuis  Diest,  pour  le  transport 
des  bois  de  conslruclion  et  de  cbaufiage  ,  pour  Malîiies^ 
Anvers  e l  Bruxelles.  —  La  Sninc  a  sa  source  entre  Rœux 
el  Soignics,  dan»  le  département  de  Jemniapes ,  et  se  perd 
dans  la  Dyle,  au-dessus  de  Malines*  Cette  rivière  pourrait 
ètrexendue  navigable  depuis  Tobise  *,  mais  comme  ses  eaux  ^ 
naturellement  peu  aJ^ondantes ,  dépendent  des  pluies,  elle 
se  trouve  souvent  à  sec ,  tandis  que  quelques  heures  après 
un  grand  orage  ^son  Ut  devient  insuffisant  en  beaucoup 
d'endroits. 

•  Indépendamment  de  ces  rivières  et  d'une  grande  quan- 
tité de  ruisseaux  et  d'étangs  qui  baignent  de  toutes  pai'tâ 
k  soi  iiertile  de  ce  dqpertementj  il  possède  enimre  deux 
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*  mperbes  canaux  qui  contribuent  beaucoup  à  sou  agrément 
et  à  sea  richesses. 

Le  premier ,  nommé  Canal  dû  Lomfoin,  Commence 
à  la  îonetien  de  k  Senne  et  de  le  Dyle ,  dans  le  Rn- 

pel ,  passe  sous  les  murs  de  Malines,  L'abondance  de  ses 
eaux  soutenue  par  le  mojeu  de  nombreuses  écluses ,  per^ 
met  y  à  tonte  heure»  nne  libre  et  entière  aortie  anx  bAtîr^ 
tatm  :  3  procnre  de  grandes  ressoorees  à  la  ville  de  Lan* 
▼ain  par  le  commerce  qu'il  y  favorise ,  après  avoir  parcon« 
ru ,  dans  un  lit  profond  et  large  »  un  espace  de  35  kilo- 
ttètces  (7  lieues). 

Le  seofNid  est  le  ceaal  de  Br«xeliBS  jnsfn'à  laRapd , 
vis-à-vis  de  Boom»  en  losgeant  la  commune  de  Yilvorde. 
11  a  à  peu  près  la  même  cleiulue  que  celui  de  Louvain. 

Senne  ]m  fournit  le  txibut  deses  eaux ,  et  en  est  épuisée 
dans  les  grandes  sécheresses  ;  niaie>  pour  les  ménageryles 
hâtimens  qui  sont  dans  le  ecoial  ne  peuvent  ei^  sortir  qu'en 
certains  temps  Hxés^  et  sont  obligés  de  stationner  dans  la 
ville  de  Bruxelles. 

S'il  est  dans  l'intention  du  gouvernement  dépeindre  la 
Stanhre  à  fEseantpar  nn  canal  de  Charleroj  à  Bruxelles» 
on  doit  observer  que  le  canal  de  celle  dernière  vilîe  forme 
plus  du  tiers  de  celui  projeté,  et  que  le  re&le  est  d'une  fa- 
cile eiécution  »  à  l'exception  de  la  partie  qui  sépare  le 
ïiesloa  de  In  SomvM,  le  canal  suivant  le  niveau  de  ces 
déux  rivières  ;  mais  il  est  nécessaire  de  ne  pas  appiraler  de 
retard  dans  son  exécution.  Le  canal  de  Bruxelles  se  dé- 
grade tou»  Us  jours  >  et  cette  ville,  dont  il  est  la  propriété  | 
est  hors  d*état  de  subvenir  à  son  entretien. 
'  Par  cette  jonction  de  l'Escaut  a  la  Samhre  ,  et  par  celle  • 
projetée  de  la  Meuse  à  la  Somme  par  l'Oise ,  le  commerce 
des  départemens  du  Nord ,  se  trouve  lié  à  cdui  de  toutes 
les  parties  de  la  Bépnbli^ne*  Cest  dire  assez  qu'il  donne- 
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rait  une  nouvelle  activité  à  tous  les  genres  d'industrie ,  et 
principalement  aux  exploitations  des  nombreuses  mines  do 
fer  et  de  charbon  de  terre. 

Le  sol  du  département  de  la  Bjle  est  gras  et  fertile.  Il 
abonde  en  toutes  sorlos  de  productions  naturelles.  La  cul- 
ture en  tout  genre  y  est  simple  et  parfaitement  bien  enten- 
due. Le  froment  d'été  et  d'hiyer  se  sèment  dans  de  bonnes 
terres  argileuses ,  le  seigle ,  l'orge ,  Favoine  et  le  sarrasin  oc- 
cupent des  terres  plus  légères ,  l'on  ne  cultive  le  millet  et  le 
mais  que  dans  les  jardins  ^  et  toutes  ces  cultures  donnent  de* 
produits  très-considérabies.On  y  Itoufc  beaucoup  debeUe» 
et  d'immenses  prairies  natureUes  q[ui  fournissent  im  loin 
abondant  et  trës-odoriféi*ant.  Il  y  a  aussi  des  prairies  artifi- 
cielles, composées  du  Irèlle  des  prés.  Ce  végétal  ,  peu  sain 
pour  les  besliaux,  serait  peut -être  plus  avantageusement 
remplacé  par  la  luzerne  qui  n'est  cuilivée  qu'en  très-pea 
d'endroits.  Les  petilesfévesde  marais  appelées  féverolles  ,1a 
▼esce,  les  pois  gris  (pil  font,  pendanl  l  liiver,  la  nourriture 
ordinaire  du  bétail,  et  particulièrement  des  cbevauxde 
labour,  ne  sont  point  négligés. 

Les  jardins  et  quantité  de  plaines,  stu*-tout  aux  envi- 
TOUS  de  Bruxelles ,  se  garnissent  successivement  de  lé- 
gumes de  toute  espèce  et  d  lierbes  potagères,  que  l'habi- 
tant de  la  campagne  cultive  d'une  manière  extrêmement 
adroite  et  lucrative.  La  pomme  de  terre,  la  carotte  jaune , 
le  chou  rouge  et  le  chou  à  rejets ,  sont  l'objet  de  la  scrupu- 
leuse attention  des  petits  cultivateurs  par  les  bénéfices  qu  ils 
eniciirent. — Les  vergers,  quoique  peu  nombreux,  sont  peu- 
plés de  toutes  sortes  d'arbresfiruitiers  qui ,  malgré  lafroidure 
du  climat ,  présentent  des  fruits  mûrs  et  d'mn  bon  goût. 
Quelques  vij  nés  en  espalier  ornent  les  treilles  des  jardins 
des  amat(>iirs.  il  y  a  de  belles  l'orêts  dans  ce  département, 
et  en  général  les  arbres  fiorestiers ,  ceux  de  décoration ,  de 
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chauffage  et  de  manulendun  ,  so?it  d'une  très-belle  venue. 
Le  sol  naiureliemenl  sablonneux,  contribue  beaucoup  àleur 
éléTaûon.  . 

L'éducation  desbestlaux  jest  Irësr-soignée.  Les  boeu  fs ,  qui 
ne  sont  pas  de  forle  taille,  Jie  sont  employés  au  labour  que 
dans  quelques  cantons  ;  ils  deviennent  trcs-gras  et  fouruis- 
fent  de  très-bonne  viande.  Les  Tacher  sont  d'une  très-belle 
espèce ,  et  donnent  d'excellent  lail  y  vu  les  bons  pâturages 
ou  elles  sont  continuellement  à  paîlre  pendant  toute  la  belle 
saison.  Le  beurre  d'Anderlecht  et  celui  de  lu  Campiue^sont 
très-renommés.  Les  chevaux  ^  sans  avoir  cette  élégance  de 
;i^portions  qui  les  font  rechercher  par  le  luxe ,  sont  d'une 
faille  très-haute ,  forte  et  robuste  y  ils  sont  propres  au  trait, 
eu  labourage,  et  ne  pourraient  peutH'lrc  que  perdre  du 
côté  de  la  force  en  gagnant  de  la  souplesse  et  de  la  beauté*. 
Le  soin  des  bétes  à  laines,  si  précieuses  par-tout,  estab- 
6olument  négligé  dans  le  département  de  la  Dyle.  La 
culture  des  tijraiiis  l'emporte  sur  tout  autre  iaki  êt;  et  st)lt 
que  la  laine  du  pa^s  ne  puisse  soutenii*  la  concurrence  des 
laines  étrangères,  soit  déiaut  d'encouragement,  les  mou- 
tons ne  servent  en  général  qu'à  alimenter  les  boucheries. 
On  ne  prend  aucun  niojen  d'améliorer  l'espèce  ,  quoi- 
qu'elle soit  forte  et  qu'elle  n'ait  besoin  que  d  elre  croisée 
avec  de  bonnes  races.  L'éducation  des  abeilles  j  est  au 
contraire  très  *- soignée  et  fort  répandue.  L'on  voit  des 
colonies  entières  de  roches  passer  succcssÎTcment  d'un  en- 
droit à  un  autre  ,  dans  ces  vastes  plaines  et  à  des  dis- 
tances considérables  >  et  y  amasser  les  ti  ésors  d'un  miel 
excellent. 

Le  département  de  la  Dyle  ,  irès-fertîle  en  productions 

véî^élales ,  ne  l'est  que  Ibi-t  peu  en  productluîis  miiu  rales. 
£n  fait  de  métaux.,  on  tîy  trouve  que  du  fer  dissémiuû 
en  mines  limoneuses  et  grès  ferrugineux.  Les  pierres  à 
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chaux,  les  pierres  calcaires ,  propres  à  bâtir ,  connues  souc 
le  nom  de  pierre  d»  taille  blanche  s  d'autres,  propres  à  la 
bâtisse ,  connues  sous  le  nom  de  pierree  hleuee,taal  une* 

espèce  de  marbre j  une  sorte  de  granit,  ou  plutôt  por- 
phire  d'un  bleu  verdâtre,  semé  de  petits  points  blancs,  et 
quelquefois  ferrugineux,  est  employé  dans  tout  ce  dépar> 
tement  pour  la  confection  et  la  réparation  des  chemins  ;: 
des  pierres  à  faulx  ,  des  pierres  à  rémouleurs ,  etc.  se  trou- 
vent répandues  dans  diilérens  cantons. 

Il  j  a  des  manufactures  de  hasin  et  de  velours  de  coton  > 
de  nombreuses  fabriques  de  toiles  de  lin,  et  de  chanvre,  de» 
blanchisseries ,  des  manu&ciures  de  chapeaux ,  des  impri* 
meries  de  toiles  de  coton,  des  fabriques  de  dentelles  très- 
renommées  et  de  galons ,  des  papeteries ,  des  manufao* 
turcs  de  pajners  peints  et  de  cartes  à  jouer,  des  tanne^ 
ries  qui  ont  acquis  un  Irès-^nd  degré  de  peifection  , 
des  ralFineries  de  sucre,  des  ateliers  et  fabriques  de  voi- 
tures de  luxe,  qui,  pour  la  partie  du  charroonage,  sur- 
passent les  plus  renommées  en  Europe  ;  des  brasseriea 
considérables  y  des  gcniévreries ,  des  &briques  de  savon 
noir  et  blanc  ,  une  fabrique  d'eau -forte  et  d'acide  ni- 
trique, deux  verreries,  dont  une  de  vitres  établie  à  Lou- 
vain ,  et  l'autre  de  bouteilles ,  à  Bruxelles,  plusieurs  raf-* 
fineries  de  sd,  beaucoup  de  fabriques  de  tabac  de  toute 
espèce ,  des  amidonneries ,  une  fabrique  de  cérusc  ,  des 
fabriijucs  de  jaïcnce ,  de  poterie ,  dos  moulins  à  scier ,  à 
huile,  à  moudre  et  à  tanner  en  grand  nombre,  quelques 
moulins  h  poudre ,  quantité  de  fours  à  chaux ,  etc. 

Le  commerce  de  Cfe  département  consiste  dans  ses  pro- 
ductions  territoriales  et  indusliiellcs,  telles  que  froment, 
seigle,  orge,  avoine,  blé  sarrasin,  fruits,  bois  de  chauT- 
iage  et  de  coustroction^  bierres  fortes,  eau-de-vie  de  ge^ 
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IkftTre^  huiles  de  ooka ,  de  lin  et  de  payot,  dentellei^ 
chapeaux,  sdlerie^  carrosserie ,  camelots,  callemandes , 

serges ,  pannes  et  autres  étoffes  de  laine  y  basiiis ,  sia  - 
moises,  iiaiielies,  toiles  et  fils  de  coton ,  toiles  de  lin  el  de 
chanirre,  savon  noir  et  blanc ,  sucre  et  sel  raffinés,  tabac 
en  carotte,  filé,  râpé,  papiers- à  meubles,  papiers  pour 
f  écriture  et  l'impression ,  très-belles  cartes  k  jouer ,  ami* 
don,  épingles ,  aiguilles ,  etc. 

(  Pour  les  Foires  de  ce  département  ^  voyez  l'Article  2V»^ 
èiea» général  des  Foires  de  France,) 

Les  Fïilês  prineipalea  du  département  de  la  Dyle  sont 
Bruxelles,  Lou^tiîq,  Nivelles,  Diest ,  Tirlemont. 

VéUndue  en  superficie  du  département  est  de  342  mille 
848  hectares  (671  mille  746  arpens) ,  ou  de  3  mille  4^8 
Inlomëtres  carrés  (  i841ieues  carrées  ). 

Celle  des  Forêts  ^si  de  48  mille  817  hectaiTs  46  ares 
(95  mille  704  arpens  5o  perches),  dont  26  mille  629  hec- 
tares 6  ares  (5a  mille  175  arpens  l4  perches)  de  bois  na- 
tionaux, et  aa  mille  ai8  hectares  4o  ares  (43  ndlle  53i 
arpens  36  perches  )  appartenans  à  des  particuliers.  • 

La  Population  est  évaluée  à  363  mille  966  individus,  ce 
^  fiiit  1  mille  978  habitans  paor  lieue  carrée. 

Les  ContribuHons  de  ce  dépiurtement  pour  l'an  XE ,  se 
montent  à  la  somme  de  4  millions  19  mille  317  firancs  ; 


savoir; 


Contribution  foncière  

Contribution  personnelle ,  mobiliaire  et 


somptuaire. 


618,100 
318,780 

261,767 


Portes  et  fenêtres 


Patentes 


» 


Produit  des  16  centimes  additionnels  par 
franc  sur  les  contributions  foncière , 
penonndlle ,  mobîlînire  et  somptuaire. 


475,680  » 


TotaI  égal 


4,019,317*^*  » 
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Ce  donne,  pour  la  quotité  contributÎTe  de  dia^t 
indîyidn ,  1 1  francs  4  centimes  un  quart. 

Les  U  pensea  à  la  cliargo  du  département ,  pendant  l'an 
XI  ^  prises  en  partie  sur  le  produit  des  centimes  addiliou* 
nels ,  86  montent  à  la  somme  de  609  mille  854  francs  99 
centimes; 

*  sATOxm: 

! d'administration  2i5j652^"  66** 
de  l'ordre  judiciaire   ^3,ooù  3S 

d'instruction  publique*  •  •  <  <      5i,aoo  n 

.  Tôt  AI.  égal   5o9,854^-  99^* 

Le  départeracnt  de  la  Dyle  est  divisé  en  3  arrondis- 
semens  communaux,  savoir;  lo.  de  Bruxelles;  de 
.  £touffain,ei  3<*.  de  Nwellfs ,  en  5o  cantons  ou  justices  de 
paix  ;  et  388  communes.  Le  collège  électoral  du  d^par- 

est  composé  de  5oo  mcudji  cs. 

Ar&OND  X  s  SSUSNT    DE    Bni  V  X  B  X.  Zt  S  S, 

« 

Contenant  129  Communes  divisées  en  i3  Cantons  ou  Jus- 
tices de  Pais:  Anderlecht,  Assohe,  Bruxelles,  Halle, 

Lciiulck-Saiut-Martin ,  WoUuwe-Saint-Elieune,  Uccle, 
VUvorde^  Wolverthem,  la  Hulpe. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  174  mille 
675  individus,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  âoo 
membres. 

Bruxelles ,  qui  est  le  che^lieu  ,  était  autrefois  la  capitale 

des  Pays-Bas.  C'est  une  grande  ville,  bàlie  en  partie  sur 
•  une  hauteur,  partie  dans  une  plaine,  et  traversée  par  la 
rivière  de  Senne.  Les  édifices  publics  y  les  palais  et  les  hô* 
tels  sont  remarquables  et  somptueux.  Elle  jouit  d'un  air 

salu,  d'un  aspect  charmant,  et  est  euvirouiiée  d'un  paj» 
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lerlile  en  graing  et  en  gibier.  La  population  de  Bruxelles 
^1  de  66  mîUe  397  indiridua^  et  sa  distance  de  Paris  est  de 

3oo  kilomètres  (  76  lieues). Celle  ville  esl  le  chef-lien  d'une 
prélecture,  le  siège  de  quatre  tribunaux  j  l'un  d'appel, 
l'autre  de  première  instance,  le  troisième  criminel,  et  le 
quatrième  de  conmierce,  la  résidence  des  directeurs  des 
domaines  nationaux  et  des  contributions  directes.,  d'un 
conservateur  des  livpulliètpies,  et  de  celui  de  la  vingt- 
quatrième  couservalioii  dos  forêts  nationales,  d'un  général 
4e  division  conmiandant  la  vingt-quatrième  division  mi- 
litaire ,  du  ebef  et  d'un  capitaine  de  la  seisième  légion 
de  gendarmerie. 

Le  commerce  consiste  dans  les  fabriques  de  tapis,  ca- 
melots, toiles,  coutils  et  dentelles  qui  sont  renommés  ;  en 

ouvrasses  d'or  et  d'argent  :  il  y  a  beaucoup  de  brasseries  , 
desraliineries  de  potasse,  des  fabriques  de  fer  battu  et  blauclii 
pour  les  ustensiles  de  cuisine^  de  faïenceries ,  de  bas  de 
soie,  etc. 

AnmoKDissEKs  nt  dx  Loutain, 

Contenant  i44  Communes  divisées  en  8  Gantons  on  Justices 
de  Paix  :  Aerschot ,  Glabeck,  Diest,  Grez,  Uaegbt,  Léau , 
Louvain  et  Tirlemont. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  112  mille  4o 
individus  ,  et-  le  collège  électoral  est  composé  de  aoo 
membres. 

Louvain  en  est  le  chef-lieu.  Cest  une  grande  et  belle 

ville  située  sur  la  Dyle.  Elle  communique  à  Malines  par  un 
beau  canal.  La  population  de  celte  ville  est  de  18  mille 
687  individus ,  et  elle  est  le  chef-lieu  d'une  sons-préfee*» 
tnre,  le  wk^  de  deux  tribunaux ,  Tua  de  première  ins- 
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tanoe  et  Tantre  de  conuBaroe,  et  U  véiîdeiice  d'an  eoii« 
senrateur  des  h^^potbëqnes  et  d'un  inspeetenr  de§  foréfai 

nationales.  Louvain  fait  un  grand  commerce  de  bierrc  qui 
est  renommée ,  et  d'huile  de  navette  et  de  colza.  Il  a  aussi 
quelques  manu&ctores  de  lame.  .Cet  arrondissement  ren- 
ferme des  manufactures  de  draps ,  de  bas,  etc.  sur-tout 

dans  le  canton  de  Diest. 

AnnoKnissBKBKT  ns  Kiysx.z.xs, 

Contenant  ii5  Communes  divisées  en  7  Cantons  ou  Justices 
de  Paix  :  Oenappe,  Hérinnes,  Jodoigue^  Hirelles,  Pér- 
irez ,  Wavre. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  77  mille  24 1 
individus  ^  et  le  collège  électoral  est  composé  de  iâ4 
membres. 

Le  cbeMieu  est  à  NiiMea.  Cest  une  TilIe  située  au  bord 
de  la  Thienne ,  dont  la  population  est  de  G  mille  5Zj  indi- 
Tldus.  Elle  est  le  chef-lieu  d'une  sous-préfecture ,  le  siège 
d'un  tribunal  de  première  instance,  et  la  résidence  d'un 
consenrateur  des  hypothèques  et  d'un  sous-inspeçteur  des 
forêts  nationales.  Le  tamtoire  de  cet  arrendisBement  est 
fertile  en  grains ^  en  houblon,  en  lin,  en  chanvre,  en 
légumes  et  en  fruits.  Le  commerce  consiste  dans  les  pro* 
ductions  du  sol 

(  Pour  plus  amples  renaeignemens ,  il  est  nécessaire  de 
lire  l' Introduction  qui  précède  la  Description  to~ 

POGRAPBfqUM  pm   Z,A  NoVTMXiIM  DirXMiOS  DM  t»Ji 
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DESCRIPTION 

TOPOGRAPHIQUE,  PHYSIQUE,  POLITIQUE 
BT  COMMBRCIALB  DE  LA  FRANCE,  etc. 

DEUXIÈME  RÉGION, 
»  I  »  B  »  V  N  O  R  D. 
Comprenant  les  ii  Bépartemons  du  Nofd  de  la  France. 


PRBMtBR  DÂPARTEHENT  (Pas  de  Calais). 


Le  dépârtetocnt  Pas-de-Calais ,{ormé  de  la  ci-devant 
]provinced*Artois  et  des  petite  pays  du  Calaîsis  et  du  Bou- 
ionnaisy  a  pour  chef4ieu  j^frae,  et  tire  son  nom  de  sa  po- 
Jntion  ïwèa  le  détroit  qui  sépare  la  France  de  TAugleterre  , 
et  que  Ton  nomme  rassage  ou  Pas-de-Calais, 

Les  LimiUs  de  ce  département  sont  :  à  Test,  celui  du 
Kord  \  au  midi  y  celui  de  la  Somme  ;  à  l'ouest  et  au  nord, 
la  Manche. 

Les  principales  Rivières  quî  Vai  rosent  sont  :  la  Lys  qui 
a  sa  source  près  de  Ljsbourg ,  et  conimfence  à  être  navigable 
près  de  Yindre  dans  les  environSd'Aire;  la  Scarpeqiii  prend 
sa  source  près  d'Aubigny,  et  commence  à  porter  batèaux 
près  d'Arras;  laCanche  qui  a  sa  source  près  de  Magnicourt, 
au  sud  est  de  Saint-Pol.  Elle  arrose  Hesdin  et  Moutreuil, 
et  se  jette  dans  la  mer  au  petit  port  d'Ltaples.  Elle  n'est 
navigable  que  depuis  Montréuil.  La  Dénie  ,  qui  n'était 
autrefois  qn^un  ruisseau  dont  on  a  fait  une  rivière  consi* 
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^érable,  pftf  le  moyen  de  plasîeim  écluses  et  canaim^ 

pour  ouvrir  une  communicaliou  entre  Lens,  Lille  et 
Douay.  Un  canal  <]ui  opérerait  la  jonclion  de  la  Cauclie  à 
la  Scorpe,  et  de  la  hya  au  grand  canal  de  Douay,  etfo 
joindrait  k  la  Somme  mettrait  le  ^département  du  Paa» 
tlc-Calais  en  communication  avec  l'Océan ,  la  Médilcn-a- 
née,  e(  toute  la  navigaliou  des  départemeos  de  la  France, 
serait  ainsi  du  plus  grand  avantage  pour  le  commerce 
habilans  de  ce  d^artement* 

"  Le  département  du  Pas-de-Calaîs  est  un  pays  fort  plat , 
jqui  s'abaisse  du  côté  de  la  ci -devant  Belgique.  On  y  trouve 
cependant  une  chaîne  de  petites  montagnes  qui,  remontant 
d'AbberiUe  jusqp'au-delà  de  Boulogne^  au  nord ,  renferme 
les  sources  des  rmères  qui  se  jettent  à  l'ouest  dans  la  mer, 
telles  que  l'Aulhie  ,  la  Canclie,  la  Liannc,  tandis  que 
dWtres^  telles  que  VAa,  la  Lys,  etc.  traversent  le  dépar- 
lement à  Veatf  -ainsi  que  celui  du  Nord.  Ces.  montugneSi 
qui  fl^abaissent  à  l'ouest ,  prës  de  la -mer ,  sur-tout  dans  le 
nord,  sont  des  élévations  de  sable  que  l'on  nomme  Duiies^ 
d'après  un  ancie^i  mot ,  celle  qui  signifie  hauteur  et  pro  - 
fondeur.  On  s'occupe  des  moyens  de  les  fertiliser  ^  «ttle  • 
^ildjpe  ain»'^  l'agricultuie  un  teiraiii,  dont  on  ne  tire«ncua  ' 
.  ayantage. 

Le  sol  de  ce  département  est  d'une  fertilité  très- 
g^ji|4f  pour  toutes  les  espèces  de  grains  \  on  remarque 
.  qu'il  j  a  Iteav^onp  moins<d'arbres  fruitîers  que  dans  aucun  , 
•autre  département ,  et  l'on  n'y  trouve  que  quelques  bouquets 
de  bob ,  et  pas  une  foret  considérable  ;  ce  qui  est  cause  que 
l'on.y  brûle  principalement  des  tourbes  et  du  charbon  de 
t^rpl^^OBt  i][  y  «des  rnivies.  On  soupçonne  qu'il  y  en  a  nusn 
4e  fer 'dans  la  montagne  de  "WiteniHers.  Ces  conjectures 
juériieul  d'être  vérifiées  ;  et  nous  réunissons  nos  vœux  à 

•  ^>gb^tgyas^  ppur  que  le  gouTerneo^^  prens^e 


Digitized  by  Google 


IX  B    JC  A    F  a  A  N  C  90 

ftes  mesuriss  nécessaires  pour  s'warer  de  rexiAtenoe  des 
mines  donl  ii  s'ii|;it.  *  „  > 

On  y  trovredesemiërts'  d'un  marbre  auquel  il  paraît 
qu'il  ne  manque  que  d'être  d'uue  loruialîon  plus  ancienne 
pour  être  propre  à  recevoir  un  beau  poli.  Ou  fa]>rique  des 
toiles  très-fines  dans  le  département  •  du  ^Pas-de-Galais, 
ainsi  que  des  linons,  des  batistes,  des  dentelles,  de  gros 
draps,  des  tapisseries,  des  bas  au  métier,  et  dcsctofrcs  de 
toutes  espèces.  Il  y  a  des  verreries ,  des  manufactures^de 
porcelaine  et  de  fer-blanc.  On  y  fait  aussi  un  grand  com- 
nieroe  dé  Mé,  de  lin ,  de  houblon ,  de  laines ,  d'huiles  de  na- 
vettc  et  de  colza,  de  bétail,  de  fourrages,  de  cuirs  et  de  savon. 

Mais  le  commerce  maritime  végète  dans  les  ports  de 
Boulogne  >  de  Calais,  ainsi  que  les  spéculations  d'arme- 
*  aient  en  course ,  et  le  produit  du  cabotage  et  de  la  pèche* 
Il  est  bien  à  désirer  que  le  gouvernement  y  encourage  le 
commerce  des  bestiaux,  des  vins,  des  eaux-de-vic,  des 
denrées  colomales,  et  sur-tout  la  pèche  du  hareng  et  ^u, 
maquereau* 

(  Pour  les  Foires  de  ce  département ,  payez 
hleau  général  des  Foires  de  J^ance,)  .  ' 

Les  yUlee  principales  ,  du  département  du  Pas-d^ 
Calais  f  sont  :  Boulogne ,  Calais,  Aire,  Saînt-On  ^eB,  Béthune , 
Lens;  Lillers,  Saint-Pol,  Airas,  Bapeaume,  IJesdki  et 
Monlreuil. 

L'étendue  en  superficie  du  département  est  de  679  mille 
688  hectares  (  ï  million  35i  miUe  719  arpens) ,  ou  de  6 
mille  796  lûlomtees  et  demi  carrés  {SùB  lieues  carrées). 

Celle  des  Forêts  tsl  de  55  mille  781  hectares  3i  ares 
(  109  mille  3i  1  arpens  ) ,  dont  27  mille  hectares q4  arçs 
(53  mille  889  .arpeos)  de  bois  nationaux,  i79^ectju^  t4 
ares  (55i  arpen^)  communaux,  et  mille  107  hecta^s 
a3  arcs  (  55  mille  7 1  mycui)  )  appai  tpnaos  a  de3  parti ::uli€;r§- 


La  Population  «st  évalaée  à  566  mille  6i1&dîfid«s,  té 
qaa.  fiût  i  mille  jaS  habitans  parlieué  carrée. 

Les  Contributknê  de  ce  département  pour  Fan  XI ,  9m 

montent  à  la  somme  de  4  millions  558  mille  5 19  firaucs  \ 

a  ▲  T  o  I K  : 

Contribution  foncière   S^Ofifx/''  a*^ 

Contribution  per8oniiel]ey  mobiliaire  et 

•omptoaire..   499^000  » 

Portes  et  fenêtres  *^   3 1 3,445  » 

Patentes   ^iy,55^  » 

Prodttitrdes  16  centimes  additionnels  par 

franc  sur  les  contributions  foncière , 

personnelle ,  mobiliaire  et  somptuaire.  •  555, 5ao  » 

Tôt  AI.  ^al  4^58,5  ig*^^* 

CSe  qui  donne ,  pour  la  quotité  contribntÎTe  de  chaque  indi- 

?idu,  8  francs  5  centimes  1  cinquième. 

Les  dépenses  à  la  charge  du  département ,  pendant 
fan  XI  f  prises  sur  le  produit  des  centimes  additionnels^  se 
montent  à  la  somme  de  S5i  mille  5ii  francs  66  centimes; 

'  s  A  Y  o  X  a  : 

Ï d'administration  i6ay45a^'  »** 
de  l'ordre  judiciaire  168,859  66 
d'instruction  publique   5o,ooo  » 

Total  égal...,  35i,3ii<^^  SG"- 

Le  département  du  Pas-de-Calaûî  est  divisé  en  6  arron- 
dSssemens  communaux,  savoir;  Boulogne ^  a°.  de 

Saini-Omêr,  5\ûe  Béihune,  49,à*jirras,  3^de5ai?s^ 
JPolf  60.  de  MofUrmiU^r'Mer ,  en  45  cantons  ou  justices 
de  paix,  et  953  communes.  Le  collège  électoral  du  dépar- 
IfiOient  est  composé  de  3oo  membres. 
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A& K  O  H  D  1  S  8  B  MB  K  T    DB  B>OV&OO^KB> 

Contenant  loo  Communes  diwaées  en  6  Gantons  ou  Jus- 
tices de  Paix  :  Boulogne^ sur- Mer Calais»  Desvres, 

Guines^Mar^ui^e  et  bamer.  ' 

■  La  population  de  cet  arrondissement  est  de  7 1  mille  3o4 
individus  ,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  i4S 
membres. 

Bcuiognë  en  est  le  dief-Heu.  C'est  une  ^nde  viHey. 
ntuée  au  bord  de  la  mer  à  Temboncbure  de  la  Lianne.. 

Elle  est  divisée  en  haute  et  basse  ville.  Cette  dernière  est 
plus  grande ,  mieux  bÂtie^  et  plus  peuplée  que  l'autre.  La 
population  de  Boulogne  est  de  10  mille  5S%  individus,  et 
cette  ville  est  distante  de  Paris  de  a4o  kilomètres  (Solieues). 
Elle  est  le  chef-lieu  d'une  sous-préfecture ,  le  siège  de 
deux  tribunaux.  ;  l'un  ^  de  première  instance ,  et  l'autre  de 
commerce,  la  résidence  d'un  conservateur  desbypoibèquc» 
et  d^nn  inqiecteur  des  forêts  nationales. Bonlogneann  petit 
port ,  mak  de  si  difficile  accès,  que  les  bAtimens marchands 
et  les  bateaux  de  pêcheurs  ne  peuvent  j  entrer  qu'à  l'aide 
de  la  marée.  Les  Taisieaux  de  guerîe  n'abordent  qu'à  la 
rade  de  S«nt-lean,  qui  s'étend  à  troisJdIomètres  en  tirant 
vers  le  nord,  et  encore  iaut-îl  que  lés  vents  soient  du  nord 
au  sud-est.  Il  y  a  des  manuiactures  de  savon  noir ,  des  raf- 
fineries de  sucre,  une  faienoerie,  et  desiiàbriques  de  toiles, 
d'étofifes  de  laine  et  dn  trieots.  Le  passage  de  France  en 
Angleterre  est  habituellement  plus  prompt  par  Boulogne,^ 
mais  le  retour  l'est  davantage  par  Calais. 

Cet  arroudijisement  est  plutôt  froid  que  tempéré ,  sans 
doute  à  cause  dé  son  élévation  :  les  vents,  les  brouillards 
qii'occanonne  le  voisinage  de  la  mer  ,  y  régnent  une 
grande  partie  de  l'année.  Le  terroir  y  est  ffertlle  en  grains  et 
pBk,  exceU^eos  pàturages.|  oà  l'on  nourrit  quantité  de  groa 
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et  mena  bétail  :  en  y  &it  aussi      lrëB-I>«n  BeTOTe*  -Ity  a 

des  mines  de  cljarbon  de  terre  qui  sont  d'un  hon  rapport , 
Cl  des  carrières  de  mai^bre ,  de  pierres  et  de  pierres  à  chaux^ 
On  j.  troàye  aussi  des  sources  d'eaux  minérales  ^  parmi 
lesquèlleson  distingue  celle  qui  est  près  de  Boulogfae  ,  sur  le 
cliênlîn  de  Calais,  et  cpie  l'on  nomme  la  finiaine  d»  JBkr^ 
à  cause  du  goût  de  fer  (|u'elie  laisse  à  ceux  qui  en  boiTent» 

C'est  à  la  Capelle ,  yiUage  lo  kilomètres  de  Boulogne  ^ 
q[n'cst  le  troupeau-  de  moûtens  qu'élèvent^  è  la  manière  an* 
glaise ,  les  citoyens  Deîpcrte,  et  dont  les  laines ,  essayées  en 
baracaii,  cii  lilcotsur  métier,  etc.  ont  soutenu,  à  leur  avan" 
tagc,  d'après  les  expériences  scrupuleuses,  faites  plusieurs 
fins  y  la  comparaison  avec  les  plus  belles  laines  anglaises^ 
Cet  établissement ,  lé  premier  de  cé  genre  en  Fiance  qui  ai^ 
eu  du  succès  ,  ne  laisse  rien  à  désirer  quant  à  la  qualité  des 
lunes  qu'il  Ibumit  aujoui  d'hui  aux  fabriques  du  paja,  e^ 
q«anl  à  In  memère  d'administrer  et  soigner  ce  troupeau 
iméressant.  .  ; 

Le  commerce  de  cet  arrondissement  conffiste  en  beurre 
salé ,  en  poisson  b  ai^  et  salé  y  en  grains ,  en  bétail  et  en 
dbevaux ,  en  étoffes  de  laine,  tricots ,  saron,  suere,  Tins  et 
•aiixHkH>TÎeideJleitbftua»  èuî^  péckeet  sauris-( 

éage  du  barèng.  On  .distingue  .'enoore-  daiw  cet  arrondis* 
sèment;  Calais,  ville  maritime,  dont  la  population  est  de  6 
mille  649  individus  j  elle  est  distante  de  Paris  de  3i6  kilo» 
iaètTea(  79  lieues),  et  est  lepaaiageleplus-Êréqueiitépoûr 
eerendie^e  France  en  Anglèterre» 

▲  un  OKB  ZBSZlf  XKT    PB  aAIVT-OXSK^ 

Contenant  i36  Communes  divisées  en  7  Cantons  ou  Jus- 
lices  de  Paix  :  Aire  ^  Audruick, Fauquemberguca^ Saint* 
Orner,  Toui%iebem>  Lumhrç. 

'  La  population  de  cet  arrondissonent  esi  de  96  nûILe 
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,.  765  iodividiis  ^  «t  k  cdlége  âAeteral  est  éoiBpM&  dir  • 

Saùtt'Omer ,  qui  en  est  le  ehef-lî'éu  ,  est  une  TÎDe  fàrie 
et  considérable  y  située  sur  l'Aa,  dont  la  population  est  de 
ao  miUe  109.  îiiîd^i4diM.  £Utt  est  lé  chef-liéu  dfiûie  *i6ùi^ 
fi^éfiKStiirt^  llf 'siégé' dli  ttob  fri^iiatik  ;  tda  dé  fiftÈtS^- 
installée ,  ranM'e^mîMl';-^  \€  tYiMhéèé^êib'ê&&imfÊ^  y  lib 
résidence  d'un  conservateur  des  hypothèques,  d'un  sous*^ 
infipttcteur  d€».forét8  nationale»  «t  d'un  gcaétal^de-bri^aflc. 

Le'to^  de  cet  Moiidis8abeiiI"eàl  i£artilè',  on- y  i^éMé. 
des  grams  de  tétites  espèces,  des  fins,  cbanvrà,  et 
huile  de  coka  ,  les  pâturages  y  sont  bons  et  alioudans^  €t 
»a  y  élève  du  bétail  et  des  chevaux.- 

11  y'  a  des  muiufactiires  de  draps ,  des  fabriques  de  toiles^ 
de  coton  étdkUl  à' caireaiik  ^a&iie^'en  Ifiiiië  &  |$oîl  de 
chèvre,  de  chapeaux,  de  bas  de  laine^  et>autres  ouvrages 
4e  bonneterie ^,d' amidon^  d^ia^neerLea^, des p.a^terips^ 
•tt  l'ott  fahx^e  di^  papifâp  bl^  PQjur.  I^prasmii  .et 
poiir'écare>  'du  papièr  ^çi^b,  et  des  cartons  propres  à 
fisser  ies  étô%$/tir(!binitiércè40e>bâ{$të^^  en  lîits, 

en  Uuile  de-  colza,  en  caiixvde-vîé  ,  eu  chevaux,  en 
draps  ^  en-  pinclmiats^  en  serges,  en  amidon  et  en  toutes' 
snkesdenaifi^s!.'''  *    '     '  '   "  *  * " 

<6Àt  métilêètsiàéili^i  Pavantage  clé  possédër'uit'cAnaîqtti' 
luiotiVre  uné  communication  facile  avec  les  villes  de  Tinté- * 
ÂéWdii  dè^àrtôâient'du  Pas-dc-Calàis  ,6t  les.  places  niarî-  ' 
Mihâ  disrdéj^ài&is  du  JSiotd  a  de  i^ci-detant  Belgique.  « 

.^.it,»ja'H:.i>/j^;#if,?i.Jt  s  u  a? ^  i.v  ^  u  m  ji,. 

Contenant  >  i44  '  €mlmnn&éb'  dS^y^  ^  d^GaiiiiiMis  nM'SSïk^  ' 
ticès  de  Paix ':  Béthonc,  Cambrin,  Carvin  -  làtpiiiOy^' 
fispudabà  icla-Vent»  >  l»i«og >  I^iUers  ^  Nbrrêff &  * 

•  •  • 

La  j^ulailon  de  cet  axrtQ»iiBBèy.tBni  €$t  d^ 
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Individus  ,  et  le  collège  ^içctorol  est  composé  de  20& 
membres. 

Bétkùft%jl^  le  (^ef<lie«.  .CeU  u^e  tUI^  forti&ép,  située 
•or  un^roc  et  sur  la  petite  lÎTière  de  Biétre»  dont  la  popu* 
lalian  est  de  5  mille  individus,  KUe  est  le  chef-lieu  d'une 
sous-préfectivre^  le  siège  d'un  tribunal  depi:emière  instance, 
et  la  résidenoe  d'un  conaerrateur  dea  bjrpothèqve»  et  d'un 
ftouMDipeoteiir  des  forêts  nationâleft- 

Le  sol  de  cet  airondissement  est.  tr^ferttle  engraîii^ 
et  en  lin.  On  y  recueille  aussi  beaucoup  de  colza  servant  à 
iaîre  de  Thuile ,  et  dont  \e  commerce  est  çon&idéra2>le,  ainsi 
que  celui  foi  «e  iait  toiles^  et  ea, Hrpmi^es^i  sont  loct 
estimés, 

AanoKDiss.  £M£NT.  d'ark.as, 

Conlenanl2i8  Communes  dhisées  en  g  Cantons  ou  Justices 
de  Paix  :  Arras  ,  Bapeaume,  Bealimetz,  fiertincourt > 
"  Croisilles»  FouiqtléYiliei^  ^  Marqnion ,  Vimy  et  Vîtry. 

La  populat^on^de  cet  an;ond^ssenient  est  de  i36  mille  38o 
'  individus, }  .et  le  collé|^e  électord  est  composé  de  •200 

membres»  ,  .  • 

Arraa  en  est  le  chef-lîeu.  Cest  une  tîHci  iTorte,  grande , 
peuplée,  belle,  bien  balic  et  située  sur  la  Scarpe.  Quoique 
la  citadelle  soit  de  médiocre  grandeur^  .^llç .est  susceptible 
d'une  bonne  déièn$e.:rjl[«es  /édifices.. et  sur-tout  une  des 
places ,  sont  d'un  )>el  effet.  L'esplanade  ^.située  entre  la  TÎUe  ^ 
la  cité  et  la  citadelle ,  forme  une  promenade  assez  agréable. 
Arras  a  une  population  de  19  mille  36^  individus ,  et  celte 
TiUe  est  dtistaald  de  IVrâ  de  liSoiulnmàlm  (451ieiM»).  Elle 
est  le  ehef-lieit  4'utie  fn&feetiire^  lerfégfc  d'im'évèché,  de 
deux  tribunaux  ;  l'un  de  première  instance  et  Tautre  de 

commerce  1  la  résidence  des  directeurs  des  domaines  na^ 
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fioDÊMX  el  des  coDtribudoiu  direetes»  d'un  oonsenraleav 

des  h^rpothëques,  d'an  inspecteur  des  forêts  nationales  et 
d'un  capitaine  de  la  i5®  légion  de  gendarmerie,  il  y  a  dea 
manufactures  d'étoffes  de  laine ,  de  tapisseries,  debatistes^ 
des  iM'asBeries  et'  des  raffineries  de  sucre. 

lie  sol  de  cet  arrondissement  estfotîle  en  i^rains^  fins^ 
chanvres,  colza,  légumes,  fruits,  etc.  Le  commerce  con- 
siste en  grains ,  dentelles ,  porcelaines ,  callemandes ,  sergea 
de  laine,  camplols,  linons,  basins,  toiles  et  bonneteries* 

ABmOVUXSSBMBlTT    BB  SaIKT-PoL, 

Contenant  193  Gommmiei  dirisées  en  6  Cantons  on  Jos^ 
tîces  de  FaÎB  :  Aubigny,  A.uxj-la-Rénmon,  ATeane^ 
Heuchin,  Sainir-Poi,  Wail. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  76  mills 

61  individus,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  i5a 
jnembres. 

ScUnt^Pol  en  est  le  cbeflieu.  C'est  une  petite  ville  dé 
9  miUe  9%  Hidiridtts  de  population.  JEUe  est  le  cheHîea 
d'une  sous-piréfiseture,  le  siège  d'un  tribunal  de  première 
instance  ,  et  la  résidence  d'un  conservateur  des  hypo« 
ihè^pes  et  d'un  soua-in^ecteur  des  forêts  nationales. 

On  trouve  des  eauB  minérdes  dans  cet  arrondissemenL 

Abbowbissbmbvt  bb  Mokxbbuix.-sub.-Mbb^ 

Contenant  1 42  Communes  divisées  en  6  Cantons  ou  Jus- 
tices  de  Paix  i  Canyagne,  Eupiea,  fîrages,  Qesdin, 
HocqueKers,  MontreaiIrcp»^lfer.  • 

Xa  population  de  cet  airondissenient  est  de  70  mille  88a 
indmdus  ,^  et  ir  collé^  (^ctorâl  eit  composé  de  i4a 

iiiciubrcs. 

Montrmilr-êwyMer  eu     U  chtf-Ueiu  C'est  une  petite 


106  DESCRIPTiail 

tiUe  y  àijaêe  siHMine  cofline  an  sud  de  la  Ganche/  k  ^lub* 

mètres  (i  lieae  et  demie  )  de  la  mer.  Elle  a  une  populalioa 
de  3  mille  Ô34  individus.  Elle  est  le  chef-lieu  d'une  sous-' 
préfectore  y  le  siège  d'un  tribunal  de'premîère  instance,  et 
la  résidence  d'un  conservateur  des  Iiypothèques.  H  y  a  dea 

feBriqués  de  toiles ,  des  tanneries  et  des  raftiucries  de  sucre» 
Ou  trouve  des  tourbières  dans  les  enTÛrons» 

.  (  Pour  de  plutt  ampUa  renseignement^  iiesi  itéceseairm 

dè  lire  V^Introductws  qui  précède  la  Descriptiou- 


1  r  département:  (du  Nord}» 

Ije  département  du  Nord,  formé  de  la  cî-dcrant  pro»* 
vinca  de  X'iaudfe  française^  du.Hainault  français  et  dix 
CaMobiii^'ai  pouy  ehef-lieu  JDotu^:  il  est  du  petit  nQndn-fr 
qoi  lireiit  tewr  nom-  de  Jeutr/wf  topogn^kifue^ 
ItétiÀ^eti  effet,  ayant  la  vésAîon  de  ta-eî-derant  Belgiquè 
et  de$  pîajs  situes  entre  la  Moselle  ,  la  Meuse  et  le  Hriin, 
l^jjy^^artement  le  plus  sépteûlriou^  de  la  i^ranoeb>]iMUla' 
Ibrme,  allongée ,  et  s'étend  du  nord^ouest  au  sud-est. 
^'  té»  JLtmii^ee  de  ce  départfnnenl  mÎ^  ,  au  hoird ,  la  mer  d» 
Nord ,  qui  le  sépare  de  F  Angleterre-;  à-l'est^les  département^ 
de  liiiLi}ls.et  de  Jemmapes  ;  auisud^  Gékd  de  l'Aisne,  et  k 
Fouest,  celui  du  Pa»-de»43alaia«:-    -  , 

Les  PrinetpaUe  Jlipièree  qui  j  coulent  sont  ;  la  Ljs ,  la; 
ï>ëulè,  la  Scarpe;  celle-ci  arrose  Douay^  MarcHîetines  ^ 
Saint-Àmand,  et  se  jette  dans  l\Es<caut  à  lo  kilomèlres  (2* 
lieues)  au-dessus  de  Tourna j  ;  l'Escaut  JU-Sambre,  etc.  Le^ 
departémeut  dultôrdWâUte-CQttj^  par  plnsieiira  caïuuvL^ 
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qui  ont  été  pratiqués  pour  aider  à  défricher  le  terrain,  et 
^pur .établir  des  communicatioDS  faciles  d'une  ville  à  l'autre. 
On  remarque  celui  qui  doit  joindre  rEscantayec  U  Sommé: 
il  cmimience  an  village  cPHoméconrt,  et  passe  sous  terre 
dans  une  grande  partie  de  son  cours. 

Le  soi  de  ce  déparlemeut  est  un  des  meilleurs  de  la 
France  :  il  produit  en  abondance  des  grains  ^  des  légumes  et 
des  finiits  de  toute- espèce^  dff  lia  d'utte  grande  finesse,  di^' 
colza,'  du  tabac,  etc.  Les  pâturages  y  sont  excellens,  et 
l'on  y  élève  et  engraisse  une  grande  quantité  de  bestiaux* 

Ce  département  est  encore  renommé  par  les  eaux  et 
bouesminérales  de  Saint-^mand,  curatÎTCS»,  principalement 
dans  les  douteufs  rbumàli^males  :  ^ès  étaient  déjà  recher- 
chées au  temps  des  Romains. 

,11  y  a  plusieurs  manufactures  d'cloifes  de  laine  et  de  ta* 
piifseriesi  de  callemandés,  de  camelots,  nankinets  et  nan- 
kibs;  des  fabri^es  de  tbilès  dé  lin  trës-fines  et  três-blan*. 
ches,  de  batistes,  de  dentelles,  de  toiles  ouvrées  cl  damas- 
sées pour  les  services  de  taLle ,  de  savon  noir  et  hlanc ,  de 
poteries, de  pipesà  tabac,  d'amidon,  desralfineriesde  suci^, 
dos  tanneries,  etc  

Le  commerce  de  ce  département  est  très-considérable. 
U  consiste  en  grains,  en  huiles,  et  dans  le  pi'oduit  des  ma- 
nn&ctures  et  &briqaes  qui  y  iont  établies  et  très^mulU- 
j^fiées.    ;  •  '  ■         /.  . 

(  Pour  les  Ihlfes  de  cé  dépaït«ttiéttt ,  VÎ^es  l'Ârtide 
hleau  général  dea  Foires  de  FYancej.  " 

Les  Villes  principales  du  département  du  Nord ,  sont 
Dunkerque\  Gassd,  Hacebrouck>  Berg^  Oim^ilines,  Lille, 
Deuay  )  Cambrai ,  YalencieuAeb.  .    .  *. 

XlEtendue  en  superficie  de  ce  département  est  de  5  cent 
78  mille  435  hectares  (  1  million  i5.3  mille  533  arpens),  ou 
de  5  miUe  784JM£(>k&èfres  cm^^^ij^  lieues  carrées  )« 
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Cdle  des  FarUê  est  de  56  mille  307  liectares  6s  ares  (i  Ml 
mOle  1 15  arpens) ,  dont  43  mille  449  hectares  8  ares  (85 

mille  i56  arpens  55  perches)  de  bois  nationaux,  1  mille 
46o  hectares  12  ares  (2  mille  têo  arpens  77  perches)  com- 
temuioxi  et  la  mille  398  hectares  43  ares  (34  mille9Â  aipens) 
appartenans  à  des  particuliers. 

'  La  Popidcu'wn  est  évaluée  à  7  cent  74  miUe  individus/ 
€e  fui  £ût  3  mille  786  halntans  par  lieue  csrrée. 

Les  Contribulions  de  ce  département  pour  Fan  XI ,  se 
montent  à  la  somme  de  6,736,621  francs^ 

s  ▲  y  o  X  m: 

Contribution  foncière  4^30,000*^^'  »*' 

Contribution  personnelle^  mobiliaire  et 

somptnaîre   719,700  » 

Portes  et  fenêtres   474,122  » 

Patentes  ,  533,44;  » 

Produiit  des  16  centimes  additionnels  par 

franc  sur  les  contributions  foncière, 

personnelle,  mobiliaire  et  somptuaire.  790,553  » 

T  o  T  ▲  I.  égal  6,736,131^'  si*^ 

Ce  qui  donne ,  pour  la  quotit]^  contributiTC  de  chaque  in-« 
dividu ,  8  francs  70  centimes  un  tiers. 

Les  Dépenses  à  la  charge  du  déparlement ,  pendant 
l'an  XI ,  prises  sur  le  produit  des  centimes  additionneb,  se 
montent  à  k  somme  de  5i4,6o3  francs  87  centimes  ; 

s  A  V  oir:  . 


'  •  f  d'administration   346,986^' 3Ï** 

Dépenses  <  de  l'ordre  judiciaire   1 53,633  68 

i  d'instruction  pubUque   55,ooo  » 

Total  égal. ....  5 i4,6o3''*  Sj""* 
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Le  département  du  Nord  est  divisé  en  six  arrondisse^' 
mens  communaux  j  savoir  :  i**.  de  Bergues  ;  2**.  à^Hcue^ 
brouck  j  5**.  de  Lille  f  4^.  de  Carnbray  ;  5®.  ^AifêUiêê^ 
de  Dpuay ,  en  6o  cantons  ou  justice»  de  paix ,  et  Bjx 
communes.  Le  coUége  électoral  du  département  est  com- 
posé de  5oo  membres. 

AmKOlTDISSXlCXNT  BsMOITXS, 

Contenant  59  Communes  dirisées  en  7  Cantons  on  Jus- 
tices de  Paix  :  Bergues ,  Bourbourg ,  Dunkerque  est  et 
ouest,  Wormhoudt,  Gravelines,  Hondtschoote. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  80  mille 
s4a  individus  ^  et  le  collège  électoral  est  composé  de  \6o 
membres* 

Bergues  en  est  le  chef-lieu.  Cest  une  ville  forte ,  mal 
liAtîe  et  située  sur  la  Golme ,  au  pied  d'une  montagne ,  dans 
un  pays  marécageux  et  à  la  jonction  de  plusieurs  canaux* 
Elle  a  une  population  de  5,o85  individus.  Elle  est  le  cbef- 
lieu  d'une  sous-préfecture ,  le  siège  d'un  tribunal  de  pre- 
mière instance  y  et  la  résidence  d'un  conservateur  des 
lijpollièqnes. 

Le  sol  de  cet  arrondissement  est  marécageux.  H  pro- 
duit peu  de  grains,  mais  les  pâturages  y  sont excellens ,  et 
on  j  élève  une  grande  quantité  de  bestiaux.  Le  commerce 
consiste  en  blé>  beurre^  fromages;  en  poissons  fraiset  salés, 
en  cordages  pour  la  marine ,  etc. 

On  distingue  aussi  dans  cet  arrondissement  la  ville  de 
Dunkerque ,  qui  est  une  place  forte  et  maritime  ,  dont  la 
population  est  de  ai  mille  168  individus.  Elle  est  distante 
de  Paris  de  3i6  kilomètres  (  79  lieues).  Elle  est  le  chef- 
lieu  d'une  pré&cture  maritime  et  le  siège  d'un  tribunal  de 
commerce 
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Les  maisons  ùDuiiLerque,  aa^aut  qu'un  ou  deux  étages 
au  plus  f  des  famiHeg  pauvres ,  ainsi  qu'en  plusieurs  viUei 
de  ce  département  9  et  même  à  Lille  ^  habitent  dans  des 
cayes,  dont  l'entrée  différente  de  celle  de  la  maison ,  em- 
barrasse la  voie  publique.  On  prétend  qu'à  Dunkciqucceg 
souterrains  ne  sont  point  humides ,  parce  qu'ils  sont  creu* 
fiés  dans  le  sable  des  dunes ,  qui  est  fort  .sec.  On  y  boit  de 
'  l'eau  de  citerne^  ainsi  qn'à  Boulogne  ;  chaque  particulier 
eu  a  une  dans  sa  maison  où  il  puise  pour  ses  besoins. 

Les  Dunkerquois  sont  très- industrieux.  U  y  a  des  fat>ri- 
ques  de  tabac ,  des  raffineries  de  sucre ,  des  amidonneries, 
des  corderies ,  des  geniévreries,  des  yerreries ,  des  tanne- 
ries ,  etc.  Le  commerce  principal  consiste  en  grains ,  vins 
'  et  eaux- de-vie  ,  en  pèche  littorale  et  lointaine^  et  dans  le 
produit  des  fabriques  nombreuses  qui  j  sont  établies» 
^ .  Outre  oe  commerce^  qwiest  le  riSsiikat  de Findustrie  des 
iiabitans  de  la  ville  de  Dunkerque ,  les  négocians  de  celte 
place  en  ont  encure  quatre  autres  branches  prixicipales  ; 
saToir  :  i^.  Celui  qu'ils  font  par  eux-mêmes  et  avec  leurs 
propres  Tt^sçeauXi  en  exportant  leurs  marchandises  ^  a**, 
celui  qu'ils  ont  ayec  les  étrangers  qui  importent  avec  leurs 
navires  les  marchandises  de  leur  crû  j  .3^.  celui  qu'ils  font 
en  chargeant  à  frèt  quantité  de  marchandises  qui  leur  sont 
expédiées  des  départemens  TQÎsins  ;  4^  enfin-,  celni 
qu'ils  entretiennent  dans  l'intérîepr  de  la  France  et -dans 
les  villes  des  départemens  de* la  ct-devant  Belgique. 

Cette  ville  s'est  toujouss  distinguéie  par  son  grand  corn- 
jmerce  et  par  le  suoàb  de  ses  enlrq^rises  maritimes.  Ce- 
pendant il  fiuctt  observer  qu'elle  n'a  jamais  été  aussi  Hons- 
sante  que  depuis  i66o  ,  que  Colbert  la  fit  rétablir  dans 
toutes  ses  ^anchises  ,  exemptions  et  immunités  et  que  son 
port ^ttt  été  déclaré  port  franc.  La  &uichiae  de  ce  port 
remonte  jusqu'en  1 1 70,  mais  elle  a  été  supprimée  par  k 


Digitized  by  Google 


DELAFRANCE,  31  i 

loi  àvL  7  veDtose  an  III.  Nous  observerons  ^oe  cette  fran- 
chise ,  qui  est  aujourd'hui  Tirement  demandée ,  n'empé~ 

chait  pas  que  les  douanes  ne  rendissent  trois  millions  , 
Auxquels  ajoutant  les  droite  d'enregistrement  et  de  limbre , 
-dans  UQ€  iriUe  oàles  afEaires  se  succèdent  avec  tant  de  ra- 
pidité ,  il  restera  démontré  que  l'intérêt  même  du  fisc  se 

réunit  à  celui  des  ha])iiaiis  de  tous  les  départemeiis  limi- 
trophes, et  sur-tout  de  Duokerque^  pour  obtenir  que  S014 
port  soitdédaré  poré franc* 

AnmoynisssKBKT'n'HASSBROVCK^ 

Contenant  53  Communes  divisées  en  7  Cantons  on  Jus- 
tices de  Paix  :  Bailleul  nord--est  et  sud-est ,  Cassel ,  Ha-> 
■ebrouck  nord  et  sud ,  Merville  ;  Steenworde. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  106  mille 

24 1  individus  ;  et  le  collège  électoral  est  composé  de  aoo 
membres. 

Jïasebroack  en  est  le  chef  -  lieu.  C'est  une  petite  TÎUe 
wtaée  h  la  source  d'un  ruisseau^  non  loin  de  celui  de  Berre* 
Elle  a  une  population  de  6  mille  6  cent  11  individus.  Elle 

est  le  chef-lieu  d'une  sous-prélecture ,  le  siège  d'un  tribunal 
-de  première  instance ,  la  résidence  d'un  conservateur  des 
hypothèques,  et^'un  sous  -  inspecteur  des  forêts  natio- 
nales. 

Cet  arrondissement  fait  un  commerce  de  toiles  et  d'é- 
toffes d.e  laines  et  de  fd ,  dont  il  a  des  manufactures.  U 
possède  aussi  la  grande  forêt  de  Dieppe ,  située  le  long 
de  la  lijs.  Cest  cette  forêt  qui  fournit  la  plus  grande  par- 
tie du  bois  f[u'on  brûle  à  Lille,  et  que  l'on  y  l'ait  descendre 
sur  la  Lys.  1^11  e  abonde  en  iaisans  et  en  toute  espèce  de 
gros  et  menu  gibier* 
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Contenant  129  Communes  divisées  en  16  Cantons  ou  Jos-» 
tices  de  Paix  :  Armentières ,  Haubourdin^  laBasséey 
JLaimo j ,  Aoubaix  ,  Lille ,  Quflsno j-wr-Deule ,  Sedin  /  ' 
Pont-à-Marcq ,  TempIeaTe  ^Toureoing  nord  ët  sttd. 

La  population  de  cet  axrondissement  est  de  9ài  mille 
âaS  indiyidiUy  et  le  collège  électoral  eat  com^ofé  de  aoo 

membres. 

Lill^  en  est  le  cheT-liea.  C'est  une  grande  villes  LeUe^ 
riche ,  bien  peuplée ,  ayant  les  rues  bien  allignées ,  com^ 
merçante  et  très'forte ,  indépendamment  de  la  cifadéUe^ 
la  plus  belle  qu*il  j  ait  en  Europe. 

Lille  est  située  sur  la  Deule  j  qui  la  trayerse  et  y  esttrès^ 
naTÎgable.  £lle  a  54  mille  y 56  individus  de  population ,  el 
die  est  distante  de  Paris  de  sac  kilomètres  (  55  Ijeues).  Elle 
est  le  cheveu  d'une  sous^préfecture  ;  le  siège  de  deux  tri- 
bunaux, l'un  de  première  instance  et  l'autre  de  commerce  ^ 
et  de  cinq  juges  de  paix  ^  la  résidence  d'un  conservateur 
des  hjpotbè^pesy  d'un  inspecteur  des  forêts  nationales  ^ 
et  d'un  général  de  dÎTision  commandant  la  16*.  difision 
militaire. 

Le  sol  de  cet  arrondissement  est  très-bon  ^  il  produit  en 
abondance  des  grains  de  toutesespèces ,  des  graines  grasses, 
du  lin ,  du  tabac ,  de  la  garance ,  etc.  Les  pâturages  y  sont 

excelleus  et  on  y  élève  des  bestiaux. 

Quant  à  l'industrie ,  tout  le  monde  sait  que  les  manu- 
factures et  fabriques  de  Lille  jouissent  depuis  long-temps 
d'une  grande  réputation.  Elles  fournissent  an  commerce, 
des  draps  ,  des  pincbmats ,  camelots,  serges,  ratines,  et 
autres  étoffes  de  toutes  espèces  en  laine  seule  ou  mêlée  de 
ioie,  de  coton  ou  de  fil  de  lin  ^  des  couvertures  de  lit ,  des 
IMnUns  et  nanlûnets^  de  très-beaux  fils  à  coudre ,  des  toi- 
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le»  de  ménage  de  toutes  qualités ,  des  toiles  unies  et  cumics 
de  tous  dessins  a  de  toutes  couleurs  ,  pro{)res  à  i'aire  de» 
robes,  des  meubles  et  des  garnitures  de  lits  j  des  coutils 
damassés ,  à  fleuri  et  unis ,  du  linge  de  tahle  ;  des  den- 
telles dans  le  genre  de  celles  de  Malines  et  de  Valen^ 
ciennes;  des  galons,  des  rubans,  dt  s  tajjisseries  de  hautç 
lisse  ,  des  chapeaux  ,  des  cuirs  dorés. et  autres,  des  moro» 
quins,  des  bas  et  tous  autres  ouTPages  de  bonneterie  au 
tricot  et  au  métier  ;  des  huiles,  des  savons  blancs  et  noirs, 
despapîers  propres  à  récriture  et  à  l'impression ,  des  car- 
tons ,  de  Paniidon ,  des  sucres  rafiiucs,  et  toutes  sortes  de 
verrerie  et  de  faïence  ,  etc. 

ARRONDIsSEMEîiT     DX  CaMBUAI, 

Contenant  117  Communes,  dirîsées  en  7  Cantons  ou  Jus- 
tices de  Paix:  Cambrav  est  et  ouest,  Cai-jiiières,  Ciacy, 
le  Cattcau,  Marcoing,  Solesmes. 

lia  population  de  cet  arrondissement  est  de  1 08  mille  55  li 
(ndividus»  et  le  collège  clecioral  est  compose  de  aco  meia-> 
bres. 

Cambrai  ea  est. le  cbief-lieu.  C'est  une  grande,  belle  et 
très-forte  ville,  située  sur  PEscaut,  qui  la  dinse  en  deux 
parties. Elle  a  une  population  de  i3  mille  800  individus,  et 
elle  est  distante  de  Paris  de  168  kilomèU'cs  (  4^  lieues).  G'esk 
•  le  chel-lieu  d'une  sons>préfecture ,  le  siège  d'un  évéché, 
de  deux  tribunaux ,  l'un  de  première  insUnce ,  et  l'autre  de 
commerce  ;  la  résidence  d'un  conservateur  des  hypothèques, 
et  d'un  sous-iuspecleur  d'^s  forêts  nationales. 

Le  sol  de  cet  aiTondissemeot  est  uni,  quoique  mêlé  de 
quelques  collines.  Les  terres  j  sont  sèches,  et  produiseitt 
cependant  toutes  sortes  de  grains,  et  du  lin,  dont  on  fait  un 
fil  extrêmement  fin.  Les  p.-^turagcs  y  sont  exceilens ,  et  par- 
licul  ièrexueut  pour  les  chevaux  et  pour  les  montons.  La  laia» 

Y.  « 
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de  CCS  derniers  est  trcs-csllméc  ;  quoiqu'il  n'y  ail  point  tlo 
ibrét  de  graude  cleudue ,  le  bois  n')-  manque  cependani  pas* 
Ia  bière  est  la  boîssou  ordinaire  des  habîtam ,  ainsi  que 
dans  la  plupart  des  villes  du  nord  de  la  France. 

Il  y  a  des  fabriques  de  toiles  fines  et  de  fils ,  de  batistes , 
de  linons  et  de  dentelles,  de  draps,  de  cuirs,  de  savou  et  des 
brasseries. 

Le  meilleur  et  le  principàl  commerce  consiste  en  grains^ 
en  chevaux,  en  moutons,  en  laines,  en  toiles  et  en  den- 
telles. 

A&aoiriiiss.BHBMT  d'Atxsnes, 

Contenant  167  Communes,  divisées  en  10  Cantons  ou  Jus- 
tices de  Paix  :  ÀTCsnes  nord  et  sud,  Bayaj,  Berla^mont, 
Landrecies,  le  Quesnoj  est  et  ouest,  Maubeuge,  Solre- 
liibre,  TVélon. 

I^a  population  de  cet  arrondissement  est  de  91  mille 
746  individus ,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  i83 
membres. 

Avesnes  en  est  le  clief-lieu.  C'est  une  petite  ville  fortificc, 
sur  la  rivière  d'ilopre.  Elle  a  une  population  de  2  mille  gSS 
individus.  £lle  est  le  chef-lieu  d'une  sous-^préfecture,  le 
siège  d'un  tribunal  de  première  instance,  et  la  résidence 
d'un  conservateur  des  hypothèques  et  d'un  inspecteur  des 
forêts  nationales. 

Le  sol  de  cet  arrondissement  est  rude  et  ingrat.  Il  ne  pro*. 
duit  guère  que  de  Forge ,  de  Tavoine ,  des  pois  et  de  la  vesce* 
Cependant ,  les  fruits  y  viennent  en  abondance ,  et  il  s'y  {ait 
de  bonne  récolle  de  lioul)lon.  La  belle  l'orèt  de  Mormal  jr  , 
est  située.  Le  commerce  consiste  eu  gros  bétail,  iromages, 
tn  laines  et  dentelles  :  il  y  a  des  tanneries. 

Arrondissement    de  Douay, 
Contenant  i46  Communes,  divisées  en  i3  Cantons  ou  Jus* 
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•  tiœt  Paix  :  Arleax ,  Bodchain ,  Douay  nord ,  onesl  et 
sud  ,  Marcliienacs ,  IS  oui -Lime  t^ci-ilcvait  Condi;  ) ,  Or- 
chies,  Sai il l- Arnaud  (rive  gaucho  cl  rive  cli'oiie  de  la 
Scarpe),  Valeaciennes  est,  nord  ei 6ud* 
La  population  de  cet  arrondissement  est  de  t66  mille  443 
îndÎTÎdiiSy  ei  le  coOégc  électoral  est  composé  de  aoo  inein^ 
bres.  • 

Uûuay  en  est  le  chef-lieu.  C'est  une  grande  ville  très* 
ferle  y  siluée  sur  la  Scarpe  »  qui  la  div  ise  en  ^eux  parties.  La 
situation  de  Douaj  est  trës-aYantagcuse  pour  le  commerce  ; 
oulrc  la  Scarpe  ,  qui  y  est  navigu!)le  et  se  jelle  dans  1  l>s- 
caul ,  elle  a  encore  un  canal  de  coiumu  iicaiioa  avec  la 
Deule ,  qui  lui  ouvre  des  déboucbé^  laoiles  avec  ArraA/Va- 
lenciennes,  Nord -Libre,  Dunkerque ,  et  une  partie  des  dé« 
partemens  de  la  cî-devant  Beli^îquc.  Mats  elle  n'est  ])oint 
peuplée  eti  ralsun  de  soncle  idue,  puiscpi'elle  n  a  (jue^  18 
mille.  a3o  babitans.  Elle  est  distante  de  Paris  de  18a  kî- 
lomètres  (  45  lieues). 

Cette  TÎlle  est  le  cbef-lieu  d'une  préfecture,  le  sii  ge  de 
deux,  tribunaux ,  l'un  criminel ,  et  l'autre  d'appel  j  la  rési-, 
deiice  des  directeui's  des  domaines  nationaux  et  des  contri^ 
butions  directes,  du  conservateur  de  la  vingt-cinquième 
conservation  des  forêts  nationales ,  d'un  conservateur  des 
hjpollièques  ,  (Fiin  chef  d'escadron  ,  el  (Tua  cajutal/io  de  la 
j5*'  légion  de  gendarmerie  nationale,  il  y  a  une  école  d  ar** 
tillerie  et  une  fonderie  de  canons. 

Le  sol  de  rarrondissement  de  Douaj  produit  des  grains 
de  toutes  espèces,  du  colza,  du  lin ,  du  tabac,  des  pois, 
lèves,  haricots,  boublon,  etc.  On  y  trou\e  dus  mines  de 
charbon  de  terre  dans  les  environs  de  Yalenciennes  et  de 
|ïord-Libre.Cest  au  nord-est  qu'est  Sainte  Ainand ,  reoom'* 
jnandable  par  ses  boues  ci-dessus  indiquées ,  et  par  la  lttr#, 
diesse  el  I  clégancs  du  bàliineui  de  réglise. 
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On  troiire  k  Douay  cles  fabriques* d'huile  à  Brâler,  jle 

'Savon, de  poteries  de  terre  et  de  grès,  façon  d'Angleterre, 
•de  Terre  à  Loutclllc;  des  raffineries  de  sel  et  de  sucre, 
'dWvniges  en  fer  -  blanc  ;  de  toiles ,  de  batistes ,  de  linon , 
Mde  fils  pour  dentelle  «t  à  coudre ,  de  dentelles  et  de  gazes, 
-et  des  manufactures  de  camelots,  luollelons,  et  couver- 
tures de  laiue  el  de  coton. 

.  Le  commerce  se  &it  principalement  en  builet ,  houblon , 
linons,  batistes ,  dentelles,  fils  «t  toiles. 

faleneienne»,  qui  fiiit  partie  de  cet  arrondissement ,  est 
^ne  ville  forte,  située  au  confluent  de  l'Escaut  et  de  la 
HoueUe.  On  j  compte  17  mille  1 80  individus  de  population , 
«t  elle  est  éloignée-de  Paris  de  a52  kilomètres  (  62  lieues). 
JSSLe  est  le  siège  de  deux  ^bunaux ,  l'un  de  première  ins** 
lance ,  et  l'autre  de  commerce ,  et  la  résidence  d  un  iuspeo* 
teur  des  forets  nationales. 

La  situation  de  cette  TiUe  sur  l'Escaut  lui  ouvrant  des 
communications  faciles  avec  un  grand  nombre  de  yillesy 
les  relations  commerciales  y  sont  trcs-ctendues.  Elles  ac- 
<j[uéreraient  encore  un  grand  degré  d  exteusiou,  si  le  canal 
^e  la  Somme  à  FEscaut  passait  par  Yalemciennes  même, 
ainsi  que  le  demandent  les  habitans ,  pour  prix  des  services 
importans  autant  que  glorieux  quHls  ont  rendus  l*état , 
par  la  belle  défense  qu'ils  ont  faite  dans  la  dernière  gueire  : 
«lors  le  département  du  I^ord  et  cette  ville  fourniraient  des 
grains  €t  du  charbon  de  terre  k  Tapprovisionnement  de 
Paris;  «t  cette  communication  donnerait  au  commerce  la 
|)lus  grande  activité,  et  faciliterait,  en  outre ,  le  transport  de 
toutes  les  munitions  de  guerre  dans  les  places  fortes  de  nos 
^éparlemenji ,  8ur«eitte  partie  des  frontières  de  laFrance. 
'  -Quoiqu'on  ne  puisse  placer  Yalenciennesaurang  des  pre* 
inières  places  de  France ,  pour  le  commerce ,  elle  est  cepen- 
dant Urès^recommaadabic  par  Tinduâtrie ,  des  UaL  itaus  puis- 
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^ptic  Tes  fiibrîqties  que  renferme  cette  ville  sont  h  un  haut  de- 
gré de  perfection ,  et  rcooiumées  dans  toute  l'Europe.  Le 
commeroe  de  ValeoGÎeniies  consiste  en  toiles,  batistes^ 
lliioas^  dentale»,  gasesetfils-retovs,  petites  étoffes  de  laine^. 
en  popcelaines^,  clous ,  grains ,  huiles  »  lin  >•  tabac ,  Looblon  ^ 
légumes  et  en  cliarbon  de  terre. 

(  JPour  de  plus  amphs  renëefgnemens  i  il  est  nèeesBoirif 
êè  lire  VFirTRonucTtovr  qui  précédé  la  jObschuttoit 

TOPOr;n^pJJJ{}l/E  DE  LA  2il>UyJiL.L£  UlVISlOU  DJS  Lj€ 

UL  Dérab^tehen T  (l'Aisne)^ 

XiX  déparlement  de  V Aisne  s'étend  principalement  di]e. 
aord  au  sud.  H  est  formé  du  Tennandois  et  de  la  Tbîé— 
zarche  ,  clivant  compris  dans  le  gonyemement  de  Pi — 
caidio  ,  d'une  petite  partie  de  la  Champagne  ,  du  Duuols 
et  du  Moissonnais  y  compris  dans  le  gouvernement  de  l'Ile— < 
de-France  y  et  de  la  Brie  pouilieuse,  qui  apparlenoit  an. 
gpUTememenl  de  la  Cbampagne.  11  tire  son  nom  de  1;^^ 
rivière  à! Aisne ,  qui  le  traverse  de  l'est  à  l'ouest.  Laoïh 
en  est  le  cbef-lieu. 

Les-  limitea  de  ce  département  sont^  an.  nord^  ceux 
Nord  et  de  Jemmappes  ;  à  Fest ,  celui  dés  Ardennes  ^ 
au  snd-est,  celui  de  la  Marne*)  au  sud-ouest,  celui  de- 
Seine  et  Marne  ;  et  à  l'ouest,  ceux  de  l'Oise  etdelaSouune*. 

IjCs  principales  rit^ièree  qui  rarrosent ,  sont  la  Somme  ^ . 
FEscaut^  FOise>  EAisne ,  qui  prend  sa^  source ,  au* 
dessus  de  Glermont^  au.  itfllage  de  SouUîers,  dans  le 
département  de  la  Meuse^  et,  après  avoir  traversé  celui 
des- Ardennes  ^  parcourt  celui  auquel  elle  donne  son  noni,.. 
àoc  une  longueur  d'enTiron  cent  kilomètres  (  vingt-cin^ 
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-lirues),  en  passant  de  Fest  à  Fouest,  par  Neufchâtel  ^ 

Bcppj'-au-Bac ,  Pontiivnl ,  Brauri<'ux,  Yailly,  8oisson« 
et  \  ic-sur-Aisue ,  el  se  jcllo  dans  TOisc  un  peu  au-dessuA 
de  G>mpiègne ,  près  Choisjr-au^Bac.  Elle  reçoit  la  Suippe , 
la  Vesie ,  autrefois  navigable  jusqu'à  Reims  ;  la  Crise  et 
le  Riî  (ruisseau)  de  "Veudrv ,  qui  sert  au  flottage. 

L'Aisne  peut  porier  liOlrau  dans  loul  le  diipai  Icnient  ; 
mais  la  navigation  ne  icmonte  que  jusqu'à  Ponlavert.  La 
partie  supérieure,  jusqu'àNeufcbàlelypourrait  être  rendue 
nav!^:lMe  sans  de  fortes  dépenses. 

La  Serre,  qui  commence  dans  le  département  des  Ar- 
denues ,  coule  au  coucbaut ,  passe  à  AIrsîes,  el  se  jcllc 
dans  l'Oise  à  la  Fère.  La  CancUe ,  la  Marne ,  la  Yesle^ 
qui  coijamence  au  snd-ouesl  de  Sainte-Ménéliould^  dans 
le  déparlement  de  la  Marne,  passe  à  Keinis ,  h  Fismcs ,  et 
se  rend  dans  TAisue  à  l'est  de  Soî^olis  ^  le  Moj ,  la 
Lianne ,  etc. 

Toutes  ce9  rivières  et  nn  grand  nombre  de  plus  petites 
et  de  rui$8eaux  qu'elles  reçoivent,   parcourent  toute 

l'étendue  du  di'])ar!en:c!U  rl  cni  arrosciit  pit\st|ue  toutes 
les  vallées.  LUes  sont  eu  général  asscxypoissonncuses. 

Outre  ces  rivières,  ce  dép^trtement  renferme  encore 
plusieurs  canaux. 

Celui  de  la  jonction  de  la  Somme  à  l'Oise  ,  connu  sous 
le  nom.de  CanrU  CvozcU ,  commence  à  Saint-Quentin  ,  et 
0e  termine  à  Gbauny  :  sa  lo?ig«eur ,  sur  laquelle  se  trouve 
dir  écluses ,  est  de  4 1  mille  363  mctrrs  (  22  mille  398  toises)* 
Depuis  l'an  YllI ,  la  navigation  de  ce  canal  a  été  inter< 
çcpU  e  eiilirronicnt  par  le  mauvais  état  des  écluses. 

Celui  de  coiumunicaiio'i  à  la  1  ère  ,  qui  s'endiouclio 
avec  le  premier,  dont  la  longueur  est  de  mille  687  mètres 
(  2  mille  756  toises)  et  donl  la navigaiion  estparciUeioeA( 
iaiciciptéCi 
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Céhii  de  jonction  de  TEscaut  aTec  la  Haule-Somine  et 
l'Oise,  appelé  Tulgairement  Canal  aouUrrain  ,  eommence 
k  Saint-Queniin  ,  à  la  suite  de  celui  de  l*Oise  à  laSomme, 

et  joint  l'Escaut  auprès  la  ferme  du  Boquct.  Suivant 
l'ancien  projet,  il | devait  avoir  quatre  écluses,  et  sa 
partie  souterraine  aurait  i3  mRle  768  mètres  (  7  mille 
37a  toises  de  longueur,  dont  9  mille  700  mètres  (5  mille 
193  toises  )  sont  déjà  forés  ,  sur  -j.  nu  1res  (  6  pieds  1  pouce 
10  lignes  88  centièmes)  de  largeur  et  autant  de  Iiaulcur. 
Dis.-huit  puits  ont  été  maçonnés  jusques  sur  le  tuf«  Ce  , 
eanal  doit  faire  comînuniquer  les  deux  mers  par  Tinté- 
rieur  et  rapproelier  aussi  les  productions  du  nord  et  dumîdf^ 

Celui  de  la  Ilaule-Somnie  a  été  ouvert  pour  réunir  la 
navigation  du  canal  souterrain  à  celle  de  la  ifaute-Somme,^ 
sur  5  mille  271  mètres  (2  mille  8ai  toises  )  de  longneurv 
n  prend  sur  celui  de  l'Oise  à  la  Somme ,  au^essas  de 
Saint-Simon,  et  se  dirige  vers  Ilam,  à  Toucat.  On  a  le- 
projet  d'y  construire  une  écluse. 

Celui  de  Bocbain  n'est,  à  prc^rement  parler^  qn'uiv 
fossé  ouvert  pour  conduire  à  l'Escaut  les  eaux  pluviales  qui^ 
tomibent  des  côtés  de  Fétroît  bassin  entre  Bochain  et  le 
Càtelet,  et  pour  cnipcclierle  décUircment  du  vallon  que 
ces  eaux  parcourent.  Sa  longueur  est  d'environ  miUe 
mètres  (  ii;  milice  777  tpisQ^  un  tiers» 

Celui  de  FOurcq  commence  au  Sac-taux-Percbes  ,  h 
5  kilomètres  (  i  li(  uc  un  quart)  environ  de  la  Ferté-Milon, 
et  joint  la  Marne  à  Lir«y.  11  a  été  ouvert  pour  faciliLer  le 
transport ,  a  Paris,  d'^ne  partie  des  i>Qis  de  chauffage  de 
la  forêt  de  yiller»»Colerets« 

Le  sol  du  diépartment  de  l'A  isno  .iVe  asso2Lde  variété,  tant 
à  la  surface  qu'à  Tintérieur  cepeudiml  il  présente  de^ 
Qpntrastes  mai-qués.  Guy  trouve  des  plaines  élevées  et  de» 
Ifldléées  OTPtées.soit  pqr  des.  rivières,  soit  par  des.  wisr^^ 
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seaux  :  il  ne  renferme  aucune  cbame  de  raonlaghes,  ni 
montagiies  prapremeol  dilcs  ;  maïs  seulement  quelque» 
'  collines  auqueiles  on  èn  donne  le  nom  à  défAut  dé 
masses  plu.«  é  «'vées.  La  montagne  de  l»aon ,  l'une  des 
plus  irniai i-iial)les  rar  son  isulcitienl  mU  milieu  de  la  vnstct 
plai'ic  cMti  IV.iiourCy^  n'a  que  loo  mètres  (  ôi  toises) 
d'êlévaiion  au-dessus  de  celte  plaine,  et  n'a  pas  plus  de 
lo  ou  i5  mèii'es  (  5  ou  7  toises  )  au-dessus  du  plateau 
élevé  qui  la  sépare  de  la  rivl(  l  e  d  Aisne. 

Le  climat  y  est  tempéré  :  l'air  ,  en  général,  y  est  sain  : 
on  n'j  connaît  point  de  maladies  ou  d'in&mttés  qui  soient 
occasionnées  par  la  mauraise  quaUlé  de  l'air  ou  des  eaux. 
H  y  a  cependant  quelques  parties  raanîcageuses  ,  dont  le 
dessèchement  ne  pourrait  qu'ajouter  eocore  à  la  salubrité 
de  l'atmosphère. 

Ce  département  est  trës-fertîle.  Les  terres  laboursJ)le9 
forment  presque  les  trois  quarts  de  sa  surface,  et  sont 
Irès-diversiiices  quant  à  la  nature  du  sol.  11  s'en  trouve 
de  limoneuses  y  d'argileuses ,  de  sablonneuses  et  de  cal^ 
caîres*  T^es  terres  qu'on  nomme  de  moniagneSf  celles 
des  plateaux  élerés  dont  nous  ayons  parlé,  sont  les  plus 
fcrtiks  vl  piodi  ise  il  les  meilleurs  blés.  La  majeure  partie 
des  cultures  se  fait  eu  Irobsolesj  l'une,  eu  iruraent^  métcil 
ou  seigle  j  la  seconde ,  en  avoine ,  orge  f  Tcsce  et  autres 
menus  grains  ;  la  troisième ,  en  jachère.  Les  terres  qui 
ne  pcuven;  m  oduire  de  blés ,  s'eosemencent  en  sarrasin  > 
ayoîtie  et  sainroiii. 

Les  arrondissemens  de  Saint-Quentin  et  de  Verrtns , 
et  une  grande  partie  de  celui  de  Laon ,  n'ont  point  de 
▼îgnes  ;  cette  culture  ne  commence  qu'au  midi  de  Laon 
et  sur  les  coteaux  qui  bordent  le  cours  des  rivières  d  Aisne 
et  de  Marne.  II  y  a  d'assez  qo&iIji  cuses  plantations  de 
/  pommien  dans  Farroudissemént  de  Sainl-Qoenlia  irt  uns 
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^rtie  de  celai  de  Laoa^  formant  l'ancidn  dîstrictde  Gbamijr; 
le  cidjf^  quW  y  fait ,  forme ,  arec  la  hiëre  ;  la  boisson 
ordinaire  des  ^-lalbilans  de  la  partie  sepieiurlonale  dn 
déparleinent.  On  y  cuiiiv(^  également  un  peu  de  houblon 
pour  alimenter  les  brasseries  ^  mab  cette  plante  croit 
«nieu!!  dans  le  canton  de  Wassignj. 

Les  prairies  se  trouvent  assez  généralement  dlins  tousieft 
eanlons  :  celles  qui  donnent  du  loin  en  plus  grande  abou- 
dance  et  de  la  meilleure  qualité,  sont ,  dans  l'arrondisic- 
ment  de  Laon  y  situées  sur  les  bords  de  la  rivière  d'Oise  > 
et  elles  fournissent  à  rapprovisionnement  de  Paris^ 
IjC'S  vallées  le  long  tic  la  Marne  en  produlso.nt  aussi  dé 
boilue  qualité.  Les  prairies  artificielles^  très~peu  uâilée«i 
il  y  a  vingt  ans  ,  multiplient ,  mais  pas  encore  autant 
que  cela  serait  à  désirer. 

Les  bois  sont  pareir.e.àient  répartis  d'une  manière  asse» 
égale  sur  toute  l'étendue  du  département.  Le  cbciic ,  le 
liétre^  le  charme-^  le  frêne ^  le  bouleau  et  le  tremble,  j 
lont*  commuas  :  Tonne,  et  sui^tout  le  châtaignier ^  y  de- 
viennent rares.  Les  forêts  situées  au  nord  peuvent  fournir 
quelques  bois  pour  la  marine  ;  mais  le  délaut  de  moyens  de 
transport  ne  permet  pas  d'en  tirer  tout  l'avanlage  possible. 

Ainsi  f  les  principales  productions  de  ce  département 
èoiit  :  le  froment ,  le  seigle ,  Torge ,  l'avoine ,  les  vesces  et 
autres  menus  grains;  les  l'oins,  les  bois,  le  vin,  le  cidre, 
le  houblon ,  les  légumes ,  le  chanvre  ^  le  lin  et  autres- 
plantes,  oléagineuses. 

On  ne  se  sert  guères ,  dans  le  département  de  l'Aisne  , 
que  de  cbevaux  pour  le  labourage,  quoiqu'en  général 
l'espèce  soit  de  médiocre  qualité  :  ceux,  que  l'on  élève  dans 
les  vallées  de  l'Oise  et  de  la  Serre  ont  beaucoup  de  vigueur, 
ce  qaî  annonce  qu'il  serait  possible  de  la  r^evér ,  en  y 
for^iant  de»  haras»  Cet  établissement  présenterait  d^autant 
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plus  d'arantages,  qu'on  ne  fiiit  point  assez  d'élèves  em 
proportion  des  besoins.  C'est  principalement  dans  les 

cantons  vignoliU'i.  (jue  roii  emploie  les  àiics  :  clans 
quelques  endroits  ou  s'en  scrt^  ainsi  que  des  muleis ,  pour 
le  transport  du  blé  \  mais  ces  deux  espèces  d'animaux  ' 
sont  petites,  et  proyieniient  d'élèves  faits  dans  le  pays.  H 
tcraiL  utile  de  clicrchcr  à  les  relever  par  le  croisement 
des  races  élrangcies.  Les  bêles  à  cornes  suut  aussi  géué- 
ralement  cbélives^  sur-tout  dans  les  cantons  marécageux. 
Les  bêles  à  laine  sont  de  race  médiocre  :  la  laine  en  est 
grossière.  Quelques  béliers  de  race  espagnole  servent  avec 
succès  à  amciiurci'  les  troupeaux  ;  mais  ils  y  sont  encore 
en  trop  petit  nombre.  Les  porcs  sont  nombreux  :  c  est 
presque  la  seule  viande  qu'y  consomment  les  babitans  de 
la  campagne.  L'arrondissement  de  Vervins  e»l  celui  qui 
eu  nourrit  le  plus  :  dans  les  années  fertiles  en  grains  et 
en  glands  ,  on  en  exporte  quelques-uns.  Les  liabilans 
n'élèvent  de  la  volaille  que  pour  leur  consommation.  Lé 
«  gibier  n'j  est  'point  abondant ,  et  les  abeilles  j  soni 
rares. 

Les  carrières  de  pierre  à  bâtir ,  de  grès  et  de  sable , 
sont  communes  dans  ce  département.  On  y  irouye  aussi 
du  gypse,  des  pierres  calcaires ,  de  la  marne,  de  Targile 
et  de  la  i^î.use.  Toutes  ces  matières  y  sont  assez  ('gaiement 
répandues.  La  pierre  à  bàlir  est  plus  rare  dans  larron^ 
dissement  de  Ycrvins  ;  mais ,  par  compeusatioa ,  l'ardoise 
y  estasses  commune.  11  y  a  des  mines  de  tourbe  martiale, 
dont  on  se  sert  le  plus  communément  comme  engrab , 
après  ravoir  laissée  en  efllorescence  à  Tair  :  cet  engrais 
est  connu  sous  le  uoia  de  ce/iJre.'i  noires.  Il  y  a  cependant 
deux  établissemens  dans  lesquels  on  emploie  le  produit 
de  ces  mines  à  fabriquer  de  l'alun  et  de  la  couperose 
que  l'on  gn  c^u  ait.  Les  marais  de  la  Soouue  fourni*^ 


Digitized  by  Google 


DB    LA    FRANC  B*  193 

sent  aussi  do  l;i  tourl.c  U'gi  ro ,  connue  sous  le  nom  de 
bouzin,  qui  s'y  reproduit  assez  promplemenl ,  et  qui 
ne  sert  qu'à  brûler.  Les  pierres  calcaires ,  Fargile  et  le 
sable  sont  emploNés  à  faire  de  la  chaux ,  de  la  poterie, 

des  carreaui,  tuiles  et  briques,  de  la  iaieuce  et  de  la 
verrerie. 

On  ne  connaît  point  d'autres  matières  minérales  dantf 
le  déparlement  de  l'Aisne^ ,  si  ce  n'est  dans  les  environs 
de  Vervîns  ,  un  peu  de  minérai  de  fer  qui  sert  à  ali- 
menter que-<iues  lorges.  Au  surplus,  il  paraît  qu'oii  n  eu 
a  pas  étudié  bien  à  fond  la  minéralogie ,  la  fertilité  de 
la  surface  ajaint  porté  ceux  qui  la  cultivent  k  se  contenter 
des  productions  qu'elle  leur  fournit,  sans  cliercber  dam 
1  i/U<  r  irur  (i'iuilres  sources  de  riclicsses. 

Lc>  niunufactures  les  plus  importantes  du  déparlenieut 
de  l'Aisne  sont  celles  de  linons,  batistes  et  gazes  de  Saint-* 
Quentin,  et'  de  glaces  à  Saint -Gobîn;  plusieurs  verreries 
dans  1rs  iirrondissenieiis  de  Laon  et  de  YcrAiiis,  les  manu- 
faclm-es  de  vitri(jl  d'Urcel  et  de  Cuij>i>y,  et  quelques iabri-* 
ques  de  toile  et  de  bonneterie. 

Depuis  plus  d'un  siècle  les  progrès  de  la  manufacture  de 
SaînI-Qiionlîn  araîf  iit  lou^burs  été  croissans  :  à  ré[){H|ue  de 
la  révolulioij  elle  clait  par\enue  au  plus  haut  dc^ré  de  per- 
fection ;  les  perles  successives  qu'elle  a  éprouvées  depuis  dix 
ans  l'ont  fait  tomber  dans  uin  état  de  dépérissement  dont  il 
lui  sera  dilHeile  de  se  relever  sans  la  puissante  interven* 
tioii  du  g«)uv('rii(  nienl.  Auli  eîois,  ses  [)rvnluitsanuuels  cliiinit 
d'environ  i5  unlliousi  et,  à  l'exception  de  a  à  3oo  mille 
francs  envoyés  à  l'étranger ,  pour  l'acbat  de  graines  de  lia 
qu'on  tirait  de  Riga ,  des  potasses  et  des  cassots  que  fournis- 
saient la  Poloc^ne  et  l'Amérique,  et  de  l'azur  qu'euvoyaît la 
Hollande,  tout  était  d'industrie.  Avant  1789  la  fabrication 
«nnuelie  s'élevait  de  i5o  a  160  mille  pièces  de  deux  tiers 
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5  quarts ,^  7  huitièmes,  4  quarts  et  5  quarts  ^  Targenr^ 

Snr  12  et  i5  aunes  de  longueur;  aujourd'liui  elle  est  à  peine 
de  35  à  3ii  mille.  La  paix  générale  et  la  directioa  de  la 
mode  Tersnos  productions  nationales^iie  peuvent  que  ooa- 
iribuer  puissammenl  à  lui  rendre  son  amcienne  actinté. 

La  manufacture  des  glaces  de  Saint^^robift ,  située  au  mi- 
Jicu  de  la  forci  de  ce  nom  ,  est  un  des  établissemeusqui  ibnt 
le  plus  d'Iionneur  h.  la  France.  Ce  fut  en  i665  que^l'onconir 
mcnça  à  Parts  à  fabriquer  des  glaces.  En  1667  >  cette  ma- 
nufacture fut  transportée  a  Tourlarille  près  CKerbourg  :  1er 
jjlaces  qu'on  y  souillait  avalent  3o  pouces  de  liauleur,  sur 
ao  aSo  pouces  de  largeur.  £n  1 683,  substituant  le  coulage 
au  soufflage,  on  parvint  à  donner  aux  glaces  60  à  80  pou- 
ces de  hauteur,  sur  4o  de  largeur  :  ce  fut  en  cet  état  qu'ea 
1692  fut  établie  la  nianufaelurc  de  Saint-(jobin.  Bientôt  ^ 
au  lieu  de  la  soude  en  nature,  jusqu'alors  usitée,  on  j  em- 
ploya ,  pour  le  coulage,  le  sel  extrait  de  la  soude  d'Alicaute» 
Ce  procédé  rendit  les  glaces  d'une  plus  belle  eau.  On  j 
ajouta  encore  un  nouveau  degré  de  perfection ,  en  leur- 
donnant  1 20  pouces  de  hauteur,  sur  72  de  lari;eiii'.  En  1 7G3 
on  renonça  entièrement  au  soufflage,  qui  n'eut  plus  lieu, 
qu'à  Tourlaviile.  L'usine  de  Saint- Gobin  est  très-vastec 
elle  renferme  cinq  halles  ;  les  bâtiraens  en  sont  magnifiques*. 
Avant  la  révolution  elle  emplovait  plus  de  12  cents  hom- 
mes j  trois  de  ces  haUes  étaient  alors  en  activité.  £n  1790 11 
n'y  en  eut  plu»  que  deux,  ensuite  nne^  et  enfia,  pendant, 
deux  ans,  les  travaux  demeurèrent  enUèrement  suspendus  y 
aajourd*hî4.on  vient  de  les  reprendre ,  mais  dans  une  halle 
seulement.  Cette  manui'acture  a  le  di^pot  de  ses  glaces  îjl 
Chaunjy  ou  on  les  embarque  sur  l'Oise  pour  Paris,  où  est 
le  dépôt  général  des  glaces  de  TourlaviUe  et  de  Saint-Gobin  ^ 
On  finit  dans  cette  ville  celles  qui  u'oalpUj^laute  de  bsas-su^ 
ii^us>^  1  être  dans  ces  fabriques,. 
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lies  manufactures  de  Térreries ,  dont  une  partie  est  nou- 
vellement créée ,  laissent  encore  beanconp  à  désirer  pour 

la  perfeclioii. 

L'arrondissement  de  Venrîns  est  le  seul  qui  renferme  des 
Ibi'ges  \  ii  n'jr  en  a  plus  que  deux  :  elles  étaient  autrefois  en 
pins  grand  nombre.  Elles  sont  situées  à  Gratte^Pierre»  com^ 

muiic  de  Saint-jMlchel ,  et  ;i  W'atigny ,  cl  leurs  travaux  con- 
«istent  ci\  barres  et  barreaux  de  i'er  plat.  LUes  sont  dans  un 
éut  de  langueur  qu'entretiennent  ^  sans  doute,  la  diffîeulté 
d'aroir  le  minérai ,  le  défaut  de  communications  &ciles,  et 
le  voisinage  d'autres  forges  plus  considérables. 

La  mauuiacLure  de  suliale  de  Icr  (vitriol)  établie  à  Lrccl 
|Krès  Laon,  fournit  annuellement  7  à  8  mille  quintaux  de 
couperose  ;  ses  travaux  sont  encore  susceptibles  d'accrois- 
aement,  et  méritent  d'autant  plus  la  protection  du  gourer- 
ïiement,  que  nous  tirons  encore  de  l  élranger  une  partie 
de  ces  objets  de  commerce  :  on  espère  y  joindre  par  la 
suite  la  fabrieation  del'alun.  U  existe  à  Guissj ,  près  Beau- 
lieux ,  un  établissement  du  même  genre  auquel  est  jointe 
«ne  manufacture  tl  aluîi.  L'exploitation  de  la  mine,  qui  est 
irès-ricbe,  se  l'ait  à  ciel  ouvert  ;  les  bAtimens  sont  vastes. 

U  y  a  des  fisJiriques  de  bonneterie  en  laine  dont  les  cir* 
•constances  ont  beanconp  diminué  le  produit  ;  mais  il  est 
ctonnant  que  ,  dans  un  pays  qui  produit  une  quantité  assez 
considérable  de  laines,  il  n'y  ait  point  de  fa])viqucs  d'étoffes^ 
et  que  Ton  laisse  le  bénéfice  de  cette  fabrication  aux  déparr 
temens  voisins ,  qui  réimportent  dans  celui-ci  celles  même 
quHls  enlèvent.  On  doit  désirei^  que  la  filature  des  laines  s^y 
introduise,  d'autant  plus  ^ue  le  nombre  des  moutons  pour? 
rait  y  être  doublé. 

Lesbeauxlins  qui  se  recueillent  dansce  département  sont 
employés  dans  la  manuflBMïture  de  Saint-Quentin  ;  celui  de 
moLudi'C  qualité  cl  lu  cbauvrc  servent  à  ciiaquc  particulier 
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pour  faire  tle  la  loiîc  pour  l'usage  de  son  ménage.  Ces  iollcf 
ne  sont  guère  que  l'objet  d'un  commerce  iulcrieur  pour  1« 
département. 

il  y  a  sept  papeteries  étaBlies  dans  les  cantons  de  Verrins , 

de  Sains  el  tîe  Guise.  On  n'y  fabrique  que  du  papier  com- 
mun :  on  n'y  emploie  poial  assez  de  ibuds  poui'  leur  impri- 
mer un  mouvement  rapide. 

La  plupart  des  tanneries  <pii  j  existent  sont  peu  oonsîdé- 
raljles  ;  à  l'exception  de  trois  ou  quatre ,  les  auli-es  ne  ti- 
rent leurs  cuirs  et  ne  les  vendent  que  lians  le  déparlenient. 

Le  commerce  du  département  de  TAisne  ne  roule  en 
exportations  que  sur  ses  propres  productions,  soit  territo- 
riales, soit  induslriellcs ;  et  en  importations,  que  sur  les^ 
oLjels  dont  il  a  besoin  pour  >»a  consonimalion.  11  ne  s'jr 
fait  point  de  commerce  d  entrepôt  en  marchandises  qui  se- 
raient achetées  du  dehors  pour  être  revendues  aussi  an 
dehors. 

Les  objets  qui  s'y  importent  sont  quelques  vins  de  la 
Marne  et  fort  peu  de  Bourgogne ,  des  eaux-de-vie,  des 
huiles  d'olive ,  les  épiceries  et  denrées  coloniales ,  tontes  les 

éiolu's  de  soie  ,  laine  et  colon  ,  les  toiles  peintes,  mousseli- 
nes el  toiles  de  coton,  des  lollrs  fines  de  chancre,  de  la 
bonneterie ,  de  la  chapellerie  fine  et  des  cuirs  verts. 

Ceux  que  l'on  exporte  sont  des  grains,  légumes,  vins, 
cidre ,  bois ,  charbons ,  couperose , laines,  bonneterie,  gla- 
ces, bouteilles,  goblelei  ie ,  linons  et  batistes,  toiles  de  Un 
et  quelques  cuirs  fabriqués.  ' 

(Pour  les  Foires  de  ce  département,  voyez  TArtidlé 

TabUau  gcnérai  des  Foirea  de  la  France.  ) 

principales  F'iiies  du  département  de  l'Aisne  sont  : 
Laon ,  Saini-Quentin,  la  Fère^Verrins ,  Soissons,  Château- 

ïhien)'. 
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\j  Etendue  en  ètiperjicie  du  département  est  de  749 
BaOle  i85  hectares (i  millioti  46/  mille  881  arpens}^  ou  de  7; 
mille  491  Idlamètres  et  demi  carrés  (379  lieues  carrées). 

Celle  des  Forêts  est  de  111  mille  -ao  hectares  65  aret 
(2  cent  17  miUe  617  arpens),  dont  60  mille  66  hectares  9 
ares  (117  mille  684  arpens  5?  perches)  de hois nationaux, 

3  mîlle  5fi.'5  hectares  2  arcs  (6  mille  980  arpens  86  perches) 
communaux^  et  47  mille  391  hectares  5a  ares  (92  mille 
85i  arpens  77  perches)  appartenant  à  des  particulim* 

La  Population  est  évaluée  à  43o  mille  628  individus,  c* 
fait  à  peu  près  1  mille  i36  hahilans  par  heue  carrée. 

Les  Contributions  de  ce  département  pour  Fan  XI ,  s« 

montent  à  la  boiuiue  de  4,661,498  francs  j 

s AY  oia: 

Contribution  foncière  5pii6^ooofr> 

Contribution  personnelle ,  mobiliaire  et 

somptuaire   58 1,700'  » 

Portes  et  fenêtres   248,4o2  ». 

Patentes   :2a9,764  j» 

Produit  des  16  centimes  additionnels  par 
franc  sur  les  contributions  foncière  y 

personnelle ,  mobiliaire  et  somptuaire.  575,65a  » 

Total  égal.....  4,651,498 »«•  • 

Ce  qui  donne  pour  la  quotité  contrihatiTC  de  ciiaque 
individu  10  irancs  60  centimes  1  sixième. 

Les  Dépenses  à  la  charge  du  département,  pendant  l'an 

XI,  prises  sur  le  produit  des  centimes  additionnels,  se 
montent  à  la  somme  de  ^Z5fi^^  irancs  66  centimes  ^ 


1^8      *         J)'B  8URIFTION 

« 

i  A  V  o  1 IV  : 

^  d'&dministratîon   iGîjGS/^'-  »=• 

Dcpeases  '    do  l'ordre  judiciaire   i44,oo2  66 

^  cLlustruclion  publique   27^000  1» 

Total  ég^...;.  .  355,6.V  • 


Le  département  de  T Aisne  est  divisé  en  5  arrondisse- 
lotens  coiximunaux  ;  savoir  :  de  C/Uiêeau^  Thùtny  ;  ^t".  de 
Soisaonê;  3'.  de  Laon;  é**.  de  âcUnt-Qumtm ,  et  5^.  de 

Ken-'ins  ;  en  37  cantons  ou  justices  de  pai\,  et  853  com- 
munes. 

Le  collège  électoral  de  ce  département  est  composé  de 
5oo  membres. 

^.KKQNDISSBMBNT  DB  C  H  ATE  AV-ThXEBBT  > 

Contenant  127  Communes  divisées  en  5  Cantons  ou  Jus- 
tices de  Paix  :  Chàteau-Thîerry^  Cbèzy-jsur-Mame> 
Fère-cn-Tardenois,  Neuilly-Saînt-Front,  Coudé. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  55  mille  644 

individus  7  et  le  collège  électoral  est  composé  de  \uo 
membres. 

Chàtmt^Thîarry  en  est  le  die^lieu.  Cette  ville  est  située 
sur  la  rive  droite  de  la  Marne ,  que  l'on  y  passe  sur  nn  très- 

beau  pont  de  pierre.  La  populalioa  est  de  4  mille  160  in- 
dividus. Elle  est  le  chei-lieu  dWe  sous-prùfeeiurc,  le  siège 
d'un  tribunal  de  première  instance ,  la  résidence  d'un  con- 
iservateur  des  hypothèques,  et  d'un  inspecteur  des  forêts 
nationales.  Il  y  a  des  iabriqurs  de  toiles,  de  Louiielcric^ 
lie  faiieiiceries  j  des  ateliers  de  coutellerie^  des  tanneries,  etc. 
liÇ  fpl  de  cet  arrondissement ,  un  peu  montueux^  est 

très 
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très-varié.  Les  tenues  domiaoutes  soat  les  argileuses  et  les 
labloimeiises  :  eUes  produisent  toutes  sortes  de  grains.  Les 
coteaux  y  àtués  sur  les  rires  de  la  Marne,  sont  très  propret 
à  la  culture  de  la  vigne ,  et  peu  couvenablcs  à  tout  autre.  11 
y  a  quelques  prairies  aitiilcielles  et  des  pâturages  fort  secs 
le  loi^  de  la  Marne.  On  j  élève  des  oheyanx^  des  bétes  à 
cornes  et  à  laine. 

On  trouve  dans  cet  arrondissement  des  carrièresdemeulea 
à  moulins,  et  quelques-unes  de  plâtre. 

Les  principales  productions  consistent  en  blé^  avoine» 
orge,  vins,  bois,  foins,  légumes  et  plantes  oléagineuses. 
On  yréeolte  beaucoup  plus  de  blé  et  d'avoine  que  de  seîglo 
et  d'orge.  Le  chanvre  et  le  lin  y  sont  rares  :  on  y  sème  du 
colza  depuis  quelques  années ,  et  la  culture  des  prairiea 
artificielles  j  fait  tons  les  jours  de  nouveaux  progrès. 

Le  oommerce  principal  consiste  en  blés,  en  vins ,  ea 
bois;  en  charbons ,  en  laines  et  eu  foins,  qu'on  transporte! 
à  Paris  par  la  Marne. 

Arronoisseuskt  db  SofSSONS, 

Contenant  170  Communes  di\isces  en  6  Cantons  ou  Jos^ 
lices  de  Paix  :  Braine,  Oolcbjr-le-Cbâteau,  SoissottS|r 
Vailly,  Yic^ur-Aisne,  Yillers-Coterets. 

La  population  de  cet  arrondissenient  est  de  6  mille  6/4 
kidividas;  et  la  collège  éleclml  est  composé  de  12X. 

meraljres. 

Sois  sons,  qui  en  est  le  cbeF-lieu,  est  une  ville  considé- 
rable et  fort  agréablement  située  dans  un  vallon  riant  et 
fertile  sur  la  rivière  d'Aisne. 

EUe  a  une  population  de  8  mille  189  individus,  et  elle 
est  distante  de  Paris  de  100  kilomètres  (26  lieues).  C'est  le 
eb^*Uea  d'une  sous-préfeclupe ,  le  siège  d*un  évêclié ,  de 
deux  tribimaiix  |  l'un  de  première  instance  et  l'autre  âm 
r»  t 


'aSo  DESCRIPTION 

«ommerœ  ^  U  résidence  d'un  conserrateur  des  liypotlièqaes» 
et  d'un  sous-inspectenr  des  forêts  nationales.  On  j  &]>riqae 

de  grosses  loilcs  treillis  ,  do  la  bonneterie  et  ])caucoup  de 
jbas  au  métier,  des  étoffes  de  laine,  il  v  a  une  fdalure  d© 
laine,  des  corderies,  des  mégisseries ,  des  lurasseries,  des 
blanchistieries  de  toile,  une  fabrique  de  moutarde^  et  des 
tanneries  qui  ont  de  la  réouiaiion. 

Les  terres  de  eet  arrondissement  sont  eu  général  bonnes^ 
•ur-tout  dans  les  plaines  élerées  dites  montagnes  :  elles 
produisent  du  û'oment ,  du  seigle  et  autres  grains.  Les  foinft 
•ont  de  médiocre  qualité ,  et  l'usage  des  prairies  artîficidlei 
n'y  est  pas  assez  répandu.  Dans  les  environs  de  Soissons  eO 
3raisne  on  cultive  les  haricots  qui  portent  le  nom  de  la 
première  de  ces  villes. 

f  La  culture  des  terres  y  est  asses  bien  suivie  ;  cependant 
elle  e^t  susceptible  de  perl'eotion.  Quelques  essais  ont  l'ait 
couaoUrc  qu'on  pourroit ,  avec  succès  ,  y  cultiver  du  lin^ 
«tTon  n'y  sème  que  du  chanvre  >  de  la  naTette  et  du  che- 

'  (nevis.  Les  graines  de  ces  deux  dernières  plantes  servent  à 
faire  des  bniles  li  brûler,  et  l'on  en  fait  d'assez  bonne  à 
manger  avec  la  laine  qui  se  recueille  dans  la  forci  de. 
.YiUers-Coterets. 

Le  commerce  de  cet  arrondissement  consiste  dans  les 
prodnclions  du  sol  ;  c'est-à-dire ,  en  blés ,  pois ,  noix ,  foins , 
chanvres  ,  bois  de  construction  et  de  cbaun'aj^c,  en  vins 

.  d'une  médiocre  qualité  ,  et  sur-tout  en  haricots  qui  sont 
très  estimés.  ^ 

L'Aisne  étant  navigable  et  oonmiuniquant  à  la  rivière* 
d'Oise  ,  ouvre  des  débouchés  a^vantageux  pour  les  blés  de. 
cet  arrondissement  avec  Paris,  Rouen  et  Reims.  11  serait 
bien  à  désirer  que  le  canal  de  communication  entre  la* 
Meuse  et  l'Aisne  s'achevât  ;  la  ville  de  Soissons  deviendroit 
alors  l'entrepôt  d'un  commerve  ooiuidérablei  « 
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3b  B-  L  A    F  R  A  N  C  SV  ijj^ 
A  R  B  O  N  D  I  fl  8  E  M  E  N  T    Ht    L  ▲  O 

Contenant  agi  Communes  diyisées  en  ii  Caniuns  ou  Jus- 
de  Paix  :  Anizy-lc-GhàK  au  ,  Chauiiy  ,  Couc^-le-Châ- 

teau,  Craonne,  Ciécy-sur-Scrre,laFère,Laon, Marie 
Montcoraet ,  I<îeuchàtel ,  Sissonne.  ' 

La  population  de  cel  arrondiâsement  est  de  i35  ndlle 
659  individus,  et  le  collège  électoral  est  compi>8é  de  stoo 
anembres. 

Xaoi»  en  est  le  cîicf -  lîeu.  C'est  une  grande  ville  si-* 
tuée  sur  une  haute  montagne ,  au  jnilieu  d'une  plaine  fort 
étendue  au  nord^t  et  à  l'orient,  rétrécie  et  Bornée  au 
midi  et  au  couchant  par  une  double  chaîne  de  monta-ues 
coupées  seulement  par  un  yallon  marécageux  qui  est  euti  © 
le  midi  et  le  couchant,  au  milieu  duquel  coule  la  petite 
rivière  de  Letle.  Elle  est  hien  b;Uie,  les  rues  sont  belles 
l'air  y  est  aussi  sain  qu'il  est  vil'j  le  séjour  en  est  gai ,  et  U 
ÎTue  8*j  promène  agréablement  de  tous  cétés. 

CettevilleaunepopulatîoiKh  Smillclgi  individus,  et  elle 
est  distante  de  Paris  de  i3u  kilomètres  (33  lieues).  Elle  est' 
le  chef-Ueu  d'une  préfecture,  le  siège  de  deux  tribunaux, 
l'un  de  première  instance  et  Tanlre  criminel  ;  la  résitlence 
4es  directeurs  des  domaines  nationaux  et  des  contributions 
directes ,  d'un  conservateur  des  hjrpothèques  et  *d'im  ' 
inspecteur  des  forête  naUcnales  ,  d'un  capîioine  de  la 
quinzième  légion  de  gendarmerie.  Il  y  a  à  la  Fère  une 
école  et  une  direction  d'artillerie.  On  trouve  à  JLaoo  des 
febriques  de  toiles,  de  baracan  ,  de  has,  de  chapeaux  et 
une  manufacture  de  toutes  sortes  de  clous. 

Les  terres  de  cet  arrondissement  sont  médiocres  ,  et  ne 
produisent  en  général  qu'un  tiers  en  fromem  e  t  deux  tiers 
en  seigle.  Les  vins  en  sont  assez  estimés.  11  est  lerlile  en 
légumes  et  sui-touteu  aitichauds  excelleii9,dont  on  fait 

I  n 
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xin  grand  commerce.  L*on  y  recueille  du  lin ,  du  chanm  » 
cokaet  [kîu  de  fruits.  Une  partie  dc-cet  «rrondissement 
tk'a  point  de  près  j  elle  ks  remplace  par  des  prairies  arli- 
Bcieles  qaà  sont  assez  productires ,  et  oh  on  dève  des  che- 
Tanx  et  des  bètes  à  laine. 

On  y  trouve  la  forêt  de  Crécy  et  ccB»  de  la  Fere,  dan» 
laquelle  il  y  a  plusieurs  verreries ,  et  particulièrement  la 
«onu&cture  de  glaces  de  St^obin  dont  nous  ayons  parlé. 

Cet  arrondissement  renferme  des  terres  propres  à  faire 
toute  espèce  de  poterie  et  de  ▼a'wselk  en  argile ,  des  bri- 
gues ,  des  tuiles  ,  de  la  cliaux.  Cependant  il  n'y  a  qu'une 
nami&ctnre  de  feïence  à  Sinceny  près  Chauny  ;  la  fabri- 
«pdon  y  est  asseï  considérable  :  les  autres  éUbKssemens  y 
sont  multipliés.  Il  y  a  plusieurs  carrtëres  de  grès ,  de  pierre 
dure  et  tendre ,  d'un  très-beau  grain,  Cest  dans  cet  arron-  ^ 
dÎBsement  f^^t  une  très  -  haute  tour,  chei-lieu  des  do- 
MÎnes^es  anciens  wn  de  Goucy* 

AanONDlSSEMENT     DE    S. -QWXKTIK, 

Contenant  lai  Communes  divisées  en  7  Cantons  ou  Jus- 
tices de  Paix  :  3dhain ,  k  Calclct ,  Moy ,  Bibemont , 
St.-Quentin ,  St.-Simon,  Vermand. 

population  de  cet  arrondissement  est  de  83  mille 

2^6  individus,  etle4!pîlége«l60toral«stcomposédei6f 

yymbres. 

SailU'iiisentineiiest  le  chef-lieu.  Cest  une  ville  forte, 
eltuée surnnepelile  éminenœ,  4iui  a,  d'un  côté  la  rivière 
de  Somme  ,  et  de  VwHtie  W  T^lée  ftwp*  tonte  es- 
carpée. , 

£Ue  a  une  .population  de  10  mille  458  individus,  et 
^ae^dîstanledeP^ade  i4o  kilomèU«s(^^ lieues). Cette 
yBe  «stlecbe«*eudWw»»ipréle^  le«ége4edeu«. 
U^wiaux,  l'un  de  premièie  instow»     Twtw  de  cota- 
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inerce,  d  la  résidence  d'an  conservateur  des  bjpothè^ue&^ 
et  d'ua  inspecteur  des  forêts  aaliouales. 

Le  terrtimre  de  cet  arrondissement,  entrecoupé  de  col- 
lines et  de  Talions- ,  présente  un  aspect  asses.  varié.  Le»^ 
différentes  espèces  de  terres  y  sont  encore  plus  diversifiées. 
£Ues  sont  g.énéraleni€nt  portées  sur  un  tuf  crayeux.  Depuis, 
un  demi  -  siècle  ,  Ta^cohure  j  fait  de  grands  progprès  ^ 
tt&aîs  éOeest  encove  susceptible  d'améHoration 
-  Les  principales  productions  territoriales  sont ,  les  graîni^ 
de  toutes  espèces,  les  fruits,  et  les  lins  d'une  qualité  très— 
estimée ,  et.  qui  sont  le  principal;  aliment  de  Tiodustrie  à9- 
fiaint-QvMtiir.  Les  prairies  j  sont  en  très-bon  état  et 
nourrissent  beaucoup  de-  bestiaux. 

Le  commerce  est  assez  considcraïjle  par  les  manufac-^ 
tores  de  toile  ,  de  batistes  ,  de. linons,  de  mousselines,  et 
par  celles  dee  dentelles  qui  j  sont  étaJiKes.  Le  canal  quE 
eondoît  de  Saîn(»Q^^^  ^  Ghaon^r ,  à  1»  ririère  itOXw^ 
est  très-favorable  pour  le  transport  des  marchandises  et 
des  denrées,  en  ce  qu'il  rend  les  communications  et  les- 
débouebéapluaiaciletf }  et  ces  débouché»  miÂtiplieront  en* 
eorc  les  leliMioiis  eoiamercmles  lorsque  Foa  anram!Èêyi6 
£c  canal  qui  doit  former  la  jonction  de  la.  Somme  à  l^Es^ 
eaut.. 

▲  KB'OrKn-XSSXliBlf  T    n>8:  TsnTItVSy 

Contenant  i34  Commune»  divisées  en  8  Cantons  ou  Jus-^ 
lices  de  Paix  :  Aubenton,  Guise,  Birsoni.Lacapelle^ 
Sbnnon ,  Sain»',  'Verrîns Wassigny. 

La  population  de  cet  arrondissement  e&l  de  mille: 
4o5  kidiridus^i  et  le  ooUé§B  électoral  est  composé  de  19^ 
■lenJnres^ 

Vervins  en  est  le  chef-lieu.  C'est  une  petite  ville ,  sr*^ 
tuée  sur  une  liauteur.  La  pojgalation  ^  estdea  imUfi^Ss^ 
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individus.  Elle  est  le  chef-lîeu  d'une  sous-prérecture,}  I# 
siège  de  de«x  tribunatix ,  Tun  de  première  instaace ,  e% 
Vaotre  de  commerce ,  et  la  résidence  d'un  conservateur 

des  liypollirques ,  cl  d  ua  irispecieur  des  ioivls  nationales. 

Les  terres  de  la  pai'tie  septenirionalc  de  cet  arroudisse* 
ment  sont  argileuses ,  aquatiques  et  froides ,  et  ayant  peu 
de  profondeur ,  eUes  ne  sont  susceptibles  que  de  légers 
InJjours.  Celles  de  la  partie  méridionale  sont  d'assez  bonne 
(qualité  ,  u7ais  des  ravins  considû  utiles  enlèvent  beaucoup 
de  terrain  à  Fagriculture.  Les  récoltes ^  année  commune^ 
ne  font  que  suffire  à  la  consommation  des  habîtans.  Les 
princtpalcs  productions  sont  le  froment,  le  seigle,  l*é- 
prnuire. ,  l'oigeet  ravoine  :  les  autres  uieuus  grains  sont 
ceux  qui  y  réussissent  le  mieux. 

Le  long  de  la  rivière  d'Oise ,  il  j  a  des  prairies  où  l'on 
élevé  des  chevaux  ,  des  bétes  à  cornes  et  &  laine. 

On  trouve  daiis  cet  arrondissement ,  une  mine  peu  con- 
sidérable de  minerai  de  i'er ,  et  qui  n'est  pas  suffisante  pouJt 
alimenter  les  forges  de  Gratte-Pierre  et  de  Watigny. 

Une  des  princi  pales  productions  est  le  bois.  Il  y  en  a 
de  ])ropre  à  la  marine ,  nuiis  on  n'a  jamais  pu  les  y  em- 
ploi er  à  cause  du  défaut  de  communications  et  de  moyens 
de  transport  vers  l'intérieur.  L'exécution  de  la  jonctioi^ 
proposée  de  la  Sambre  à  l'Oise^  ferait  tirer  de  ces  bois  le 
parti  le  plus  avantageux. 

Le  commerce  de  eei  arrondissement  consiste  en  grains  , 
et  dans  le  produit  des  fabriques  de  linons ,  de  batistes ,  de 
toiles ,  etc.  ^  qui  y  sont  établie ,  ainsi  qa'«A  fer  en  barre  et 
barreaux  plats*  - 

(  Pour  plus  amples  renseignemens  j  il  est  nécessaire  de 
lire  VIjstTRODacTiont  qui  précède  la  VssomPTiojr  ro- 
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IV*.  Dk£  AJEiTEMENT,  (Seine  et  Marne.) 


Le  département  de  Sêineei  Marne  y  formé  du  Gatinai^ 
français  et  de  la  Haute  et  Basse-Brîe  ,  dépendant,  la  pre» 
mière  de  la  Champagne  ,  la  seconde  de  l'isle-de-Frauce  ^ 
et  dont  le  chel-Ueu  est  kMelun ,  tire  son  nom  de  la  posi*^ 
tien  physique  des  deux  grandes  rûrières ,  de  Seine  et  d» 
'  Marne ,  qui  coulent  de  l'est  à  l'ouest  ;  l'une ,  dans  la  par^ 
tic  du  nord  ,  l'autre,  dans  celle  du  midî. 

Limites  de  ce  dôpartement  sont  :  au  nord  ,  celui  d<^ 
fOise  ;  à  Test ,  eeux  de  l'Aisne ,  de  la  Marne  et  de  l'Aube 
«u  sud ,  ceux  de  ITonne  et  du  Loiret  ^  et  à  l'ouest ,  êeluL 
de  Seine  et  Oise. 

Les  principales  Rwières  sont  :  la  Seine ,  la  Marne ,  1g 
grand  et  le  petit  Morin  y  qui  tombent  dans  la  Marne  \  1er 
premier ,  un  peu  au-dessous  de  Meaux,  en  passant  à  Cou- 
Tomrai«rs  et  par  Crécy  ;  le  second  a  son  embouchure  dans 
la  Marne  ^  à  la  Fcrlé-sous-Jouarrc,  cl  passe  à  Monliuirail. 
On  pourrait  rendre  ces  deux  ^'ivières  navigaLles  par  des 
écluses  y  et  la  dépense  serait  peu  considérable.  Les  autres^ 
rivières  sont  :  la  Vonzie ,  qui  a  ses  sources  vers  le  nord  de. 
PrOTÎns  y   par  où  elle  passe  ,  et  qui  se  jeltc  dans  la 
Seine  au-dessous  de  Bray  -,  la  Brevonne,  la  Térouaiie ,  l'O-* 
trihy  etc.  Le  canal  de  Briare  commence  à  Moret,  dans 
partie  sud  de  ce  département ,  passe  à  Nemours ,  puis  entr»; 
dajis  le  département  du  Loiret.  ïl  commence  à  la  Loire  ^ 
tout  près  de  Briare ,  dans  le  dcparlement  du  Loiret ,  et, 
remonte  vers  le  nord  par  Ouzoiier  ^  en  côtoyant  le  ruisaeami 
de  Trezée.  H  continue  par  Rozay  y  CMliUon  ^  Montargjb^» 


Digitized  by  Google 


l56  BESCKIFXIO.N 

et  finît  dans  le  Loing  2i  Gépory ,  k  quatre  kflomitares  (  wam 

pelilc  lieue)  de  Montargis.  Là  ,  le  Loing  a  été  rendu  na- 
vigabie  jusqu'au-dessous  de  Moret  ,  où  il  se  jette  daui  la 
^  Seine ,  en  passant  par  I^emours  (  i  ). 

Ce  eanal  est  extrêmement  avantageux  an  oommeree  par 
la  comninnScation  qu'il  établit  entre  Paris  et  les  départe- 
nicns  <|ui  avoisineut  la  llaute-Loire,  et  ceux  de  la  liassc- 
Xoiie  ,  outre  qu'il  est  d'une  grande  ressource  pour  la 
flubsîstanee  des  habitans. 

Le  sol  du  département  de  Seine^-Mame  est  fertile  en 
Mes;  les  vignes  y  croissent  assez  bien  ,  mais  produisent  des 
vii^s  médiocres.  Les  belles  forêts  que  l'on  y  trouve,  cuire- 
tiennent  du  gibier  de  toutes  espèces;  mais,  à  Fexoeption  de 
celle  de  f  ontainebleau ,  située  sur  les  bords  de  la  Seine» 
les  autres  sont  d'un  accès  difficile;  et  les  ventes  des  cou- 
pes se  feraient  plus  iacilement^  si  la  rcparaLiou  des  che- 
mins était  plus  sorveillée»  On  y'élère  des  bestiaux  et  du  bé- 
tait  ;  mais  on  remarque  qu'en  général  ce  département  est 
peu  propre  à  la  propagation  des  cheraux ,  et  que  l'espèce  de 
ceux  qu  on  j  nourrit  est  inférieure  à  ceux  que  l'on  lire  des 

4 

départemens  voisins.  Les  étangs  et  les  rivières  1  burnîssent  d  u 
poisson  ;  3  y  a  de  très-bons  pàimrages  »  oit  Fon  fait  ces'  excel- 
len's  fromages  connus  sous  le  nom  jàefhomf^ë  de  Brie» 

On  y  trouve  des  crirriëres  de  grès  à  paver  les  chemins,  et 
l'on  fait  un  grand  commerce  de  bois^  de  grains^  de  bétail^ 
ét  jîns,  de  beurre  et  de  firomages. 

Il  existe  dans  ce  département  un  asses  grand  nmnbre  de 
manuraciures.  A  Meîun ,  il  y  en  a  une  de  verres  de  vitres, 
et  une  fabrique  detoiles  peintes.  On  vient  d'établir  k  Fon* 
tainebleau  une  manufacture  de  porcelaine  blaocfae^  el  une 
déterre  fine^  façon  anglaise. Le  gouTemementdoît  encoura- 
ger sur-tout  celte  dernière  ^  qui  peut  atteindre  le  plus  haul 

(i)  TeyestVAs^'^  JUaingtiim  mtérieute, tomt  U,  page  4ai» 
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degré  (le  pei-feciion  ,  etcspprter  à  l'étranger  une  grande 
partie  de  sa  &bricatîoii.  La  maniifactare  d'acier  qui  a^cst 
formée  à  Souppes  doit  auisi  attirer  l'attention  du  gouTeme* 
ment,  ainsi  que  lanouvclle  et  belle  papeterie  dePommeuze, 
qiii  csl  susceptible  d'un  très-graud  accroissement  ;  les  pa* 
pîera  qnW  j  iidirique  ne  le  cèdent  en  rien  à  ceux  de  lit 
république  liaiaTe.  lien  existe  anesemblalileà  Jouy.  Meaux 
a  des  tanneries ,  des  corroieries ,  et  on  y  fabrique  de  la 
collc-forle.  La  Ferté-sous-Jouare faisait  autrefois  un  com- 
merce très-oonsidérable  de  menles  de  moulin ,  qu'on  tire 
dans  les  enrirons  de  cette  TÎUe  :  on  lea  exportait  principa- 
lement en  Angleterre  et  dans  tes'États-Unis  d'Amérîqne.  it 
y  a  tout  lieu  de  croire  que  celle  brandie  d'exportation  re- 
prendra vigueur ,  aciueilcment  que  la  paix  a  rétabli  nos 
relations  commerciales  avec  toutes  les  puissances  des  deux 
liémispliëres. 

(  Pour  les  Foires  de  ce  département,  voyèz  l'Article 
Tableau  général  dea  Foires  de  France 

"Lesprincipahs  ^i7/e«du département  de  Seine  etMamey 
sont  Melun,  Fontainebleau^  Provins^  Meaux,  ^^emours^ 
CQul<muniers« 

UÉtmdue  en  superficie  du  département  est  de  5^5  mifle 

980  hectares  (1  million  167  mille  710  arpens),  ou  de  ^ 
mille  969  luiomètrea  et  dmi  carrés  (2oo  lieues  carrées  )« 

€!dle  des  Forêts  est  de  76  mille  760  hectares  55  ares 

(  1 5o  mille  SqS  arpens  ) ,  dont  4i  mille  i54  hectares  3 1  area 
(  80  mille  63i  arpens  5o  perches  )  de  bois  nationaux ,  1  mitte 
199  liectares75  ares  (a mille  338  arpens  84  perches)  com- 
mmiaiix,  et  34  miHe  4i9  hectares  5i  ares  (67  mille  4^^* 
arpens  66  perches)  apparlenans  à  des  particuliers. 

La  population  est  évaluée  à  298  miUe  8x5  indiTidns;^  ce 
qui  fait  996  habitaDS  par  lieu  carrée* 
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TjCS  Contribution!}  de  ce  cK'partement  pour  Tan  ÎI,  S4 
mouteat  à  la  somme  de  6, 1 26,6 1 6  iraucs  ; 

savoir: 

ContrîTîulion  foncière   3,643,000  '^*  »•* 

ConiribuiioQ  personnelle,  mobiliaire  et 

somptuaîre.  •   443y6oo  » 

Portes  et  fenêtres.   i8a,93o  » 

Patentes   ao3,a3o  » 

Pjoduitdes  iC)  centimes addilioiiiicls par 

iranc  sur  les  conlribulions  foncière , 

personnelle,  mobiliaire  et  fiomptoaîre.  653,856  » 

ToTAiiégal          5,1 9 f^, Gif)*"' •  x""- 

f 

Ce  qui  d#ane  pour  la  quotité  eontributÎTe  de  chaque  in^ 

dividu  ,  17  francs  i5  centimes  et  demi. 

Les  Dépetmen  à  la  charge  du  déparlement,  pendant 
Tan  XI,. prises  sur  le  produit  des  centimes  addition^ 
néb,  se  montent  à  la  somme  de  3o7,848  francs  35  cçn«  ^ 
limes  ; 

8  A  ▼  o  X  B  : 


C  d'administration   l39,52i^'''  »*- 

Dépenses  <  de  Tordre  judiciaire.  •   139,3^7  . 33 

^  d'instruction  publique. ....  »  2^9,000  » 

T  o  T  A  X»  égal   3o7,848<>.  33«- 


Le  département  de  Seine  et  Marne  est  divisé  en  cin^ 
ftiTondissemens  communaux  ;  saTOÎr  :  1^.  de  Mehm;  a^.  de 

CouloTTuniers ;  5° .  de  Meaux ;  4**-       Foulai ncbleau  ;  5°» 

de  Provins  f  en  99  cantons  ou  justices  de  paix,  et  56t  comv* 
munes. 

Le  collège  électoral  du  département  esl  composé  de  29^ 

membres. 
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Arrondissement    de  Melun^ 

Contenant  107  Communes,  divisées  en  6  Cantons  ou  Jus-» 
tices  de  Paix  :  Brie-sur-Hières,  le  Chatelet,  Melun  nord 
et  sad,  Monnant,  Toomotk. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  55  mille  83o| 

individus,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  120  mem-' 
hies, 

Melun  en  est  le  chef-lieu.  C'est  une  ville  située  sur  la 
Seine ,  qui  la  ditise  en  trois  parties  k  peu  près  comme  Parisj 
qui  se  communiquent  par  deux  ponts  de  pierre.  Elle  a  une 

popiJalion  de  6  mille  lu  'k  individus,  et  elle  est  distante  de 
Paris  de  44  kilomètres  (11  lieues).  C'est  lo  chef-lieu  d'une 
préfecture,  le  siège  de  deux  Irîbdnaux,  l'un  de  première 
iosian(  ,  vt  l'autre  criminel;  la  résidence  des  directeunrdei 
conlribulions  directes  et  des  domaines  naLiouaiix,  d'un 
consenateur  des  liypojiicques ,  d'un  sous-iuspeclcur  des 
forêts  nationales,  et  d'un  capitaine  de  la  première  légion 
de  gendarmerie  ' nationale.  II  y  a  des  iabrîques  de  toiles 
peintes  et  d'indienue ,  des  tauucries,  et  une  manufacture  de 
verres  à  vitres. 

Le  commerce  de  cet  arrondissement  consiste  en  blés^ 
£irines,  vin,  fromages ,  etc.  qui  servent  k  l'approvisionn»-' 
ment  de  Paris ,  et  dont  la  Seine  facilite  la  communication» 
11  y  a  beaucoup  de  canières  et  de  iburs  à  chaux. 

Arrondissement  de  Coulommxers^ 

Contenant  80  Communes,  divisées  en  4  Cantons  ou  Jus- 
tiùces  de  Paix  :  Cçulomniiers  >  la  Ferté-Gaucher ,  JLebais  ^ 
Rozoy. 

La  populatiim  de  cet  arrondissement  est  de  49  nûUe  4so 


Digitized  by  Google 


i4o  J^Encnivrioti 

individus  9  et  le  collège  électoral  est  composé  de  120  memé 
bres. 

Couhmmier»  en  est  le  chef4îea.  Cest  une  petite  Till# 

silure  clans  un  U  i  rain  foi  iile,  sur  la  ihe  drulle  du  Grand- 
Morin.  Elle  a  une  population  de  3  mille  533  indÎTidus.  Elle 
est  le  chef-lieu  d'une  sous-préfecture,  le  siège  d'un  tribu-^ 
ttal  de  première  instanee,  et  la  résidence  d*un  conservateur 
hypothèques.  Il  j  a  des  tanneries  dont  les  cuirs  sont  cs- 
tinit-s.  lies  fromages  cjue  1  on  fait  à  Goulommiers^  sout  ré-» 
putés  les  meilteurs  du  département. 
•  Cet  arrondissement  eommerce  principalement  m  tléBp- 
«nvinset  en  fromages.  11  tire  ans» beMieonp de poifisoiwd# 
SOS  étangs.  ' 

A  B  fi  O  K  D  I  s  s  £  M  X  K  T     DS    M  S  A  U  X, 

Conlenanl  i6i  Communes,  divisées  en  7  Cantons  ou  Jus- 
tices de  Paix  :  Clovc ,  Crécj ,  Danmiartia,  la  Ferté-sous^ 
Joùarre,  I^gny»  Lisy-anr-Ourcq,  Meauu 

La.popidatîon  de  cet  arrondissement  est  de  88  mille  4is 
kdUfidiis,etlecoUégf  âectoralestconqMwéde  177  merar» 

bres. 

JfeauXffim  en  est  le  chef-liev,  est  uue  ville  située  sur 
Ut  MavBC ,  quila  c&¥ise  en  deux  parties.  La  population  7  est 
da  6miUe  447  individus,  et  k  distsascedeParis^eslde  44 

kilomètres  (11  lieues  ). 

Elle  est  le  chef-lieu  d'une  sous-préfecture ,  fc  .siéc;e  d'ua 
éyéché  et  de  deux  tribunaux ,  Fun  de  première  instance,  et 
raotre  de  commerce  ;  la  résidence  d'un  consenrateor  de» 
hypothèques ,  et  d'un  inspecteur  des  forêts  nationales.  U  y 
a  des  tanneries  et  corroicries,  et  des  fabriques  de  colle-forte, 
Meaux  est  l'entrepôt  du  commerce  de  ces  exccllens  fko^ 
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Le  territoire  de  cet  arroudisaemeal  est  très-lertilc  en  biés» 
«t  produit  ^dqaes  vins. 

n  )  a  (quantité  4e  prairies  oii  l'on  nouivit  de  gros  et  mena 

Lélail. 

Le  commerce  principal  consbte  en  hlés,  en  laines,  en 
bétail,  en  fromages  et  même  en  Tins.  11  y  a  plosienrs  car- 
rières de  pierres  k  meules  ^  clans  les  environs  de  la  Ferté«> 

sous-Jouarre ,  clout  ou  Tait  un  grand  couuucrce* 

A&fiUJNDISS£M£liT    DE   F  O  N  T  A  I  K  £  B  1.  £  A  V  ^ 

Contenant  lol  Communes,  divisées  en  7  Cantons  ou  Jus* 
tices de  Paix  :  Ghàteau-Landon,  Fontainebleau ,  la  Cha- 
peDe-Égalité^Montereau-Faut-TonneyMoretfKemonrs;  '  . 
Loirès. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de     mille  ^64 

indiWdus,  et  le  collège  clccloral  est  composé  de  120  mem- 
bres. 

FontainebUau  en  est  le  chef-lieu.  Cest  nne  petite  yiUe, 

n'e8t  connue  et  remarquable  que  par  son  château. 
Elle  a  une  population  de  7  mille  429  individus.  Elle  est 

le  chef-lieu  d'une  sous-préfecture ,  le  siège  d'un  tribunal  de 
première  instance ,  et  la  résidence  d'un  conservateur  des 
bjpothëques»  et  d'un  inspecleur  des  foréis  nationales.- 

On  Tient  d'y  établir  une  manufacture  de  porcelaine 
blanche,  et  une  autre  de  terre  fine  ,  façon  anglaise,  à  Mon- 
tereau  :  celte  dernière  donne  l'espoir  de  pouYoir  atteindi''e 
le  plus  haut  degré  de  perfection* 

La  belle  forêt  qui  environne  Fontainebleav>  contient 
pr^  de  1 3  mille  474  hectares  56  ares  (  26  mille  4oo  arpens). 
Elle  est  de  forme  ronde,  et  percée  d'une  inAnitc  de  routes^ 
entre  lesquelles  ily  en  a  u  ne  que  Ton  appelle  la  Rouie  ronde  ; 
elle  servait  k  placer  les  relais  j^onr  courir  le  cerf.  La  sitn»- 
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tion  de  cette  forêt ,  sur  les  bords  de  la  Seine ,  est  très-favo-^ 
rable  pour  le  transport  des  bois.  * 
*Le  commerce  de  cet  arrondissement  consbte.ea  hléê. 

Tins ,  {roulages ,  pcUelerie ,  chapellerie  ;  eic. 

Contenant  106  Communes  ^  divisées  en  5  Cantons  ou  Jus- 
tices de  Paix  :  Braj-^ur-Seine  ^  Donnemarie^  ^Nangîs^ 
Protrins ,  Villiers-Saint-Georges. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  47  mille  190 

individus^  elle  collège  ciecLoral  est  composé  de  l'JO  mem^ 
bres. 

jProtfina,  qui  est  lo  chef-lieu^  est  une  ville  située  sur  la 
Vousie ,  qu'on  a  rendue  navigable ,  en  la  soutenant  par  det 
écluses ,  et  qu'un  canal  devait  faire  conjmunîquep  avec  la 
Seine.  Elle  se  parUi^c  en  haute  et  basse  ville.  Elle  a  une  po- 
pulation de  5  mille  5o3  individus.  £lle  est  le  chef-lieu  d'une 
aons-préfecture  ^  le  siège  de  deux  tribunaux^  l'on  de  pre- 
mière instance,  et  l'autre  de  commerce ,  la  résidence  d'un 
conscn  aleur  des  hypothèques  el  <riiii  inspecteur  des  forêts 
nationales.  Il  7  a  peu  de  fabriques ,  et  l'on  y  iait  seulement 
quelques  tiretaine& 

Le  commerce  de  cet  arrondissement  se  fait  principale* 
ment  en  blés  et  en  fourrages ,  que  Ton  Irausporle  à  Paris, 
par  le  moyen  de  la  Seine ,  qui  coule  à  1 5  kllomt'trcs  (  2  lieues 
et  demie  )  sud  de  la  ville  de  Provins.  La  forêt  de  Sourdnn^ 
qui  y  est  située,  est  d'une  étendue  assez  considérable. 

(  Pour  plus  amples  renseignemens ,  il  eut  nécessaire 
de  lire  VIstroductiou  qui  précède  la  DuacRiPTiott 
ropooRjtrsjçVM  j>M  x»a  Nouvmlm  Virxsiojg  m  i.a 
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V%  oÉPAaTBMENT  (la  Seine )• 


Lx  département  de  la  Seine ,  formé  de  l'ile  de  France 

proprement  dite,  et  dont  PARIS,  capitale  de  la  AV- 
publique^  est  le  chef-lieu ,  tire  son  nom  de  ]la  rivière 
de  Seine ,  qvà  la  traverse  de  l'est  à  Touest. 

Le  département  de  Seine  et  Oise  enTÎronne  de  tout 
côtés  celai  de  la  Seine ,  et  lui  sert  de  limUee, 

YiO.  principale  Jiivière  du  dcparicmcnt ,  est  la  Seine  ^ 
qui  prend  sa  source  dans  le  département  de  la  Cote- 
d'Or,  près  de  CkanceauZy  à  a4  kilomètres  (6 lieues)  de 
Dijon ,  et  se  jette  dans  FOcéan ,  entre  le  Havre  et  Honfleur 
après  avoir  reçu  rYoniie  ,  le  Loing  ,  la  Marne  ,  l'Oise, 
TEure  y  etc.  et  quelques  autres  rivières  de  moindre  graju-» 
deur.  La  Seine  Êiit  beaucoup  de  sinuosités  dans  son  cours  ; 
ce  qui  empéclie  d'en  apprécier  l'étendue.  EUe  commence 
i  porter  bateaux  à  Troyes ,  et  la  suite  de  son  cours  est  na- 
vigable jusqu'il  la  nier.  De  forts  bâleaux  la  remonlcnt  sans 
cesse  de  Rouen  à  Paris  ;  on  a  même  réu&si  à  y  employer 
quelquefois  dé  petits  vaisseaux ,  dont  la  mâture  était 
préparée  à  cet  efifet. 

La  Seine  est  une  des  rivières  de  France  sur  laquelle  on  a 
construit  le  plus  de  ponts:  celui  de  Rouen ^  construit  ea 
bob  sur  des  bateaux  y  s'ouvre  à  la  mer  haute ,  pour  laisser 
un  passage  libre  aux  vaîsséaux* 

L'eau  de  la  Seine  ,  dont  s'abreuvent  les  habilans  de  la 
capitale,  est  très-pure^  bieolîaisante ^  mais  quehjuerois 
purgative,  pour  les  personnes  qui  commencent  à  ea^ 
boire.  Seulement  eUe  est  quelquefob  altérée  par  les  eaux 
bjLamche3  et  boarbea869  de  la  Marne  ;  qui  se  joint  àUSein^ 


\ 
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À  CooiLanfi,  un  peu  au-dessous  de  Charenton^  trè»-prëset 
aa-deiBus  de  Paris. 
U  a  été  ordonné ,  par  mt  loi  du  lo  floréal  an  X,  d'après 

le  projet ,  et  sur  les  plans  de  M.  Soîageè ,  ainsi  que  nous 
l'avons  déjà  dit  à  rarlicle  de  la  navigation  intéiiem-e^ 
un  canal  de  dérivation  d-uoe  partie  des  eaux  de  U  rivière 
d'Oniq  y  doni  la  salubrité  a  été  reconnue  et  constatée  par 
ordre  du  GouTemement.  Ce  canal  de  dérhration  doit  abou- 
tir à  un  hassin ,  entre  la  Villette  et  la  Chapelle.  Une  partie 
des  eaux  ^  en  sortant  de  ce  bassin ,  après  avoir  traversé 
un  filtre ,  sera  distribuée  dans  les  difiGârens  quartiers  àfi 
Paris,  pourvoira  à  la  consommation  de  ses  habitans, 
servira  à  rcuibellissemenl  de  ses  jardins,  places  et  prome- 
nades pul)liques  \  et  fournira  les  moyens  d'établir  des 
bains,  des  écoles  de  natation,  des  abreuvoirs  et  des 
réservoirs ,  en  cas  d'incendie.  Le  surplus  des  eaux  de  cettet 
dérivation,  après  avoir  formé  un  point  de  partage  seiTant 
de  port,  alimentera  le  canal  de  la  Seine  à  VOiaey  qui 
commencera  à  Paris ,  dans  les  fossés  de  l'Arsenal  et  aboutim 
à  Pontoise ,  après  avoir  passé  à  Saint-Denis  et  traversé  la 
▼allée  de  Montmorency.  Ainsi  tout  fait  espérer  que  d'ici  à 
quelques  années,  la  capitale  de  la  l  ronce  jouira  de  tous 
les  avantages  ci-dessus  détaillés,  et  que  sa  position  sur  un 
grandfleuve  et  son  immense  population  redament  depuis 
longtemps  (i). 

Le  climat  du  département  de  la  Seine  est  assez  tcmp&é, 
mais  plus  &oid  que  cbaud  ;  l'air  y  est  sain.  11  y  a  de  très- 
belles  plaines,  beaucoup  de  collines  et  peu  de  montagnes* 
La  qualité  dn  sol  n'est  pas  également.bonne  par -tout.  H 
produit  de  très-bons  Liés  ;  ou  y  recuiUedu  vin,  mais  d'une 
médiocre  qualité.  11  y  a  de  trùs-bons  pâturages.  On  cultive 

(i)  Voyez  Canaux  BrûUe  et  de  la  Sfine  à  l'Oise  projetés  , 
tome  II ,  jf^g.  42  s  et  tuiv. 

produit 
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îoie  tri»-gr«iide  quantité  de  gainés  et  des  «rbies  Ihiilie» 

dans  les  terressablonneuses  et  légères.  Ils  forment  le  principal 
produit  des  communes  ^ruràles  lès  plus  voisines  de  Paria, 
Celle  de  Montreuil,  au  nefd^  à  cinq  kilomètres  (  une  lieue  ). 
de  cette  grande  villes  vend  par  an  pourplusde  trois  cent  mille 
francs  dé  pèclies  et  de  petits  pois ,  et  les  autres  e  n  p  roportion« 
Il  y  a  des  bols  qui  servent  à  r;igi*ément  des  Imbilans  de 
Paris  y  par  les  belles  promenades  qu'ils  oâk^nt ,  sur-tout 
le  liob  de  Sotdognê  et  celui  de  FincmMa*,  Les  plaines 
ëtitient  autreibb  remplies  de  gibier. 

On  y  trouve  des  Toskiles  de  toutes  espèces,  sur-tout 
dans  les  environs  de  Paris  ,  à  Montmartre ,  et  dans  Parié 
même  \  deseanl  minérales  à  Passj  ;  plusieurs'oongélatiohs 
et  staUaclites ,  fonnées  par  les  eaux  qui  suintent  des  ro- 
chers des  diSféreiks  souterrains  ;  par  exemple ,  dans  celui  ' 
dô  V  Ohsen^atoire,  Les  canières  de  pierres  et  de  plâtre 
qui  se  trouvent ,  pour  ainsi  dire ,  aux  portes  de  Paaib  ^ 
sonC  une  des  ri^dieases  souterraines  de  ce  département* 

Aucune  parde  du  monde  ne  renferme  un  si  grand 
nombre  de  luanufactures  y  et  toutes  portées  au  plus  haut 
degré  de  perfection.  Les  modes  seules  sont  un  objet  im- 
mense de  commerce  \  Pabis  est  en  possession  d*en  fournir 
non-seulement  à  toute  la  France  >  mab  encore  à  toutes 
les  nations.  Cest  la  première  des  villes  pour  les  ouvrages 
de  goût. 

Les  principale9  F'ilU»  du  département  de  la  Seine 
«ont  :  Paris ,  Saint-Denis  et  Sceaux» 

l/Etenêue  en  mperficie  du  département  est  de  5o  mille 
478  hectares  (98  mille  902  arpens)  ou  ôo^  kilomètres 
et  demi  carrés  (^4  Heoes  carrées  ). 

Gdle  des  Forit»  est  de^a  miUe  5i4  hectares  64  ares 
(4  ÏBiille  535  arpens  ) ,  dont  a  mille  1219  hectares  2i4  ares 
(4  mille  X71  arpens  74  perche^  )  de  hoÂj»  nationaux  ^  et 
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i85  Heeiftfes  4e  aras ( 565«rpeii8  a6  perches  )  appurtauii» 

à  dfs  particuliers. 

La  Population  est  évaluée  à  6^9  mille  763  indindus^ 
«e  qui  fiiii  a6  mille  i65  habîtans  par  lieue  carrée. 

Les  Confribuiions  de  ce  département  pour  Fan  XI ,  m 
montent  à  la  somme  de  22  millions  499  mille  486  fr.  9 

Contribution  foncière   lo^agG^ooofr» 

Coatribelion  pemeiiQdie>  mobiliaîre  «t 

eompinaire  •  4,i  7  7)400  » 

Fortes  et  fenêtres   1  /i45,926  w 

Patentes  ,   4,266,4 16  » 

Produit  des  16  centimes  ad«Htionneb  par 

Ù9BC  su*  les  oontrîbotions  fonctire , 

personnelle^  mobiliaire  et  somptuaire.  2,3 15^7 44  m 

TotAJs  égal  a2,499,486'''' 

Ce  qui  donne  pour  la  quotité  contributive  de  cbaque 
individu  3%  francs  71  centimes  i  dousième. 
'  IjCs  Dêpentes  4  la  charge  dn  département  ^  pendant 
fan  XI,  prises  sur  le  produit  des  centimes  additionnels, 

se  monfl^nt  à  la  somme  de  1  million  819  mille  941  iranca 


54  centimes  ; 

«▲voir; 

Sd^adminlstralion   A'/^,55^^'^'  i** 

de  l'ordre  judiciaire  • .  1,182,582  33 
d'instruction  publique. . «  •  •     l68,8oO  » 


ToTA&égal  lfil^,c)^l^' 


Le  département  delà  Seine  est  divisé  en  trois  arrondis- 
aemeus  communaux,  savotr  ;  i®.  de  éiaint-Danis  -.  â\  da 
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fiêêouxyZ^,  de  Parh  ^  ea  ao  cantons  ou  jiuticiet  de  pm» 

et  79  communes. 

.  Le  collège  électoral  du  d^artement  est  composé  de 
Soo  MBmhrefc 

AA&OKàl88BlCÎftH  t  PB  S  A  ZN  T  -  D]fe)r  tâ  , 

Contenant  56  Conmiunes  diyisées  en  4  Cantons  ou  Justicea 
de  Pai&  :  Saintp-Denis  p  lïaiiten^.  Pantin  et  NeniUy. 

La  populàlion  de  cet  arrondissement  est  de  42  raille 
^84  wdiTiduSy  et  le  collège  éleetoral  eat  'composé  db 
lao  membres. 

Saint-Denis  en  est  le  chef-lieu  :  c*est  une  petite  ville 
située  dans  une  belle  plaine ,  sur  la  Crould,  près  de  la 
me  droite  de  la  Seine.  £Ue  a  une  population  de  4  mille 
4à5Jnd&ndns»  Cest  le  chet^n  d'nne  sons-fM^eetpre* 
n  y  arsit  une  belle  et  tr%s«4iiciemie  abbaye  célèbre  par  son 
trésor  et  par  la  sépulture  des  rois  de  France.  £lle  a  des  ma- 
nufactures d'indienne. 

lie  terroir  de  cet  arrondissement  est  très^abondant  en 
toutes  sortes  de  grains.  Tant  que  les  rois  j  ont  consenré  un 
droit  exclusif  de  chasse,  on  y  trouvait  beaucoup  de.  gibier. 
Uy  a  à  Passy  quelques  sources  d'eaux  minérales  fort  con- 
nues dans  la  médecine ,  et  dont  on  iait  un  grand  usage  k 
Paris  :  elles  sont  ferrugineuses.  Leurs  principales  pro- 
priétés sont  d'être  rafraîchissantes ,  émollientes,  doucement 
apéritives  et  en  même  temps  corroborantes. 

A  R  R  O  If  D  I  s  s  £  M  £  2î  T     D£  ScEAUX^ 

1 

Contenant  42  Communes ,  diTÎsées  en  4  Cantons  on 

Justices  de  Paix  :  Charenton^  Sceaux^  Villejuif  et 
Vincennes. 

Ijsl  population  de  cet  arrondissement  est  de  39  mille 
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^atS  indindus^  et  k  collège  électoral  est  oompoflé  de  lato 
xnenibres. 

Sceaux  en  est  le  chef-lieu.  C'est  un  bourg ,  situé  sur 
une  hauteur  sud  de  Paris.  Elle  a  une  popalation  de 
1  mme  indiyidiM..  Cest  le  chef<-liea  d'aae  sous^ré'- 
fecture.  H  y  a  vue  mannfoctiire  de  Mence  qui  j  pendant 
quelque  temps ,  pouvait  tenir  le  rang  après  la  porcelaine. 
Mais  actueilemeul ,  ou  fabrique  au  B^oule^  à  Paris ,  des 
Tases  ea  terre  légère ,  tout-à^fait  comipe  la  porcelaine  ^ 
et  qui  sooitîennent  le  feu  le  pins  ardent.  Cest  à  Sceaux 
que  se  tient  le  marché  des  bœuÊ  et  des  moutons  qui  sa 
.consomment  à  Paris.  Le  beau  parc  a  été  détruit. 

A.a  A  O         X  s  s  s  M  s  N  T    DB  PASIIS, 

Cet  arrondissement  ne  comprend  que  la  tille  de  Paris  p 
divisée  en  la  monîcipalkétet  48  sections ,  ainsi  qu'il  suit  ; 


Oigitized  by 


9  M    Xr  A*    F  A  A  V  C  S. 

DIVISION  du  DÉPARTEMENT  DE  LA  SeINS 

en  six  Arrondissemens  ^  pour  les  Substituts  du  Coin- 
jnL«;saire  du  Gouvernement  près  le  Tribunal  criminel  : 
indiquant  le  N"  des  Mairies,  les  Noms  èl  la  Poptfi^ 
lotion  de  la  ville  de  Paris  et  les  Càntons  rurauo^ 
formant  chaque  arrondissement 


N«*  D£S  MAIRIES. 

NOMS  DBS  SECTIONS  b?  CANTONS 
>  lonaiBt  cha^ii0-  ArrondUaément. 


X.  Xuilerics,  

A  GÀiampa  -  Élyaées. 

3  Roule  

5  Place  Vendôme... 


4  Btitte  des  KtniUïu. .  * 

6  Pelletier 

7  MoMt-Blano,  

30  Faubourg  MoutuiarUe. 


BOPULATIp^ 


dM 

SBCTIOKS. 


des 

llAlllIES 

et 
rnraux. 


10,707  ^ 
6,844  / 
io,73G  ^ 

11,521  ) 

i 


26,098  j 

9.997  V 
9,073  } 


-  ruraux  Q 


Nanterre..  i 
NeuiUy...  y 


1 1  Conti-at  Social. 

13  Mail»  

i9  Brtttus»  

3t  Poissonnière.. 


5, 


i4  Bonne-NouTeUe..  •  

16  Bon -Conseil  ^ 

'n.  Boiidy   .........w* 

28  Paubourg  dn  Nord«*.  


Q,26f 
8,807 


10,446  \ 
lo,8gi  (. 

10,  ♦73  ; 

9.Û79  ' 


^    ^                 ,  J  Sf. -Denis,.  \ 
Cantons  reraux  de  J  . .  }  


B  Mu($éuin  

7  Gardes  Françaises.  •  •  •  

10  JIaUe.-au-b}ça*.«  •  f%  •••^ 

17  Marchés.   


i5  Awis-de^a -Patrie. 
18  Lombards.* 

5.5  Temple  

27-  GraviUier«  


r  19  Arcia  .•••.k...^ 

\  29  Réunion  

/ .  ^  3o  Houinic-Armé  

V  3i.  DfQiU-dg-rilommo 


10,010  ^ 

8,8ii  C 
8,861  > 


45,096 

20,542 

54,707 
44,489 

22,442 

57»777 


12,710 
11,8»  t 

22,6o3 


57,209 


8,741 

1 2,673 

8,089 

8,665 


58,1 18 


X.OTA  w 
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Sçirs  de  la  DI FISJON  dip  DÈFAnTEMEjrr 
jfB  L4  Sbxitb  en  six  ArrondUsemens ,  pbur  les 
Substituts  du  Coihmis&aire  da  Gouvemexnent  près  I9 
Tribunal  criminel,  etc. 


W  Di:S  MAIRIES. 
NOMS  w  SfiCXIQNS  et  GAKTQKS 
fermant  chaque  Arrondissement. 


T'T  AIR  lES. 


SJBGXIOXS  et  CAJITOXS 


De  l'autre  pari» 

24  Popincourt. . ,  , 

25  Moiitreuil,  

26  Quinze-Vingts... 
33  IndiTiaibiUté.,... 

33  Fidélité  

34  ArseTial  

35  Fraternité.  

36  CitÉ  


Cantons  ruraux  de  j 


19 


45  Pan'héon  

46  Obftervafoîr<»  , 

47  laidin  des  Plantes 

48  Finistère.  


Vincennes. 


Cantons  ruraux  < 


10 


II 


I 


Sceaux .  , , 

Vilkiuif.. 

58  Invalides  

39  Fontaine  de  Gren^Ie  

40  Unité  

41  Ouest  

37  Pont-Ticuf  

4i  Théâtre  Français   . 

45  Luxembourg  

44  Thermes^  [ 


POPULATION 


des 
aiOTions. 


8,192 

10,649 

16,478 

11^ 


des 

MA1B.IXS. 

et 

CANTeNS 

ruraux. 


8,221 


336^ 
46^205 


io^5o 

>  80^705 

 : 

^  16^ 
>  6i,ô53 

22,568  . 
12,61 5  N 

i4,58o 

33,4i6 

13,839  ' 

13,790  ' 
18,206  1 

1,8,348  1 

1  63,173 

I 

i6,r).')5 
17,665 
i3,o54 


5i,S23 


Total  général  de  la  population. 


^9,763 


La  population  totale  de  FairopdissemeQt  communal  de 
Paris  est  de  546,856  individus  :  cet  aiToiuii;>?emcnl  est  di- 
.  visé  en  quatre  collèges  élecioraux  de  deux  cents  mejnhres  j 
chacun  est  composé ,  le  premier^  des  trois  pr^nières  mu- 
Bieipalités  j  le  second ,  des  4%  5»  cl  6«  ;  le  troisième^  de»  f  , 
Cl  if  j  et  le  «jualriciue,  des  trois  dcruicjres. 
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PARIS,  k  ejmiàXde  DB  x.ii  i^iosBiQVB  iBjtfifAMpE ,  est  1% 
freniière^e  de  Franee  et  de  l'Emropc  po^  son  étendue^ 

ses  richesses ,  sa  beaulé  ,  son  commerce ,  ses  lumières  et  nak 
population  qui  est  de  &^i6j&S^  îtidiTidus  :  elle  est  située 
tiv  les  bords  de  la  Seine,  qui  1»  divise  de  Test  à  Toeest  en^ 
deux  parties  à  pea  prit  égaks  i  à  isao  lulomèlres  (  080^ 
Beues  )  de  Romb  ,  1 288  kilomètres  (  5q3  Henes  )  de  Naples  ^ 
816  kiiom.  (ao4iicucs)  de  Livourme,  920  kilom.  (23a 
lieues  )  de  Venise,  720  kilom»  (180  lieues  )  de  Géhis,  6od 
Ulom.  (  iSalieues)  de  Mi^am ,  64o  kilomètres  (  i6û  lieues) 
ileTmitii,  kilomètres  (559lteiies)  de  Conbtavti*^ 
yoFLB;4oo kilomètres  (  1 00  lieues)  de  Basle,  1 984  kilomètrear 
(496  Ileucs  )  de  St-^Pétebsbouro^  1200  kilomètres  (  3oOk 
Benes)  de  PRAOïnB,  1 1 90  kilomètres  (980  lieiles)  de  Vienne  ^ 
$48  kilomètres  (  »19  fieues )  de  Boiltk  et  de  Dresde,  ^Ao^ 
kilomètres  (110  lieues  )  de  Francfort  ,  368  kilomèlros  (  92. 
lieues) d'AMSTERDAM^  1216  kilomètres  (3o^  lieues)  de  Sroc- 
Ûoui  ;  960  liiomèties  (a4o  lieues)  deGoreNBAOUs^  36c^ 


■ 

fieues  )  de  Cadix  ,  i36o  kilomètres  (  34o  lieues  )  tie  Lis- 
bonne ^  et  eii&n  1^000  kilomètres  (  25o  lieues  )  de  Madrid;. 

Paris  peut  amr  près  de  ïo  kilomètres  (  9  lieues)  dàna 
sa  plus  grande  longoenr ,  4o  ktlômèlres  (  8  lieues  )  de  cir^ 
eonfëfeiiee ,  eir  j  comprenant  tes  ûubburgs.  Cette  rill» 
est  de  figure  ronde ,  et  a  pour  enceinte  dos  boulcvarts 
plantés  de  plusieurs  rangées  d'arbres,  qui  forment  autoup 
«ne  assez  Ml»  promenade.. 

n  est  impossible  de  donner  une  idée  dès  agrémens'de 
Paris.  Que  Ton  se  représente  une  ville  immense  ,  embellie 
par  le  séjour  de  toutes  les  premières  autorités  comsiiiuées 
de  la  République ,  le  centre  de  la  magistrature^ de  la  hauCe^ 
finanee^  des  lettrée,  des  arts ,  et  la  résidenee  ordinaire dei^ 
Mbosfiadeurs  et  de&;^lus  riches  citoyens ,  qui  tous  j  exdis^ 
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.tent  U  perfectioii  des  arts  el  donnent  Fîmfnilsioi^.ait  cam^ 

merce  qui  se  fait  dans  toule  la  France.  On  y  Toit  tout  ce 
que  la  peinture  et  la  sculpture  ont  produit  de  plus  pariait 
en  Europe  ^  si  Fon  en  excepte  la  Tille  de  Rome. 

PARIS  est  le  point  décentre  da  gouTemement,  et  par 
conséquent  là  résidence  des  Consuls ,  do  Sèncd  eonH/rva» 
teur  ,  du  Corps  législatif  y  à%k  TWhunat ,  du  Conseil  d'E" 
toi  f  des  Miniêtrea  ,  da  Tnbumat  de  cassation  ^  du  Con^ 
teiidês  prises  ,  dn  Cofueil-géniral  de  la  tiquidatiomf  de 
la  Régie  dee  domainee  nationaux  y  eide  Penregieirement , 
de  V  dm  iuî  ut  ration  des  douanes  ,  des  forêts  nationales  , 
fies  monnaies  el  marque  d^or  et  d'argent ,  des  postes  y  des 
poudre*  et  ealpétrea,  de  la  JBanfue^  de^rance^  de  la  Caisee 
^amortfësenumi  f  etc. 

Paris  ,  comme  chef-lieu  du  département  de  la  Seine ,  a 
deux  préfectures,  l'une,  administrative  et  Fautre  de  po*. 
lice.'  Il  est  le  siège  d'an  archevêché ,  de  quatre  tnhnnanx. 
Tan  d'appel ,  l'antre  crimind ,  le  troisîènie  de  première 
instance,  et  le  quatrième  de  commerce  ;  la  résidence  des 
directeurs  des  domaines  nationaux  et  des  contribulloiis  (H* 
rectesy  d'an  conservateur  des  hypothèques  et  de  çelui  de 
la  première  conservation  des  ùarél»  nationales  ;  du  com- 
mandani-général  de  la  première  division  militaire ,  d'un 
général  commandant  d'armes,  d  un  chef  Je  lésion  ,  d'un 
clicf  d'escadron  et  d'un  c«qpitaine  de  la  première  légion  de 
gendannericy  etc. 

Le  Pbbmibr  Goirsux.  habite  le  palais  national  des  Tuiie^ 
ries  j  le  plus  heau  de  l'Europe.  Le  Sksàfr  coNSEavATKua  tient 
^es  séances  au  Luxembourg  ■  le  Corps  LioisLATiF ,  au  palaist 
i:i-àeysin%  Bourbon  y  et  le  Xwvkat^  an  enlevant  Palaisi 
rcyal» 

La  Socîélé  savante  y  connue  sous  le  nom  à^Inetitta  nom 

fiçiial,  çt  fermée  de  U  véu.ui9U  de  c^u^ti-e  daâ;Mf2i^  tient 
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ses  séances  particulières  et  publiques  au  P'alaU  national 
,  des  Sciences  et  des  ArtSy  d-devant  le  Louvre. 

La  galerie  des  tableaux  et  statues,  autrement  dite  le  Mu^ 
séum ,  et  le  Muséum  central  dea  Arts  formeat  la  pl  us  belle  et 
la  plus  riche  collection  qu'il  j  ait  dans  l'uniTers.  La  Colon^ 
nqdeàu  Louvre  y  l'Hâté!  national  des  Inifalides^le  Pcnt^ 
Neuf  et  celui  de  la  Rétwlution ,  FH^tel  des  Monnaies ,  le 
Muséum  des  AfUiquUés  nationulcs  ,  rue  des  Pelits-Au- 
gustinSy  le  Panthéouy  consacré  à  la  sépuUure  des  grands 
hommes  de  la  EépuliUque ,  la  Porte  dite  SL-JOêniSfVEnole 
de  chirurgie ,  la  Rotonde  de  la  Irnlle  aux  blés  (  i  )  et  le 
garde -meubles  sont  les  plus  remari|uablei»dcs  édiUceâ  sans 
nombre  qui  embellissent  Paris  (2).  , 

n  j  a  plusieurs  places  publiques,  dont  quelques-unes  fort 
l|dles.  On  est  frappé  de  la  beauté  des  salles  de  spectacles  y 
des  quais,  des  jaidius,  et  sur-toul  de  ceux  des  Tuileries  et 
des  Plantes, 

De  toutes  les  manufactures  qui  virifient  cette'  ville  im- 
mense,  celles  des  tapisseries  des  Gohelins,  des  tapis  de  la 

Savonnerie,  et  celle  où  se  polissent  les  glaces  y  sont  les  plus 
reuonmices. 

Tous  les  arts,  tous  les  métiers  de  premier  besoin  j  sont 
|iortés  à  la  plus  grande  perfection  :  on  y  cultiTe-aTec  succès 
toutes  les  branches  d'industrie  et  de  commerce.  Paris  est  la 

ville  du  monde  où  il  y  a  le  plus  d'imprimeries,  de  bibliothè- 
ques publiques  et  particulières ,  et  les  mieux  assorties, .d'é- 
coles et  de  cours  pour  toutes  les  parties  des  sciences.  Outre 
Y  Institut  national,  qui  a  succédé  aux  cinq  anciennes  acadé> 
mies ,  il  s'est  formé  plusieurs  sociétés  savantes ,  les  unes,  pour 
la  culture  des  lettres,  les  autres,  pour  le  perfectionnement  des 
arts  et  de  l'industrie  i  et  chaque  année ,  pendant  les  jours 

(1)  Elle  vient  d^êtrc  tlcfruite  par  le  feu. 
{9}  F oyei  U  Chapitre  Mçnumens  ,  etc. 
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complémentaires,  od  fiik  oneexfKMÎtîoB  pnbli^  despro^ 
duclîons  les  pla»  nouTelles  dans  les  arts ,  disposées  dans  de» 

boutiques  uniformes  el  éléganles,  construites  en  forme  d» 
galerie  daos  la  cour  intérieure  du  LouTre. 

Quant  aux  agrémens,  Pjkais  est  peut-être  la  seule 
iFille  de  rUnirers  oè  chacun  puisse  se  procurer  plus  aisé- 
ment ce  qui  le  flallc.  Ses  nombreux  spectaclrs,  ses  jardins 
et  promenades  publiques ,  les  cafés,  les  guinguettes  con- 
tribuent beaucoup  aux  plaisirs  de  ses  babitans.  Les  envi* 
rons  de  cette  grande  tille ,  ii  plus  de  5o  kilomètres  (  lO» 
lieues)  sont  embellis  par  des  maisons  de  plaisance  dont  les; 
jardins  sont  autant  de  chefs-d'œu^Te  de  Fart  et  du  goût. 

On  peut  dire  que  Paus  est  aujourd'hui  ce  qu'étaient 
untrefois  Athènes  et  Rome  ,  dans  les  temps  florissans  de  1» 
'Orèoeetdereuipireromatn)lecEMTRE^£8  artskt  des. 
SCIENCES  j  et  celle  capitale  remporte  autant  sur  les  autre» 
Tilles  de  France  par  la  magnificence  de  ses  édifices  et  par* 
tout  oe  qui  peut  contribuer  aux  commodités  et  k  Fagrément. 
de  la  Tie ,  que  par  les  cheM^eeumsqu'y  eofimlent  joumeU 
lement  le  gout  el  les  arts. 

(  Pour  pluB  amples  renseignemens ,  il  est  né&easaire 
itrê-  flitTmoDueTtoa  ftU  précède  la  DMêCRiPTion  to» 

Vr  DÉPARTEMENT  (  Sclae  et  Oise). 


L  E  département  de  Seine  et  OUe,  formé  du  Vexin:Fraiir 
$ais,  du  Hurepoix,  du  Mautois,  etc.  dépendans  du  cv* 
devant  gouTcrnement  de  TIsle-de-Franoei  dont  U.ehcC» 


Digitized  by  Google 


»£    LA     FRANCS.  1Ô5 

Ëen  est  3t  P^enailles,  tire  son  nom  des  ri?iëres  <le  Seine  ei 

Om*  qui  l'an  osent  j  la  première ,  du  su  J-est  au  nord-ouest  ji 
et  Fantre ,  du  nord  au  sud ,  oh  elle  se  joint  à  la  Seine  près  àm 
Pontoise? 

Les  Limiiee  de  ce  département  sont  :  an  nord ,  celai  dm 

rOise  ;  à  l'est,  celui  de  Seine  et  Marne;  au  sud,  celui  da 
lioiret,  et  à  Touest,  ceux  d'Eure  et  Loir  et  de  TKare-  U 
enTironne  celui  de  la  âdne,  et  s'étend  sur-tont  du  sud  an 
nord. 

Les  principales  Rivières  sont  :  la  Seîne  la  Marne ,  rOîse  p 
TEssone,  qui  a  sa  source  dans  la  forêt  d'Orléans^  passe  àlA- 
Ferté'-Alaîsy  reçoit  la  Juine  près  Saint-Vrainy  et  se  jettar 
dans  la  Seine  k  Corbeil  :  on  a  le  projet  dé  la  rendre  navi- 
gable ;  les  travaux  sont  même  commencés  depuis  plusiaiu*» 
a^nnées.  La  Juine  prend  sa  source  à  Autry ,  département  du 
Loiret^  à  ai  kilomètres  (un  peu  plus  de  4  lieues)  de  dis-  ' 
tance  d'Etampes  par  o&  elle  passe  avant  de  se  jeter  dans 
l'£ssone  près  Saint-Yrain.  Elle  reçoit  à  Etampes  les  deux 
petites  rivières  do  Louette  el  de  Chalouette ,  qui  sont  d'une 
grande ,  utilité  par  le  nombre  considérable  d'usines  et 
de  machines  q[tte  leur  cours  met  en  mouTcment.  L'Ept  fait 
la  limite  de  ce  département  avec  celui  de  l*Eore ,  et  se  jette 
dans  la  Seine  à  Lîinctz.  La  Maudre  a  sa  source  dans  la  forêt 
de  Chevreuse^  et  s'embouche  dans  la  Seine  à  Mézières  prèa* 
Cpponne  :  on  présume  qu'avec  des  éduses  on  la  rendrait 
navigable.  Ce  moyen  cependant  ne  pourrait  être  employé 
qu'autant  qu'il  ne  nuii  ait  point  aux  u;>iues  établies  sur  celte 


rivière. 


On  compte  dans  ce  département  seise  autres  rivières» 
dont  aucune  ne  peut  guère  être  rendue  navigable  ;  mais 

entre  lesquelles  il  faut  distinguer  la  rivière  d'Yvetie,  qui 
passe  à  Chevreuse  et  à  Lonjumeau  :  elle  est  connue  par 
ïà^cellente  qualité  4^  Jion  eau  et  les  projets  formés  autre- 
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fois  pour  Faiiicner  à  Paris.  Uiaut  distinguer  aussi  la  petit» 
rivière^  dont  les  eaux,  trës-propresi  la  teinture,  sontem* 
ployées  avec  tant  de  succès  aux  manufactures  de  toiles  de 

Jouy,  de  Bièvrc ,  de  Cachan ,  et  à  celle  des  laines  aux.  Go- 
belins  à  Pans  :  nommée  d'abord  rÎTièrc  de  Jouy ,  près  de 
Bièvre ,  elle  se  rend  dans  la  Seine  «  sons  le  nom  de  rivièro. 
des  Gobelins. 

Ce  département  est ,  en  outre  ,  arrosé  par  une  trentaine 
de  petits  ruisseaux ,  dont  les  eaux  sufRseut  k  faire  tour- 
ner quelques  moulins ,  ou  qui  senreiii  au  blanchissage  ainsi  - 
•  'qvL^k  l'irrigation  des  prairies. 

Le  terroir  du  défmrtement  de  Seine  et  Oise  abonde,  en 
général ,  en  grains  et  en  fruits  de  toutes  espèces  :  on  y 
>  trouTc  de  très-bons  pâturages  le  long  des  rivières  de  Seine 
et  de  rOise. 

On  j  rccueine  aussi  quantité  devins ,  mais  d'une  médiocre- 
qualité  ;  ce  qui  provient  du  mauvais  choix  des  plans  et  de  la 
manière  de  faire  le  vin« 

Lés  plaines  sont  remues  de  gibier;  on  y  élève  beau- 
coup de  chevaux  et  quantité  de  menu  bétail,  particulière- 
ment des  moulons  j  il  s'j  fait  d'excellens  fromages  et  de 

très-bon  beurre. 

•  ji 

Ce  département  renferme  une  grande  quantité  de  car- 
rières qui  fournissent  de  la  pierre  propre  à  bâtir  ;  celle  de- 
Saîllanconrt  est  une  des  plus  belles^  et  d'où  Ton  tire  les 
pien^cs  que  le  gouvernement  emploie  pour  la  construction 
des  ponts.  Les  carrières  de  plâtre  et  de  grès  sont  communes 
et  très^abondantes.  On  trouve  quantité  de  tourluères  dans 
bi  vallée  où  coule  l'Essone. 

Quant  à  l'induslrie  ^ce  département  est  un  de  ceux  de  la^ 
llcpublique  qui  réunit  le  plus  de  manufactures  et  fabriques. 

On  doit  mettre  an  premier  rang  la  «uperbe  manuiâcture 
d'armes' établie  à  Versailles^  qui  depuis  peu  a  cessé- d'étte 
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Iftatloiiale,  et  qui,  pour  le  fini  de  ses  ouvrages ,  rélégauce  et 
la  oomction  des  formcf  |  les  riches  matières  qu'elle  em- 
ploie, n'a,. dans  aucim  autre  pajs  du  monde,  rien  qui  la 
surpasse.  La  célèbre  manufacture  de  porcelaines  de  Sèvres 
tient  aussi  le  premier  rang ,  tant  par  la  blancheur ,  la  beauté 
de  sa  couverte  et  des  fonds  en  couleur ,  que  par  l'édat  et  la 
ricbease  des  dorures  ;  mais  ce  qui  achève ,  ainsi  que  nous  Fa- 
Tonsdéjà  dit ,  de  lui  donner  une  supériorité  incontestable 
sur  toutes  les  porcelaines  du  monde,  c'est  la  régularité  et 
l'élégance  des  formes,  la  beauté  ;  la  perfection,  la  grâce  et 
l'aisance  des  dessins,  en  un  mot,  les  chefii-d'œuvre  de  pein- 
ture dont  elle  est  enrichie,  et  qui  la  rendent  précieuse  aux 
yeux  de  toutes  les  nations  où  l'on  cultive  les  arts.  La  ma- 
nufacture de  toiles  peintes  établie  à  Jouy ,  l'emporte  de 
beaucoup  sur  celles  de  la  Suisse.  L'établissement  d'horlo<« 
gerie  miSoiiMi»^  de  Versailles,  mérite  le  même  éloge. 
Viennent  ensuite  les  nombreuses  fabriques  de  bonnete- 
ries, les  filatures  de  coton  et  de  laines^  les  tanneries,  let 
briqueteries,  les  tuileries ,  etc. 

Le  commerce  principal  consiste  en  ftrines,  blés,  bes^ 
tiaux ,  et  dans  le  produit  des  manufacture»  et  fiJuriques  qui 
y  sont  établies. 

Ltes principales  Fii//^s  dû-département  de  Seine  et  Oise  ^ 
sont  Versailles ,  Mantes,  Pontoise ,  Etampes ,  Gorbeit 

Jj  Éiendue  en  superficie  du  département  est  de  SfS  mîDa 
42  hectares  (  1  million  126  mille  685  arpens),  ou  de  5  mille 
750  kilomètres  carrés  ^286  lieues  carrées.  ) 

Celle  des  Forétê  est  de  79  mille  967  bectares  ares 
(i56  mille  715  arpens),  dont  5o  mille  859  hectares  67 
«res(  99,646  arpens  62  perches  de  bois  nationaux,  i3a 
hectares  47  ares  (269  ai'pens  58  perches)  communaux,  et 
a8  mille  97Ô  hectares  !i6  ^^eè  (56  mille  808  arpens  90  pev^ 
«hes)  appartenaiis  à.dcs  particuliers. 


La  Population  est  évaluée  à  439  mille  533  individiUi  tm 
qui  fait  1  raille  5oa  habitâiis  par  lieue  oarrée* 

Les  ConÈriimtkm  de  oe  départciaent  pour  l'am  XI ,  «e 
montent  à  la  somme  de  7  millions  5/5  mille  685  irancs  \ 

a  A  ▼  o  1  n  : 

Contribution  foncière   5/)85,00O  ^' 

Contribution  personnelle^  mobiliaire  et 

.  .  aomptuaire   616^00  » 

IPorCes  et  fenêtres   389,818  » 

Patentes   S;©,!^; 

Produit  des  16  centimes  additionndU  par 

franc  sur  les  eontributions  foncière , 

personnelle  I  mobfliaire  et  aomptuaire.  912,^40  1» 

Tôt  Ail  égal   7^73,685 

Ce  qui  donne  pour  la  qnodté  oontributÎTe  de  chaque 
tndÎTidtt  17  francs  16  centimes  trois  quarts. 

Les  Dépendes  à  la  cliarge  du  département ,  pendant 
Tan  XI^  prises  sur  le  produit  des  centimes  additionnels  se 
montent  à  la  somme  de  448,9^8  franos  6a  centimes; 

a  A  y  o  I  n  : 

fd'admîntstratiott   171,899^  63^ 

Dépenses  <  de  Tordre  jttdîcîaîrc  •    341,829  » 

^d'instruction  publique   35,200  )» 

.  Total  égal   448,928^  62»' 

Le  déparlement  de  Seine  el  Oise  esl  divisé  en  cinq  arrou- 
dissemens  communauxj  savoir  :  1    de  Mantes;  2°.  de  Poti'^ 
'êoUe;  3*^.  d^f^maiUes;  4^.  de  Corbeilf  5^.  d^Eiampés ,  en 
.  56  cantons  on  justices  de  paix ,  et  696  communes. 

Le  collège  électoral  du  département  est  composé  de  Soo 
membres» 


Digitized  by  Google 


i>B  1,  à,  FKÀvoB.  iSgr 

'AAAOVDX8SSli£MT  CoiCMlTKAI.  J>£  MaNTZS, 

Contenant  197  Gommimes  dmsées  en  5  Cantons  on  Jos-« 

tices  de  Paix  :  Houdan ,  Limaj ,  Magnj ,  Mantes ,  hou- 
niëres. 

•  La  populallion  de  cet  arronidusement  est  de  69,209  îndi* 

^ridus,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  120  membres,  i 

Mantes  en  est  le  chef-lieu.  Cest  une  peliie  ville  de  4  mîU« 
36o  ames ,  sîtaée'sur  la  riTe  gauche  de  la  Seine ,  que  l'èn  j 

passe  sur  un  très-beau  pont. 

Elle  est  le  chef-lieu  d'une  sous-préreclure ,  le  siège  d'ua 
tribunal  de  première  iostancCy  et  la  résidence  d'un  conser- 
vateur des  h^othèques  et  d'onsouf-inspeclenr  des  forêts 
nationales. 

Le  sol  de  cet  arrondissement  est  trës-mélangé  ;  on  y 
trouve  des  terres  franches,  glaiseuses >  sablonneuses  ei 
pierreuses,  lly  k beaucoup  de  prairies  naturelles  et  artî-* 
'ficîelles.  Les  grains  que  Ton  y  recueille,  ainsi  que  les 
gumes  et  les  fruits,  y  sont  de  bonne  qualité.  Il  n'en  est  pas 
^e  même  du  vin  et  du  cidre  qu'on  y  récolte ^  et  qui  cepen- 
dant suffisent  à  la  consommation  des  habitans. 

On  n'y  remarque  aucune  manufacture  importante ,  mais 
■eulemcnt  quelques  labriqu€s  particulières  de  grosses  toiles 
de  chanvre  y  de  bonneterie,  tannerie,  et  quelques  fila- 
tures de  coton. 

Le  commerce  de  cet  snrraidisstment  consiste  en  blés^ 
irins,  beurres, et  dans  le  produit  de  ses  fabriques. 

AKHOKniSSSMXJfT  CoKStVKAX.  DZ  PoiTTOISZ, 

Contenant  1^5  Communes  divisées  en  7  Cantons  ou  Jus- 
tieesdePais  vÉcouen ,  Gonesse ,  FIsle-Adam ,  Lusarches , 
inûïe,  ci  devant  Montmorency ,  Marine ,  Pontoise. 

La  population  de  cet  arrondisBeBieiit  est  de  91  milb  6% 


I 
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indlTidus ,  et  le  collège  éleaoral  est  oomgosé  de  i8â  nitm* 

Poniaiâe,  qui  est  le  chef4ieii  f  est  une  Tille  siloée  sur  la 

rive  droite  de  l'Oise ,  au  confluent  de  la  Vione.  ilUe  a  une 
population  de  5  miUe  aoo  individus.  Elle  est  le  chef- lieu' 
d'une  sous-préfecture ,  le  siège  d  W  tribunal  de  première 
instance ,  et  la  résidence  d*un  conservateur  des  hypothèques 
et  d'un  inspecteur  des  forêts  nationales. 

La  nature  des  ten-es  et  les  productions  sont  très-variées 
dans  cet  arrondissement.  Ces  dernières  consistent  en  blés^ 
seigles ,  orges^  avoines ,  pois^  haricots^  lentilles  et  pommes 
de  terre.  On  y  recueille  aussi  un  peu  de  vin.  Il  j  a  peu  de 
nianufaclures ,  et  il  serait  à  désirer  qu'il  s'en  établit  pour 
fournir  un  moyen  d'occupation  aux  habitans  qui  ne  se  li- 
vrent pas  au  commerce*  On  fabrique  des  dentelles  à  Louvre. 
On  trouve  aVix  environs  de  Lusarches  quelques  filatures  de 
coton  ;  mab  la  plus  considérable  est  celle  établie  à  If  oisy-le- 
Grand ,  où  il  y  a  aussi  quelques  fabriques  de  rouenuerie. 

Le  commerce  de  cet  arrondissement  consiste  en  grains , 
farine ,  bétail ,  ceu& ,  firuils ,  et  sur-tout  en  cerisesi  que.  Fou 
recueille  dans  la  belle  et  fertile  vallée  de  Montmorency ,  à 
jamais  célèbi  e  par  le  séjour,  de  /.  /.  Rousseau^ 

A  a  a  ON  i>  I  s  s  £ME  N  T  ns  yaASA.iLZ*sSy 

G>ntenant  196  Communes  divisées  en  i4  Cantons  ou  Jus- 
tices de  Paix  :  Argentenil,  Chefreuse»  Limoai»^  Marij- 
la-Machine,  Meulan,  Montfort-Lamaurj,  Palaiseau, 

Poîssy,  Rambouillet;  Saint-Germain-eu-Laye ,  Sèvres^, 
Versailles. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  1 63  mille  84^ 
individus^  et  le  collège  électoral  est  composé  de  aoo  mem- 
ibres. 
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rersaiUeê  ea  est  le  chef-iieu.  Gett  une  grande  et  beUë 

▼ilfe,deveniic8<wwLoi«8XIVfeiéjoiirdesroÎ8  et  de  la  cour. 
Le  château  renfermé  une  superbe  galerie  ;  le  parc  oflre 
la  promenade  la  plus  ornée  de  la  France,  C'est  un  desUeus 
^ue  les  étrangers  visitent  avec  le  plus  de  «atiafiMstion 
•  EUe  aune  population  de  25  miUe  inHividus,  et  elle  est 
distante  de  Paris  de.  20  kiloi  lètres  (5  lieues).  Versailles 
n'était  dans  son  origine  qu'un  repos  de  chasse,  et  doit  sott 
agrandissement  et  sa  magnifioence  à  Louis  XIV ,  qui ,  à 
force  de  traTanxet  de  dépenses,  a  su  donner  à  un  pays  de 
montagnes  et  nn  terrain  désavantageux,  des  eaux,  de  h, 
magnificence  et  une  grande  célébrité.  LaviUe  est  divisée  en 
YiUe  neuve  et  ville  vieiUe.  Le  chAtean  est  situé  sur  le  lieu  le 
plus  élevé.  Son  enaemhle  offre  k  perspective  d'un  magni- 
fique tfaéâtre>  àcause  de  Télévation  douce  du  terrain ,  e^lde 
la  diminution  de  la  largeur  dos  cours,  de  la  hauteur  .et 
grandeur  des  hâiimens ,  qui  sont  pins  petits  et  plus  resèet^ 
»és,  à  mesure  qu'ils  s'éloignent  de  l'entrée.  Mais  c'est  sur- 
tou£du.eété  du  parc  que  l'aspect  du  hâlinient  est  superbe  ; 
l^ar  le  û&té  de  l'avenue  doit  être  détruit,  ou  du  moins  conaîJ  ' 
dérablemeut  changç» 

^ vailles  sera  célèbre  dans  les  annales  de  îa  révolution 
française,par  les  événemens  dont  cette  ville  a  été  le  théâtre. 
Les  ÉTATs-GiuiaAux  y  furent  assemhlés  le  mai  1789  j 
le  17  pin  les  députés  19'y  eonstitulrent  en  Assembléè  na- 
TioKAtï,.et  leaojuin,  ils  firent,  dans  un  jeu  de  paume,  k 
serment  de  ne  se  séparer  qu'après  avoir  donné  une  Goiw 
suTioji  à  la  France. 

La  machine  hydraulique,  dite  de  Marly,  parce  qu'elle 
traverse  ce  lieu ,  inventée  par  le  chevaUer  DetnUê,  sur  un 
bras  de  la  Seiue,  fournit  des  eaux  au  pare  de  VersaiUes. 


l6û  OBSCftIPTION 

Cétatt  un  bel  oaTroge  pour  Je  temps  oà  elle  fut  exécutée* 
On  projette  d'y  en  wbstituer  une  plus  simple  dans  sa  cons* 
truction ,  et  d'no  aussi  grand  effet. 

Versailles  esl  le  chel-licu  d'une  préfecture,  le  siège  d'un 
évéché ,  de  trois  tribunaux ,  Tun  de  première  instance, 
Tautre  criminel^  et  le  troisième  de  commerce  \  la  résidence 
des  directeurs  des  contributions  directes  et  des  domaines 
nationaux  ;  d'un  conservateur  des  hypothèques,  d'un  ins- 
pecteur des  forélti  nationales,  d'un  général  de  hrigade  com- 
mandant le  département^  et  d'un  capitainje  de  la  première 
légion  de  gendarmerie. 

Saint- Germain^ en- Laye  est  la  deuxième  ville  de  ce 
déparlement.  On  j  compte  neuf  mille  individus  de  popula- 
tion. £lle  est  remarquable  par  sa  belle  forêt  et  la  terrasse 
du  cbÂtean ,  d'o&  la  yne  embrasse  le  plus  vaste  horison , 
.agréablement  coupé  par  la  Seine. 

-,  Cet  arrondissement  offre  un  séjour  très-agréable  par  la 
quantité  de  maisons  de  plaisance  et  de  belles  forêts  qu'il 
renferme.  Le  sol  en  est  fertile  \  il  produit  du  blé ,  du  seiglç, 
de  l'orge,  de  l'ayoine ,  des  haricots ,  des  pommes  de  terre 
et  des  fruits;  il  y  a  aussi  beaucoup  de  vignes. 

Le  commerce  consiste  dans  les  productions  territoriales, 
girains,  légumes,  fruits,  vins,  foin,  plâtre,  etc.,  et  dans 
les  produits  des  manu&ctures  dont  nous  avons  parlé. 

A  n  n  o  N  n  X  s  s  XM  X  N  T   d  s  .  C  o  a  jik  x  x.^ 

Contenant  96  Communes  divisées  en  4  Cantons  ou  Jus- 
tices de  Paix  :  Arpajon ,  Corbeil,  Lonjumeau ,  Boissj- 
Saint-Léger. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  5ii,5oj  indi- 
vidus ,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  1 20  membre^ 

Corbeil  en  est  le  chef-4ieu.  C'est  nne  petite  ville  située  an 
«onilaentde  laSeine  et  delà  JuinCt  Elle  anne  population  de 
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S  mîllé  200  inilividus.  Elle  est  le  ehef-lîea  cVune  sous  pré* 
£ecLure ,  le  siège  d'un  trUjuDal  de  première  insiance ,  et  la 
résidence  d'un  conseirateor  des  hypothéqués  et  d'un  ins- 
pecteur des  forêts  nationales» 

Le  soi  de  cet  arrondissement  est  peu  fintlle.  On  y  recueille 
cependant  du  frtmienl ,  du  seij^le,  de  l'avoine,  de  rarjj;c, 
des  puis,  des  leniilles , du  foin ,  de  la  luserne , du  trèlleetda 
rin  j-ttiaîs  en  général  tontes  ces  réeoltes'sônt  de  très-médiocre 
cpialiié  y  si  ce  n'est  l'orge  et  les  lenfilleé  du  eantbn  d'Arpa- 
jon.  Les  deux  foi  cl  s  de  Seaar  et  de  Kuugeaux  ollVaiei^t  au- 
trefois de  belles  chasses»  - 

.  11  y  a  des  ntamifactures  de  toiles  peintes^  des  fîlatores  de 
«oton ,  des  tanneries,' line  raffinerie  de  sucre,  des  tiiilerieS 

et  hriquelrries,  et  une  |)aj)elorie  ;  il  y  a  une  manufacture 
de  laii  f  une  fabrique  de  collc-rorie  el  de  belles  loileç^p^eia- 
tes.  Entre  Essone  el  Gorbeil  est  un  mouliai^poudre  çQnsH 
dérable,  liy  a  aussi,  au  village  de  lifoulin-Galoas<>  u^e  ^ 
manufacture  d'ustensiles  de  cuisine  en  Cuirre ,  où  se  fabrî-^ 
quent  toutes  les  dilTérentcs  espèces  de  marchandises  en  oui« 
tre  rouge,  planées  et  propres  à  la  chaudronnerie^  ainsi 
que  toutes  les  .pièces  qui  servent  -aâ»  manufactures^  aux 
fonderies,  rafiRnerirs ,  etc.  comme  cuves ,  chaudières  et  au- 
tres objeis.  Le  commerce  de  ces  arrondissemcns  consiste  en 
grains ,  vins ,  bétail ,  etc.  et  daus  les  produits  des  iabriquei 
qui  ^  sont  établies.  •  - 

■  «  -  • 

A B.B.oirniss^KBtrT  d^Etauj^mb^^-  ^  . 

Contenant  1 1 1  Communes  divisées  en  5  Cantons  ou  Justices 
de  Paix  :  Dourdan^  Etampes,  la  Ferté-Alais^  Milly  ^ 
Mérévitte. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  58  mille 
S90  individus  I  et  le  collège  électoral  est  composé  de  lao 
memlnres* 

»  2 
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*  Le  «hefJiea  M  k  Eiampeêf  YÎUe  ntuée  près  de  la  rv^ 
gaoohe  delà  Jaiiie,  ea  conflnefit  de  dem.  ruisseaux qot s'/ 

jeltent.  EJle  a  une  population  àe  7  mille  786  indÎTidus. Elle 
«ât  le  cbef-lieu  d'une  sous-préfecture  ,  le  siège  d'iia  tribunal 
de  prenière  iasUnoe ,  el  la«éBidenoe4'«a  conservateur  des 
Ikjpotlièques. 

Le  sol  de  cet  aiTondissemct  est ,  en  général,  sablonneux; 
eû  y  recueille -cependant  du  blé,  du  seigle ,  deTorge^  de 
raTotne  et  un  peu  4e  ekanvre.  U  y  a  des  Tignes  et^qudfiies 
'pndises  nainrelles  et  «rtificielles. 

On  y  trouve  des  fabriques  de  bonneterie,  des  filatui'es 
de  cetea  et  de  laine ,  et  des  taoaeries.  Le  commerce  consiste 
•a  gvttîiis^  bétiâl  9  cuirs  ^  huttes^  ete.  et  onwages  de  bonne- 
tevia  y^muu  aousl»  nom^  hat^de  Beauce, 

(^  Pour  plus  amples  renseignemens ,  U  eat  nécessaire  de 
Ure  VtaritûntrcTiow  qtd  précède  la  DEsoxijPTioa  topo- 


VU*  osr  Ata-XJSMEKT. .(  Eure  nt  Loir  }• 

* 

]tixdépertaiiientd'J7ii#»  eiLoir^  formé-d'une  partie  de  la 

Deauce,  dans  laquelle  est  compris  le  Chartrain,  et  du 
Perche ,  a  pour  chef-lieu  Chartres,  Il  tire  son  nom  des 
•deux  principales  rÎTiëres  qni  l'arrosent  ^  et  commencent  à 
|!ouest|  nuis  coulent,  le  Xoir.^'Ters  le  sud^  l'Eure,  vers  k 
nord. 

Les  Limites  de  ce  département  sont,  au  nord-est,  celui  de 
Seine  et  Oise;  au  sud-est^  celui  du  Loiret  ;  au  sud,  celui 
du  Loir  et  Cher;  an  snd-H>uest^  celui  de  la  Sarthe  ;  aFouest  ^ 
«ântde  rOme ,  el  au  nord-ouest^  celui  de  r£ure« 
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t«s  principales  Rivières  sont  l'Eure,  le  Loir,  qui  a  sa 
source  au  nord  près  d  ILliers,  arrose  celle  TiUe  y  coule  au 
«ud^  passe  k  Bonnevali  Chàteaudan^  Cloje^  quitte  le  dé- 
parlement;  fort  lom  an-detà  îl'se  rend  dan»  la-  Sarlhe  un 
peu  au>des8ii»  d'Angers  ;  l'Ozanne,  la  Corinîe,  qui  a  cela 
de  remarquable,,  que  ses  eaux  se  tarissent  en  plusieurs  en-^  . 
dnoilaen  hirer,  en  sorte  que  le  poisson  se  cache  dans 'les 
eavités  où  il  reste  deFéan^,  et  qu'elles  croissent,  au  contraire^ 
au  plu» fort  de  l-été;  ht  Blaire-,  qui  prend  sa  source  à  l'est 
de  la  Ferté-Vidamc ,  passe  à  Maillebois',  Blerj  cl  Dreux, 
ou  elle  sejette  dans'r£ure-un*p.ett  au-dessus. 

lîous  n'avona  pas  de  renseîgnemens  asse*  cerlaths,  pour 
assurer  que  les  avantages  de  la  jonction  de  là  Manche  ^  \ 
l'Océan,  par  les  rivières  d'Eure  el  de  Loir,  eu  corupense- 
vaient  les  iuconvéniens.. Aussi  nous  bomerous^nous  simple-* 
ment  à  indiquer  que  eètte  jonction  est  possible,  et  que  le 
projet  peut  être  mis  à  ezécutîim  sans  présenler  de  bien 
grandes  difficultés. 

Le  sol  de  ce  département ,  uni  et  découTcrt ,  est  fertile 
et  propre  anl  plantes*  céréales  et  légumineitt^,  avx  chan-> 
wes  etanx  prairies<artificieHefr;  mailles  kabitans  sont  loin 
de  profiter  de  tous  ces  avantages ,  la  méthode  des  jacb^res 
y  étant  constamment  suivie.  U  serait  à  désirer  que  les  cul- 
UrateuES  trourassent  des  exemples  dant  une  fienne  natio^ 
naFe,  consacrée  aux  expériences  rurales.. Gqpendai^t  ce  dé- 
partement est  encore  l'un  de  ceux  où  le  blé  croit  en  plus 
grande  abondance,  ce  qui  le  fait  appeler,  le  Grenier  de 
Pans.  U  j  a  peu  de  bob,  mais  les  pâturages  y  spntexcel- 
iBns,  et  on  j  nourrit  «ne  très-grande  quantité  de  moutons.^ 
lies  firuits  j  sont  abondansx*  et  l'on  y  recueille  du  beau 
chanvre. 

.  On  J  trouve  quelques  manufactures  de  draps  à  l'usage 
dèa  trevpes ,  des  fsJiriques  d'étaminea  blancbes^  de  bonne* 
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tcrîc à Faiguille ,  des  filatures  de  colon,  des  fabriques  àe 
toile»,  de  chapeaux ^  de  papiers  pour  tenture  et  dccor,  ei 
des  tanneries. 

Le  principal  commerce  consiste  en  blés  et  farines,  en  ci-* 
dre  ;  en  bclail,  en  laines  ,  et  dan  les  produits  des  fabric^ues 
et  mauuracinres  qui  y  sont  établies. 

(Pour  les  Foires  de  ce  département^  voyest  ^Article  Ta* 
hUau général  des  Poires  de  JF^ânee») 

I-es  princi païen  Villes  du  déparlement  d'Eore  et  Loir, 
sont  Cliarlres,  Dreui>  Chaleaudun,  liogent-rle-Kotrou. 

\2  Étendue  euperficis  de  ce  déparlement ,  est  de  607 
mille  915  hectares  (  1  million  191  mille  9^^»  arpens)^  ou  do 
6  mille  79  kilomètres  carrés  (  3oo  lienes  carrées  ).  * 

Celle  des  Forêti  est  de  \C)  mille  11*  beclares  9  area 
(90  mille  349  arpens  ) ,  dont  26  mille  990  hectares  a6  ares 
(5o  mille  9^1  arpens 39  percbes  )  de  bois  nationaux,  et 
miUe  1  a3  hectares  83  ares  ) ,  ^9  mille  4^7  ai'pens  6 1  perches 
apparlenans  à  des  pai  liculirrs. 

La  Population  est  évaluée  à  2169  mille  967  ladividuSji 
ce  qui  fait  à'^tt'^rès  866  habîtans  par  lieue  carrée. 

Les  Contributions  de  ce  département  pour  Tan  XI,  se 
montent  à  la  suuune  de  4, 1 92,80:2  Irançs  ^ 

s  A  T  O  Z  R  ; 

Contribution  ftmcîh^   3,990,000**"^* 

Clontribuiian  personnelle  ,  mobiliaire  et 

somptuaire  /.   39 1  ,aoo 

Portes  et  fenêtres   i5a,383 

Patentes  *   *99/'^^7 

Produit  des  16  centimes  adtliiionnels  par 
£ranc  sur  les  cou  iri butions  foncière,  per^ 

MimeOeit  mobiliaire  et  somptuaire  ....  699,793 

ToTAi»  égal  4,1 92,809 
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Ce  qui  donDe  pour  la  quotité  contributive  de  chaque  in- 
diyidu  16  firancs  12  ceatimes  quatre  cinquièmes.. 

Les  VépenàBa  à  la  charge  du  département ,  pendant  l'an 
XI  y  prises  sur  le  produit  des.  centime»  additioBBelB ,  sa 

moment  à  la  somme  de  a88^J42  îr,\ 


C  d'administration   iSg^SSS 

Dépenses  ^  de  l'ordre  judiciaire   118,487 

/  d'iui>tructiou  publique   3o^ooo 

Total  égal   a88,342  . 

Le  département  d'Eure  et  Loir  e^t  divisé  en  4  arrondis- 
semens  communaux  ;  savoir  l^  de  NogerU^U-Rotrou  ;  2^*. 

de  Chartres;  3  .  ilc  C/uU^audun  ;  4".  de  Dreux;  en  ai^' 
canions  ou  jusiices  de  paix ,  et  46o  communes.  Le  collé^^ô^. 
électoral  du  département  est  composé  de  sSomembres*' 

ARBOKPISaXKXKT  9Z   NoOXKT-LS-R OTBOV, 

Contenant  65  Communes ,  divisées  en  4  Gantons,  on  Jna« 

lices  de  Paix  :  AuLhon  ,  Lalouppr ,  Noi:5ent-!e-Rotrou^ 
ïhiron-de-Gardab.  C'était  une  partie  du  Perche. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  4o  millo* 
j5S  individus^  et]ecollég.e  électoral  est  composé  de  12a 
membres. 

No!rpnt-le-Rotrou  en  est  le  chef-lieu.  CVsl  une  petite  ville 
située  sur  riluisne^  dont  la  population  est  de  6  mille  780. 
individus.  £Ue  est  le  chef- Heu  d'une  sons-préfecture ,  le 
siège  d'un  tribnnal  de  première  instance  et  la  résidence^ 
d'un  conservateur  des  hypothèques. 

lie  Qonunerce  consiste  eju  serges  el  étamines  de  soie. 
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de  laine  ,  en  cliaiiTres ,  charbon  et  foin  ;  il  y  a  xanê  Skb* 

ture  de  coton  et  des  fabrji^es  de  bonneteries. 

Abrondissbkxxt   BB  ChABTBBI} 

Contenant  166  Gommnnea  divisées  en  8  Cantons  on  Jus- 
tîcees  de  Paix  :  Aunean ,  Chartres  «  GonrYiOe  ^  Ofiers , 
JaiLville^  Maintenon  >  Joves. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  98,01 3 

individus ,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  196» 
membres^  ^ 

Chmrâ/w ,  qui  en  est  le  chef-lien^  est  nne  grande  TÎUe 
assez  mal  bâtie ,  située  sur  l'Eure ,  qui  la  divise  en  deux  par- 
ties. EUc  a  une  population  de  i4  mille  409  individus.  Elle 
est  distante  de  Paiùs  de  88  kilomètres  (22  beues).  Elle  est 
le  chef-lieu  d'une  préfiecture ,  le  siège  de  trois  tribunaux  , 
l'on  de  première  instance ,  l'autre  crimind^le  troinème 
de  commerce  ;  la  résidence  des  directeurs  des  domainea 
nationaux  et  des  contributions  directes ,  d'un  conserva- 
teur  des  hypothèques ,  dW  inspecteur  des  forêts  natio- 
nales ^  d'un  adjudant  commandant;  d'un  chef  d'escadron 
et  d'un  capitaine  de  la  troisième  légion  de  gendarmerie, 
lia  ci-devant  cathédrale  est  un  beau  monument  d'aicbi- 
tecture  gothique. 

li  y  a  des  fabriques  considérablea  d'étamtnea  blanches^ 
de  bonneteries  k  l'aiguille  ,  de  chapeaux  1  de  papiers  im^ 
primés  pour  tentures ,  et  des  tanneries. 

Ee  comHterce  de  cet  arrondissement  con^Wte  principale» 
ment  en  blés &rines  et  TÎns^ 

A  A  &  O     n  I  s  s  BM  £K  T    J>  £    C  H  A  T  £  ▲  U  D  U  If  ^ 

Contenant  91  Communes  diyisées  en  5  Cantons  ou  Jusr 

tiçcs  de  Talî,;  BoiUiCYid  ^  -^^^i  CUâteaudun;  Clove» 
Qr^èresk 
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La  popolalioii  de  cet  arrondissemem  est  de  5a  mille 
indiyidog ,  et  le  collège  électeral  est  composé  de 

120  membres. 

ChàUaudun  eu  est  le  chef-lieu.  C'est  une  ville  sîluce 
«or  ime  hauteur  ^  à  la  rire  gauche  du  Loir,  et  dout  U 
population  eft  de  6  mille  »46  tndiTÎdus.  EUe  ett  le  chef- 
lieu  d'une  sous-préfecture ,  le  siège  d'un  tribunal  de 
première  instance ,  et  la  résidence  d'un  conservateur  de» 
h^poth^ues  et  d'un  sons-inspecteur  des  forêts  nationales. 

On  recueille  dans  le  territoire  de  cet  arrondissement, 
du  blé  et  du  TÎn;  mais  parttcnliërement'heaucoup  de  fruits 
dont  on  fait  du  cidre  qui  se  consomme  dans  le  pays. 

A&nONDISSBlCINT     DE  DllEUX. 

Contenant  i58  Communes,  divisées  en  7  Cantons  on 
Justices  de  Paix  :  Anet ,  BresoUes,  Ghâteaunenf ,  Dreux  ^ 
la  Ferté-Yidame ,  Nogent-Roulebois ,  Senonches. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  68  mille 
924  indÎTi  ius,  et  le  collège  électoral  est  composé  de 
i38  membres. 

Dreux  en  est  le  clief-lieu.  C'est  une  ville  située  sur 
la  Biaise,  au  pied  d'une  montagne.  £lle  a  une  population 
de  5  mille  43/  individus.  EUe  est  le  chef-Ueu  d'une 
sous-préfecture ,  le  siège  d'un  tribunal  de  première  ins- 
tance ,  la  résidence  d'un  conservateur  des  lijpoLlic<^ues 
et  d'un  inspecteur  des  forêts  nationales. 

Les  terres  de  cet  arrondissement  produisent  des  grains  ,  - 
du  TÎn  médiocre ,  du  cidre,  etc.  Les  pâturages  y  sont 
bons ,  et  on  y  élève  des  bestiaux. 

U  y  a  aussi,  quelques  £ibriques  de  draps  pour  riiabil- 
tement'des  troupes,  des  manu&ctures  de  toiles  et  des 
tanneries. 

^  Pour  plus  amples  rensei^nemens ,  il  csl  ntccàhait  e  dit 
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iirê  risTitODirGTiOS  qui  précède  là  Dsë€RiPTt<nr  ro» 
rooitJtPKiquM  M  ZêA  Noursx^LM  Dirmitoi  39  i»^ 
Fn^scM.  ) 


VIII*.  DÀPA&TEXEHT  (VEure). 


Le  département  de  VEure^  formé  du  pays  d'Ouche^ 
dépendant  de  randenne  province  de  Normandie ,  tir» 
son  nom  de  VEure,  qui  le  traverse ,  dans  la  partie  orîen-^ 
taie  du  sud-est  au  nord.  Le  chef-lieu  est  Èvreux, 

Les  Liiniti's  de  ce  déparleiaeat  sont  au  nord  ,  celui 
de  la  Seine-Inférieure  ;  à  l'orient  ,  celui  de  l'Oise  ;  au 
Mid-est  y  .cdui  de  Seine  et  Oise  ;  an  midi ,  celui  d*£ure« 
et-Loir  ;  au  sudrouest^  celui  de  l'Orne^  et  k  Foccident  ^ 

celui  du  Calvados. 

Les  principales  rivières  sont  la  Seine ,  TEure qu» 
donne  son  nom  au  département  ^  a  sa  source  dans  cdnr 
d'Eure  et  Loir^'i  quelque  distance  de  G>nryiHe,  passe 
à  Chartres,  Maintenon  ,  où  il  commence  à  porter  Li- 
teaux, continue  son  cours,  par  Y\i  y  ^  Passy,  Louviers^ 
et  se  jette  dana  la  Seine ,  aunlessous  du  Pont-de-4'Arche^ 
après  avoir  grossi  ses  eaux  de  celles  de  l'Aure  et  de  FIton  s 
cette  dernière  a  sa  source-  à  la  Trappe  ,  dan&le  dépar-^ 
.  temcjit  de  TOrnc ,  remonte  au  nord  ,  passe  à  Evreux 
et  se  jelle  dans  TEurc  ,  au-dessous  de  Louviers.  La  Bisle 
a  sa  source  dans  le  département  de  l'OiHe  ^  passe  ^ 
Laigle ,  Beaumont-le-Roger  ,  Brionne ,  et  se  joint  à  la^ 
Seine  ,  près  de  la  Ro([uc  ,  lu  kilomclres  {  '2  lieues  )  au- 
dessous  de  Qnillcbceur  :  elle  n'est  navigable  que  daniw 
Tespiiee  de  ao  kilomètres  (4  lieues  )  au  plus  ^  ctc*. 
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Le  sol  de  ce  département  est  irës-fertile  en  grams.  Il  j 
JL  beaucoup  de  bons  pâturages  el  quanliié  de  iruils  ;  on  j 
tkme  une  grande  quantité  de  chanvre  et  de  lin.  On  y  trouye 
beaucoup  de  forets,  dont  plusieurs  sont  très-considérables* 
H  y  a  des  forges  de  fer  :  aussi  s'y  faît-îl  beaucoup  d'ou- 
Trages  Je  ce  métal,  tels  que  des  mobiles  de  guerre^ 
ustensiles  de  cuisine ,  dons  et  épingles  ^  dont  il  j  a 
plusieurs  fabriques.  On  fait  beaucoup  de  cas  des  toiles 
que  l'on  y  tisse ,  elles  sont  bonnes  pour  le  ménage ,  et 
les  manufactures  de  draps  y  sont  fort  renommées.  Le  prin- 
cipal commerce  de  ce  département  consiste  en  grains , 
en  cidre,  en  drap^,  en  toiles,  en  bétail,  en  cuirs  et  en 
ouvragé»  de  fer. 

(  Pour  les  Foires  de  ce  département ,  il  faut  voir  le 
Tableau  général  des  Foires  de  France  ). 

Les  Filles  principales  du  département  de  l'Eure  sont 

tvreux  ,  les  Andelys,  Gisors,  Louviers,  Veincuil,  Quille* 
bœui',  Ponl*Audemer ,  Bernay. 

U Etendue  m  superficie  du  département,  est  de'Ga? 
mille  283  hectares  (i  million  221  mille  20G  ar|)eai>)ou 
de  6  mille  a33  iilomètres  el  demi  carrés  (507  lieues 
carrées  ). 

Celle  des  Forêts  est  de  98  mille  267  bectarf^s  81  ares 
(192  mille  53 1  arpens),  dont  34  mille  i;Vi  hectares 
4a  ares  (  f>6  mille  91-6  arpens  99  percbes  )  de  bois  na- 
tionaux j  92 beclares  89  ares  (182 arpens)  communaux, 
et  G4  mille  2f  bcciai  cs  5o  arcs  (  1 25  mille  432  arpens 
1  perche)  appartenaos  à  des  particuliers. 

La  Population  est  éraluée  à  4i5  miHe  5?4  individus, 

ce  qui  fait  1  mille  Z5%  habitans  par  lieue  carrée* 

Les  Contrihuiions  de  ce  département  pour  l'an  XI  ^  se 
montent  à  la  somme  de  6^374^123  francs^ 
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S  A  Y  o  X  &  : 

Contribution  foncière  5,8oo,000 

Contribution  personnelle  ,  mobiliaire  et 

somptuaire   • ,  • .  «.^^  •  ^.  »  •  • .    383)4oa  »• 

Portes  et  fbnâtret  •  ^.  3oa^ii  r 

Patentes   aigi^oôG  9 

Proiluii  (les  1 6  centimes  additionnels  par 

franc  sur  les  contributions  foncière  ^ 

personnelle ,  mobiliaiie  et  somptnaire    €6gJSMt  » 

Total  égal.,.,.  5t?y^,iaS^'' 

Ce  qui  donne  pour  la  quotité  contributive  de  chaque^ 
indÎTida  i  a  francs  9?  centime»  1  cinquième. 

Les  dépenses  à  la  cbarge  du  département  ^  pendant  l'an^ 
XI,  prises  en  partie  snr  le  produit  des  centimes  addiiion^^- 
sels  f  se  montent  à  la  somme  de  355^701  îr^  3S  cent^. 

8  A  V  o  I  R  r 


d'adminislaration.   i^apSS^^' 

Dépenses  <[  de  Tordre  judiciaire.. . .  r, .      1 64,638  35 
d'instruction  publique.  27,000  » 

Total  égal.  ...      3û3,joi  33 

Le  département  de  l'Eure  est  dinsé  en  S  arrondissement 

communaux  :  savoir  1®.  de  Pont-jiudemer ;  2**.  de  îCom— 
viers;3^.  Andelys ;  4*.  ^Epreiix,  ô'^.  de  Bernay  ;  en 
36  cantons  ou  justices  de  paix,  et  843  communes.  Le  col- 
lège éteetoral  du  département  est  comqposé  de  36o  membres.. 

ÀKHOKniS  SXM SNT   HE   P  ON  T  -  Au  DrSXBft^ 

Contenant  i43  Communes  divisées  en  &  Cantons  ;.Beu«e-^ 
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^lUe^Bourgthéroudey  ConneiUes,  Monlfort-nir-llisle , 
^ont-Audemer,  Quilleb^uf ,  Roatoti  Saûit-George-*da' 

Vievre. 

La  population  ét  cet  ammdissemémt  est  de  89  mille  ^5$ 

ludmdus;  et  le  collège  électoral  est  composù  de  180  mem^ 
hres. 

JPont'jéudemermk  est  le  chef-lieu.  C'est  ime  petite  Tîlle^ 
i^taée  au  pied  d'une  montagne ,  sur  la  ri?e  gauche  de  Ul 

Kisle,  dont  la  population  est  de  5  mille  90  indÎTidus.  Elle 
est  le  chef-lieu  d'une  sou»-préfecture ,  le  siège  de  deux  tri- 
bunaux 9  l'un  de  première  instance ,  et  Tautre  de  commerce  ^ 
la  résidence  d*nn  conserrateur  des  hjpoth^ues  et  d'un 
•ous-înspeeteur  des  forêts  nationales. 

Le  terroir  de  cet  arrondissement  protîult  du  hlé ,  de 
l^Toiue ,  etc.  du  chanvi^ ,  des  légumes  et  des  fruits.  Il  j  a 
•des  prairies  oti  l'on  élève  des  bestiauiL. 

On  jtrooTe  quelques  petites  manu&ctnres,  une  fid>rîque 
'de  velours  de  coton  assez  recherchée,  des  lannejies,  doii 
filatures  de  coton^  une£abri<£ue  de  toiles  peintes^  uaepape^. 
4erie  et  aciérie. 

•    •  • 

'Le  principal-commerce  de  -cet  arrondissement  consiste 

«n  blés ,  en  laines ,  en  tanneries ,  en  dentelles ,  en  fleurets 

«t  en-toiles  de  Beruaj^^  \imoutier  et  Lizieux. 

~« 

AnmoNnissBUsirv  us  LovTtXfts, 

• 

Contenant  laa  Communes  divisées  en  5  Cantons  ou  Jns* 

tices  de  Paix  :  Graillon  ^Louviers^  Neubourg,  Tour>'ille» 
Pont-^de-l'Arche. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  64  mille  299 
individus  ^  et  le  collège  électoral  est  composé  de  139  mem- 
bres» 

Louvkn  «n  est  le  cbef^Iien.  Cest  une  petite  vîUe  située 
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dans  une  heWe  plaine ,  sur  un  bras  àe  l'Eure ,  au  /coucbant 

de  deux  îles  qiiV  forme  cette  rivière  ,  sur  laquelle  les  ba- 
teaux, de  iabeiiie  reraonlenl  jusqu  à  Jury ,  d'où  ils  iranspor- 
tent  à  Rouen  des  bois  de  coasti*uciion  et  de  chauffage.  Lou- 
viers  a  une  population  de  6  mille  5oo  indiridus.  H  est  le 
cbef-lîeu  d'une  sous-préfecture ,  le  siège  d'un  tribunal  de 
première  instance,  et  la  résidence  d'un  conservateur  des 
hypothèques,  et  d'un  inspecteur  des  forêts  nationales.  £Ue 
a  des  manufactures  de  d|*aps  superfins^  dW  grand  usage  f 
et  qui  ont  beaucoup  de  réputation. 

Le  commerce  de  cet  aiTontlissement  ne  consiste  guère 
qu'eu  di  aps  et  eu  laines.  Le  terroir  est  fertile  en  grains  et  ea 
pâturages  où  Ton  élève  des  bestiauau  11  y  a  des  fabriques  de 
siamoises ,  des  teintureries ,  des  filatures  de  coton  »  nsnkms 
etmousselinelles,  des  blanchisseries  pour  les  toiles,  despa*» 
peteries ,  fouderies ,  hriqueieries,  et  des  iiahriques  dliuile 
de  nayette.  •  i*  * 

Arrondissement   des  Andelys^ 

Contenant  147  Communes ,  dirisées  en  6  Cantons  ou  Jus* 

tices  de  Paix  :  Les  Andeljs,  Écos^  Ltrepagny,  GisorSi 
Liouf ,  GraiavUle.  ^ 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  ()2  mille  211 
individus ,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  t24  mem« 
lires. 

Les  jéndeiya  en  sont  le  chef- lien ,  et  forment  une  TÎlIe 

située  sur  la  rir^  droite  du  Gambou.  Elle  est  séparée  en 
deux  parties ,  par  un  chemin  pavé  ;  l'une  s'appelle  le  Grand" 
jindelyë,  et  l'autre  Ip.jHetUfjàndefys,  Leur  population  est 
de  3  raille  865  individus.  Hi  sont  cbef-lieu  d'une  sous-pré- 
feclurc  ,  le  siège  d'un  tribunal  de  première  instance  ,  et  la 
résideuce  d'un  conservateur  des  h^oihèques ,  et  d'un  sous- 
inspecteur  des  forêts  nationales. 
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Cet  arrondissement  ebonde  en  blés  et  en  fhihs.  H  y  a  de 

belles  forêts  et  de  bons  pâturages.  On  y  trouve  des  nianu- 
iacturçs  de  drops  fins  ^  d'indienne,  de  bas  au  métier ,  des 
filatures  de  coton ,  teintures  de  toiles  ^  des  tanneries^  des 
papeteries ,  des  saboteries,  des  ▼inaigreriesel  blancbisseriet 
de  cire.  II  y  a  aussi  une  ibnderie  de  cuivre,  où  ce  métal  est 
raiHné  à  la  manière  anglaise ,  pour  être  ensuite  laminé^ 
battu  au  marteau  ^  tiré  à  la  filière ,  moulé  en  plancbes  pour 
le  radoubs  des  Taisseaux ,  fonds  de  cbaudière ,  baquets  , 
cuves,  casseroles ,  barreaux ,  cercles,  baguettes ,  clous  bat- 
tus f  elc.  A  Gisors^  est^un  superbe  établissement  de  iilature. 

Le  commerce  de  cet  arrondissement  cçnsiste  en  grains , 
bestiaux,  bois  de  construction  et  de  diauffiige,  draperies, 
toileries  et  bonneteries. 

A.RRON9I88BKX2fT  n'£.VmX'VX, 

Gonlenaul  287  Communes ,  divisées  eu  1 1  Cantons  ou  Jus- 
tices de  Paix  :  Breteuil,  Gonches,  Damyille,  Évreux 
nord  et  midi,  Nonancourt|  Pacy ,  Rugles,  Sayit-André, 
Yemeuiî,  Vemon. 

La  population  de  cet  arrondissement  estde  lao  mille  495  ' 
individus ,  et  le  collège  Rectoral  est  composé  de  200  mem« 
bres. 

JSpreuSf  cbef-lieu,  sur  Filon ,  renferme  une  population 
de  8  mille  4a6  individus.  Cette  viUe  est  distante  de  Parù 
de  io41ilomètres  (36  lie«es).EIIe  est  le  cbef-Ueu  d'une  pré- 
fecture, le  siège  d'un  évêché  et  de  deux  tribunaux,  l'un  de  . 
première  instance ,  et  Fautre  a'iminel,  la  réside  u^ç  des  dl-* 
recteurs  des  contributions  directes^t  des  domaines  natio- 
naux ,  d'un  conservateur  des  bypotbèques,  d'un  inspecteur 
des  forêts  nationales^  d'un  général  de  brigade  commandant 
du  dépar tendent  y  et  d'un  capitaine  de  la  seconde  légion  de 


Digitized  by  Google 


tj6  DESCRIPTION 

Le  territoire  de  cet  arrondÎMement  produit  du  Mé  et  au-* 

1res  grains.  Il  y  a  des  manufaclures  de  ratines  et  de  di  aps , 
et  des  fabriques  de  111  à  coudre >  de  rubans  de  fil ,  de  clous 
d'épingles ,  ouirniges  de  serrurerie  et  quincaillerie ,  des  pa~ 
peteries,  des  forges,  des  limneries*  Le  commerce  consiste 
en  grains ,  toiles  et  draperies» ,  clous  et  épingles. 

AKKONBisSBMBirT  ns  Bbahay^ 

Contenant  i44  Communes  divisées  en  6  Cantons  ou  Ju£« 
tîces  de  Paix  :  Beaumont-Leroger ,  Bernay ,  Beaumcsnil^ 
Brionne,  Ghambroix,  Tbi]>ervilie» 

La  population  de  cet  airondissemétit  ést  de     mille  SiS 

individus ,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  iô8  mem* 
bres. 

Bema^  en  est  le  cbef-lien.  C*ealt  une  ville  fort  commer* 
çante ,  ou  il  j  a  plusieurs  manufactures  de  laines  et  de  toiles 

très-estimées.  Elle  a  une  population  de  ^  mille  i  rj  itidivi-  ' 
dus.  £Ue  est  le  chef-l^eu  d'uue  sous-pré  lecture^  le  siège  de 
deux  tribunaux ,  l'un  de  première  insunce,  et  Tauire  de 
commerce,  la  résidence  d'un  conservateur  des  hypothè- 
ques ,  et  d'un  inspecteur  des  forêts  nationales. 

Le  terroir  de  cet  arrondissement  est  fertile  en  blés,  en 
lins  y  en  pâturages  et  en  bois^  il  j  a  quelques  forges  ^  des 
tanneries  y  des  Ibnderies,  poteito  de  fontes ,  papeteries  i 
verreriès. 

Le  commerce  consiste  en  grains,  fruits^  cidre ^  bougie^ 
bestiaux ,  en  toiles ,  étoûes  et  papiers. 

{^PùUrdepbu  amples  remeignemens ,  U  est  nécessaire 

de  lire  TtSTROtov  CTioN  qui  précède  la  .Desc/ii  ption  to» 

•> 
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IX"*  9ÉPAB.TfiUBKT.  ( Seîne-Inférifiiire). 


lit  d^pa^témènt  de  la  Stme^Infèriaor» ^  formé  du  Roa« 
iBois  y  et  des  pays  de  Gaux  et  de  Bray ,  dépendans  de  la  e»» 

devant  province  de  Normandie ,  et  donl  le  chef-lieu  est  à 
Houen  ,  tire  son  nom  de  la  rivière  de  Seine  ,  qui  y  a  soa 
embonchiiie  «a  Havre  dam  la  mer.  Elle  est  fort  large  de« 
pub  Rouen  y  oii  de  petits  bâtimeiis  7  remontent  à  la  fimivr 

de  la  maréci. 

Les  Limites  de  ce  département  sont,  à  l'ouest' et  au 
feLord,  la  Manche*,  à  T^st,  le  déparlement  de  la  Somme  et 
de  rOite ,  M  an  mîdt^  ccAni  de  F£ure. 

Lesjvrîh^ifpafe*  BiAnèrBBWtA  la  Seine ,  FAndelle ,  TEpte  » 
le  Terrein,  la  Bonde,  la  Levricre,  l'Arques,  qui  se  jette 
dans  la  mer  au  port  de  Dieppe  \  la  Béthune  et  l'Eaune,  qui 
premient  lênM  M>m:«e8  entre  Anmale  et  KeudiAtel^  et  se 
jettent  dans  la  mer  en  passant  par  Dieppe  y  etc. 

Le  Sol  de  ce  département  est  excellent;  mais  on  s'y  est 
inconsidérément  livré  I  dans  ces  dernières  années,  à  des  dé* 
fric^emens  trop  n<Mubrenx»  Les  bois  ont  été  remplacés  par 
des  cliamps'ceitvrés  d'almrd  avec  soceës  \  méîs  on  s'est  bieik- 
tôt  aperçu  qu'il  valait  miens  «iultiver.  moms  et  cnkiTier 
hien  :  cependant  les  défrichemeus  continuent^  et  il  con~ 
vient  de  les  suspendre*-  • 

Ce  département  est  très-abondant  èn  tontes  sortes  de 
grains  et  en  excellens  pâturages,  oii  l'on  élève  du  bétsil, 
dès  bêles  à  cornes ,  qui  produisent  du  beurre  et  des  iroma- 
ges  très-estimés.  On  y  nourrit  aussi  des  chevaux  j  mais  on 
doit  ohservi^  ^u^  les  haras  sont  bien  déchus,  pour  ne  pas 
dire  entièrenioa  détruite  iU  faut  les  rétablir^  siroaTeni 


Tinminrrr  la  nce  qui  s'alière  ^  les  chevaux  de  selle  dhni«- 
nnent  sensiblement  et  Ton  &it  peu  d'élèves.  Les  nouveaux 
liaras  "doîvem  se  composer  de  quelques  chevaux  de  figure, 
propres  à  la  v  oilure  et  à  U  selle  ;  mais  Sur-tOUt  de  chevaux 
ibrls,  qui  conviennent  mieux  aux  jumens  du  pays ,  dcsiinécs 
«ia)fr4vau^  de  iragriculture.  H  convient  aussi  4^  £uLer  Tàge 
i^el  les  jeunes  chevaux  seront  employé^  aux  travaux  : 
celle  méthode  détruirait  la  pernicieuse  coutume  que  l'on 
mikà^  Ijepiaire  travailler  avant  qu'ils  aient  acquis  toutes 
focoes.  Les  troupeaux  de  moulons  .prospèrent^  la 
yaeem  esl  «use*  bonne  j  mais  on  ramétioverait  eneore  en 
la  croisant  àvec  les  races  espagnoles  et  en  décernant  des 
CncourageniBns  puhlics. 

X«s  fruits  ahondent  également  dans  ce  département  :  les 
fermes  et  les  village  y  ison^  /entourés  de  pommiers  et  dp 
poiriers  ;  In  campagne  même  y  est  jplantée  diarbras  alignés, 
<jui  n'empêchent  point  que  Ton  y  sème  et  fasse  la  récolte, 
â^X  4a  terà-e  y  est  féconde.  Le  cidre  et  le  poiré  sont  très- 
«stiméaf  lëi  h^hf^y*"  en  font  leur  boieson  piidin^irc  et  un 
très-grand  rdébit.  La  wlaiU«  du.pnys«t:«n  girMe  répn- 
itation  ;  le  gibier  et  le  poisson  y  sont  bons.eten  ab^da^ce; 
les  légumes  y  sont  excellens ,  et  on  y  recueillie  beaucoup 
•ide  lintftt  deidwninr^  d«  Jtrès-boAPe  qualité.  11  y  a  aussi  des 
hms  àtfi»  ice  mfmmMpmB  ««ntredit  «iii4â9.|^  ^er- 
ftilès  de  bt  Fttsws  ;  mitis rla4owiHaaim.4ef  .fpnê^p  *yaqt  iétf 
considérable ,  il  iaut  encourager  Içur  repeuplement.  Peut- 
être  conviendrait- il ,  pour  exciter  réraulaiion,  d'exemj>- 
iter  de  «toute -itottlribntian^  pendant  un  cerii^iu  nombre 
.^'aimées3  les  tenres  que  l'on  f]Aiiter«it'6n>avbries  de  fiif^îe  ; 
on  verrait  alors  de  nombreuses  plantations  -emW-lds  CO- 
;tcaux  incultes  et  perdus  pour  l'ogricullure. 

rQuant  à  ilJindiuâne,.ce.département  mérite  également 
Aifiaorl^aitffiitluL'  de  fobscmtflÉrt  JU  xeofBCDie.iiiiigfaiid 
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nombre  de  manufactures  fabriques ,  parmi  lesquelles  oa 
distingue  celles  4e  draps»  sùunoises^  toiles»  satins»  drogaeiB,, 
passementerie»  temtnres de  tous  genres  ;  tapisseries»  cha- 
pellerie ,  cuirs tannéS;  peignes,  tabatières  en  écaille  et  en 
cca'ne,  papiers,  parchemias»yélios^  cartes  et  cartons»  fer , 
épingles»  égailles»  Terres»  faïences»  amidon  »  blés,  cidre  , 
c^ieraïuL  t^t  imtres  bestlaax)  chanvre»  lin»  coton  filé  »  etc. 

Le  commerce  dn  département  de  la  Seine-Inférieure  est 
trcs-considérable ,  et  doit  être  envisagé  sous  tlcuxrap]>orls; 
JW»  coniprenaiil*^lcs  matières  de  simple  entrepôt  et  da 
consommatioii  gén^cale;  Tautre»  daps  leq^iel  se  cla^nt 
naturellement  lei  objets  manufacturés  par  son  industrie. 

Sous  le  premier  de  t  es  points  de  vue ,  ce  déparlcmenl  est 
l'entrepôt  .oQert  par  la  Seine  aux  l,^esuius  de  riiitéricur  de 
.la  Fraqce  'y.ç'est  un  des  principa^n^f  anifi^nx,  4e:la  cUaîne.qui 
unit  Jes  fi^p^itemens  éloignés  de  la  mer  ayec  ceux  dontell^ 
baigne  les  côtes ,  et  même  arec  les  contrées  lointaines  qui 
nous  envoient  leurs  productions  en  retour  du  produit  de 
ao(re  sol.et  des  diverses  manufacturer  delafrance»  fl^ur? 
.foiU  de  oeQea  établies  diuis  ce  d^attement^ 

Ce  commerce  est  alimenté  par  les  cafés»  Tes  sucres»  l'in.'^ 
digo,  le  coton,  le  cacao,  1rs  bois  de  teinture  et  de  marque^ 
terie ,  etaju^^  productions  de^  ilqs  Ijrançaitics  de  l'Aniéri^ue. 

S'il  tire  piQu  .ehct^e  des.c^^  .4f '^^M^^^y  ^  >  4f 
gomine  etl^  morphil»^rev)apc;hje.il  enyoi^  à. cette  coteiiçi 
^and  nombre  d'objets  qui  servent  à  la  traite  des  nègres^ 
4fi  x^écefi^fixfS^  pom^  la  culture  des  îles  de  l'Amérique»  où 
lc;s..traxai^  fjopt  ^yi-ôef^m  4es  forces  des  iEuropéen»^  i)l 
4tablitiin^<^u]^tîpnii^  fabn^fii^pue  .entre  la^n^çe  efL 
Jes  ports  étrangère,  ^liç^te ,  Çar^bagène ,  Cadix  j  Bilbao  » 
^M^lag^»  lui  envoient  les  SQutJes»  les  vins,  les  laines,  lep 
huiles»  fi\c. ,  etc.  de  l'^^Espagio^,  JUisbojojae  lui  expédie  le^ 


iBo  I)£5CalPTI0ll 

les  laines  de FAIgarve.  Boston,  Philadelphie,  Baltimore, 
et  autres  ports  de  l'Amérique  septentrionale ,  chargent  leurs 
hàtimens  de  bois  ^  de  tabac ,  de  riz  ^  d'huile  de  poisson,  etc. , 
etc.  et  viennent  remplir  ses  magasins  de  marchandises  di£R^ 
rentes.  Le  Nord  ofiEré  d'antres  moyens  de  trafic  :  les  bois  de 
mâture,  les  planches  de  sapin  de  Norwège,  les  madriers, 
les  hraîs ,  les  goudrons,  les  poissons  secs  et  salés,  Thuile  de 
haleine,  celle  de  hareng,  etc.,  etc.  arrivent  des  ports  de 
Drontheim,  Bergken,  Christiania,  Goltembourg,  Stock- 
holm, etc.,  etc.  Ceux  de  Copenhaguef'de  Kœnisherg,  de 
Dantzick,  de  Kiga  ,  font  les  mêmes  expéditioi\s,  et  joignent; 
encore  anx  productions  du  sol  (pii  les  avoisinent,  celles 
qu'ils  obtiennent  des  échanges  de  leur  commerce.  Cest  ainsi 
que  le  fer ,  le  cuivre ,  le  fil  de  laiton  ,  le  plomb ,  le  chanvre , 
le  lin  ,  les  blés  s'amoncellent  dans  ce  département,  parce 
qu'il  est  le  plus  heureusement  situé  pour  faire  circuler  dans 
l'intérieur  de  la  France  ce  qu'il  reçoit  de  la  navigation. 

L'Angleterre,  l'Ecosse  et  l'Irlande  7  envoient  leurs  blés, 
le  plomb,  Tétaim  ,  le  charbon  de  terre  de  leurs  mines ,  le 
poisson  de  leurs  pèches,  etc.,  etc.  Un  grand  nombre  de 
navires  expédiés  de  ces  îles  ont  leurs  chai*gemens  complets 
•  en  bœuf  salé,  saumon  et  gommes ,  suif  et  lard  en  barils, 
'blé,  orge  et  seigle  en  vrac ,  etc.  Ajoutons'^  ces  principales 
importations  \  car  nous  omettons  celles  d'Allona,  d'Embden, 
etc.  ;  ajoutons,  disons-nous ,  la  grande  quantité  de  marchan*. 
'dises  que  reçoit  annuellement'ce  département  des  difi*érenf 
ports  de  la  République  Batave ,  <|ui ,  ne  produisant  presque 
rien  d'elle-même,  a  été,  jusque  dans  ces  derniei*s  temps, 
la  première  puissance  marchande ,  comme  sa  marine  mili» 
taire  a  été  la  première  du  nord  de  r£nrope ,  et  l'on  aura 
la  mesure  du  commerce  immense  avec  Fétranger'dont  le 
département  je  la  Seine-Inférieure  est  l'entrepôt.  • 
Son  commerce  avec  les  autres  ports  de  la  France  n'a  pas 
.  moins  d'activité 
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ManeUle  lui  envoie  ses  sayonSj  ses  Huiles,  les  cotons  en 
lame  on  filés  qn'dle  ûe»  dn  Levant^.  les.poOs  de*  chèrre, 
rie ,  fitiits  secs ,  mais  sur-tout  des  drogueries- que  ses  propres 
bâtimens  apporlent  d'Alexandrie ,  Smyrne,  etc.  Cette  expé- 
die ses  Tins  muscats  et  quelques  marchandises  sèches  y 
fiaïonn^^ ses  laines >  Bordeaux,  ses  vins';  la  Rochelle,  ses 
«aux-de-TÎe;  Marennes,  son  sel;  Granville,  sa  moni^ 
verte;  Nantes ,  Saint-Malo,  Cherbourg,  Caen,  Dieppe, 
Dunkcrque ,  les  différens  produits  du  sol  ou  de  Tindustrie- 

Sous  le  deuxième  rapport,,  le  département  de  la  Seine- 
In£êrieure  présente  ou  commerce  les  mêmes  ressources  qut 
la  plupart  des  autres  départemens  maritimes;  il  possède, 
pour  beaucoup  d'objets,  des  arautages  qui  le  mettent  au- 
dessus  d'eux,  à  cause  de  ses  richesses  locales,  fruit  d*Unt 
industrie  qvà  ne  s'est  point  démentie. 

Les  pèches  littorales  et  lointaines,  teHes  que  cellës  du 
hareng,  de  la  baleine  et  de  la  morue  sont  aussi  une  des 
.principales  branles  du  commerce  de  ce  département; 
mais  nous  obserrcrons  qve  celle  dn  hareng,  dans  rarriëre* 
saison,  a  deux  grands  inconTékiiens  relie  ne  produit  qu'un 
poisson  maV  préparé ,  et  par  conséquent  de  mauTafsc  garde  ; 
eUe  décourage  les  armateurs  qui,  dans  la  pleine  saison,  sa- 
lent à  grands  irais  un  poisson  excellent,  dont  la  pèche  de 
f  airière-saison  arrête  le  débit  :  noua  sommes  donc  de  Fayis 
du  conseil-général  du  département,  et  nous  pensons  que^ 
la  pèche  dxt  hareng  doit  cesser  ehaque  année  auri4  nivôse 
au  plus  tard. 

(Pour  les  ^ires  de  ce  d^pifftement',  vofes  fArtide  2S^> 
bleau  général  des  Foires  4e t  Jfranoe*  ) 

Les  principales  VilUs  du  déparlemeiit  de  la  Seinc-Infd- 
rieure  sojL>t  Kouen ,  Caudebec,  J^euch^ljçl,^ Dieppe,  £u^ 
Yvetot ,  lé  l^aTre,  Fécamp. 

12 Étendue  en  superficie  du  département  est  dê-SgS  mille 
810  hecUtres  3^  iues  (^1  million  iG\?  mille  45/  aipcus),. 


l82  D  E  «  C  R  I  P  T  r  O  H 

OU  de  5  mille  gSd  kiloniiètres  carrés  (5Sj  lienei  earrées)* 
Celle  des  Forées  est  de  89  mille  342  hectares  58  ar€# 

(174  mille  818  arpcns),  dont  69  mille  786  hectares  46  arcs 
(117  mille  i54  arpens  55  perches)  de  hois  nationaux)  244 
hectares  47  ares  (479  arpens)  confkmuiunut ,  et  ag  miller 
ai2  hectares  45  ares  (67  mille  â34  arpens  45  perches)  ap- 
partenant à  des  particuliers. 

La  Population  est  évaluée  à  642  mille  77^  individus  j| 
ce  qm  &it  1800  indÎTidus  par  Heue  carrée* 

Les  Çontribuiions  de  ce  département  pomr  l'an  XI  sa 
mentent  à  la  soonme  de  9, 1  o4^4 1 7  francs , 


«  • 


satoxk: 

Ccmtrtfration  foncière  5,5!^OyùO(/' 

Contrihuiiou  personnelle^  mobiliaire  et 

somptuaire  i^095»4oo  m 

Portes  etfenétres. ..«..  607,999  » 

Patentes  1  8â3^4  m 

Produit  des  16  centimes  additionnels  par 

iranc  sur  les  contributions  foncière  , 

personnelle,  mobiliaire  et  somptuake.  1^8,464  » 

Total  égal  9,io4,4i^'''^  )> 

€e  qui  doxme  pour  la  qaoUté  contribatîf  e  de  cha^e  in- 
dividu 1 4  francs  16  centimes  vin  tîers« 

Les  Dépensss  à  la  charge  du  département,  pendant  Fan 

XI,  prises  sur  le  produit  des  centimes  additionnels^  SQi 
montent  à  la  somme  de  570,626  ^ancs.  33  centimes  y 

s  A  Y  O  lE  î 

d'administration  •  • , .  -  ai3,358  ^-  » 

DéjpèiiBés  ^  de  Fordrejudieiaire..  ••••«  ^97^668  33 
d'instruction  publique 59>5ob  ji 


:i:oTAi.égal..«..  570,526'-  53  «• 
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Le  département  de  la  Seme-Inférieure  est  divisé  en  5t 
arrondissemens  communaux,  savoir;  i".  du  Havre;  a% 

Yveu>ts  3».  de  Dieppe;  ^\  ét  Neuehétei;  5^  de  Btmên;^, 
tn  5o  cantons  on  jîutioes  de  paix,  et  987  eomimiiie».  Lo* 
eollége  électoral  du  département  est  composé  de  Zoot^i 
membres. 

* 

A  R  a  e  ir  D  I  s  a  £  M  £  M  !r  ov   HAv  a£^ 

Cîonlenant  1 63  Communes  divisées  en  9  Cantons  ou  Jus-*, 
tices  de  Paix  :  Bolbec ,  Criquetot  -  Lesneval,  Fécamp  y., 
Goderyille,  lt  *Hme>  lDgouville>.IiiUeb0mie,  Monti-v 
▼illiers,  Saint-^âLomain». 

La  pc^vlalioiL  de  est  amndiasemeat  eik  dé  117  miDer 
755  indiTidua^  eile  collège  élecioral  est  composé  de  aocK- 

membres. 

Le  Havre  en  est  le  cbef^  lieu.  C'est  une  ville  forte  et , 
port  de  mer.^sîiuét  à  la.droiteet  à  Pemboiiclnire  de  k  Seîne.^ 
EDe  a  une  population  de*i6  miUeîhdmdus  ;  ette  est  distante- 

de  Paris  de  208  kilomètres  (62  lieues).  Elle  est  le  chcr-Iica 
d'une  sous^prérecture ,ie siège  de  deux. tribunaux,  l'un  de 
pramièBe  instance  et  l'antre  de  eonunerce^;  la  résidence 
d'na  eoBsenratenr  dlÉs  Itjpotbëques.  Le  Hafrre  est  eneore  le 
chef-lieu  du  deuxième  arrondissement  maritime^  et  par 
^  conséquent  la  résidence  d'un  préfet  de  marine.  ^ 
Le  port  du  Havre  est  Tun  des  plus  importans  de  la  France 
par  sa  8Îtiialion.et  sa  proximité  de  Paris  \  ilvCst  d^îlleurs  le  - 
plus  accessible  de  la^  République ,  et  le  seul  de  toute  la. 
côte  où  les  gros  vaisseaux  puissent  se  retirer.  Appelé  à  cire 
une  des  clefs  de  la  France.^  l'importance  du  Havre  se  déduit . 
tur-tout  du  double  avantage  d'êtres  baigné  par  les  eaux  de 
la  mer  et  décommander  Tentrée  de  la  Seine.  Gomme  placei . 
'  de  commerce  ci  ville  de  guerre ,  le  Havre  jouit  d'ume  j^osi-j- 
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tîon  précieuse  :  ractivilé  de  ses  liabitans  n'a  fait  qu\ijouter 
à  cette  faveur  de  la  nature  ^  la  prospérité  de  leur  commerce 
en  eit  le  gage  le  moins  é^roque. 

Le  Havre  fait  un  commerce  d'importation  et  d'eipor- 
lion  avec  les  différenies  puissances  raarkimes  de  TEurope 
les  Antilles  et  les  États-Unis  de  l'Amérique. 

Le  sol  de  cet  arrondissement  est  fertile.  L'agricultore 
y  est  Bor  un  pied  florissant.  L'aToîne  et  le  Bn  j  entrent 
pour  me  très-grande  part.  La  culture  du  blé  y  est  pro-« 
portion nellement  moiadre.  Ily  a  des  fabriques  de  tabac , 
de  cordages,  de  voiles,  de  faïence,  de  dentelles,  de 
taillanderie,  des  raffineries  de  sncre^  des  briqueteries^ 
etc. ,  ainsi  que  des  manufactures  de  mouchoirs  de  lin ,  do 
coutils,  de  toiles  peintes  de  difTérentes  espèces ,  de  siamoises 
et  autres  toiles  en  fil  et  coton. 

Le  commerce  particulier  de  rarrondissement  consiste 
en  draperies,  serges,  toiles,  dentelles,  tabacs,  tanneries 
at  chapeaux  ,  et  ses  habitans  s'occupent  à  la  pèche  de  la 
morue  et  du  hareng. 

Ahrondisszmint  d'Yvetot, 

Contenant  sioa  Communes  divisées  en  lo  CaÎMons  on 

Justices  de  Paix  :  Cany ,  Caudel)ec,  Doudevillc,  Fauville- 
en-Gaux,  Fontnlne-le-Dun  ,  Ourville  ,  Saint^Vallery- 
en-Caux,  Yalmont,  Yvetot,  Yerville. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  1^9  mille 
392  individus ,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  aop 
membres. 

Yvetot  en  est  le  chef-lieu.  C'est  un  gros  bourg  dont  îa  ' 
population  est  de  10  mille  individus.  Il  est  le  chef-lieu 
d'une  sous-préfecture ,  lé  siège  d'un  tribunal  de  première 
instance  ,et  larésîdence  d'un  conservateur  des  hypothèques 
el  dPim  inapedenr  des  forêts  nationales» 


» 
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n  y  a  des  fabriques  de  siamoises,  de  toiles ,  de  mou* 
choirs  fil  el  coton,  tetntSyrajrés,  à  carreaux,  des  fila^ 
lares  de*coton  et  laine. 

Le  territoire  de  cet  arrondissement  est  un  des  plus 
ferdles,  le  sol  jr. étant  gras  et  profond  :  aussi  produit-il 
beauooiq»  de  grains ,  de  légnmes  et  de  fruits  escellen&. 
H  j  a  beaucoup  de  prairies  où  l'on  él^e  des  bestiaux. 

Le  commerce  consiste  en graios, bestiaux^  volailles,  en 
toiles ,  siamoises  ,  etc. 

▲.mxoypissxKXxrT  ds  Dxsvvb, 

Contenant  222  Communes  dÎTisées  en  8  Cantons  ou  Jus- 
tices de  Paix  :  Bellencombre ,  Dieppe ,  Offiranville  , 
EnTcrmèa,  Eu,  Tôles,  LongueriHe ,  Bacqueville. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  106  mille 
S2  iadmdtts,  et  le  collège  électoral  ept  composé  de 
aoo  membres. 

Dieppe  en  est  le  cbe^lieu.  C'est  une  yille  considérable 
et  belle,  fort  commerçante,  ayant  un  bon  port,  située 
dans  un  fond ,  sur  FOcéan  à  Temboucbure  de  la  petite 
rivière  de  Béthune. 

£De  a  une  population  de  ao  miHe  indiridus,  et  est 
distante  de  Paris  de  i84  kilomètres  (  46  lieues  ).  C'est 
le  chef-lieu  d'une  sous-préfecture,  le  siège  de  deux  tri- 
bunaux, l'un  de  prànière  instance,  et  l'autre  de  com- 
merce ;  la  résidence  d'un  conservateur  des  bjpothèques  et 
d'un  sous-inspccicur  des  forets  nationales. 

Le  territoire  de  cet  arrondissement  est  fertile  :  il  produit 
toutes  sortes  de  grains,  du  lin,  du  chadVre,  des  légumes 
et  des  fruits ,  auxquels  il  faut  joindre  la  vesce ,  fourrage 
^  également  nécessaire  pour  la  nouirilure  des  bestiaux  qu'on 
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Le  commerce  de  k  ville  consiste  {RÎnctpalement  en 
OQTrages  cl'ÎTon^  et  ûe  eonie,  bofiogerie,  dentelles , 
rairiiicrie  ,  ea  louncaux  et  barib  pour  la  salaison  de  ha- 
reng ,  etc. 

Celui  de  rarrondissement  se  divise  en  commerce  mari* 
time  proprement  dit ,  i[m  se  fait  avec  les  îles  de  fAmé- 

riquc  ,  les  EclieHes  du  Lcvanl,  rEsj)agne,  la  Russie  ,  etc.  , 
et  sur-tout  dans  les  dliforeates  pèches  de  poissons,  prin- 
cipalement celles  du  hareng  et  de  la  morae. 

A  a  Ro  khiss  s  KBKT  nx  Nbvvoratbzi^ 

Contenant  âoo  Communes  divisées  en  8 .  Cantons  on 

Justices  de  Paix  :  Argueil,  Aumalle,  Blangy,  Forges- 
les-£aux^  Grournajr,  Londinière ,  Neuichàtelj  Saiut-Saëns. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  ^2  mille 
5o6  indÎTidos,  et  le  cellége  élect<ml  est  composé  de 
i65  membres. 

Nevfchâul  en  est  le  clieP-lîcu.  Cest  nne  petite  ville 
située  sur  la  rire  droite  de  la  Béihunc. 

Elle  a  une  population  de  a  mille  838  individus.  Elle 
\  est  le  chef-lieu  d'une  sous-préfectuce ,  le  sîége  d'un  tri- 
Ikiiiafl  dé  pitmiièfe  mstanee ,  la  résidence  d'mi  conser- 
vateur des  hjpuiliè(£aes  et  d'un  inspecteur  des  forèl^ 
natiofiales.  ' 

Le  s(Â  de  cet  arrondîssemenit  est  montueux  ^  couvert  de 
bois  et  coupé  de  larg(>s  vidlées.  En  raison  de  la  grande 
étendue  de  ses  pâturages  ,  de  ses  bois  et  de  ses  côtes 
landeuses ,  il  u'oiFre  pas  un  tahleau  de  culture  en  grains 
tfussi  satisfiBiisant  que  ks  autfes;  mais  il  en  est  dédoinmagé 
par  les  proddetiotts  animâlee  qu'il  nourrit.  Dans  cet  ar- 
i^ondissement ,  plus  que  sur  aucun  autre  point  du  dépar- 
tement, Téducatioa  des  vaches  à  lait  e&l  suivie  aveft> 
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loccès.  La  disposition  du  pays ,  coupé  d'un  grand  nombre 
de  Tallées,  seconde  efficacement  ce  genre  d'industrie 
vn  de  ceux  dont  la  nature  des  localités  £ût  an  véritable 
clevèir  aux  cultiTateurs.  Livrés  tout  entiers  aux  soins  de 
leurs  bestiaux ,  aux  occupations  de  leurs  laiteries ,  let 
babitans  des  communes  rurales  de  cet  arroiitlissenient 
assises  dans  les  vallées ,  tirent  d'un  sol  riche  et  fécond 
les  produits  les  plus  sûrs  qu'offire  la  terre.  Ceux  des  com-^ 
munes  qui  sont  dans  les  plaines,  suivent  les  travaux 
ordinaires  du  labourage. 

Il  j  a  une  manufacture  de  verres  et  de  cristaux  très- 
utiles  aux ,  émailleurs  \  et  des  fabriques  de  toiles ,  dites' 
siamoises  ou  toiles  de  Neuicbàtely  qui  sont  dans  tfne 
grande  activité ,  et  sur  un  pied  florissant.  Ces  toiles  sont 
principalement  rc^commaudables  par  la  ilucssc  de  leur 
tissu  el  l'éclat  de  leurs  couleurs. 

Le  commerce  de  cet  arrondissement  cônsdsté  pridcipa* 
lement  ^n  élofiês ,  et  iroiààgés  très-ëstimés ,  connus  ^oué 
le  nom  de  fiomagea  de  ^tuJ'chàteL  ^  et  de  beurre  d* 
Gournay. 

Arronsisszkbnt   ds  RoVXNi 

Contenant  300  Communes  divisées  en  i5  Cantons  ou 
Justices  de  Paix  :  Bucby,  Buder,  Elbeuf,  Parilly, 
Rouen,  Boos,  Clères,  Dernélal|  Grand-Couronne  « 

Maromincs.  - 

La  populatiern  de  cet  ar^ndîssement  est  de  207  mîUé 
228  individus ,  et  le  colié^^e  électoral  est  composé  de 
.aoo  membres. 

jRouêft  en  est  le  cbef-liéu.  C'cM  une  ville  ancienne , 
grande ,  riche ,  et  Fuiie  dèir  plus  commerçantes  et  des 
plus*  peuplées  dç  la  jlépohlicj^uc ,  sitacc  daus  un  fond 
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entouré  de  montagnes  escarpées^  sur  la  rive  cboîte  dè 
la  Seine,  qu'on  j  passe  sur  un  pont  de  bateaux  de 

370  pas  de  long ,  qui  s'élère  et  s'abaisse  de  lui-même  « 
selon  la  hauteur  des  marées  ou  des  eaux  de  la  rivière» 

£Ue  a  une  population  de  87  mille  individus,  et  elle, 
est  distante  4c  Paris,  de  i24  kilomètres  (3i  lieues). 

Elle  est  le  cbef-lieu  d'une  préfecture ,  le  siège  d'un 
archevêché ,  de  quatre  tribunaux ,  l'un  d'appel ,  l'aulra 
criminel ,  le  troisième  ,  de  premièi'e  instance,  et  le  qua<- 
trième  de  commerce  ;  la  résidence  des  directeurs  des  do« 
mainea'natiottaïu.  et  des  oontributions  directes,  d'un 
€N>nsenrateur  des  hypothèques ,  et  de  celui  de  la  troistème 
conservation  des  forêts  nationales ,  d'un  général  de  division 
commandant  la  m  5'  division  militaire,  d'un  chef  d'es- 
cadroQ  et  d'un  capitaine  de  la  deuxième  légion  de  gen- 
darmerie* 

La  situation  de  Rouen  est  très-avantageuse  pour  le  com- 
merce :  la  marée,  qui  lui  procure  l'avautage  de  recevoir 
dans  son  port  des  bâtimens  marchands,  peut  la  faire  ré^ 
garder  comme  Tille  maritime.' Outre  qu'elle  offire  au  com- 
merce les  mêmes  ressources,  elle  lui  présente  beaucoup 
d'avantages  plus  réels ,  d'abord  par  la  richesse  de  son  pr(^e 
fonds ,  et  ensuite  par  la  Seine  qui  ,  lui  ouTrant  des  commu-> 
nicatîons  très-fiiciles  aTCC  le  HaT^,  Paris  et  les  départe- 
mens  enyironnans ,  iuTÎte  les  négocians  k  s^  livrer  à  de 
grandes  spéculations  dans  tous  les  genres. 

£n  effet ,  le  commerce  de  Bouen  est  immense  ;  mais  il 
doit  être  envisagé  sous  deux  rapports  :  l'un  d'entrepôt  des 
principalesprodnctions  qu'importent  sur  notre  territoire  les 
différentes  puissances  du  globe  ;  il  partage  ce  premier  avec 
le  Havre  :  l'autre ,  qui  consiste  dans  l'exportation  des  pro- 
4^its  du  sol  et  des  manufactures  de  la  France ,  et  principa- 
lement de  celles  qui  sont  établies  daus  cette  grande  rilkt.. 
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Àusn  n'è^-ce  que  sous  ce  rapport ,  qui  la  distingue  des  ail- 
tres  cités,  ses  égales  eu  population^  c[ue  Kouea  doit  être 
considérée. 

Ses  priocipaies  £igd>riqae8  sont  celles  de  toiles  et  antres 
étoffes  légères ,  connues  dans  le  commerce  sous  le  nom  de 

Rouenneries.  La  quantité  qui  s  tu  Tait  àRouen  est  immense. 
On  les  distingue  en  toiles  de  lin  ^  de  clianvrc ,  de  coton ,  de 
lin  et  coton  ^  etc.  Les  unes  sont  blancLes  \  les  autres  pré-' 
sentent  différentes  sortes  de  combinaisons  de  couleurs  «t  de 
rayures.  Ayant  la  rérolutîon  y  il  se  ^diriqnaît  à  Rouen  un 
grand  nombre  de  guinées  de  dilTéreutcs  couleurs ,  connues 
sous  les  noms  de  chasselcLs,  nicanaa,  hajutapeaux ,  coupis  , 
caeheliê,  etc.  L'interruption  du  commerce  et  F^kbolition  de 
la  traite ,  ont  &it  tomlier  cette  Brandie  de  fabrique ,  évaluée 
alors  au  huitième  de  celles  de  Rouen.  ISioiis  espérons  que  la 
reprise  de  la  traite  des  noirs  la  fera  renaître.  ' 

Tout  le  monde  connaît  les  siamoises  de  la  même  TÎUe^ 
celles  enti^autres  qui  sont  à  couleurs  rayées  et  k  carreaux  > 
à  bouquets  lancés  et  brochés  ,  et  celles  des  siamoises  blan* 
•ches^  qui  sont  le  principal  aliment  de  nos  manufactures  de 
toiles  peintes,  connues  sous  le  nom  à* indienne  s  de  Roueti, 
n  s'y  fabrique  aussi  beaucoup  de  coutils ,  de  toiles  dé  cotott 
fond  bleu ,  aTCC  moucbes  et  bouquets  blancs ,  en  coton  ét 
en  laine  de  .différentes  couleui^.  Les  nankins,  les  velours 
et  draps  de  coton  teints  ou  imprimés  y  les  basins  cannelés , 
façon  d'Haarlem,  et  généralement  toutes  les  e^»èces  de 
toiles,  soit  étrangères ,  soit  nationales ,  qui  subissaient  unb 
impression  de  couleurs  différentes ,  sont  sur  un  pied  moins 
farurable,  à  cause  du  changement  de  mode.  Une  autre 
branche  de  ce  genre  d'industrie,  est  Ja  fidirication  des 
mouchoirs  de  fils  de  lin  et  coton. 

Outre  ces  fikbriques  de  toileries ,  Rouen  en  possède  un 
grand  nombre  d'autres  3  des  faïenceries,  des  manufactures 
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de  Titriol  bleu ,  k  Finstar  de  celles  de  Marseille  et  daLerant  ^ 
d'alun ,  qu'on  obtient  de  la  couperose  TCrtc;  d'huile  rie  tî- 

Iriol,  (le  rouge  d'Angleterre,  etc.  Les  frft  ils  confits  de  celle 
ville  jouissent  aussi  d'une  sorte  de  célébrité.  On  ne  fait  nulle 
part  d'aussi  bonne  gelée  de  pomme.  Les  dragées»  pistaches 
et  autres  sucreries ,  y  sont  d'une  qualité  supérieure ,  et  ba» 
lancent  la  réputation  de  ceUes  de  Verdun.  Mais  le  citron 
l'emporte  pour  la  délicatesse  et  la  finesse.  La  sellerie  y 
tient  aussi  un  rang  distingué.  Il  y  a  une  iabri^e  de  toUes 
curées»  une  autre  de  cardes  de  nouvelle  constmciion»  ainsi 
que  quatre  callandres  de  nouvelle  invention  ;  des  raffine- 
ries de  sucre,  des  tanneries,  une  fabrique  de  très-beaux 

.marroquins,  des  teintures  »  où  Ton  teint  sur  £1  et  cotons  en 
cramoisi ,  incarnat  façon  d'Andrinople ,  bon  teint. 

Tel  est  le  tableau  exact  des  différentes  manufactures  et 
fabriques  établies  à  Rouen.  On  sait  qu'il  s'y  fait  un  com- 
merce consitiérable  de  laines ,  drogueries ,  vins ,  cidres,  ca- 
fés, sucres ,  gommes»  savons,  soudes,  indigos,  teiniures^etc. 
•  marchandises  et  denrées  qui  se  répandent  sur  le  sol  de  Ul 
France ,  au  moyen  de  la  navigation  de  la  Seine  et  des  ri- 
vières et  canaux  qui  communiquent  avec  elle  ,  et  vivilieut 

^)es  contrées  c[u'ils  traversent.  On  trouve  aussi  plusieurs  ma- 

j[iu&clnre8  dans  cet  arrondissement.  A  D^rnélal,  il  y  a  une  . 

.draperie  considérable,  et  nne  manufacture  de  couvertures. 
On  y  teint  aussi  en  écarlatc  des  GobeUns.  A  Elljeuf ,  il  y  a 

,.des  manufactui^s  de  draps  très-renonunés;  et  unefaJm^ue 

^de.ilaiielles  .fleuries  et  împriméeis* 

(  Pour  de  pUia  amples  renseignemens ,  il  est  nécesfia.irfi 
jcU  lire  l^IsxnQDUGTjo»  qui  précède  la  J)£aoBïJTJf<i9 
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%\  PÉPAaTEAtBNT  (la  Somiue. ) 


Ls  département  de  la  Somme,  formé  de  FAmiénois  /  du 
Ponthiea,  doTîmeux^du  Santcrre  ,  dépcndans  de  la  ci- 
devant  province  de  J^icardie ,  et  dont  le  clief-lieu  est  à 
Amiens,  lire  son  nom  de  la  ririère  de  Somme,  qal  1^ 
traverse  de  l'orient  à  Toccident. 

Les  Limiies  de  ce  département  sont ,  au  nord ,  celai  dn 
Pas-de-Calais;  à  l'est,  celui  de  TAisne;  au  sud,  celui  de 
ro  isc  j  et  à  l'oucâl^  ceux  de  la  Seiue-iuTérieure  et  de  la 
Hanche. 

Jue&prmcif^aUe  Riuihee  sont  la  Somme ,  qui  a  sa  source 
il  Fonsomme  ,  un  peu  au-<îessous  de  Saint-Quentin ,  par 
où  elle  passe ,  se  dii  ige  par  llam ,  Pcronne  ,  Bray  ,  Corbie, 
^Amiensi  Picquigny,  Abbeville,  Saint-Valéry,  et  s'em- 
l>oudie  dans  la  Manche^  à  peu  de  distance  an-dessous  de 
jCrbtoî.'Le  cours  dé  cette  rîrîëre  est  de  î200  à  226  kilomètres 
(  4o  à  45  lieues),  en  suivant  les  sinuosités  qu'elle  forme. 
Eue  commence  à  être  navigable  depuis  Bray.  Elle  a  une 
<x>inmunieation  avec  là  riTière  d'Oise  par  tin  oanivL  On^  a 
le  projet«de  joindre  la  Somme 'à  PEscantparun  canal-son* 
len^ain.  Cette  ionclion,  qui  a  déjà  été  exécutée  en  partie, 
doit  éLr€  enlin  terminée  d'après  le$  ordres  qufen  alloua^ 
le  Premiar  Oonettl  B^vapastm^  8^0sl  rendu  wird^ 
•liieux  poifr  «laminer,  sur  le  terrain  méKie,  'les  dilBSirens 
plans  qui  avaient  été  soumis  au  ministi'e* de  l'intérieur  (1). 

Ce  départementr  est  fertile  en  grains  ;  en  liuj^fi^  cliauvre^ 

(1)  Voyez  le  Chapitre  de  la,  Navigation  z/^/^'TM^^^f  4  1'^^^^^^ 
fianal  de  Saint-Quentin ,  toma  Xi»  l^ffi  432,  \ 


en  pâturages,  en  légumes  et  en  fruits.  Il  y  a  quelques  forêtf^ 
.  1a  plus  considérable  est  celle  de  Grécy ,  où  il  y  a  de  très^ 
beaux  bob.  Le  gibier  j  est  fort  commun ,  ainsi  que  dans  les 
autres  cantons  oh.  le  poisson  de  mer  et  d'eau  douce  est  abon- 
dant. Le  beurre  j  est  bon ,  et  l'on  y  élë?e  delà  Tolaille. 

Il  y  a  des  manufactures  de  draps  et  autres  étoffes  de 
laine,  de  tapisseries,  eic.  On  y  fabrique  beaucoup  de  toiles 
et  de  batistes,  ainsi  ^e  de  la  bonneterie  qui  est  renom- 
mée. Le  principal  commerce  consiste  en  blés,  en  bétail , 
etc. ,  et  dans  les  produits  des  manufactures  et  fabriques  qui 
y  sont  établies.  Mais  on  peut  préjuger  que  le  commerce  de 
ce  département  prendra  un  grand  accroissement  et  tirera 
sur-toutuni  grand  avantage  des  moyens  ûtcîles  de  commi»- 
nications  que  doit  lui  procurer,  avec  les  départemens  delà 
ci-devant  Belgique ,  rexéculion  du  projet  du  canal  de  la 
jonction  de  la  Somme  à  TËscaut. 

(  Pour  les  Foires  de  çe  département ,  vqyes  l'Artîde  TtH 
^  hlêau  général  des  Foires  dè  France,  ) 

Les  principales  VilUs  du  département  de  la  Somme 
.  «ont  Amiens^  Abbeville ,  DouUens,  Péronne ,  Montdidier, 
.  Saint-YaUery-sur-Somme. 

12 Etendue  en  superficie  du  département,  est  de  664 
.  mille  456  hectares  (  i  million  i84  mille  353  arpens) ,  ou  do 
.  6  mille  44  kilomètres  et  demi  carrés  (3ia  lieues  carrées). 
•  Celle  des  Foréti  est  de  5j  mille  558  bectares  %  .ares 
(  1 1 2  mille  732  arpens  ) ,  doYit  i4  mille  3oo  hectares  6a  arcs 
(28  mille  18  arpens  48  perches)  de  bois  uaûonaux ,  et  43 
mille  bectares  77  ares  (  84  mille  7 13  arpens  perches^ 
appartenans  à  des  particulim. 

La  Popuiation  est  évaluée  à  465  mille  34  individus ,  ce 
qui  fait  à  peu  près  1  mille  4^0  babitans  par  lieue  carrée. 

Les  Contributions  de  cé  départeinent  pour  Tan  XI  ,  se 
inont^  à  1^  soiniaç  dç  5;Ç5Q;6^  ftançs  ^ 

«▲Tois; 
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SE    LA    FRANCE.  1^!^ 
savoir: 

Corilribiitîoii  foncière.   5^52,000^'* 

Contrilmiion  personneDe^  mobîliaire  el  ' 

somptuaire  •     467,000  B 

Portes  et  fenêtres   34 1 , 1 2 1  » 

Patenles   A99>âo3  » 

Produit  des  16  centimes  additionnels  par 

franc  sur  les  contributions  foncière , 

perâouucilc ,  inobiLiairc  et  somptuaire.     69 1  ,o4o  » 

Total  égal  5,65o,664'^'*  )•«• 


Ce  qui  donne  9  pour  la  quotité  contribulive  de  chaque 
indîridu ,  12  francs  i5  centimes  1  neuTÎème. 

Les  Dépenses  k  la  charge  du  département ,  pendant  Van 

XI,  prises  eu  partie  sur  le  produil  des  ceulimes  aclJilion-* 
jielsy  se  moAleot  à  la  somme  de  3^g,02j  iraacs  ^9  cen- 


times; 

satoie; 

• 

!d*adminislralion   i8o,668'^'"-  69*»' 

(le  l'ordre  judiciaire..   180^669  j* 

d'initniclion  publique.  .••  «  35pHoo  .  » 

Total  égal   3g5,o:kf''  Sff'' 


Le  département  de  la  Somme  est  divisé  en  5  arrondisse- 

meus  comuiuiiaux  j  savoir:  1".     Ahbe^'ille-  2".  île  Voiil" 
'Uns; 3^.  de  I^éronne;       de  Montdidier  ;  5".  d^-imunsf 
en  4i  cantons  ou  justices  de  paix ,  et  848  Commuites. 

Le  collège  électoral  du  département  est  composé  de  5oo 
meiuhres.  • 

« 

AhBONDTSSSKZK  T    d'ÀB  B  BT  ILIiS,  ' 

Contenant  178  Communes  divisées  en  11  Cantons  ou  Jua% 


Iig4  DESCRIPTION 

lices  de  Paix  :  Kae ,  Crécy ,  Aillj-le-haut-Clocher ,  Haï-* 
lenddtitty  Cflonaches^  MoyenneiHUe  >  Auk,  Sain^Val- 
krj  ^  Noufion,  À9»lietille  nord  ét  dud. 

La  populatîoii  de  oet  arrondissement  est  de  ii4  mille  66 
IndiTÎduS;  elle  collège  électoral  est  c<nnpo8é  de  aoo  menir 

hres. 

Abbepille  en  est  le  chei-licu.  C'est  une  grande  ville  ^  si-» 
ioée  dans  une  yallée  agréable  et  fertile^  sur  la  Somme  qui 
vt  coupe  endewL.  Elle  a  une  population  de  18  mille  5â  in«- 
diyîdus,  et  tsit  distante  de  Paris  de  i65  kilomètres  (4i 
lieues  ).  C'est  le  clief-lieu  d'une  sous-préfecture ,  le  siège  de 
"deux tribunaux,  Tuti  de  première  instance,  et  l'autre  de 
commerce  ^  la^réstdenced'tttt  cMiiMTateur  des  bjpotbèques 
"iSi  'd'tiii'ittijjkMfltettr  des'fioifêtii  ttsirioiiales.  * 
,  Le  coitiTrtcrce  y  est  très -considérable  ;  il  coTisiste  princî-* 
paleraetit  en  blé ,  aroioe  >  cbeneris  et  autres  grains  j  en 
huiles ,  lins ,  chanrres ,  savons  gras ,  eordelles  y  laines  torses 
et  filéesy  fils  de  caret ,  etc.  On  y^ibrique d'excellentes  armes 
à-feu.  tiCs  produitarde  m  bêles  tnaniifireMRies  de  draps ,  de 
ratine^;  de  Sferges,  de  boirracans  cl  de  toiles  tle  toutes  es- 
Itèces^  sonllrès -recherchés.  La  mauu^ture  de  draps , 
connue  so«s4e  nom  de  tVmnrBjoibaiH^  est  une  des  plus  coa* 
■iiléffnMns  dai'Europe. 

Contenant  89  Communes  divisées  en  4  Cantons  ou  Justices 
de  Paix  :  Achenx>DouUens  »  Domart  et  BernaTille. 

La  popTilalion^le  cet  atrondissement  est  de  45  mille  €37, 
îndiTÎdus,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  lâooBM»- 
bres. 

Doullens  en  est  le  chef-lieu.  C'est  une  ville  située  sur 
^'Aulhie*  EUe  a  une  population  de    mille  946  individus. 
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DE     LA     F  K^A  N  C  E,  igS 

C'esl  k  phef-ltea  d'une  aom^rébetmt,  le  sîége^d'mi  tri* 
Imnal  de  première  instance ,  et  la  résidence  d'un  consenra- 
teur  des  li  vpolliè(|ues  et  d'uu  sous  -  ius^eciciu*  des  forets 
natiouales.  ^ 
Le  commerce  de  cet  arrondissement  consiste  en  grains^ 
bestiaux^  cluinTre  et  cidre.  J\  des  fabriques  de  toiles 
unies ,  damassées  et  de  treillis, 

Ab&OKDXSSKXXIIT    9B  .PiR0Jf*N«» 

Contenant  i84  Commtiues  divisées  en  8  Canlons  ou  Jus- 
tices de  Paix  :  Combles,  RoiséUe,  Uâm,  lïesle ,  Chaul« 
nés,  Brajr,  Albert,  ^érotme. 

La  population  de  cet  arrondi^seneat  ^t  d^  191.  iioille 
470  individus,  et  le  collège  électoral  est.eoii|paB^<de.t'9jf. 
membres. 

J^éronnc  eu  est  le  clicf-llcu.  C'est  une  ville  située  axcrniar* 
geuseinent  dans  des  marais,  qui,  avec  ses.ioriiiiGialiQjaS',  en 
font  une  place  forte. 

Elle  a  une  population  de  S  mille  706  individus ,  et  est' 
distanie  de  Paris  de  i32  kilomètres  (35  lieues).  C'est  le 
•<ftief-lieu  d'une  sous-préfecturc,  le  siège  d'un  tribunal  de 
•piemifere  mstance ,  et^la  résidence  d'un  conservateur  detf 
bypotbèques  et  d'un  inspecteur  des  forêts  nationales. 

CetorrondisBMentMtabondaiit^n  toutes  sortesde  gpéins« 
On  y  recueille  be*iucoup  dclaines  <]ni  servcut  au  commerce 
et  aux  manufactures.  Il  y  a  des  iabriques  de  toiles  iîaes  e^ 
fpraises ,  de  linoas-et  de  battsbts. 

Il  y  a ,  près  Péronne,  utie  iontuine^eAtt  minérale ,  Ûoût 
les  eaux  '  péwrent  être  prises  avec  miccès  ^ns  toutes  les 
saisons  tt  tous  les  temps. 

XrrondissvHentdx  MoKTniniER, 
ÇoiitenAnt  14/  Conummes  divisées  en  ô  Gantons  on  Jvoh 


•  ig6  BEscRiPTioir 

tices  de  Paix  :  Roâère>  Ro^e^  Moatdidier,  Ailly-rar- 
lïoye ,  MoreuQ. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  6a  mille 
668  individus ,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  laS 
membres. 

'  jyiontdidier  en  est  le  chef-lieu.  C'est  une  ville  situcc  sur 
une  montagne,  au  pied  de  laquelle  coule  la  rivière  du  Bom. 
£lle  a  une  population  de  4  mille'  49  individus.  Cest  le 
chef-lieu  d'une  sous-préfectyre  ^  le  siège  de  deux  tribunaux, 
l'un  de  première  instance  et  l'autre  de  commerce ,  larésî-» 
dence  d'un  conservateur  des  liypolhè^ueâ  et  d'un  sous- 
inspecteur  des  forêts  nationales. 

"  Cet  Hrrondilsement  est  fertile  en  grains  de  toutes  espè- 
ce!. On  j  élève  des  bejrtiaux ,  de  la  volaille  y  et  l'on  y  &it  un 

assez  bon  coramerce  de  beurre  fondu.  Il  y  a  des  fabriques 
de  bas,  deprûnelie,  de  serge,  de  cbapeaux  et  une  blan- 
ehîatenede  cire. 

AXRONDISSEMXNT  d'AmIZNS, 

Contenant  a5o  Comniunes  divisées  en  i3  Canton»  ou  Ja«^ 
tices  de  Paix  :  Villers^-Bocagei  Corbie,  Contj,  Poix, 
CHsemont,  Pîcquigoy,  Amiens,  Hornoy,  MoUiens- 

Vidame,  Saius.  •       ,  . 

La  population  de  cet  arrondissement. est' de  i5i  mille 
909 individus,  et  le'  collège  électoral  est  <:omposé  de  aoo 

jneiubres. 

Amiens  f  qui  en  est  le  cbef-lieu ,  est  une  grande  et  belle 
iriDe  située  ftur  la  Somme,  et  renferme  une  population  de 

.  4o  mille  289  individus.  Elle  est  distante  de-Paris  de  id5 
kOomètres  (3i  lieues).  Cest  le  cbe^lieu  d'une  préfec- 
ture, le  siège  d'un  évéché,  de  quatre  tribunaux,  l'un 
d'appel,  l'autre  criminel,  le  trobième  de  première  ins- 

'  tance  ;  et  le  ^atrième  de  commerce  \  la  résidence  des  direo- 
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tem  det  domaines  naiionaux  el  des  contnbutmns  dîrec» 

les ,  d'un  conservateur  des  hypothèques  el  de  celui  tl«-  la 
viiigt-sixièiue  conservation  des  Torêls  nationales,  d'un  chef 
de  brigade ,  commaodaol  du  département  ;  d'un  chet  d'es- 
cadron el  d'un  capilaiae  de  la  quinzième  légion  de  gcudar* 
merie. 

Le  territoire  de  cet  arrondissement  produit  umc  f;i  nnde 
^anlité  de  blés ,  cliauvre ,  Un,  légumes  cl  fruits.  On  y  élève 
aussi  beaucoup  de  besliaux. 

Le  commerce  esl  très'Considérable.  Il  consiste  en  blésy 
navettes,  lin  el  graine  de  iin,elc.On  v  iabrique  des  serges, 
sajettcs ,  des  bouracans,  des  élamines  de  toutes  façons ,  des 
camelols,  des  mollons  el  espagnolelles»  des  ratines,  pluches^ 
droguels  etrubans  de. laine ,  des  pannes  »  de  la  bonneterie, 
des  chapeaux  y  des  loiles,  des  savons  gras,  noirs  et  verU» 
Il  y  a  des  tanneries,  corroieries  et  peausseries.  Ou  y  cuanu- 
facture  de  nouvelles  tapisseries  en  laine,  qui  ont,  en tr  autres 
aTanUgês,  celui  de  n'être  passujelles  à  périr  par  les  inseo^ 
tes.  Les  pâtés  d'Amiens  sont  aussi  très-renommés. 

(  Pour  de  plus  amples  renseignemens  ,  il  est  nécessaire  dê 
lire  VISTRODUCTtott  qui  précède  la  DsscntPTios  to* 


Xr    D  ]&  P'A  R  TB  v  B.N.T  (l'Oise). 


Le  département  dcrO/.s<7,  fovmt'i  du  Beairvaisis ,  faisant 
partie  de  la  el-devant  province  de  l'Isle-de-France ,  el 
dont  le  cUeMieu  est  à  Beauvais,  tire  son  nom  de  U-ii^ 
tière  à'Oise ^  qui  le  iraYcrse  du  nordkst  au  ^od* 


K)8  SEffCRIPTIOir 

lies  JLimUes  de  ce  départemeat  sont^  au  nord^  celui  étt 
1a  SoBome  ;  à  Test^  celui  de  T^iBiie  ;  mt  sud ,  ceux  de  Seine 
«t  Oise  et  Seine  et  Marne  3  et  à  l'ouest^  ceux  de  FEnre  et 
de  la  Seine-Inférieure. 

Les  principaUs  Rivières  sont  l'Oise ,  qm,  prend  sa  source 
au  nord  de  Rocroy,  dans  le  département  des  Ardennes, 
pnsTO  à  la  Fère ,  où  elle  commence  à  être  navigable ,  Chauny, 
Kojon,  Conipirgne,  Pont-Sainte-Maxeiice ,  Ponloise,  et 
se  jelle  daus  la  Seine  à  Conilans-SaiDt-Honorine  \  la  No<- 
nelte ,  qui  passe  près  de  Senlis,  à  Chantilly,  et  se  jette  dans 
rOise  au  moulin  de  Toutes-Toies,  où  elle  forme  une  jolie 
cascade.  Ccsl  entre  eelle  rivière  cl  l'Oise,  à  son  confluent, 
qu'est  un  ancien  camp  romain,  appelé  dans  le  pays ,  mais 
à  tort  y  camp  de  César.  C'est  dans  celte  partie  du  départe- 
ment,  sur  la  gauche  de  l'Oise,  que  sont  les  belles  camèrea 
de  pierres  dites  de  Saint-Leu. 

Le  Théraitt ,  qui  prend  sa  source  an  sud-est,  dans  le 
département  de  la  Seine-Inférieure ,  passe  à  Gerberoj,  à 
Beauvais,  et  se  rend  dans  l'Oise  un  peu  au-dessus  de 

Creil ,  etc. 

Le  Sol  de  ce  département,  mêlé  de  plaines  et  de  collines, 
est  par  conséquent.,  asses  inégal.  On  y  recueille  beaucoup 

de  blés,  eliauvre,  légumes,  lin,  navettes,  etc.  Les  pâtura- 
ges y  sont  excellens,  sur-tout  pour  le  meuu  bétail,  il  abonde 
en  volailles,  en  gibier  et  poissons.  Il  y  a  de  belles  forêts, 
parmi  lesquelles  on  distingue  sur-tout  celle  de  Compiègne. 

L'agriculture  s'améliorerait  sensiblement  dans  ce  dépar- 
tement par  des  primes  d'encouragement  pour  les  défriche- 
nens  et  ks  découvertes  qui  seraient  reconnues  lui  être 
utiles,  cl  par  l'établissement  de  pépinières  dont  les  arbres 
seraient  convenables  à  la  nature  du  sol.  Les  Cnières  des 
Bulles,  qui  foonûsaaieut  autrefois  du  Un  aussi  beau  que  ce<f 
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lui  de  la  république  batave,  réclament  vivement  la  pro- 
tection et  les  encouragemens  du  gouvernement. 

La  race  des  cheraux  de  ce  département  est  mauTaise  ;  on 
^améliorerait  en  formant  un  haras  k  Beauvais,  o&  îl  y 
des  pâturages  exceUens  et  vue  fiure  de  dueranx  très-re- 
nommée. 

On  commencjB  à  reconnaître  la  supériorité  des  moutons^ 
espagnols  sur  les  races  françaises^  il  conviendrait  aussi  de 
former  dans  ce  déparlement  un  dépôt  de  béliers  et  -de 
brebis  de  race  pure  d'£spagne  pour  les  croiser  avec  ccUo 
du  pajs» 

Le  commerce  consiste  principalement  en  blés,  mena 
bétail  et  laine  ;  ea  étafod&binQ,  ea  toiles»  en  dientettes, 
et  en  tapisseries^  etc.  et  en  pierre»  très-propres  k  la  bAtisseii 

(Pour  les  Foires  de  ce  tlépartemeul,  vujez  l  Ai,tLGle  To" 
biéfou  général  des  Foires  de  la  France,) 

Les  principales  ViMês  ixi  département  de  FOise ,  sonl^ 

Beauvais;,  Compiègne,  Noyon,  Clermoul,  Seuils. 

làEundue  en  superficie  du  département  ett  de  681  milles 
424  hectam  (  1  miDion  1^9  mille  190  arpeas),  on  de.  S 

mille  8i4  kilomètres  carrés  (  298  lieues  carrées). 

Celle  des  Forêts  est  de  90  mille  5oi  hectares  52  ares. 
(177  nulle  Jiô  arpens) ,  dont  53  mille  969  hectares  76  ares. 
(  io5  mille  730  arpens  54  perches)  d^  boîa  nationaux^ 
I  mille  79  hectares  79  ares  (3  mille  Ii5 arpens 61  perches) 
communaux,  et  35  mille  iGi  hectares  98  ares  (69  mille  4/^ 
arpens  85  perches)  apparlenans  k  des  parliçuliers. 

La  Popidaeion  est  éyalnée  k  3%  mîBe  86  injitidu»^  cg^ 

^ui  fait  1  mille  258  liabiians  par  lieue  carrée. 

Les  Centpibuiioas  de  ce  département  pour  Tan  XI  ^at^ 
montent  à  la  somm  e  de  4^7 14^895  francs.^ 
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sxY oix: 

CoDtribiîtion  fonciëi*e   Z,iijGfiOO^'  é 

Cuuiribuiiûu  pcrsouiielle^  mobiliaire  et 

sompluaire   395,500  » 

Portes  et  fenêtre   ^64,363  >» 

Paleates   i^h^S^  ^ 

Produit  des  16  centimes  additionnels  par 

iî'aac  sur  les/coritri})uiioas  foncière  ^ 

personnelle^mobiliaircet  somptaaire,  5873,440  » 

Total  égal   ^,^1  h, 9,^)5'''  ))^- 


Ce  qui  donne  pour  k  quotité  conlnbutire  de  chaque 
individa  12  fraucs  j5  centimes  1  trentième. 

Les  t)^p%'ifses  à- la  cliarc;^  du  dt''parleMicnt,  peîulantl'aa 
XI  >  prises  sur  le  produit  des  ceiiiinics  addiliouuek ^  se 
moment  à  la  somme  de  21939983  franca  33  centimes. 


savoir; 

(d'administration   i3o,700f  »** 

Dépenses  <de  Tordre  judiciaire   i33,a83  33 

^d'instruction  publique  . .  •  • .  3o,oo<»  » 

ToTAi«  égal   39^,983  -  33'* 


Le  département  de  fOise  est  dirisé  en  4  arrondissemens 

coramimnux;  savoir:  1".  de  B.ciiivnis;  12**.  de  Clernionl  ; 
3^.  de  C^m]:ib^ne i  4^.  de«Si?;z/i6;  eu  55  canlous  ou  ju&iices 
de  paix ,  et  738  communes. 

Le  collège  électoral  du  département  est  composé  de  36a 
membres. 

Araon  D  ISS  EUENT  HE  Beaittais, 
Gontenanl  344  Communes  dirisées  en  12  Cantous  ou  Jus- 
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tîceft  de  Paix  :  Marseille,  Giudray-Saînt-Germer,  Kî« 
ville ,  Noailles ,  Méru ,  Songeons ,  Formerv ,  Grandvil- 
liers^  BeauTais  uord'e^l  cl  &ud-ouest;  Auueuii,  CUaii:- 
mont. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  1 23  mille  78$ 
indÎTidiu  y  et  le  collège  électoral  est  composé  de  aoo 
membres. 

Beam  ais  en  est  le  cheT-lieu.  C'est  une  grantle  ville,  si- 
tuée sur  la  ri^  icre  de  Thérain.  Elle  a  une  population  de  i5 
mille  individus,  et  elle  est  distante  de  Paris  de  65  lilo^ 
mètres  (  16  lieues).  Elle  est  le  cbef-lieu  d'une  préfecturCy 
le  siège  de  trois  tribunaux,  l'undc  prcniici  e  instance,  Vautre 
crimioel^  elle  troisième  de  commerce;  la  résidence  des  di- 
recteurs des  contributions  directes  et  des  domaines  natio* 
naux,  d*un  conserrateur  desbypotbèques^  d'un  inspecteur 
des  forêts  nationales ,  d'un  général  de  brigade  commandant 
du  département,  (riin  cliefcreseadron  et  d'un  tapilali.c  de 
la  première  lésion  de  gendarmerie.  Il  y  a  plusieurs  manu» 
factures  considérables  de  tapisseries  y  de  draps  et  de  serges^ 
des  fabriques  de  toiles ,  et  des  blanchisseries. 

Le  territoire  de  cet  arrondissement  produit  du  blé, 
du  chainre,  des  légumes,  et  des  pommes,  dont  on  fait 
du  cidre.  Les  moutons,  qui  y  sont  tiès^ lions,  forment 
une  branche  considérable  de  commerce^  sur -tout  avec 
Paris. 

Ab  R  O  K  DI  s  s  KHS  N  T    DS  GlZRMOKT, 

Contenant  178  Communes  divisées  en  8  Cantons  ou  Jo»- 
tices  de  Paix  :  Crève -Cœur,  Bretcuil ,  ^Iai::,!)elay  ,  Lian- 
coui  t,  Froissj  ,  Saiiit-Just,  Cicrmoal-Oisc,  Muuj. 

La  population  de  cet  afrondissemcut  est  de  ^4,94:2 


Digitized  by  Google 


:do9  BBSc&iPTzoïr 

iudividus ,  et  le  collège,  électoral  est  composé  de  170 
membres. 

Clermont  en  est  le  chef-lieu.  Cest  une  ville  située  sur 
une  montagne  au-dessus  de  la  rÎTière  de  Brèche ,  dont  la 

population  est  de  1  mille  996  individus.  Elle  est  le  clief-lieu 
d'une  sous-préibcture,  le  siège  d'un  triimnal  de  première 
instance,  et  la  résidence  dW  consenrateur  des  hg^othèqne» 
et  d'un  inspecteur  des  forêts  nationales. 

Le  territoire  de  cet  arrondissement  est  de  grand  rapport 
en  grains  de  toutes  espèces^  aussi  eu  iorme-t-il  le  commerce 
principal. 

Arrondissement  n£  GoMPiioNE, 

Contenant  i65  Communes  divisées  en  8  Cantons  ou  Jus- 
tices de  Paix  :  Kessons,  Lassigny,  Guiscard,  Attichy,. 
Estrée-Saint-DentSy  Cempiègne,  Ribecoort,  Noyon. 

La  population  de  cet  arrondîssment  est-  dci  89  mSle  4^ 
Individus  ^  et  le  collège  éfectoir^k^  est  composé  de  176  wem- 

bres, 

Compiègne  en  estt  le  clief-lieue.  C'est  uqe  jiotie  viUe.  très- 
agréablement  située >  sur  l'Oise,  qui  baigne  se»  mujrai,  sans 
entrer  dans  la  ville ,  à  a  Idlomètre»  du  e<HPi£kient  de  cette 

rivière  et  de  celle  de  l'Aisne.  Elle  a  une  population  de  6  mille 
559  individus ,  et  elle  est  distante  de  Paris  de.  76  kilomè* 
très  (19  lieues).  Cest  le  chef-lieu  d'une  sous -préfecture^ 
le  siège  de  deux  tribunaux^  l'un  de  prendère  instance ^  et 
l'antre  de  commerce ,  la  résidence  d'un  conservateur  de» 
lijpollioques  et  d'un  inspecteur  des  foiéts  nationales. 

Le  territoire  de  cet  aiTondissement  est  fertile  en  toute» 
sortes  de  grains.  Les  collines  sont  chargées  de  vignes.  On  y 
trouve  de  belles  forêts ,  suMout  celle  près  Compiègne ,  quî> 
ft'étend^  de  proche  en  proche;  jus^u  aus.  déparlemciis  du. 
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K wd  el  de  la  hys,  ht  commerce  principaksonsiste  en  hoig^ 
en  gFaios  et  en  laiaei»      a  quel(j[ue8  fabn^foet  de  bonnete 

et  de  Lus  lie  laiue. 

jtSontenant  i5i  Communes  divisées  en  7  Cantons  ou  Jus-» 
tlces  de  Paix  :  INanteuil-le-llaudouia ,  Beiz,  NeuiUj^on- 
Ihû  ,  Greil ,  Pont-Sainte-Maamoe,  Seodifl  et  Grcspgr* 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  7?  mille  3i9 
indÎTidos ,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  147  mem- 
bres. 

Senlis  en  est  le  chef-lieu.  C'est  une  Tille  presqu'entourée 
d'une  grande  forêt,  située  sur  une  hauteur ,  au  bord  de  la 
petite  rivière  de  Nonette.  Elle  a  une  poptdation  de  4  mille 

3ia  individus,  et  elle  est  distante  de  Paris  de  45  kilomètres 
(11  lieues).  Elle  est  lecUel-lieu  d'une  sous-préiecture,  le 
siège  dW  tribunal  de  première  instance,  la  résidence  d'un 
consenrateur  des  b jpotbèq[niB8  et  d'un  inspecteur  des  forêts  » 
nationales.  ' 

Le  commerce  de  cet  arrontîisseracnt  consiste  en  grains, 
farines ,  Ijois  de  charpente,  etc.  il  y  a  des  iabrii|ucâ  de  toiles 
et  de  dentelles. 

On  trouTC  encore  dans  cet  arrondissement  le  bourg  de 
'Chantilly ,  situé  sur  la  rivière  de  Wonette ,  qui  contribue  ' 
beaucoup  à  l'agrément  de  ce  lieu ,  par  l'abondance  et  la 
clarté  de  ses  eaux.  Chantilly  était  autrefois  remarquable  par 
un  château  magnifique  jet  un  superbe  parc ,  appartenans 
aux  princes  de  la  maison  de  Gondé ,  qui  s'étaient  plûs  à  les 
euilit  llir  ,  1 1  VA\  avalent  fait  une  des  plus  belles  maisons  de 
plaisance  de  l'Europe.  Aujourd'hui  le  château  est  près- 
qu'entièrement  détruit  ,^  ainsi  que  le  parc  ;  et  les  personnes 
qui  ont  yîsîté  ces  lieux  enchanteurs,  ^e  trouTeraient  plus 
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que  des  ruioes  là  outils  admiraient  des  s^Jons  richement  dé^ 
corés,  des  cascades ,  de  riches  points  de  Tue.  On  y  yoil  ce- 
pendant encore  un  superbe  corps  de  bâtiment  serrant  d'é<- 

curies ,  el  disii  ibué  pour  i^o  chevaux.  Chantilly  a  une  ma- 
nufacture de  porcelaine  et  de  faïence  trf  s-estiméc.  (  f^oyez 
le  Chapitre  Jkfonumenaj  Article  du  département  de  l'Oise.) 

(  Pour  déplus  amples  renseigncnif-ns  ,  il  est  itécessairM 
de  lire  Introductioit  qmprécède  la  DsscniPTios  to- 

POGJLéPHIÇUS  J>M  X,A  NoUTXLLM  DxriaiOS  DS  XtA 
FjLdSCE,) 


t 
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DESCRIPTION 

TOPOGRAPHIQtTB,  PHTSIQUR,  POLITIQUS 

ET  COMMERCIALli  DE  LA  FRANCE,  etC. 

TROISIÈME  RÉGION, 
DIT»  DU  NORB-EST. 
Comprenant  les  lo  Département  du  Nord-£si  de  la  France* 


PREMIER  DÉPARTEMENT  (ArdennCâj. 


Ijb  département  des  jirdenneg,  formé  de  la  principauté 

de  Sedan ,  du  Relhelais  et  du  Porcieu ,  dt'peiidans  de  la 
^  ci-ilevant  province  de  Champagne ,  dont  le  chef  lieu  est  à 
Méûèretf  tire  son  nom  de  la  forêt  considérable  qui  en  oc- 
cape  la  partie  septentrionale.  Les  Romains  la  nonmiaient 
jirduenna  Sylva,  probablement  k  cause  de  l'aspérité  des 
parties  montagneuses  el  de  la  diiiiculié  des  cUemltis,  d  où 
s'est  formé  le  nom  de  forêù  des  Ardennes.  Cependant 
M.  l'abbé  d*£xpillj  prétend  que  le  mol  aréen  signifiait  foréê 
dies  les  Gaulois ,  et  qu'ils  donnèrent  par  exoeUence  ce  nom 
à  la  l'orèt  dont  il  est  Ici  question  ,  parce  que  c'était  la  plus 
considérable  de  leur  pays  ^  ce  ^ui  n'est  guère  vraisem- 
blable. 

Les  LirnUB»  de  ce  département  sont ,  an  nord,  celui  de 
.  Samiire  et  Meuse  :  à  l'est,  oeux  des  Foréu  et  de  la  Meuse.^ 
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au  sud,  celui  ue  la  Marne;  et  à  l'ouest,  celui  de  l'Aisne. 

Les  principales  Rivières  sont  la  Meuse |  l'Aisne,  la  Sur- 
mone,  l'Aube ,  le  Trou  ;  la  Saire ,  qui  a  sa  source  près  do 
liiard  9  coule  de  Test  à  Tpaest ,  et  se  jette  dans  l'Oise  près  la 
Fère ,  fHurtaat  oa  Marauvé ,  etc. 

En  nous  référant  à  ce  que  nous  avons  dit  à  l'Article  de  la 
jVaui^ation  intérieure,  sur  les  avantages  qui  résulteraient 
du  canal  de  jonction  entre  la  rivière  de  Bar  et  celle  de 
TAisne ,  nous  nous  bornons  à  joindre  nos  vœux  k  ceux  de» 
kabitans  de  ce  département ,  pour  que  son  exécution  ait 
lieu  dans  le  plus  court  délai  possible.  Nous  sommes  per- 
suadés qu'une  compagnie  de  capitalistes  se  cbargerait  faci- 
lement des  avances  y  moyennant  nn  droit  de  pane  qui  lui 
serait  concédé.  La  confection  du  canal  de  Sedan  coûterait 
à  peine  3o  mille  francs,  et  serait  d'une  bien  grande  utilité. 

Le  sol  de  ce  département  n'est  pas  le  même  par-tout. 
Dans  quelques  cantons  ^  le  terroir  est  fertile  en  toutes  sortes 
de  grains  ;  quelques-uns  ne  produisent  guère  que  du  seigle  , 
tït  on  trouve  . de  lioas  pâtura^  dans  d'antres  :  nais  «n  ré^ 
compense ,  il  est  aljondant  en  boivS,  m  mines  de  icr,  de  cUar- 
hon  de  terre  <et  en  carrières  d'ardoises. 

LpuHuciBiBi  kafocges  ee  sont  teltemeat  multipliées  dans 
'Ce  dé|Mt>lfiMrnli»  tb^iiîs  jqviélqaes  asoiées,  qu'elles  font 
ucnmSte  H-  éitalle  de  liois.  H  serait  nécessaire  de  ^re 
.revivre  les  loix  anciennes,  qui  défendaient  l  élnijUssemeut 
id'aucune ibr^  et  usine,  avant  qu'on  se  fut  assuré  quelles 
^ne  ponvasont  ^tè»  anistldes ,  et  par  suite  réduire  edUnseliS* 
•tantes  aetMHaMnt  >  de  mamère  qn'eOas  n'épuisent  pas  les 
ressources*  en  bois. 

-  11  confient  également  d'encourager  les  aciéries  qui  y  sont 
établies  -,  elles  rivalisent  avec  celles  d'Angleterre.  LeS  «fi- 

'ta  jens  Ténssainipère  et  fils ,  tant  rendu  -un  grand  service , 
9m  £ièaiit  %9imt ,  par  dss  inyeattoiis  «uni  in^énîMet 
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qu'elles  sont  utiles ,  le  prix  de  la  maîn-cl'œu\Te ,  puîstp'ila 
empêchent  Timpor talion  de  l'étranger  de  cette  espèce  de 
marchandises. 

n  serait  aussi  conrenable  ée  ne  confier  l'exploitatîon  des 

mines  qu'à  des  gens  de  l'art ,  et  d'empêcher  qu'on  ne  passât 

k  d'autres  liions ,  avant  d'avoir  épuisé  les  premiers.  • 

Les  bords  delà  Meuse ,  depuis  Giret  j  usqu'a  Montherme^ 

oili  cnt  des  carrières  d'ardoises  et  de  marbre  ,  qui  seraient 
une  richesse  pour  ce  département,  si  elles  avaient  des  dé- 
•  bouchés ,  et  si  le  canal  projeté  était  exécuté. 

Le  commerce  consiste  en  fer ,  en  draps  fins  très-renom- 
xnés ,  en  serges ,  eu  laines ,  etc.  ' 

(Pour  les  Foire9  de  ce  département ,  voyez  l'articki 

nbleau.^énéral  des  Foirês  de  la  France.  ) 

IjCS  principales  Villes  du  département  des  Ardennes^ 
«ont  ^Sedan^  GhadteriUe^  Méinères^  GiTet>  Rocroj,  Re- 
4hel  et  Youziers. 

UEtendue^en  superficie  du  département  est  de  5iS  mille 
981  heetarea  { 1  million  29  miUe  189  arpens) ,  ou  de  6  mille 
fl5â  l^flonètres  et  demi  carrés  (278  Henes  carrées ). 

Celle  des  Forêts  est  de  192  mille  46  hectares  g5  ares 
{376  miUe  367  arpens  55  perches  )  y  dont  66  mille  i35  hec-. 
tares  3a  ares  (  129  mille  576  arpens  47  percbes  et  demie)  de 
bois  nationaux ,  46  mille  172  hectares  49  ares  (  90  mille  463 

arpens  34  perches  cl  demie)  communaux  ,  et  79  mille;  739 
hectares  i4  ares  (  lôG  mille  aipeus  73  perches)  appar- 
tenaas  à  des  particuliers. 

La  Population  est  évaluée  à  2^4  mille  individus ,  ce 
^ui  fait  à  peu  près  963  habitans  par  lieue  caiTée. 

Les  Contributions  tle  ce  département  pour  fan  XI»  se 
jnoxrtent^à  k  scN^nme  de       ^)^J^  francs. 
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0  A  T  o  I  r: 

Contribuiion foncière   i^Soi^ooo  '"■^ 

Contriliulioii  personndle  j  mobiliaire  et 

flomptaaîre   2iao,5oo 

Portes  et  Feuêlres   ia4,3a2 

Patentes   laa^oio 

Produit  des  16  centimes  additionnels  par 
franc  sur  les  contributions  foncière , 

personnelle  >  mobiliaire  et  somptuaire.  325^44o 


,  Total  égal  2,591,272'* 


Ce  qui  donne ,  pour  la  quotité  contribulÎTe  de  chaque  in- 
.  dividu  f  9  francs  81  centimes  et  demi. 

Les  Dép€n988  à  la  cbarge  du  département ,  pendant 

Tan  XI ,  prises  sur  le  produit  des  ceu limes  adtlitiouuels,  se 
^  monleut  à  la  somme  de  266^722  francs  24  centimes  \ 


s  ATOI&: 

C  d adiuinislralion.. .    119,972^''-  58* 

Dépenses  <  de  l'ordre  judiciaire. ......  1 19>749  66 

/  d^truction  publique..  •  a6,ooo  » 

ToTÀi.  égal   2G5,7  2Q^^ 


Le  département  des  Ardennes  est  divisé  en  5  arrondîs- 
'  iemcnscommunaux;  i°.de  Rocroy;  ^-^ Mézitres ;  . 
'  Sedan  ;  4<*.  de  Rethel;  5^  de  FousUrs;  en  54  cantons  ou 
justices  de  paix ,  et  599  communes. 

Le  collège  électoral  du  département  esi composé  dci  a64 
~  membres.  -  « 

Aehondissement  db  Rocroy, 

-  Contenant  I06  Communes  divisées  en  7  Caatons^ou  Joatice» 

de. 
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de  Paix  :  Philipperille ,  Fmany,  GiYet,  Signj-le-Petit^ 
Kumigny  et  GoQTm. 

La  population  de  cet  arrondUsement  est  de  51,935 
iudindul»  et  le  collège  électoral  est  composé  de  lao 
ineiiibres* 

Rocroy  en  est  le  chef-lieu.  C'est  une  ville  forte ,  situ^o 
dans  une  plaine  environnée  de  bois  de  toutes  parts.  £lle  est 
&meu9e  par  la  hataiilc  que  le  grand  Condé,  alors  duc  d*£a-» 
ghien  y  j  gagna  sur  les  Espagnols  en  i643»  Elle  a  une  popu^ 
Istîon  de  s  mille  876  individus.  Cest  le  chef-lîen  d'une 
sous-pnM'cclure ,  le  siéj^c  d'un  tribunal  de  première  instance , 
et  la  ré^dence  d'un  conservateur  des  hypothèques  et  d'utt 
inq^teor  des  forées  nationales* 

On  trouTe  beaucoup  de  mines  de  Ibr  dans  cet  arrondis^, 
aemiént  Le  commerce  principal  consiste  en  fer  et  en  bob. 

A  nu  OND  X  SS  SMB  ir  T   DB  MistiRBS) 

Contenant  1 13  Communes  divisées  en  7  Cantons  ou  Justicet 
de  Paix:  Signy4e*<}ffand|  Reniées ^  Monthermé,  Mé^ 
sières ,  Gharlenlle  1  Omont  et  Fliie» 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  49  miUa 
5!a4  individus,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  lao 

mcmbi-es. 

Mézières  en  eSt  le  clief-licu.  C'est  une  belle  ville  située 
sur  la  Meuse  «  tout  près  et  au  sud  de  GharleriUe  ^  donë 
elle  n'est  séparée  que  par  un  pont» 

Elle  a  une  population  de  3  mille  Sic  individus  ;  elle  est 
distante  de  Pai  is  de  l32  kilomètres  (  58  lieues  ).  C'est  Iti 
chef  -  lieu  d'une  préfecture  |  la  résidence  des  direc-r 
leurs  des  domaines  nationaux  et  des  eontribiltions  dit 
rectes ,  d'un  conservateur  des  hypothèques  9  d'un  général 
4e  division  couuuandaut  U  deuxième  division  militaire  ^ 


DS8CRIPTIOK 

^d'un  clief  d'escadron  et  d'un  capitaine  de  la  dix-liuitièn|l 
légion  de  gendarmerie. 

Le  oommeroe  de  cet  arrondissement  consiste  en  graines^ 
en  draps  et  autres  étoiês  de  laine,  tapisseries ,  bas  an  iri- 
eotetdeateDes. 

Il  y  a  des  fabriques  de  clous ,  des  tfiancries ,  des  mégis- 
seriesy  des  chapelleries  et  des  manufactures  de  toiles. 

On  j  trouTe  anssi  des  carrières  d'ardoises  et  des  mines  de 
fer. 

ChmiêtnUe  ,  qui  dépend  de  cet  arrondissement  est 
une  belle  ville  située  sur  la  rive  gauche  de  la  Meuse  , 
dont  la  population  est  de  7  mille  a4o  individus. 

Elle  est  le  siège  de  deux  tribunaux,  l'un  de  première 
instence  et  Fautre  criminel^  et  la  résidence  d'un  inspeptenr 
des  forêts  nationales. 

Elle  est  renommée  par  la  manufacture  d'armes  à  feu 
qui  j  est  établie  \  et  les  fabriques  de  clous ,  les  tanneries  de 
cuirs  forts  et  les'brasseries,  7  forment  ime  branche  trèsw- 
portante  de  eonimerce. 

AanaKDSasAMSNT  db  Sidan, 

Contenant  112  Communes  ,  divisées  en  6  Cantons  ou 
Justices  de  Paix  :  Sedan  nord  et  sud,  Carigoan,  Mou* 
son,  Bouillon  y  Raucourt. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  53  mille 
9^  individus  y  et  le  collège  électoral  est  composé  de  lao 
membres. 

Sedan  en  est  le  cibe^eu.  Cest  une  Tille  forte ,  située 

sur  la  rive  droite  de  la  Meuse  ,  dont  la  population  est  de 
.10  mille  644  individus.  Elle  est  le  chef  -  lieu  d'une  sousr 
préfecture ,  le  siège  4^  deux  tribunaux,  Tun  de  première 
instance  et  l'autre  de  commerce  \  la  résidence  d'un  conser- 
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Valeur  des  hypothèques  ,  d'uu  inspecteur  des  forêts  natio- 
nales et  d'un  i^énéral  de  brigade. 

Ily  a  de  superbes  manufactures  de  draps  fins  qui  sont 
trëa-renoniiiiés.  ht  oonnneroe  consute  en  grûns ,  besliaux, 
chanvre  et  lin  ;  en  plantes  médicinales  de  tontes  espèces 
11  y  , a  des  fabriques  de  boiiueterie ,  des  ai  niureries  et  tan- 
neries. 

A  R  R  OK  D  I  s  s  B  M  B  N  T    SB    R  B  T  H  B  !•  , 

Contenant  1^4  Communes  divisiéei»  en  6  Cantons  ou  Jus- 
tices de  Paix:  Ghaumont,  NoTion-Porcieai  JnniyiUfiy 
Asfëld,  Château-Porcien ,  RetbeL 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  ^4  milie 
a35  individus ,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  120 
membres. 

Rethel  en  est  le  chef  lieu.  C'est  une  ville  située  sur  la 
rive  droite  Je  l'Aisne.  £IIe  a  une  population  de  4  mille  86a 
individus.  Elle  est  le  chefolieu  d'une  sous  -  préfecture ,  le 
siège  d'un  tribunal  de  première  instance  et  la  résidence 
d'an  conservateur  des  hypothèques  et  d'un  sons-inspecteur 
des  forêts  nationales. 

n  7  a  des  manufactures  de  serges  drapées  et  cordelières  , 
<1  espagnolettes  >  d'étamines,  de  crépons ,  de  toiles  de  lin , 
de  bonneterie ,  tisseranderie,  tannerie  et  chapellerie.  Elle 
commerce  uussi  eu  blés. 

Areohbissembht    |>B  YoUZlSRSy 

Contenant  1 44  Communes  divisées  en  8  Cantons  ou  Jns-^ 
tices  de  Paix  :  Tourteron ,  le  Chêne  »  Buzancj ,  Grand* 
f ré ,  Attigny ,  Vousiers,  Monthois ,  Mâchant. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  54  mille 
543  individus  ;  et  le  collège  électoral  est  composé  de  lao 

lucmbres* 

o  a 


« 
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youziêTê  en  est  le  cfae&liea.  Gest  un  gros  bourg  sUa4 
sur  la  rive  gauche  de  TAisae,  en  face  de  deux  iles  ^ue 
lorme  cette  rivière. 

n  a  une  population  de  mille  535  individus.  U  est  k 
che^îeu  d'une  sous-prefecture  ^  le  siège  d'un  tribunal  de 
première  instance ,  la  résidence  d'un  conserristeur 'des 
livpollièques  cl  (l'un  iiispecleiir  des  forets  nationales. 

Le  commerce  de  cet  arrondifisemeut  consiste  en  cuirs  et 
pelleteries. 

(  Pour  de  plus  amples  renseigriemens  ,  il  est  nécessaire 
de  lire  VIntroductiou  qui  précède  la  J}escriptiojx 
TopootiApaiqvM  j>m  la  ssrof^rsLLs  Division  m  z»a 

FRAUfCS»  ) 


ir  DÉPA&TBMENT  (delaMeuse). 


Xix  département  de  la  Mwusê,  formé  du  Yerdunolsj'^da 

Barrois ,  dépendans  du  ci-devant  gouvernement  de  Lor- 
raine et  du  Clerniontois,  a  pour  cliel'-lieu  Jîar-sur-Ornain. 
11  tire  son  nom  de  la  rinëre  de  Meuse^  qui  le  trayerse  du 
aud  au  nord. 

Les  JJmUes  de  ce  département  sont ,  au  nord,  celui  des 

Forêts;  au  nord-est,  celui  de  la  Moselle  ;  au  sud-est,  celui 
de  la  Meurthei  au  sud,  ceux  de  la  Haute -Marne  et  des 
Yosges  \  au  sud-ouest,  celui  de  la  Marne ,  et  au  nord-ouest^ 
celui  des  Ardennes* 

Les  principales  Rivières  sont  la  Meuse,  qui  prend  sa 
source  pi  es  des  villages  de  Meuse  et  de  Montigny ,  dans  le 
département  do  la  Haute-Marne,  remonte  au  nord  ,  passe 
k  Boumont;  dîqpoMh  tout-à-coup  au  village  de  j^zaille. 
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I 

4  5  Vllmnitres  de  Neuf-GhAteau  dans  le  département  des 

"Vosges,  reparaît  eusuîle,  passe  dans  le  département  de  la 
Meurthe^  eu  sort  pour  etitrer  dans  celui  auquel  elle  donne 
son  nom ,  passe  à  Yauconleursi  Gommercjrj  Saint-Mihiel, 
Ya*diin^  Stenay^  Sedan,  Dinant,  I^ége,  Maëstridit,  tra« 
▼erse  la  Gueldre,  s'unît,  à-son  entrée  dans  la  Répii)>liqae 
Balave,  avec  le  Walou  le  lUiin,pour  former  l'île  de  Bom- 
mel,  se  divise  ensuite  en  deux  bras  vis-à-vis  de  Dortrecht^ 
•celui  de  la  droite  ra  arroser  Rotterdam.  Ils  se  rejoignent 
.TÎs-à-TÎs  de  Vlaar-Dingen ,  oii ,  ne  formant  pins  ^'nn  seul 
volume  d'eau,  ce  fleuTe  s'embouelie  dans  la  mer.  Il  est 
possible  de  rendre  la  Meuse  navigable  jusqu  a  Pagny  ,  et  de 
la  joindre  à  l'Aisne  par  la  rivière  dd  Bar,  ainsi  que  nous  l'a- 
yons indiqué  à  Farticle  de  la  Navigaiion  ùuérieurê,  et  à  la 
deseriplîon  des  département  de  VAime  et  des  Ardennesm 

Nous  ayons  également  &it  apereeroir  les  grands  airanta^ 
ges  que  retirerait  le  commerce  d'un  canal  qui  ferait  la 
jonction  de  l'Escaut ,  de  la  Meuse  et  du  Khiu. 

Maëstridit  et  Liège  se  disputent  l'avantage  de  le  roir^ 
passer  près  de  leurs  murs;  mais  la  facilité  de  l'exécution , 
l'économie  ,  la  seule  inspection  mèrae  de  la  carte ,  décident 
eu  faveur  de  cette  première  ville,  et  l'intérêt  général  du 
commerce  le  veut  aussi.  Le  passage  par  Liège  ^  d'ailleurs  si 
dispendieux^  serait  un  allongement  en  pure  perte.  A  la 
vérité ,  cette  ville  a  de  grandes  richesses  territoriales  et  in- 
dustrielles-,  mais  elle  pourra  facilement  les  faire  écouler  par 
la  Meuse  on  par  un  embranchement  sur  Maéslricht ,  qui 
est  de  i5  kilomètres  (5  lieues)  plus  rapproché  de  l'Aile- 
magne  >  et  qui  offre  de  bien  pins  grandes  facilités  de  com- 
munication. 

L'Air,  qui  prend  sa  source  à  Saint-Aubin,  à  l'est  de  Bor  ^ 
remonte  au  nord,  arrose  Beauzé.  Clermout.  Yareunes. 
1%  se  jeter  dai|s  TAifineu. 

\ 
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L*Orn.iin,  qui  prend  sa  source  à  Grands ,  dans  le  dépar-î 
tement  de  la  Haule-Marne ,  remonte  au  nord ,  arrose  Gon* 
idrecoort,  lÀ^jf  Bar;  ftevîgny,  eotite^  k  IWett  dans  \m 
^épartemeat  de  la  Marne ,  reçoit  la  Saax  y  et  se  jette  dam 
la  Marne  à  yitry4e*FFançai8.Ctetteriiière  SmvhU  les  plua 
^excellentes  Irulles. 

Le  Ghiers^  l'Olbain ,  le  Lobon  »  la  Saux. 

La  surface  de  ce  départemeitt  est  eâtreeowpéé  de  moini 
tagnes ,  de  collme»  et  de  plaines.  Oti  y  reev^Uedu^m  et 
des  grains  de  toutes  espèces  en  grande  quantité  ;  le  gibier  ^ 
la  volaille  et  le  poisson  y  abondent  également.  Les  pâturages 
j  sont  bons  et  y  nourrissent  quantité  de  ^ros  <»t  de  mena 
bétail ,  dont  les  habitans  font  un  asseï  bon  commerce.  Cè 
département  est  ausn  très-fertile  en  Imhs  ^  et  on  y  irbuVe  dc& 
raines  de  fer  et  d'autres  métaux  ;  beaucoup  de  forges,  di- 
verses manufactures  dans  les  principales  villes,  des  carriè-- 
^  res  de  belles  pierres  de  taille,  du  bots  de  Sainie-Lnde^ 
des  eanz  minérales ,  des  fossiles  curieux ,  eto* 

* 

n  y  a  des  tanneries,  conroieries  et  ehamoîseries.  On  y 
fait  des  toiles,  d'excellentes  confitures  de  fraises,  fram- 
boises et  groseilles  ;  des  dragées  et  anis^  des  liqueurs  »  des 
bulles  et  des  vins  très*recberchés  pour  leur  délicatesse. 

Le  commerce  consiste  en  graiiis»  en  ferS)  en  étoffés  d^ 
laine,  de  coton  et  de  fd,  en  bonneterie  et  chapeaux. 

(  Pour  les  Foires  de  ce  département ,  voyez  TArticle  Tcb* 
hleau  général  des  Foires  de  France.) 

Les  prineipaie»  F'Uleê  du  département  de  la  Meiâe  sont 
Verdun,  Bar-eur-Omaîn ,  Montmédj,  Stenay,  Saint* 
JVlihiel,  Etaln,  Coramercy. 

"L'Etendue  en  superficie  du  déparlement,  est  de  6o4mill* 
439  hectares  (1  million  i84  mille  285  arpoo») ,  ou  de  6  mille 
44  Ulomètres  carrés  (3x8  lieues)  carrées. 

CeUe  des  Forêts  est  deiSomiUei    hectares  38  ares  (55a 
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«lîTle  S9S  arpens) ,  dont  64  raille  286  hectares  3  ares  (laS 
mille       arpeus  2H  perches  )  de  bois  nationaux^  94  miUd 
4^84  hectare»  32  ates.  (i85  mille  901  arpmt  9a  perches). 
communaiiXy  et  aa  mille  942  hectares  65  ares  (4^  mille  9k 
arpens  8a  perclies  )  apparteuaas  à  des  particuliers. 

La  Population  est  évaluée  à  276  mille  898  inditidus^ 
ce  qui  &it  867  habitans  par  lîeiie  carrée. 

Les  Contribuiions  de  ce  département  pour  Uan  TJ,  st- 
ttontent  kJk  somme  de  ^,424^9^2  francs  ;  - 

S.AT0.X&1 

Coatributlotu  foncière   ifiôo^ooo^^*  X' 

Contribution  personnelle  ^  mobflîairc  et 

somptuaire  ^   186,600  » 

Portes  et  fenêtres   • .    ]53,958  » 

Patentes   160^08 

Produit  des  16  centimes  additionnels  par 

franc  siir  les  contributions  foncière  9 

pexsonneUe>  niobiliaire  et  soÉnptnaire.  993,856  au. 

T OSAI  égal  a|424,92a^'''  a*^ 


Ce  qui  donne ,  pour  la  quotité  contributive  de  chaque^ 
individu ,  8  francs  77  centimes  un  quatorzième. 

Les  Dépensés  à  la  chargé  du  département,  pendant 
ran  XI ,  prises  sur  le  pfoduit  des  centimes  addIiîonnds>  s^ 
montent  à  la  somme  de  23i,i\o  francs  66  centimes^ 

100,494'"'  M'^'î 

*  K>5,6i9  66. 
35,000 

■  I  ■  ■  ■       I  è 

23i,ii3''-  6Gpj 
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B^peases  ^de  Tordre  judiciaire. . . . 

d!isi8tmctîon  publique^. 
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Le  (Icparlemcnt  de  la  Meuse  est  divise  en  4  arron-' 
«lissemens  communaux  ,  saroir  :  i**.  de  Bar-sur^Omain  ; 
a^.  de  Çommeny  ;  S"",  de  Montmédy  ;  4**.  de  Verdun  \  en  a8 
cantons  ou  justices  de  paix,  et  691  commîmes. 

Le  collège  électoral  de  ce  département  est  composé 
de  127  G  membres. 

Aa  JlO>'DISS£  M£N  T    D£     B  A  K  -  SU  R  -  O  A        I  N  , 

Contenant  128  Communes  divisées  en  8  Cantons  ou  Jus- 
tices de  Paix:  Triancourt^  Yaubecourt^  Vavincourt, 
Bevignj,  Bar-sar-Omain^  Ancenrille^  Li|;njy  Montier- 
sur-Saux. 

/ 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  74  miDe 

1168  individus,  elle  collège  électoral  est  composé  de  1.4S 
membres. 

Bar^sur^Omaîn  en  estlecheflieu.  C'est  une  ville  située 
sur  rOmain ,  au  penchant  d'une  colline.  Elle  se  divise 
en  haute  et  basse  ville.  Elle  a  une  population  de  9  mille 

500  individus.  Elle  est  le  chcf-llru  (Vune  préfecture,  le 
siège  de  deux  tribunaux^  Tun  de  première  instance ,  et 
l'autre  de  commerce  ;  la  résidence  des  directeurs  des 
domaines  nationaux  et  des  contributions  directes,  d'un 
conserrateur  des  h)'polhëques  et  d'un  inspecteur  des'ftirètfl 
nationales  j  d'un  cbef  d'escadron  et  d'un  capitaine  de  la 
,18".  lésion  de  gendarmerie. 

Elle  a  quelques  fabriques  de  grosses  étoffes  de  laine  ^ 
de  bonneterie ,  bas  de  laine  et  chapeaux.  H  7  a  des 
tanneries  ,  corroieries  et  chamoîserîes.  On  j  fabrique 
des  toiles.  On  y  fait  d'excellentes  coniiturcs  ^e  iraises  , 
framboises  et  groseilles. 

Cet  arrondissement  est  fertile  et  commerce  en  grains^ 
en  pâturages^  en  cliABvres  ^  en  bois  et  en  vins^  qvi  sont 
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àwi  estimés  qWe  ceux  de  Champagne ,  par  leur  déli- 
catesse ;  mais  c^ui  sont  trop  foibles  pour  supporter  lo 
Iransport. 

Â  HHONBI88SVBNT    DX  GOKVSHOT, 

Contenant  181  Communes  divisées  en  7  Gantons  ou  Jus- 
tices de  Paix  :  Commetcj ,  YigneuUes-les-Hatton- 
Châtelle ,  l'ierrefitte ,  Oondr«coiirt  ,  Vaucouleiirs  , 

Yoid,  Saiut-Milùcl. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  75  rniHe 

io5  individus^  et  le  collège  électoral  est  composé  de 
i46  membres. 

Commercy  en  est  le  ohef-lieu.  C'est  une  jolie  ville ,  située 
sur  la  rive  gauche  de  la  Meuse.  La  population  y  est  de  3 
mille  4i8  individus. 

Elle  est  le  clicf-lîeu  d'une  sous-préfecture  ^  et  la  résidence 
d'un  conservateur  des  hypothèques. 

On  trouve  aussi  dans  cet  arrondissement  la  ville  de 
Samt'Mihiei  sur  la  Meuse  ^  dont  la  population  est  de 
5  mille  u2  individus.  Elle  est  le  slécc  de  deux  tribunaux 
l'un  de  première  instance ,  et  Tautrc  criminel  \  la  rési" 
dence  d'un  inspecteur  des  forêts  nationales. 

n  j  a  dans  cet  arrondissement  beaucoup  de  forêts ,  de« 
terres  labourables  qui  produisent  du  froment ,  du  seigle , 
de  l'orge,  de  l'avoine  ,  des  vinsj  de  belles  prairies  dont 
les  foins  et  les  pâturages  sont  très-^stimés.  Les  bois  situés 
au  nord-est  de  Commercy ,  sont  remplis  d'étangs.  II7  a 
aussi  des  foi^ges  qui  sont  considérables ,  et  des  pa^terîesti 
On  y  fabritiue  de  la  colle-forte  de  toutes  qualités ,  des 
toiles,  des  violons  et  des  buueles  de  cuivre  et  d'étain. 

Le  commercr  de  cet  arrondissement  consiste  en  blés  f 
yvoBf  eaux-de-vie,  huiles  de  navette  et  de  faine ,  en  chan;« 
mu*;  eo  bois ,  en  fers  et  en  bcenû  qu'on  engraisse* 
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B  A  O  N  »  I  8  s  s  M  B  H  V    BX  MoVTUÛl^t^ 

Contenant  1 32  Communes  divisées  ca  6  Gantons  on  Jii*« 
tioes  de  Paix  :  Montmédj^  Stenaj  Dnn ,  Montiattconj^ 
DaniTillers,  SpLacooit. 

La  population  de  cet  «rrondissement  est  deSg  mSIe  679 
individus ,  et  le  collège  électoral  est  composé  'de  laa 

membres. 

Montmécfy  en  est  le  chef-lieu.  C'est  une  petite  ville- 
Ibrte  ^  située  sur  le  Ghiers.  On  la  distingue  en  haute  e^ 
liasse  vîUe. 

Elle  a  une  population  de  1  mille  889  Individus.  Ellô 
est  le  clief-lieu  d'une  sous-préfecture  ^  et  la  résidence  d'ua 
conservateur  des  hypothèques. 

Stetujy  y  dont  la  population  est  de  S  mille  599  indi-«- 
vidas ,  est  le  siège  d'un  tribunal  de  première  instance  et 
la  résidence  d'un  inspecteur  des  forêts  nationales. 

Le  commerce  de  cet  arrondissement  est  peu  considé* 
rable«  Il  consiste  en  grains  y  en  bois,  en  fers*  H  j  a 
œpendftnt  quelques  fiJxriques  de  chameaux  et  de  bonne» 
ierie* 

AbEOKBKSSSXBVT    DZ  V>BBlliVyy 

Contenant  iSo  Communes  divisées  en  7  Cantons  ou  Justices 
<leP»x,y««>a«,Ci.^,Él»»,ClenaoBt,  Verdun 

Fresne-en-Wocvre ,  Souillj. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de^miHe55 

individus  ,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  i38 
membres. 

Verdun  en  est  k  chef-)ieu.  Cesl  «ne,  ville  forte,  située 
sur  la  Meuse,  ayant  nne  populalî<m  de  10  mSle  179 
iodividiis.  Elle  est  distante  de  Paris  de  a5o  kilomètres  (6a 
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lieues).  C'est  le  chef-iiea  d'une  sons-préfiBCtiirey  le  siéga 
de  'deux  tribunaux  ;  l'un  de  première  instance  et  l'antre 

decmnmerce,  la  résidence  d'un  conserratenr  des  hypo* 
tUcques,  cVan  inspecleur  des  forêts  nationales,  et  d'un 
adj  udant'commandant  chef  de  Tétat-major  de  la  deuxième 
dÎTision  militaire. 

On  y  fabrique  des  étoffiss  croisées  appelées  serges  dê 
Verdun  y  qui  sont  fiaes,  belles  et  d'un  excellent  usage. 
Jll  y  a  beaucoup  de  tanneries.  On  y  fait  des  dragées  et 
des  lî^un  excellentes. 

Le  commerce  princî{Mi  consiste  en  dragées^  confitureA 
et  anîs ,  qui  sont  en  grande  réputation ,  et  en  huiles* 
Le  terroir  de  cet  arrondissement  est  fertileK  en  grains  de 
toutes  espèces  et  en  vins. 

(Pour  de  plus  amples  renseignemens  y  il  esi  nêcessairm 

de  lire  l'Introduction  qui  précède  la  D escriptioth 
TopooRAPaïqus  i>s  hA  NoursLLB  VirisioN  ds  i»a 


IIP  Dépa&teiient  (LaMoselle). 


Lx  département  de  la  MœeUe,  formé  du  pays  Messin , 
fin  Luxembourg-Français  et  d'une  partie  de  la  Lorraine- 
Allemande  ^  tire  son  nom  de  la  rivière  de  Moselle  qui  le 
traverse  du  sud  au  nord  :  il  a  pour  chef-lieu  Mets. 

Les  lÀtiUtee  de  ce  département^  sont,  au  nord ,  celui  des 
Forêts  ;  au  nord-est ,  celui  de  la  Sarre  ;  à  l'est ,  celui  du  Bas- 
Rbin  ;  au  sud ,  celui  de  la  Meui*the  ^  et  à  l'ouest,  celui  de 
1(1  Meuse. 

Lés  pnoe^folee  JRipUree  aont  i  la  Moselle ,  ^  prend  sa 
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source  clans  les  monlagtics  des  Vosges,  au  pied  de  la  cote 
du  Xaje ,  au  village  de  la  Bresse ,  au-dessus  de  RemireronU  - 
Cette,  source  ne  doane  d'abord  qu'ua  filet  d'eau  \  mais 
bientôt ,  grossie  par  celles  qui  desceadent  de  la  montagne 
'  de  Drumbnty  k  trois  ktlomëtres  de  va  naissance  ,  la  Moselle 
se  raiuléjà  connaître.  Elle  remonte  au  nord,  passe  ùEpinal, 
Charme ,  où  elle  commence  à  être  navigable^  Bajon,  Toul» 
f  ouard  ^  où  elle  reçoit  la  Meurthe  à  sa  droite,  trarerse  Pont. 
^Mousson ,  Metz ,  ThionTilley  Sierck  et  se  jettedansle  Rhin 
à  CoblentK.  Cette  rivière  coule  généralement  entre  des  rocs, 
$ur  un  fonds  de  sable  et  de  gravier,  avec  uue  grande 
rapidité  ;  ses  eaux  sont  d'une  limpidité  étonnante  et  ferti- 
lisent menreilleusement  les  prairies  qu'elles  aroisinenl.  Le 
CbierSy  les  deux  Nieds  ;  l'une  de  ces  rivières  commence  à 
l'ouest  de  Pulelange  ,  et  se  nomme  la  Nied  -  Alleman  de  ; 
l'autre  commence  au  nord  de  Morhange  ,  et  se  nomme  la 
Nied'Françaiêe  \  elles  se  réunissent  an  sud-ouest  de  Boula^y 
et  sous  le  nom  de  Nied,  arrosent  Bouxonville,  puis  se  jettent 
dans  la  Sarre  au  nord-onest  de  Sarre-Libre  ;  la  Sarre  qui 
«  sa  source  dans  le  département  des  Vosges,  passe  à  Sarre- 
bourg,  Jr enestrange ,  Sarreguemines,  Sarre-Libre,  et  se 
jette  dans  la  Moselle ,  un  peu  au-dèssns  de  Goblenu.  La 
SeiUe ,  qui  sort  de  Fétang  de  Lîndre ,  dans  le  département 
de  la  Meurlbe,  passe  à  Marsal,  Moyenvic,  Vie,  Metz, 
où  elle  se  jette  dans  la  Moselle;  l'Orne ,  la  Crune,  etc. 

Le  terroir  de  ce  département  est  1èr  tile  en  grains  e(  en 
Tins,  et  abondant  en  fruits  de  toutes  espèces. 

n  j  a  de  bdles  prairies  et  de  bons  pâturages.  On  y  troure 
beaucoup  de  bois  et  des  mines  de  fer. 

lly  a  des  manufactures  de  draps  ,  de  bonneterie,  des 
tanneries,  des  forges,  desn^nes,  des  faïencëries,  des  Ter* 
reries,  etc. 

Le^comiiierce  consiste  en  Tins,  grains^  sel^  fourrages ;i 
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bois  de  construction,  de  merraîn  et  de  chauffiige  ;  en  confî-f 
tures  de  mirabelles  sèches  et  antres  fîmits  qui  sopttrèftHre<*' 
nommées ,  etc. 

Pour  les  Ivoires  de  ce  déparlement,  il  faut  voir  l'article 
intitulé  :  (  Tableau  général  des  Foires  de  j^Vance). 

Les  prmcipalêB  Filles  du  département  de  la  Moselle, 
sont  Mets  9  liongw^i  Sarre-Iiibre,  TMonTille,  Briej, 
Sarreguemines. 

U Etejidue  en  superficie  du  département  est  de  63o,84a 
hectares  (  1,0,36,0X2  arpeus  )  ou  de  6^08  àilomèlres carrétf 
(  328  lieues  carrées  ). 

GeOedes foréiêestAe  174,046  hectares^  5^  area(54iooo 
arpens  )  ;  dont  76242  hectares  36  ares  (  i47,4i8  aqiens  44 
perches)  de  bois  nationaux;  90,528  hectares  72  ares 
(  176,976  arpens  36  perches)  communaux^  et  8^4/5  liée- 
tares  29  ares (  i66o5  arpens  20  perches  )  arpartenans  à  des- 
particuUers. 

La  Population  csl  évaluée  à  357,788  individus^  ce  qui 
fait  à  peu  près  1072  habitans  par  lieue  carrée. 
^  Les  Contribution  de  ce  département  pour  Fan  XI  ^  se 
montent  k  la  somme  de  5  millions  18  mâle  85  francs  ^ 

s  A  T  o  I  n  : 

Contribution  foncière   2,005,000*^^*  j»*^* 

Contribution  personnelle  ^  mobiliaiiie  et 

somptnaire   266^00  » 

Portes  et  fenêtres   204,809  » 

Patentes   179>^9^  >* 

Produit  des  16  centimes  additionnels  par. 

franc  sur  les  contributions  foncière . 

jpersonneUe^mobiliaireetsomptuaire..  365,28o  » 


70TAZ.  égalt«...  3,oi8,o85<^-  » 
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Ce  qui  donne,  pour  la  q[uotité  contributiye  de  chaque  îiidi* 
yiàap  8  firancs  53  centimes  i  dix-huitième. 

lies  Dépenses  à  la  charge  du  département ,  pendant 
Hl'an  XI ,  prises  sur  le  produit  des  centimes  additîonnds,  se 

montent  à  la  somme' de  320  mille  834 francs  96  centimes^ 

^  s  A  y  0  in  : 

Î d'administration  iSti^gc^j^'-  ^6°- 
de  Tordre  judiciaire  i4a^857 
d'instruction  publique   aâ^ooo  »^ 

ToTAii  é^al  52o,83i^'^-  96"- 

Le  département  de  la  Moselle  est  divisé  en  4  arrondisse- 
.  mens  communaux ,  saroir  :  1   de  Briey  ,  d^.de  ThionvUle, 
3^,  de  Metz  y  4^.  de  Seareguemines  ;  en  3o  cantons  ou 

justices  de  paix  ,  et  934  communes.  Le  collège  électoral  du 
département  est  de  Joo  membres. 

Ann  OHPISSEM  XKT  DB 

Contenant  i65  Communes  divisées  en  5  Cantons  ou  Jus- 
tices de  paix  ;  Longwji  Briej,  Longuion^  Conilans, 
Audnn-le-Roman. 

La  population  Je  cet  arrondissement  est  de  48,55:2  indi- 
TÎdnSj  et  le  collège  électoral  est  composé  de  120  mem])res. 

Bri^  en  est  le  chef-Ueu.  C'est  une  petite  Tille,  située 
dans  une  gorge  sur  le  penchant  de  plusieurs  coteaux  à 
l'ouest  de  Metz. 

Elle  a  une  population  de  i433  individus. 

C'est  le  chef-lieu  d'une  souft-préfeclure ,  le  siège  d'un 
tribunal  de  première  instance  et  la  résidence  d'un  conser- 
Vatenr  des  hypothèques  et  d'un  inspecteur  des  forêts  natio- 
nales. 

On  trouve  dans  jcct  arrondissement  plusieurs  fabriques 
de  gros  draps  et  molletons  î  il  s'j  manu&cture  aussi  une 


Digitized  by 


i>S    LA    VRAHCB.  SaS 

Espèce  de  droguet  et  de  la  bauge  pour  les  gens  de  la  cam- 
pagne. U  y  a  ^ue^aes  tanneries  et  Wuooap  de  tisseran- 
'  «leries. 

A&]lOKDZSfl£M£irx    DS    X  H  X  O  VT  IX»!.!, 

Contenant  291  Communes  dWisées  en  8  Cantons  ou  Jus- 
tices de  Paix  :  Sarre-Jibre^  Bouzonville,  Metzerwîse^ 
TlgbnTilIe,  Gattenom,  Lannstroif^  ïholejy  BAllîngftn^ 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  98  mille 
456  individus,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  197 
membres. 

ThiofwiUê  en  eil  le  chef-lieti.  Cest  une  TÎlle  trè»-fa^e  , 
«Tantageusement  située  sur  la  rive  droite  de  la  Moselle. 

Elle  a  une  population  de  5  mille  i4  individus,  et  elle  est 
distante  de  Paris  de  34o  kilomètres  (  85  lieues  ).  C'est  le 
chef-liea  d'une  sous-^réfecture ,  le  siège  d'un  tribunal  de 
première  instance  et  la  résidence  d'un  conserrateur  des  hj^ 
potbëques  et  d'un  inspecteur  des  forêts  nationales. 

Le  commerce  est  peu  considérable  il  ne  consiste  qu'en 
quelques  bonneteries  et  chapellerie  y  mais  les  forges  pro- 
duisent toutes  les  espèces  de  £er  possible,  acier,  limes  et' 
outib  en  tout  genre ,  noir  de  fomée ,  poix  de  toute  qua<« 
lité,  ocre  divers  ,  potasse  d'Amérique  et  calcinée  ;  man* 
ganèse,  sanguin  ,  bleu  de  Prusse  ,  etc. 

AnnoKnissBKBNT  db  Mbts, 

Contenant  276  Communes  divisées  en  9  Cantons  ou  Ju$é. 
tices  de  Paix  :  Pange,  Yerpiy.,  ^^rjy  Faulquemont» 
Corse ,  Mets ,  Boulaj. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  lao  raille 
810  individus,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  aoo 
.^ttembres. 

Mets,  qui  en  est  le  c]ief*Uea  estune  grande  et  très-fiirte 
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ville  située  an  confluent  de  la  SeOle  et  de  la  MbseOe  j  par- 
tie dans  nn  fond  et  partie  sur  une  montagne.  Elle  a  un« 

population  de  ^2  mille  99  individus ,  et  elle  est  distaule  de 
paris  de  3i4  kilomètres  (  78  lieues  et  demie  ). 

Cette  TiUç  est  le  chef-lieu  d We  préfecture ,  le  siège  d'un 
éréché  f  de  quatre  tribunaux  >  Tun  d'appel  ^  l'autre  cri- 
minel y  le  troisibne  de  première  instance  y  et  le  quatrième 
decommeree  j  larésideiiee  des  directeurs  des  contributions 
.directes  et  domaines  des  nationaux,  d'un  conservateur 
des  hypothèques  et  de  celui  de  la  vingt-deuxième  conser- 
Tation  des  forêts  nationales ,  d'un  général  de  dÎTÎsioi& 
commandant  la  troisième'  division  militaire ,  du  chef  de 
légion  et  d'un  capitaine  de  là  dix-huitième  légion  de  gen- 
darmerie. Il  y  a  une  école  dWtillerie  y  outre  celles  d'appli- 
cation d'artillerie  et  du  génie  militaire ,  qui,  après  leur 
réunion  en  une  seule  école ,  y  a  été  étahlie  par  l'arrêté  dm 
gouvernement,  du  12  Vendémiaire  an  XI  (1). 

Le  territoire  de  cet  arrondissement  est  fertile  en  fro*. 
ment,  orge ,  chanvre ,  lin ,  vins  et  fruits  de  toutes  espèces*. 

n  y  a  des  fabriques  d'étoffes  de  laine ,  de  bas  à  l'aîgnilley 
de  ratines,  de  droguets  y  d^étamines ,  de  petites  serges  et 
un  grand  nombre  de  tanneries.  Elle  possède  une  manu- 
facture de  mouchoirs  de  toutes  les  espèces  et  de  toiles  de 
coton  et  filature  de  eotoii  y  de  toiles  unies  et  linge  de  ta- 
ble, de  papiers  peints  et  de  carton.  Ony&it  de  la  pon- 
dre et  de  l'amidon ,  des  cuirs  à  rasoirs ,  de  la  marquet-« 
terie,  des  ouvrages  de  tour  et  des  instrumens  à  vent,  elc. 
Le  commerce  consiste  en  grains ,  vins ,  étoffes,  peaux 
d'ours,  et  autres  pelleteries  en  confitures  sèches,  très- 
renommées,  enbnile,  eaux-de-vie  et  vinaigre. 

# 

(1)  Voyez,  pour  Vorganirafïon  âe  cette  école,  le  cHapitreda 
Vl^tâtru^hn  publiquê ,  tome  UI,  page  5o. 
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Conteaant  ao3  Goioiiiunes  dÎTbées  en  8  Cantons  on  lus' 
ticesdePaix:  Saint-ÀTold,  Forlfiacli,  Sarreguemiaes^ 
Yolmnnster  ,  BitcHe ,  Horbâiili ,  SaraSbe ,  Xenquin-' 
Gros.  ' 

La  population  de  cet  arrondifiBement  est  de  85  mills 
970  individus ,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  17» 

membres. 

Sarreguemines  en  est  le  chef-lieu.  C'est  une  ville  située 
fur  la  rive  gauche  de  ia  Sarre  ^  au  confluent  de  cette  ri- 
vière et  de  celle  de  BUse  >  la  population  j  est  de  3  mille 
536  individus. 

Elle  est  le  chef-lieu  d'une  sous  -  préfecture ,  le  siège 
d'un  tribunal  de  première  instance  et  la  résidence  d'un 
conservateur  des  hypothèques  et  d'un  inspecteur  des  foréta 
nationales.  Il  y  a  des  fabriques  de  tabatières  de  cartons  , 
qui,  par  la  ])eauté  du  Ternis,  la  variété  de  la  dorure  et 
leur  bon  marché ,  surpassent  toutes  celles  qui  se  font  en 
France  et  ailleurs* 

Le  commerce  consiste  en  grains,  bois  de  eonstmclioiii 
•t  dé  charpente  et  en  tanneries. 

{^Pour  de  plus  amples  renseignemens ,  il  est  nécessaire 
de  lire  l' Ihtrodvctios  qui  précède  la  DsscitiPTiON  to^ 
9à9MAPaiqvs  jom  NotrrxLzs  Dtriagos  se  la 
FitjttfcE,) 

Élll  II  II  I     I  ■        I    I  1— — pi 

* 

IV*  DÊPAtLTBttEUt  (du  Ba$^Rlilii). 


y  i« d^.pnf tfiroftnt da  Bas^Rhin ^  formé  delà  Basse-Alsace, 
tire  son  nom  de  la  pente  que  suit  le  R/un ,  p4us  élevé  utk 
•ud  qu'il  n'est 'au  nord.  Le  dieS-Seii  eêl  Strmbotirg^ 
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Les  Limités  de  ce  département  sont/:  an  nord  ,  celui 
du  Mont'Tonnerre  ;  &  l'est ,  le  Rhin  qui  sépare  la  France 

de  la  Souabe  ;  an  sud,  le  déparlcment  du  Haat-Rhin  \  et 
à  Toucst^  ceux  des  Vosges  et  de  la  Meurihe. 

Les  principales  Rivières  sont  :  le  Rhin,  l'un  des  plus 
grands  fleuves  de  rEurope ,  borne  naturelle  et  politique 
de  la  République  française  à  Test.  H  a  ses  sources  au  mont 
Sainl-Golhard ,  dans  le  pays  des  Grisons.  L  une  se  nommé 
Rhin-Inférieur,  l'autre  Khtn  Supérieur  et  l'autre  le  Khin 
du  mHieUy  jusqu'à  leur  jonction  à  quelques  myriamètres 
au-dessus  de  Coire.  Depuis  ses  sources  jusqu'au  lac  de  - 
Constance  qu'il  traverse ,  ce  fleure  dirige  son  cours  du 
couchant  au  levant.  Depuis  ce  lac  jusqu'à  Baie  ;  il  le  dirige 
du  levant  au  couchant  en  faisant  beaucoup  de  détours  et  de 
sinuosités.  Depuis  Bàle  ce  fleure,  coulant  du  sud  au  noid, 
côtoie  les  départemens  auxquels  il  donne  son  nom ,  les  / 
sépare  du  Sungaw  et  delà  Souabe,  traverse  les  ci-devant 
éleclorals  de  Mayence,  Trêves  et  Cologne,  les  palatinats 
des  Haut  et  Bas-Rbin  ,  se  divise  à  ^cm  entrée  dans  la  Ré- 
publique Bataye  en  deux  branches,  dont  l'une  consem 
lé  nom  de  Rhin,  et  va  se  perdre  dans  les  sables  de 
rOcéan  au-dt  là  de  Leyde  au  fort  de  Katuyk.  La  branche 
la  plus  considérable  prend  le  nom  de  Lech ,  et  se  perd 
.  à  un  myriamèlre  à  Touest  de  Dordrecht.  Le  Rhin  est 
Àës>poissonneux  ,  sur  -  tout  en  belles  carpes  et  en  beaux 
brochets ,  et  on  y  pèche  des  écrerisses  renommées  parleur 
grosseur.  Il  est  très-propre  à  la  navigation.  Il  charrie  des 
paillettes  d'or  que  les  torrens  qui  se  précipitent  du  haut  des 
montagnes  de  la  Suisse ,  j  entrabsent  avec  eux.  U  iqurnit 
aussi  quantîté'de  cristaux  en  forme  de  cailloux ,  de  la  gros- 
seurd'une  noix,  et  qui ,  parleur  dureté,  reçoivent  le  poli 
comme  les  diamans.  On  en  fait  un  grand  commerce  sous 
le  nom  de  CaUioux  du  JUUnm 
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*  tift  Bmsch  qui  a  n  source  «lans  les  Vosges  ,  passe  à 

Molsheim  et  Strasbourg  ,  où  elle  se  jetlc  dans  I  JH. 

La  Sorr  ,  qui  a  sa  source  près  du  ohàleau  de  Dagsbourgj 
passe  ^Saverne  se  jette  dans  le  Rhin. 
La  Selce  et  la  Lauter  qni  tombent  dans  le  Rhin. 
La  Queich ,  qui  prend  sa  source  dans  la  yallée  d'An* 
welUcr  et  se  jette  dans  le  Rhin  près  de  Germersheim. 

L'ni ,  qiû  a  sa  source  à  Vinkel  dans  le  Haut-Kliin ,  passe 
àMulhausenyÊnsisheim,  Golmar  ^  Sehelestatt  oii  elle  corn- 
menée  à  porter  batean ,  à  Strasbourg  qu'elle  traverse  én  se 
joignant  à  la  Brusch  ,  et  se  jette  enfin  dans  le  Rhin  au*- 
dessous  de  Wantzenau. 

Outre  ces  rivières ,  qui  toutes  sont  flottables ,  et  facilitent 
te  commerce  înténeiir^  par.  le  grand  nombre  d'usines  et  de 
moulins  auxquels  elles  donnent  de  l'activité ,  ce  départe^ 
ment  possède  huit  canaux  de  communication. 

Celui  de  la  Brunch  est  le  pkis  important  de  tous.  Il  a  été 
creusé  >  en  1681  y  sons  la  direction  du  maréchal  de  Yauban. 
n  a  19  Idlom^itres  (4  ISenfiii  «t  demie)  de  longueur,  et  est 
alimenté  par  la  Brusch  et  la  Mossig  :  il  facilite  l'arrivage ,  à 
Strasbourg  ,  des  vins  du  Haut-Rhin ,  des  bois  de  construc- 
tion, des  pierres,  des  briques,  etc.  Il  fournit  de  l'eau  à  un 
fgmaà  nombre  de  moulins,  et  n'est  pas  moins  utile  à  Tairo- 
aement  des  prairies. 

L(B  canal  dit  du  Rhin,  parce  qu'il  vîetit  de  ce  fleuve  par 
le  bras  dit  Mabile ,  et  se  jette  dans  l'IU,  à  Strasbourg, 
près  le  pont  Guillaume. 

Le  canal  de  Landau,  le  canal  de  Giessen  à  Schdestalt, 
le  canal  de  ilfiMf^à'Wasselone;  le  canal  Français^  qui 
part  de  la  citadelle  de  Strasbourg,  et  va  se  jeter  dausllll, 
près  le  jardin  dit  d^ Angleterre. 
L'ancien  canal,  nommé  iScÀ»^^a^n,  depuis  long-temp0 
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abandonné,  et  qu'il  serait  facile  de  rétablir ^  s'étend  de 
ZellweiUer  à  Fegersheim ,  dans  rarrondissement  de  Bair, 
€t  a  prës  de  So  iîlomètres  (  lo  lieues  de  longueur  ).  ' 

Enfin ,  l'ancien  canid  de  Seliz ,  creusé  par  le  maréchal  de 
Vauban,  eniyoG  ,  et  abandonné  jusqu'ici ,  malgré  les  récla- 
mations que  l'on  n'a  cessé  de  faire  pour  sou  rétablissement. 
Sur  la  fin  de  Tannée  1792 ,  Fingénieur  en  chef  du  départe- 
ment avait  donné  un  projet  de  prolongation  de  ce  canal , 
jusqu'à  la  proximité  des  lignes  de  la  Quiescb  et  de  l'impor- 
tante place  de  Laudau.  Ce  projet  présente  une  douUe  uli-^ 
lité>  que  le  gouTemement  ne  doit  pas  négliger. 

Le  département  du  Bas-Bhin,  renfermé  entre  les  mon- 
tagnes des  Vosges  et  le  Rhtn ,  est  coupé  par  d'agréables  co- 
teaux et  des  plaines  fertiles.  Le  soly  produit  en  aboudance  des 
grainsde  toutes  espèces ,  d«s yios,  queleur  bonté  etFayantage 
,^'îl8  ont  de  se  consenrer  long-temps,  font  rechercher  par- 
tout ;  des  pâturages  exoellens^  des  firuits  et  des  légumes  de 
toutes  sortes;  du  chanyre,  dont  on  &lt  un  grand  comr- 
merce  j  du  bois  de  cliauflage  ,  de  charpente  et  de  construc- 
tion f  du  lin ,  du  safran^  de  la  garance ,  du  tabac  ^  des  pan 
Tots  f  de  la  navette ,  dont  les  graines ,  ainsi  que  les  noix  que 
l'on  j  recueille  en  quantité ,  serrent  à  ùâte  des  huiles. 

Il  y  a  dans  ce  département  des  forêts  considérables.  Les 
plus  remarquables -sont  celles  de  Haguenau  et  de  Bien- 
tvald  ;  mais  leur  défrichement  dans  les  montagnes  a  eu 
Ibeauooup  dlnconréniens ,  et  donne  lieu  à  des  inondationi 
fréquentes.  Pour  remédier  à  ce  mal ,  tï  faut  nettoyer  les 
fossés  et  les  canaux.  L'espèce  des  arbres  y  est  très-belle.  Le 
chêne ,  le  hêtre ,  y  sont  de  la  meilleure  qualité ,  et  les  sa- 
pins peuvent  fournir  des  mâts  à  la  marine. 

11  y  a  des  minrâ  d'argent  dans  la  vallée  de  yiller;  une 
mine  d'acier  prës  de  Damhac ,  aux  environs  de  Schelestatt^ 
des  sources  d'eaux  minérales;  etCt 
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On  trouve  dans  ce  département  des  manufactures  de  mo» 
^[aelteSy  de  futaine ,  de  tapi^erîes  de  Bergame ,  de  cou- 
wtniesv  etc.  y  d'âciér,  de  £6nte,de8  &ieiicerie8  et  de»  tan* 
neriet  oh  iS>n  apprête  toutes^mles  de  cuirs,  principalement 
des  peaux  propres  à  faire  des  ceinturons  ;  il  y  a  une  fon- 
derie de  canons  et  une  manjui'acture  d'armes  blanclie3 ,  etç». 

Le  comineroe  de  ce  département  est  très-considérable  f 
il  Gons&te  en  heh  de  construction  /  en  lâns  qjià  sont  transr*- 
portés  dand  les  États  du  l^ord  ;  en  eaîix-de-TÎe ,  fîiiaigre^ 
chanvre,  poudre  à  lîrer,  cauucvas,  safran,  garance,  té- 
rébenthine, tartre,  suif,  grailles  d'oi^nou^,  de  pavois ,^ 
d'anb,  de  fenouil.  1^  blés  sont 'èîvpii^e  ûn^  ï»rancbe 
commerce  des  plba  coinsîdéral>le»  r  oia  en  exporte  une 
grande  qaaBâté  en.  Suisse»  Ib  se  faft' aussi  un  grand  débit 
de  gros  bétail ,  tels  que  bœufs  et  chevaux.  Mais  le  tabac  est 
depais  longr-temps  la  branche  ia.|4(ia4i^4<^®  4c  comni€ix:e*. 

(Pourles  ilMrva  ée,eiè^iéffVfJmfmt^ 

Les  principales  yiltes  du  département  du  Bas-Rhitt, 
sont  Slf  ^jsbwjiJCg  r  Lan4au ,  Wiiïficaa^Hr^.  ïiqsgiie»Mi^î>ftr 
Terne ,  Barr ,  Schelestaiu 

VÈtenduê  en  mperfieik  du  département  est  de  4^  mîller 
575  hp^$^m6  (970  mille  986  arpens)^  cfH.le  #  mille  955 
kilomètres  et  demi  carrés  (268  Heues  caiTces  ).  "  ^ 

Celle  des,  i^or^'^  çst^  à^.\^{k  mille  ^67  Ijiçctares  48  ares- 
^58a>mill»4aà'affpens  67  perches) ,  dont  98  mille  969 heo» 
tares  sn  ives  (  19^  mille«  889  upens  )  de  boi»  nationaux  y 
79  mille  455  bectares  94  ares  (  1 55  mille  67a  aryens 
perches)  communaux,  ét  i5  raille  753  hectares  3  ares 
(  3o  mille  864  arpens  10  perches)  appiutenans  à  d^s  partie 
Cttliersv'  *        •  * 

La  PopulàHon  est  érduée  à  444  mSSte  858  indiVidiis;  tm 
^ui  fait  à  peu  ^rcs  1,  mille  G  Go  kabitans  ^ar  lieue  carrée. 
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fÙO  DESCRIPTION 

ILes  Çoninbutionê  de  ce  département  pour  Fan  XI ,  8« 

ipontent  à  ^  somme  de  5,60^,^2  francs  î 


oin: 


Contribution  foncière   3^1 1  /^ooof^. 

Çontribntîon  personnelle ,  mobiliaire  et 

somptuaire.   58o,5oo  » 

Portes  et  i'eaétres. ........«••••   344^553  » 

Patentes    '. ,  ^^7i7^9       *  * 

Produit  des  16  centimes  addttionnek  par 

franc  sur  les  contributions  &nciëre , 

pcrâomielle  ^  mobiliaire  et  somptuaire.  3^,6oo  » 

ToTAi.  é^al  3,609,443*^-.  9': 

Ce  rpii  donne  pou^'  Ia;^otité  oontribotÎTe  de  chaque 
individu  '8  Ërancs  1 1'  'cetitîmè&  1  quarts  ' 

JjesDépênèes  k  la  charge  du  département,  pendant  Fan 
3Et ,  pî*fees'6«r  le  produit  des  centimes  additionnels^  se- 
montent  à  la  sonubc  de  369,740  francs  35  centimes  , 


Îd^a^nîstrati 
de  l'ordre  jud 
d'instruction  j 


îstratioil. .........    '  i45',i68fr- 

iciaire   1,88,572     33  . 

publique   2t6;ooo  •■» 


*  ■       •  P 


Tôt  4L  égal......    559,7 'k/"--  .'^5'^- 


lie  département  du  3 w-Bbin  <9t  divisé  en  4  arroncKsse;- 
inens  communaux  ;  savoir:  i*^.  de  Wisse^hourg;^^,  de 

Savenie  ;  .  de  S/ra,sbonr;r ;  4".  de  Burrj  eu  2/  caulOiis  ou 
^tislices  de  paix,  et  616  conuuuues. 

I^e  collège  électoral  du  diépartement  est  composé  d^ 
membres. 
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ContenMit  175  Gommunes,  diiriaées  ea  10  Gantoni  ou  Jo» 
lices  de  Paix  :  Landau,  Bergcabero,  Dahiiy  Wissem- 

*   bourg ,  Candel ,  Laulerboury  ,  Souk-sous- l''orètS;  Kie- 
derbroim^  Seiu-Benheim  ,  WœrllEU 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  1 13,786  in- 
dividus 9  et  le  collège  électoral  eat  composé  de  200  màna^ 
lures* 

WUsemhourg  en  est  le  chef-lieu.  C'est  une  ville  située 
sur  la  Lauter  au  pied  des  montagnes.  La  population  est  de 
4^097  individus ,  et-  elle  est  distante  de  Paris  de  626  kilo* 
Bnètres  (  i34  Ueues).  Elle  est  le  chef-lîéu  d'une  sousrprÀo 
fecture ,  le  siège  d'un  tribunal  de  première  instance ,  et  U 
résidence  d'un  conservateur  dc«»  hypothèques  et  d'un  ins- 
pecteur des  forêts  nationales 

Le  sol  de  cet  arrondissement  est  couvert  de  bois  ^ 
de  terres'ineultSes  ;  mab  il  y  a  beaucoup  de  prairies  natu- 
relles et  artificielles ,  oii  l'on  élève  une  grande  quantité  de 
gros  et  menu  bétail.  Cependant  la  plaine  de  Landau  est 
•abondante  en  grains,  en- légumes  et  en  fruits.  Le  pied  de 
la  montagne ,  depuis  cette  ville  jusqu'à  Wissembourg  est 
couvert  de  vignes  ,  dont  le  produit  est  ordinairement  (brt 
^considérable. 

Il  y  a  des  mines  de  fer  qui  sont  exploitées  ^  des  eaux 
i^înérales^^sulfureuses  et  ferrugineuses  très-renommées,  des 
«ources  d'eau  salées  et  des  mines  d'asphalle  et  de  charbon 
de  terre.  On  y  trouve  des  forges ,  des  usines  et  une  verrerie« 
11  y  a  aussi  des  faijriqucs  de  bonuclcrie  eu  lU  et  colon  et 
de  siamoises.        -  * 

Le  principal  commerce  consiste  en  bois^  on  fers,  en  sel ^ 
>  ençbcTaux^boea&;  racbes^  porcs^  moitiaa;»  et  abeilles» 


Digitized  by  Google 


U09 


IIESCIIIF7IOV 


CoBtciiaiit  i65  GommaiMs ,  diriaécft  eni  CaiitoiiAi»a  Jot^ 

•  ticaB  de  FuK  :  SaaivTJiûon ,  c»ideT!BBi.  BQM|iieoani, 

•  Oriiiingen,  Bouxvttller,  HochffldBn^  fiavfennf,  Ifar- 

moutier^  la  PetiterPierre. 

La  population  de  cet  arrondissemeat  e.si  de  78,598  in- 
^uUia^  et  le  coUé§e  éleotoral  tA  oevapMé  de  167  mein* 
lires. 

'  SàvemA  en  esl  le  chelSîeu.  Cest  une  |feedie  «âle  skvée 

•ur  la  Sorr  ,  au  couchant ' d'une  montagne  fort  escarpée, 
eouverte  de  bois  et  faisant  partie  des  Vosges.  La  commu-* 
BÎa^tkHi  de  ee  dépaiilcMieAt  afec  ler^ste  delà  Freece,  se 
fiiît  p4ir  le  cheinm  pratiqué  dans  la  montagee  ser^deBsus  de 
«eftie  TÎlie  :  Il  t'élëre  en  spirale  insensible ,  et  qui  rend  la 
V  montée  et  la  desceute  de  la  montagne  également  agréable 
et  £Miile. 

-  La  ^pulation  de  Saveme  est  de  3^980  individus»  eteUe 
est  distante  de  Paris  de  448  kilomètres  (11a  lieues.  )k  Cette 
ville  est  le  cheP-lieu  d'une  sous  -  préfecture,  le  sk^ge  d'un 
tribunal  de  première  instance,  el  la  résidence  d'un  con- 
serYateur  des  hypothèques  et  d- on  iaspeotei|r  des  foiêu  na. 
lioaales. 

Lie  sol  de  cet  arrondissement  est  très-fertile  en  grains^ 
vins ,  légumes  et  iruits. 

Il  y  a  des  prairies  naturelles  et  arlificielles,  où  l'on  élèye 
beaneoup  de  gvos  et  de  mena  bétail  ^  les  hahitans  se  livreni 
aussi  à  l^éducation  des  abeifies. 

Les  carrières  de  plÂtre  qu'on  y  eiploîte  somt  trèsiaran* 
tageuses  pour  les  terres^  auxquelles  elles  senent  d'eu* 
grais. 

pn  y  fabrique  de  grosses  drii^penes  et  des  siamoises  p  en 
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fil  et  coton .  à  l'iugtar  de  cell^  4®  Eouexu  U  y  a  une  mfc- 
4lfdaçtare  deUpiiîeiV^  et  une  verrene. 

,  Le  prtiici{»al  coiomeroe  consiste  e|i  grains  .  légnam, 
1k>}^j  foins 4  besiImiXy  miel,  eic« 

Conlenanl  i6i  Communes,  divisées  eu  i s  Gaulons  ou  Jus* 
tices  de  Paix  :  Ha^oenau,  Bischwiller,Ober-Hausber^ 
^n ,  Sirasbouirç^  Qceîspolsheiiu ,  Molsheim ,  'Waatelone, 
Truchtersheim,  BrumatH* 

■  lia  population  de  cet  afrondiiemeat  est  de  1 55,647  ^^'^ 
▼îdus ,  et  le  collège  éiecloral  est  composé  de  aoo  mem.- 
lues. 

'  Strasbourg ,  qui  en  esl  le  ckef-lieu  ,  est  une  grande ,  bello 
«t  très-forte  TÎUe,  située  à  un  Igiloniàtre  dii  Rkin  «v  les  ri- 
vières réunies  de  1111  et  de  la  Bru^^h.  '  ' 

EUe  a  une  population  de  49,o56  individus ,  et  elle  est  dis- 
iante  de  Paris  de  4^^  kilomèires  (  i  a  i  lieues  \  ).  C'est  le  chef- 
lieu  dSme  préfecture,  le  siège  d'un  évÀoUé,  d^un  eonsbtoîre 
Hénérsl  de  la  confession  d'Augslwurg,  et  de  trois  tribunaux  s 
l'un  de  première  instance ,  Vautre  criminel  et  le  troisième 
de  commerce  -,  la  résidence  d'un  conservateur  des  liypo- 
ibèques,  des  direeteurs  d^s  domaines  nationaux  et  des 
contributions  diveotes,  d%in  inspecteur  de^  foréis  natio- 
nalei ,  d'un  général  de  division,  commandant  la  5*.  divîsîom 
militaire,  d'un  général  de  brigade ,  commandant  d'armes,  et 
d'un  chef  d'escadron  cl  d'un  capitaine  de  la  iq\  légion  de 
gendarmerie  •  Il  y  a  aussi  une  école  dWtillerie* 

Celte  ville,  placée  près  du  Rhin,  et  sur  deux  rivières, 
navigables  dans  la  plus  grande  partie  de  leurs  cours, est 
commerçante  par  sa  situation  et  devient  un  entrepôt  néces- 
saire  entre  la  France  et  rAllcmagne. 

Entre  un  grand  nombre  de  manuiàctures ,  il  y  en  a  une 
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de  fleurs  dltalie,  quelques  autres  de  draps ,  d'étoffes  de 
laine,  de  tapisseries  de  Bergame,  des  filatures  de  fii  et"dft 
coton  y  des  blanchissmes,  des  corderîes;  nne  de  ciré  et 
une  de  toiles  à  voiles  ;  celles  de  tabac,  de  garance  et  d'fr» 

midon ,  sont  très-nombreuses.  Strasbourg  fait  un  commerce 
considérable  de  grains,  de  Tins, de  chanvre,  de  garance,  de 
safran ,  de  bois  de  constracâon  et  de  cbauffîige }  de  suif,  de 
lelle  faïence  et  porcelaine ,  de  peUeteries,  tanneries  et  d'or^ 
'févrenes,  principalement  en  vermeil  qui  sont  recherchés- 
en  sellerie  iort  estimée,  etc.  Il  y  a  une  fouclerie  de  canous 
et  dans  les  environs  une  manufacture  d'armes  iilanchea^ 
.  Le  territoire  de  cet  arrondissenieiit ,  si  on  en  excepte 
le  canton  dUaguenau  ,  est  le  plus  fei^ile  de  tont  le 
.<léparlemenl ,  sur-tout  dans  la  plaine  de  Stj  asbourg  ,  où 
le$  grains ,  le  tabac ,  les  légumes,  le. safran  et  le  chanvre 
Tiennent  en  abondance 

.  On  peut  dire  que  les  enTirons  de  Strasbourg  sont  beaux  , 
fertiles  et  agréables.  La  majeure  partie  est  convertie 

en  jardins  potagers  qui  produiseiit  des  légumes  de 
toute  espèce  ,  bien  au-delà  des  besoins  de  la  ville.  On  j 
cultive  aussi  beaucoop  dWbres  fruitiers.  Dans  la  j^aine 
des  Bouchers ,  qui  est  immense ,  on  tronve  des  prairies 
naturelles  et  artiricielles  en  paquis  *,  de  grands  terrains 
sablonneux,  plantés  d'aibres  de  différentes  espèces,  et 
d'autres  destinés  aux  promenades>.et  aux  manoeuvres  des^ 
troupes» 

AaxoNniaszMBHT   de  Ba&b, 

•Contenant  1 15  Communes  divisées  en  8  Cantons  ou  Jusliec» 
de  Paix  :  Rosheim,  Obemai  ,  Erstein,  Berfelden^^ 
•   Marokolshetm ,  Schelestatt ,  Villé  ,  Barr. 

La  populaiion  de  cet  arroudisscment  est  de  97  mille  27 
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indÎTidiis  ^  et  le  o^ége  électoral  est  composé  de 

.  membres. 

Barr  en  est  le  chef-lieu.  C'esl  un  bourg  situé  au  pied  des 
Vosges  y  enTÎroniié  de  beaux  rigaoUes.  11  y  a  une  po- 
pulation  de  5  mOle  996  indmdus.  Cest  le  chef-lieu  d'une 

sous-préfecture  ;  le  siège  d'un  tribunal  de  première  ins- 
tance, et  la  résideuce  d'uu  inspecteur  des  foréb  natio* 
nales. 

•  » 

^  Xe  sol  de  cet  arrondissement  est  très-fiertilë  en  grains , 
enauTre ,  légumes  ^  garance  et  fruits  de  toute  espèce. 

11  y  a  des  prairies  iiaturelles  el  artilicielks  ,  où  Fou  élève 
beaucoup  de  bestiaux..  La  partie  montagneuse  renferme 
de  belles  forêts  de  chênes  y  de  hêtres ,  de  sapins.  H  7  a 
des  manufactures  de  draps  ordinaires  et  de  draps  fins  , 
des  tanneries ,  chamoiseries  ;  des  fabriques  de  colle-forte  ; 
de. petites  fabriques  de  gants  en  laine,  au  crochet,  à 
maille  fixe  :  des  teintureries  en  laine ,  et  entre  autres 
une  pour  le  coton  rouge ,  bon  teint  ^  façon  de  Turquie^ 
qui  jouit  de  quelque  réputation.  H  y  a  une  mine  de 
cliarl>ou  lie  terre  et  une  d'acier  à  Klingenthal,  près  de 
îSchélestaJLt ,  qui  est  d'un  grand  pi-oduit.  ,Oii  y  a  étaldi. 
une  manuiacture  d'armes  blsmches  d'une  trempe  bien 
supérieure  à  aucune  autre.de  France.  ^ 

Le  commerce  principal  consiste  en  grains ,  vins,  bois, 
£1  uits  ,  fers ,  acier ,  charbon  de  terre ,  tabac  ,  garance 
cuirs,  draps,  eic.^etc- 

(  Pour  pbia  amples  renseigneme^s ,  il  e«t  nécessaire  de 

lire  r/yinufjucTioN  fjai  précède  la  J^escription  to^ 


356    .  OBSC&X'FTIOir 

* 


V*.  DéPA]iTBXBNT( Hai]t«*Ilhi]i ). 


Xisdépariemeat  du  Haut-IUiin,iovaA  delaHaute-AlMice, 
du  Sundtgaut ,  du  Porentruj  et  d'one  partie  de  l'aneieii 
-  éyéché  de  Bâle  ,  tire  son  nom  de  la  position  physique 

du  R/iiri ,  qui,  cUi  sud  au  nord,  en  forme  la  limi^ 
orientale.  Le  chel-lieu  est  à  Colmar.  * 

LesXûni^  de  ce  département  sont,  au  uord,  celui  dû 
Bas-Bldn;  h.  Test  et  au  sud-est,  le  Eliîn,  qui  le  sépare 
de  la  Souabe ,  et  quelques  parties  de  la  RépuBlique  Hel* 
vétique  ;  au  sud  ,  le  département  du  Doubs  ;  à  l'ouest 
les  départemens  de  la  liaute-Saone  et  des  Vosges. 
.  IjCS  principaUa  Hipièrea  qui  Farroeent  sont  :  le  Itbin  ^ 
im ,  le  Bpse ,  \fi  Larg ,  le  Trol^er  ,  fAlaine. 

Le  sol  de  ce  département,  compris  entre  la  rÎTÎère 
d'Ill,  la  Ilarr  et  le  Khio,  est  étroit  et  médiocrement  fertile- 
II  y  a  peu  de  yignçs ,  et  les  boai\es  terres  y  sont  rares 
à  cause  des  firéqu^ns.  débordemens  du  Rhin.  On  ne  re^ 
cueille  guëres  dans  cette  parde  que  du  seigle ,  de  l'orge 
et  de  l'avoine.  L'élonduc  qui  est  entre  les  montagnes  et 
rill ,  depuis  Sultz  jusqu'à  la  rivière  de  Sorr  est  très- 
abondante  en  toutes  sortes  de  grains ,  de  yins  et  de  pâ- 
turages. Celui  situé  au-dessous  de  Sults  et  de  Betfort^ 
en  suivant  les  montagnes,  est  beaucoup  moins  fertile,, 
à  cause  de  la  grande  quantité  de  bois  dont  le  pays  est 
rempli.  D'ailleurs ,  le  peu  de  terres  labourables  qu'il  y 
a  dans  cette  partie ,  ne  saurait  produire  Tabondanee ,  le^ 
ierrea  étant  spongieuses  et-  diffieitea  à  travailler.  Au  reste  ^ 
les  pâturages  y  sont  abondaus,  ce  qui  donne  aux  hahitan» 
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1rs  moyens  de  s'occuper  de  la  nourriture  des  bestiaux 
dont  ib  lont  «n  (^«nd  commerctt. 

Le  besoin  de  fempUoer  le  bok ,  $e  fidt  flentir  par-toat 
le  d^fiement.  Henreusemenl,  9  renferme  des  tourbières 

dans  le  vallon  de  la  Bcnelaje ,  la  prairie  de  la  Coik- 
faÎTre,  etc. ,  et  des  bouilières  à  Lucelle ,  Cornai ,  Berghciju  ^ 
auôs  aneirne  n'est  exploitée.  U  firadrait  £ûre  faire  dea 
ndfteffcfaes  pour  a'asswer  de  leor  étendue  et  de  leur 
ricbesse. 

On  trouve  dans  ce  département  des  mines  d'argent^ 
de  cuivre ,  de  plomb ,  de  fer  et  de  cbarbon  de  terre  ^ 
à  Sainte-Marie-aux-Mlnes  ^  à  Stembach^  à  Munster  et 
k  Giromagny.  H  y  a  des  forges  et  des  fourneaux  de  fer 
en  plusieurs  endroits,  et  des  manufactures  de  fer-blaac, 
connues  par  la  bonté  du  travail. 

Les  eaux  minérales  de  Sultabach ,  près  Munster ,  sont 
en  réputation ,  à  cause  de  leur  qualité  prope  à  guérir 
la  paralysie ,  la  gravelle  et  la  foiblesse  des  nerft.  H  y  en 
a  aussi  a  SuUz  et  à  Niderbrun,  mais  dles  sont  moins 
estimées  que  celles  de  SuUsbach. 

n  y  a  quelques  manu&ctures  d'étoffes  de  laine  et  de  boor' 
neteries  ;  desfilaturA  de  coton ,  des  ligiliriques  d'indiennes  » 
toiles  de  coton ,  toiles  peintes  ,  rubans  de  fil ,  glatrancières , 
papeteries ,  scieries ,  aciéries ,  ferblanteries ,  forges ,  four- 
neaux >  tireries  de  fil  de  fer  ^  et  plusieurs  moulins  à  poudre* 
lie  commerce  de  ce  département  consiste^  en  vins ,  en 
bestiaux ,  en  laines ,  en  bois  de  cbauffage ,  de  cbarpente 
et  de  constructions  -,  en  fers ,  cuivres ,  etc. 

Pour  les  Foires  de  ce  département ,  voyez  l'article 
blea»  général  des  Foires  de  France» 

Les  principalee  FUlee  du  département  du  Haut-BHn; 
sont  :  Gobnar,  Neuf-Brisack ,  Huningue ,  Altkirch,  Bdfort j| 
Porentruy ,  Délémont^  Montbâiard* 


â58  SBSCKITTION 

V Etendue  en  superficie  <le  ce  dcparleméut  est  de  549 
mille  607  heclarcs  (  1  million  7 G  mille  85o  arpens  )  ou 
de  5  mille  496  kilomètres  carrés  (  aSo  lieues  carrées  )• 

Celle  des  Forêts  est  de  212  mille  5i5  hectares  97  are§ 
(4i5  mille  975  arpens  74  perches)  ,  dont  Sj  mille  754 
hectares  121  ares  (  ii5  mille  i54  arpens  85  perches  ) 
de  bois  nationaux;  75  mille  5 18  hectares  90  ares (  14/ 
mille  960  arpens  :a5  perches  )  commnnaiix^  ®^  79  mille 
42  heclarcs  8G  ares  (  i54  mille  860  arpens  64  perches) 
appartenans  à  des  particoliers. 

La  Population  est  évaluée  à  38a  mille  a85  individus^ 

ce  qui  fait  1  mille  344  habitans  par  lieUe  carrée. 

Les  Contributions  de  ce  département  pour  Fan  XI  ^ 
se  montent  à  la  somme  de  a  millions  83/  nulle  63  fir.  ^ 

savoir: 

Contribution  foncière  •  1^866^000'*  *' 

Contribution  personnelle,  mobilîaire  et 

soraptiiaire   255,5oo 

Portes  et  fenêtres    211^255 

Patentes  «  ^ . . .  •  i64^868. 

Produit  des  16  centimes  additionnels  par 
franc  sur  les  contributions  foncière , 

personnelle^  mobiiiaire  et  sompluaire . .  339,44o 

Total  a,837,o63*^- 

Ce  qui  donne  pour  la  quotité  contribuUye  de  chaque 
.  indiridu  7  fi*.  43  cent,  un  septième. 

;  Les  Dépenses  à  la  charge  du  département ,  pendant  l'an 
JXI,  prises  sur  le  produit  des  centimes  additioaneb^  se 
montent  à  la  somme  de  354^279  îr.  > 
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124,673^'-  *• 
ao2y6o6 
97,000  1» 

354,279 


îiC  (léparlrTTirTit  du  Haut-llhin  fsl  divisé  en  5  arron- 
disscmcns  connu  uuaux ,  savoir;  i  '.  de  Colmar  ;  a*^.  d'^//- 
itcnrA  ;  3 '.de  Délémont;  4".  de  Porenituy  et 3'.  de  ^^/oif; 
en  39  cantons  ou  justices  de  paix ,  et  7o3  communes. 

Le  collège  électoral  du  déparlement  est  composé  de 
3oo  membres. 

Arrondissement  de  CojiMAn^ 

Contenant  i42  Communes  divisées  en  i3  Cantons  ou  Jus- 
tices de  Paix  :  Sairile-itîai  ie-aux-Mines  ,  Andolslieim, 
Kibauvillé ,  Colmar  y  GuebwiUcr  ,  Neuf-Brisacb  ,  £|i- 
sisheim,  Soults,  Mnnster,  LaPontroj,  KaÎBcrberg, 
Aou&ch,  Wintsenheim. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  i44  mille  821 
individus ,  et  le  collège  èlecto^  est  composé  de  aoo 

membres. 

Colmar  en  est  le  cbef-lîen.  C'est  une  grande  et  belle 
TiIle  y  située  sur  un  bras  de  la  rivière  de  Fecth  ,  un  peu 
«u-dessus  de  son  confluent ,  arec  la  Lauch ,  après,  la 
^  réunion  de  cette  dernière  avec  la  Thor.  La  population  j  est 
de  i3  mille  3()6  individus,  et  elle  est  distante  de  Paris  de 
472  kilomètres  (  1 18  lieues).  C  est  le  cbef-lieu  d'une  pré«- 
fecture  ^  le  siège  de  quatre  tribunaux ,  Fun  d'appel ,  l'autre 
orinûnel,  le  troisième  de  première  instance,  et  le  qua- 
trième de  commerce  \  la  résidence  des  directeurs  des  con- 


! d'administration  • . , 
de  Tordre  judiciaire  
d'instruction  publique. . . 

Tôt  AI.  égal. 
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tributions  rlircctes  et  des  cloinaines  nationaux  ;  <l'ua 
conservateur  des  hypothèques  et  de  celui  de  la  vingtième 
conaerTalîon  des  foreu  nationales ,  d'un  général  de  brigade 
commandant  le  département ,  et  d'un  capitaine  de  là  dix* 
neuvième  légion  de  gendarmerie. 

11  y  a  dos  labi  iques  de  draps  ,  d  indiennes  ,  toiles  de  co- 
ton >  bas,  rubans  de  iil,  garancières,  scieries^  aciéries.  II 
y  a  un  moulin  k  poudre ,  et  pluaieiucs  usines  et  fabriques  le 
long  du  canal  de  la  Fecht.  ^ 

Le  principal  commerce  de  Golmar  consiste  en  blé  et 
autres  grains,  et  en  vins  que  ses  environs  produisent 
excellents^  et^dout  l'exporlaiion  est  considérable. 

OntrouTC  dans  cet  arrondissement^  à  Sainte-Marie^nx* 
Mines ,  et  Sainte-Croix ,  des  mines  d'argent,  de  cnim  ro-. 
sette  ,  de  plomb ,  d'antimoine  ,  d'arsenic  et  de  cristal  à  fa- 
cettes extrêmement  transparentes.il  j  a  aussi  une  manufac» 
ture  de  galons  d'or  et  d'argent,  et  une  autre  de  bas  de  co- 
ton, en  fil  et  filoselle. 

A &XO vu I ssx M X2r T  9' Ax-Tsmom, 

Gontenamt  160  Communes  dÎTÎsées  en  7  Cantons  on  Jus* 

tices  de  Pais.  :  Ilabsheim,  Landser ,  Uuaingue,  FereUe, 
Akkircb,  Mulbausen ,  Uirsingen» 

'  La  population  de  cet  aiTondissemcnt  est  de  85  mille  5i5 
individus,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  167  mem- 
bres. 

AUhirch  en  est  le  cbef-liea.  Cest  une  petite  Title  siCtiée 

sur  une  hauteur,  au  pied  de  laquelle  coule  la  i  ivière  d'Ill. 
£Ue  a  une  population  de  1720  individus.  C'est  le  cbef-lieu 
d'une  sous-préfecture  >  le  siège  d'un  tribunal  de  première 
instance ,  et  la  résidence  d'un  conserrateur  des  bypolhè- 
ques  et  d'un  inspecteur  des  forêts  nationales. 
11  y  a  beaucoup  de  bois  dans  cet  arrondissement  ;  on  j 

remar^u^ 
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^remarque  sur-tout  la  belle  forêt  dite  la  Ilarre,  Le  commerce 
consute  ea  Imms^  en  fabriques  de  toiles  peintes  et  papiers 
peints 

Ar&ONDISSEMENT  de  DÉJ'éMONT^ 

Contenant  107  Commnnes  dirisées  en  5  Cantons  on  Jnt- 

tices  de  Paix  :  Délémout^  LauÛ'en^  MoujLier,  Courte>4 

r 

iary,  Bienne.  . 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  35  milîe  779 
individus,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  lao 
wenriires. 

JHUmonten  est  le  efaef-lien.  Cest  nne  vHIe  sUnée  surin 

B^Tse,  dont  la  population  est  de  90'V  indÎTÎdus.  Elle  est  le 
•   chef-lieu  d'une  sous-préfeclure,  le  siège  d'un  tribunal  de 
première  instance ,  la  résidence  d*un  conservateur  des  hf» 
polhè^cs  9  et  d'un  sous-inspecteur  des  forêts  nationales. 

Cet  arrondissement  est  très-montagneux  et  produit  pea 
de  clio&e. 

▲  nnOKD  ISSBMBVT    DB  POBBKTBVt, 

Contenant  io3  Communes  divisées  en  5  Cantons  ou  Jus« 
tices  de  Pai^  :  Porentmy ,  Saigne-Lé^ier^  Sainte4Jr« 
sanne ,  Audiucourt ,  Moatbéliard. 

La  popuUitîea  de  cet  arrondissementest  ^e  54^  to  Indi- 
vidus, et  le  collège  électoral  est  composé  de  120  membres. 

Porentruy^  chef  -  lieu  »  sur  la  rivière  de  Hall,  est  une 
petite  ville  dont  la  population  est  de  individus  \  elle  eifc 
distante  de  Paris  de  444  kilomètres  (iiilieuee).  Cest  1^ 
cheP-Hen  d'une  sous-préfcclure ,  le  siège  d'un  tribunal  du 
première  instance,  la  résidence  d'un  conservateur  deshj^ 
pothèquçs  et  d'un  inspecteur  des  forêts  nationales. 

On  Tconaïque  an  «ad  de  cet  emndiisement  fe  ptis^ 
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<ie  Pierre  Pertuis ,  fait  de  mains  dliommes  à  travers  unfe 
roche  :  ou  Tattribue  aux  Romains.  Cette  roche  a  près  de 
16  mètres  (  5o  pieds  )  d'épaisseur  ;  le  passage  a  8  mètres 
(  25  pieds)  de  large  et  autant  de  hauteur. 

On  trouve  dans  cet  arrondissennent  des  &hriq[ues  de 
gants  et  de  bas  de  laine  drapés,  au  tricot ,  de  toiles  de  lin 
hleues  et  blanches >  rayées  à  carreaux,  dites  toUett  à  mate-' 
2a# ,  et  il  s' j  fait  quantité  de  Taisselle  de  terre 

L'établissement  d'une  n^nofactnre  d'armes  à  feu  dans  le 
château  de  Porentmy  vivifierait  tout  le  pays  :  elle  serait  À 
portée  des  Ibrges  d'Âudervillers  et  de  Belle-Fontaine,  qui 
donnent  d'aussi  bon  fer  que  celui  d'Espagne.  On  pourrait 
jr  joindre  aussi,  suivant  le  plandu  préfet  de  ce  d^artement, 
une  fehrique  de  iaulz  et  de  feuciUes^  que  noûs  tirons  de 
l'étranger. 

A  R  B  O  N  D  I  s  s  £  M  £  N  T     D  £  BiPORT, 

Contenant  191  Communes  divisées  en  9  Gantons  ou  Jus- 
tices de  Paix  :  Tann,  Cernay ,  Sainl-Aïuarin  ,  Fontaine, 
Danuemarie  4  Délie,  Béfort,  Oiromagay,  Masvaux.  .  ' 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  83,â6Q  in- 
dividus, et  le  collège  électoral  est  composé  de  167  mem- 
bres* 

Béfort ,  qui  en  est  le  chef-lieu ,  est  une  ville  forte ,  située 
sur  la  rivière  de  Savoureuse ,  au  pied  d'une  monlagne.  Elle 
a  une  population  de  4/ioo  individus ,  et  est  distante  de 
Paris  de  4i6  kilomètres  (  io4  lieues  ).  Elle  est  le  chef-lieu 
d'une  sous-préfecture ,  le  siège  d'un  tribunal  de  première 
instance  ,  la  résidence  d'un  conservateur  des  hypothè- 
ques et  d'un  inspecteur  des  forêts  nationales. 

n  j  a  dans  cet  arrondissement  beaucoup  de  mines  de 
to,  des  forges ,  des  fourneaux,  des  tireries  de  fil  dîe  fer. 
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febrlUaiitâries  >  papeteries ,  filature  de  coton ,  fiibriqiiet  ^w- 
liiennes  et  de  toiles  [peintes  et  dés  niowlim  à  poudre. 

(Pour  dé  plus  amples  renseignèmens ,  il  est  nécessaire 
de  lire  i,*JîiTiioj>ucTiov  qtU précède  la  Description  to^^ 
poaikjtpiit^trÉ  s>e  Xjé  NovrsLhM  Dttistott  dm  la 

Vi*  o  j^PÀRt  Eif  BNT.  (Vosges). 


Xj  e  département  des  T^osges ,  formé  de  la  partie  méridio- 
nale de  la  ci  -  devant  province  de  Lorraine  dont  le  chef* 
Heu  est  à  £piiial ,  tire  sôn  nom  des  montagnes  qui  en  oocu- 
pent  une  grande  partie ,  sons  le  nom  de  f^osgee*, 

Ces  montagnes  sont  >  en  quelque  sorte,  le  prolongement 
du  Jura  et  des  Alpes  j  elles  prennent  naissance  aux  environs 
de  la  ville  de  Langres ,  dans  le  département  de  la  Haule- 
Mame>  et  s'étendent  du  couchant  au  lerant  jusqu'auprès 
de  Béfint,  puis-)  tournant  au  nord>  elles  s'îndinent  vers  les 
départemens  des  Forêts  et  des  Ardennes ,  où  eUes  abou<- 
tissentjîeur  longueur  s'étend  du  sud  au  nord  ,  et  leur  lar^ 
geur  varie  cousidérablcmeui  du  couchant  au  levant.  La 
montée  de  Saveme  est  Fendroit  où  eUes  se  rétrécissent  dA'- 
▼antage.  Leurs  sommetsles  plus  élevés  sont  :  le  Ballon ,  situé 
près  de  Murbacli,  qui  a  i,4o3  mètres  (  720  toises)  de  hau- 
teur ;  la  montagne  de  Sainte- Odile  ^  située  au  bord  de  la 
plaine  près  d'Ebenheira,  et  le  Framont^  situé  près  de  Molfr- 
heim.  Un  grand  nombre  de  rivières  et  de  ruisseaux  ont  leurs 
sources  dans  les  Vosges.  Elles  sont  couvertes  de  gras  pàtu* 
rages  oii  se  nourrissent  toutes  sortes  de  troupeaux  j  elles 
abondent  en  simples  excellens  ^  et  les  sapins  qui  ^  croissent^ 
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d'argent,  d'azur ,  de  cuUtc  ,  de  plomb,  de  fer,  des  carrières 
de  marbre  de  diverses  couleurs,  de  granit,  àe&  sources 
4^eaiix  minératet  et  des  Jbains  de  toute  espèce* 

Les  Limités  àa  <dépaiteiiient4es  Vosges  sont  :  au  noid^ 
-celui  de  la  Meurtke  ;  à  Fesl,  celui  du  Haut-Rliiu  ;  au  sud  y 
celui  de  la  Haute-Saàne  -,  et  à  l'ouest^  celui  de  la  Haute- 
Slarne. 

Les  prineipaUê'  RMères  sont  :  la  Meuse ,  la  Bfosdle  ,1» 
lAeurthe ,  la  SaAne ,  le  Madon ,  le  Mouson ,  la  Plaine  >  etc. 

Le  sol  moniueux  des  Vosges  four  oit  une  infinité  de 
^ources  qui  donnent  naissance  à  un  grand  nombre  de  pe- 
tHesmîèriBs.  A  peine  échappées  du  seinte  montagnesiet 
ronlanl,  la  plupart ,  à  traters  des  rochers  uTec  une  TÎtessa 
4{m  tarie  à  chaque  pas,  oesrhriëres  ne  peurent  être naTi- 
gables.  Cependant  il  en  est  quelques-unes  qui,  avec  quel- 
ques traraux.,  pourraient  peut-être  le  devenir ,  étant  même 
dé^à  propres  au  flottage  :  telles  sont,  la  Moselle ,  la  Meuse, 
la  fia4ne,  la  Meurthe,  k  Plaine,  la  Bruch,  k  Vaire,  k 

.  Madon  et  le  Mouzon  (i). 

La  Plaine  a  sa  source  au  bas  de  la  léte  du  Donon,  dans 
l'arrondissement  de  Saint-Dié.  £Ue  couk  assez  tranquilk- 
^ent-dans  une  TaBée  étroite,  jusqu'à  son  emhoîichure  dans 
la  Meurthe ,  à  HaourîEtape.  Sur  toute  ta  kngoenr  de  son 
cours ,  qui  est  d*environ  3o  kilomètres  (  G  lieues  ) ,  elle  fait 
mouvoir  un  grand  nombre  de  scieries,  et  transporte  au  port 
<de  Baon  de  pedte^ilottes  de  1,000  à  i,aoo  planches. 

/  La  Bruoh  a  sa  source  près  delà  commune  du  même  nom  y 
•dans  Tarrondissemcnt  de  Saint-Dié  :  elle  dirige  son  cours 
Ters  la  limite  des  départemens  des  Vosges  et  du  Bas^Jihiu^ 

(t)  Voyez  ^  pour  k  descriptkn  du  cours  de  k  MowUc,  de  la 
Kense,  cle  k  Sa^ne  et  dek  Meurthe,  l'Article  de  k  Jfavigation 
vUérkurc ,  et  les  dépertemciifl  auxquels  elles  donnent  leurs  uouu. 
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M  M  jette  dana  FUI  an^ewiu  de  Mokbeim.  EHe  ftrt  an 

flottage  du  bois  pour  l'approvisionnement  de  Strasbourg, 

Le  Yaire prend  sa  source  à  Contrexévilleian'ondiasemaat 
de  Mireoonrt.  Cette  petite  riviëre,  dont  les  eaux  aonl  tmi. 
^oifleaet  par  coméqwtnt  propma  à  lanafigialioii^  se  perd 
dans  la  Meuse ,  au-dessous  de  Dom-Reiny ,  aprëa  un  cour» 
de  45  kilomètres  (  ^lieues)  à  travers  un  pays  fertile. 

Le  Madon  a  sasooreeà  Vioniéiiîl,  près  celle  de  la  Saônet 
Il  coule  sur  nnterraîh  argileux  ci  sejette,  par  uae  pente 
asses  douce^  dans  la  MoselW»  un  peu  au-dessous  du  pont 
Saint-Vincent,  département  de  la  Meurthe. 

Le  Mouzon  prend  sa  source  près  de  la  Marche,  et  se  perd 
dans  la  Meuse  k  KencfMteau.  Cette  rivière  est  bien  encais-- 
■ée  y  et  la  tranquillité  de  ses  eaux  est  teQe ,  qucTon  a  peine 
à  distinguer  de  quel  c6té  elles  coulent  Comme  la  Meuse  ^ 
le  Mouzon  se  perd  sous  terre  à  7  kilomètres  (  une  lieue  et 
demie)  au-dessus  de  Neufbkàteau  pour  ne  reparaître  que 
|irès  de  cette  ville. 

Diaprés  ee  que  nous  Tenons  do  dire,  onmarquc  que: 
les  eaux  qui  sortent  des  montagnes  des  Vosges ,  se  rendent,, 
partie  dans  l'Océan ,  par  TIU ,  la  Meurthe ,  la  Sarre ,  1* 
MoseUcy  le  Ehin,  et  partie  dana  la  Méditerrannée  par 
la  Sa^no  et  le  Ah6ne^  On  troure  mémo,  entre  Xertignj. 
et  Raon-aux-Boîs,  un  étang  appdé  iê  Foid^-dt-Cône , 
qui  donne  naissance  ,  à  droite  ,  à  un  ruisseau  qui  se 
jette  dans  la  Moselle,  à  Arches,  et,  à  gaucke^  à  un  autre 
misseau  qui  se  perd  dans  )a  daône*  11  j  a  enoeve  Fétang 
du  RouÊbn ,  qui  TeM  également  ses  eaux  dsm  lOcéan 
et  la  Méditerranée. 

Aussi  ces  points  de  partage  ont-ils  donné  lieu  à  plusieurs 
projets  de  j<mGtion  des  deux  mers,  qui  neparoissent  pas 
înqir«ticaUea>  et  qui  mémo  présentent  un  avantage  oon-* 
iidécal»le  m  cdni  que  Ton  a  proposé  ^  à  traTeia. 
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départemeiis  du  DouB»  el  du  Hant-Bliiii ,  puîsrjue  tu 

navigation  se  ferait  dans  l'intérieur  de  la  France  ,  sans 
être  obligé  de  suivre  un  fleuve  limitrophe  de  deux  empires 
^ le  Rhin),  et  qu'elle  serait,  par  conséquent,  sujette  à 
moins  d'înconTémens  ,  plus  utile  à  la  Bépublique,  et  libre 
dans  tous  les  temps. 

Le  premier  projet  a  pour  but  la  jonction  de  la  Saône 
et  de  la  Moselle ,  par  Tétang  du  Yoid-'de-'Càne ,  situé 
sur  le  plateau  d'une  cdie,  et  élevé  de  loo  à  laa  mètres 
{  5.a  à  6a  toises  )  an-^dessns  de  la  Moselle ,  à  Arches.  . 

Le  second  ,  qui  a  le  même  objet ,  établirait  la  jonc» 
lion  de  ces  rivières  par  Monthureux-le-See.  Eu  eflet, 
de  la  petite  cote  sur  laquelle  est  située  cette  commune, 
sortent  deux  ruisseaux,  dont  Tun  tu  se  jetter  dans  le 
JMiadon,  qui,  comme  nous  FaTonsdit,  s'endbouehe lui-^ 
même  dans  la  Moselle  au-dessous  du  Pont-Saint-Yînccnt» 
Celle  petite  rivière  et  le  ruisseau  dont  il  est  question, 
n'ayant  pas  des  pentes,  très-fortes  et  coulant  sur  un  terrain, 
argileux,  leurs  e^ux  peuTcnt  être  retenues  facilement  par 
^deséduses,  sans  craindre  les  fikrations.  L'autre  ruisseau^ 

« 

descendant  aussi  de  Monlhureux ,  se  jette ,  après  lo  ki- 
lomètres (:i  lieues)  de  CQUir$,  daiis  1»  Saône ^  à  Bon- 
▼i^er^ 

Coulant  en  dÎTers  sens,  çes  deux  ruisseaux  pourraient 
être  joints  par  un  reste  réservoir  qu'îk  alimenteraient 

et  qui  serait  formé  dans  la  petite  cote  qui  les  sépare , 
et  dont  la  hauteur  n'est  guères  que  de  mètres  (  lo  toises). 
Plusieurs  étangs  >  situés  au-dessus  de  le  commune  d'Elisey  , 
pounraient  aussi  entretenir  les  eaux  de  ce  résenroir. 

Cette  communication  des  deux  mers  est  préférable  k 
celle  par  le  Void-de-C6ne.  Puisque  le  point  de  partage 
indiqué  entre  Monlhureux  et  Elisey  ,  est  à  180  mètres 

((^Q  VmB9)  piv».  f^Uuig  de  <Am,  et  ^  U 
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fsominunîcation par  es  projet^  serait  de  4o']u]oBiètre8 
(  8  lieues)  plus  courte  que  celle  par  les  ruisseaux  da 
Toîd-de-X^ne. 

11  serait  même  encore  possible  (rt:vlter  la  Moselle  ,  et 
de  lui  substituer  la  Meuse ,  le  point  de  partage  se  ^ouvan^ 
égalemenl  à  Moathurenx.  On  trouve  y  sur  le  revers  d»  la 
e6l€  de  cette  commune ,  un  ruisseau  qui  tombe  dans  I» 
Yaize ,  à  Saint-Remimont ,  et  cette  petite  riyiëre ,  comme 
nous  l'avons  dit  plus  haut  se  ^etUe  dans  la  Meuse  ^  au-des" 
sous  de  Domremy. 

TeIsjNmi  les.  différens  projets  pixiposés  powr  ta  jonction 
des 'deux  mers  à  travers  le  département  des  Vosges.  Les 
avantages  immenses  qui  rcsuUeraieut  jjoui'  le  commerce 
de  la  France ,  et  eu  particulier,  de  ce  département ,  de 
rexéciUÂon  de  l'un  d'eux ,  som  faciles  k  saisir.  11  faut 
^Bpérer  que  la  paix  ,  ramenant  Vabondance  dans  lo  trésor- 
pulilic,  donnera  au  Gouvernement  les  moyens  de  s'occupe»» 
de  ces  grands  travaus. ,  dont  l'utilitû  csi  si  généralement 
sentie. 

.  Les  Tosges  >  couvertes  .de  neiges  la^plus  grande  partie? 
de  Tannée ,  font  sentir  leur  influence  dans  tout  le  pajs, 
qui  est  plus  ou  moins  froid  -,  sec  ou  humide ,  en  raison* 

de  la  proximité  ou  de  réloignement ,  d'où  résuUe  la  diiié-- 
rence  entre  les  diverses  productions  du  pays. 

n  faut  encore  7  pour  se  faire  une:  juste  idée- de  celles» 
de  ce  département ,  considérer  son  territoire  ,  divisé  en 
deux,  parties  :  l'une  située  à  l'ouest  d'Épinal,  que  l'on» 
ijlQpuviç  la  plaine ,  et  l'autre  à  -l'est  de  la  même  ville  ^ 
que  Ton  appelle,  la  3fontagne, 

Le  sol  ingrat  et^rocailleux  de  -cette  dernière  ^  composé 
de  terres  légères  et  sablonneuses ,  ne  produit  qu'à  force 
d^  travaux  et  de  soins.  On  y  cultive  trcs-peu  de  froment^ 
P^u .  dfi,  m.é^eU , ,  du  sçiglc.  ^ .  du. .  sarra^  >  ^  l'.orge  ^  d^ 
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Favoine  ,  du  chaijivre  ^  du  lin  et  dis  pommes  de  terre  en 
abondance* 

Les  prairies  sont  la  principale  richesse  de  cette  partie 
dn  dépattenient  i^cBesserrenkànowririmgraadDORibre 

de  heslîaux  dont  le  lait  est  employé  à  faire  àu  beurre  , 
et  des  fioiaage&  catiuuâ  sous  le  uoBi  de  fromages 

On  trouve  dans  ces  montagnes  d^mmcnçes  Ibfèls  dé 
sapin  ,  des  mines  de  dîflSrentes  espèces ,  des  eaux  miné- 
rales ,  (îe  no  îihreuses  usines ,  et  quelques  fabriques. 

Dai2&  la  partie  de  la  Plaine ,  le  sol ,  composé  d'une 
terre  calcaire  plus  ou  moins mélangjée  d'argile^  produit 
esB»  abondammem  tovtes  les  denrées  néeessaires  à  la 
YÎe.  Ou  y  recueîHe  beaucoup  de  froment  d^lne  bonne* 
qualité  ,  du  seigle  ,  de  Forge  ,  de  Favoine  ,  de  la  navette^ 
du  colza  9  du  chanvre ,  du  vm  en  petite  quantité  :  celui 
de  Mirecourt  et  Neufehâteau  est  le  plus  estûné» 

On  rencontre  aussi  dans  celte  partie  du  d^fNurtement  ^ 
de  belles  forêts ,  des  mines  de  fer  ,  des  eaux  thermales  ^ 
plusieurs  verreries ,  des  usines  y  des  forges  et  des  manu- 
fectures  qui  ulilbent  le»  productions  du  sol.  On  j  élère 
des  cbevanx ,  des  bestiaux  «t  sar-tont  beaucoup  de  mon** 
iens.;  mais  les  races  de  ces  animaux  sont  très-abàtardies» 
et  il  est  bien  à  désirer  que  Fon  y  introduise  la  race  pure 
d'Espagne^  pour  les  améliorer  eu  les  croisant 

Dans  Fnne  et  Tafiiitre  partie  do  département  ^  et  prîn-* 
fîpalement  au  Val-d'Aîel  et  li  Fontenoy  »  ainsi  que  dans 
le  rèTen  des  Vosges  dans  le  Haut  et  Bas^Rbin ,  en  cultif^ 
un  grand  nombre  de  mérisiers,  dont  le  fruit  fermenté 
produit ,  par  la  distillation  ^  une  liqueur  connue  sons  le 
Bom  de  hhnkm-umnet  ^  ean  de  eerisesw 

Les  Ibréss  fioment  vne  dies  principales  ricbesses  de  cS» 
département  2  et  appeUentinute  l'atlentioiiL  du  Gouve£ne<» 
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netit.  Les  délHcliemens  empiètent  chaque  jour  daTantage 

8ur  le  terrain  qu'elles  occupaient  :  il  en  résultera  leur 
ruine  totale ,  si  Ton  ne  prend  des  mesures  urgentes  à  ce 
sujet.  Ce  qui  reste  de  ces  belles  forêts  j  te  dépeuple 
d'une  ipaniere  eiGhajante  par  le  parcours  illtmilé  des  bes-* 
tîaux  y  et  par  les  délits  qui  se  multiplient ,  k  proportion 
des  besoins.  Il  serait  encore  important  que  l'on  prît  des 
mesures  pour  réprimer  l'avidilé  des  propriétaires  qui  se 
permettent  d!abattre  les  arbres  épars  dans  leurs  champs , 
et  pour  encoiuragerles  plantations.  Si  les  terres  sont  moins 
fécondes  qu'autrefois  la  première  cause  doit  en  être  attri* 
buée  aux  déû'ichemens  des  bois. 

Il  y  a  des  mines  de  fer ,  de  plomb ,  d'argent ,  de  cuivre  • 
des  carrières  de  grabit ,  de  marbre  de  diffiérentes  espè-* 
ces ,  des  sources  d'eau  thermales ,  etc.  ;  des  forges , 
des  usines ,  une  manufacture  de  fer-blanc  ,  une  fabrique 
d'acier  et  une  tréfileriez  des  verreries ,  des  faïenceries' 
ded  papeteries  9  une  manu&cture  de  granit ,  etc.  On  y  iait. 
du  mérain  de  toute  grandeur,  des  étaUes  de  colliers, 
sabota ,  pelles ,  bois  de  cribles  et  tamis ,  etc.  ;  des  den* 
telles ,  des  toiles  de  fd  et  de  coton  ,  qui  s'y  blancbissent 
aisément  par  la  pureté  et  l'abondance  des  eauxj  des 
manufactures  d'étoffes  de  laioe  des  tanneries  ^  des  ateliers 
de  bois  de  sellerie ,  etc. 

Le  commerce  principal  du  département  consiste  en  iers, 
bois,  bestiaux ,  cuirs ,  papiers  ,  faïencerie  ,  verrerie ,  ou-* 
trages  en  granit ,  en  dentelles ,  toiles  de  fil  et  de  coton  ^ 
en  «amoises ,  en  kirchen-wasser  ;  en  instrumens  de  mu- 
sique, tels  que  TÎolons ,  serinettes,  etc. 

Le  département  des  Vosges  renferme  un  peuple  actif 
et  nombreux  ,  mais  pauvre.  Le  sol  lui  accorde  à  peine 
le  pain  dont  il  a  besoin  pour  se  pourrir  ;  les  manu&cturea 

appoirteront  Fabondance }  mais  il  faut  pour  ces  étabUs^ 
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démens ,  des  capitaux  considérables ,  et  les  Yosgîens  n'enr 

ont  pas.  C'est  au  Gouvernement  qu'il  appartient  d'amë« 
liorer  le  sort  d'un  peuple  auquel  il  est  cher. 

(  Pour  les  Foires  de  ce  département  y  voyes  TArticle  Ta^ 
hUau  général  des  Foires  de  la  France,  ) 

'  Les  principales  Fil/es  tlu  département  de»  "Vosges,, 
sont  :  iîpinal ,  Saint-Diez^  B.emiremont ,  ]Seufchàteau>. 
Mii-ecourt^  Plombières, 

'  HÈtendue  en  superficie  du  déffartement  est  de  587  mille 
955  hectares  (  1  millîon  i5i  mille  986  arpeos),  ou  de  5  mille- 

879  kllomt  tres  et  demi  carres  (.'^,295  lieues  carrées). 

Celle  des  Forêts  est  de  2 1 7  mille  554  hectares  48  are» 
(  426  mille  a43  arpens  56  perches  ) ,  dont  77  mille  985  hec- 
tares 54  ares  (  i5â  mille  793  arpens  4i  perches)  de  bois  na- 
tionaux y  9!^  mille  470  hectares  94  ares  (  i83  mille  i33  ar- 
pens 75  perches)  communaux,  et  4G  mille  98  licctares 
(  90  mille  517  arpens  4o  perGhe&)  appartenans  à  des  par->- 
ticuliers 

-  La  Population  est  éraluée  k  368  mâle  52  individu»;  ce 

qui  fait  à  peu  près  1  mille  44  habttans  par  lieue  carrée. 

Les  ContriblUions  de  ce  département  pour  l'an  Xi^ 
se  montent  à  la  somme  de  i  mâlion  839  mille  ^35  fr. 

satoib: 

Contribution  Foncière   1,211,000^* 

Contribution  Personnelle^  Mobiliaire  et 

Somptuaire  ....#••••««••  ••••     1?^  ,()Oo 

Portes  et  Fenêtres   137,95 x 

Patentes  t43,5ao 

Produit  des  16  centhnes  additionnels  par 
franc  sur  les  Coiifribulions  Foncière, 
Personnelle,  Mo]>iliaire  et  Somptuaire^  2i4jS64 

Total  égal...  \,^^^'27>'^'^ 
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Ce  qui  donne  pour  la  quotité  contributive  de  chaque 
individu  ,  5  francs  97  centimes  1  trentième. 

Les  Dépenses  à  la  charge  du  département ,  pendant 
l'iin  XI I  prises  sur  le  produit  des  cenlimes  additioonels , 
se  moment  à  la  somme  de  a4a  mîUe  372  franos  ^ 

s AYO i&; 

C  d'administration  « . ,  io3,34o  n** 

Dépenses  <  de  FOrdro  jadiciaire   iii^a 

(  dlnstroction  publique. . • .  a8,ooo 

Total  égal  ,   2i4a,57a^'* 


Le  département  des  Vosges  est  divisé  en  cinq  arron- 
dissemeiis  communaux  ;  savoir  :  i*'.  de  Neufchâteau; 
s*",  de  Jlfirecouri;  5*.  à'Épinal;  4%  de  SainUDié  ;  5^  de 
Remiremont  ;  et  en  36  cantons  ou  justices  de  paix  >  et  55o 

communes. 

Le  collège  électoral  du  département  est  composé  d« 
3oo  membres, 

AaaOMDISSEMSlCT    DJS  NsUFCHATSAiry 

Contenant  i33  Communes  divisées  en  5  Cantons  ou  Jus- 
tices de  Paix  :  C^^oussey  ^  Chàtenois  y  Bulgnévilie ,  la 
Marche^  Neulcbàteau. 

La  population  de  cet  arropdvisement  est  de  55  mille  a47 
individus  >  et  le  collège  électoral  est  composé  de  120  mem^ 
ires. 

Neufchâtectu  en  est  le  chef-lieu.  C'est  une  jolie  rillc 
située  sur  une  éminence,  à  droile  de  la  Meuse ^  dans  1  en- 
droit où  celle  rivière  reçoit  le  Mouzon.  Elle  a  une 
population  de  2  mille  700  individus.  £Ue  est  le  chef-lieu 
S^sfi  $puâ-]préfectinre;  le  siège  d'un  tribunal  de  premi^ 
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instance;  la  résidence  ^im  C0Dier?aleiir  det  hypothèses  ^ 
d'un  8ons-4nspectenr  des  forêts  nationales. 

Le  sol  de  cet  arrondissement  produit  des  grains ,  des^ 
bo»  et  des  vignes.  Il  y  a  une  maniifacluge  de  tabac  ^ 
des  mines  de  fer  ,  de»  £orgei. 

Le  connneroe  de  cet  arrondiaseineiit'Consble  en  vins  el. 
£rains^  enhois,  fers,  tabacs. 

Ar&ONQI8S£M£NT    1>Z  MiBECOU&T, 

Contenant  i56  Communes  dinsées  en  7  Canton»  on  jus» 
tices  de  Paix  :  Mirecourt,  Charme ,  Dompaire,  Baint^ 
Honthnreux-8ur-Sa6ne ,  Darney^  Yittd. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  66  miUe  649; 
kidindus ,  et  le  collège  électwal  est  composé  de  135  mem-^ 
bres. 

Mirecourt  en  est  le  chef-lieu.  C'est  une  petite  ville  située^ 
sorja  rive  gauche  du  Madoik^  dont  la  population  est  de 
5  mille  64  individus.. 

Elle  est  le  chef-lien  d'une  soufr-pré&ctwre,  le  siège  de* 
deux  tribunaux  y  l'uu  de  première  instance,  et  l'autre  d» 
commerce ,  la  résidence  d'un  conservateur  des  hypothéquée^ 
et  d'un  inspecteur  des  forêts  nationales. 

Le  sol  de  cet  arrondissement  prodoit  du  bois  >  àe^ 
Tignes  de  peu  de  rapport ,  du  froment  et  de  l'avoine  ea> 
abondance  ;  beaucoup  de  navette ,  peu  de  seigle  et  d'orge» 
Les  moutons  y  sont  exceUens.  Il  y  a  une  manufacture  de 
fer-blanc^  des  tanneries.,  des  ^briques  de  dentelles  et- 
d'insimmens  de  innsique.. 

Le  commerce  j  consiste  en  grains^  en  vins  et  eaux<^ 
de-vie  ;  eu  cuirs,  en  fer-blanc  ,  en  dentelles  ,  en  violons^ 
et  même  en  serinettes.  U  j  a  des.  eaux  thermales  à  Bains,, 
qui  MUit  renonuné^. 

AnftoNniseBifXKT^  n^énvA&y 
Contenant  ti€  Comnuvaes  dixiséet  en  ô  Cantons  on  Jos^ 
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iàM  de  Paix  :  RanbernUer,  Bruyères^  Épinal,  Xertignj^ 
ChAtel-for-Mosette. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  6a  mille  699 
indindos,  et  le  collège  électoral  est  composé  deiaS 
membres. 

Épinal,  qui  en  est  le  chef-lieu ,  est  une  ville  située  sur 
la  Moselle ,  qui  la  divise  en  deux  parties ,  ayant  une  po- 
pulation de  7  miUe  5ai  individus.  EUe  est  distante  de  Paris 
de  4oo  kilomètres  (160  lieues).  C'est  le  chef-lieu  d'une 
préfecture ,  le  siège  de  deux  tribunaux,  l'un  de  première 
instan^^e ,  l'autre  criminel  3  la  résidence  des  directeurs  des 
«oiAributîons  directes  et  des  domaines  nationaux^  d'ua 
conserrateur  des  hypothèques  y  d'un  inspecteur  des  forêts 
nationales ,  d'un  général  de  brigade ,  commandant  du  dé- 
partement y  d'un  chef  d'escadron  et  d'un  capitaine  de  la 
^ix-DCuvième  légion  de  gendarmerie. 

Le  sol  de  cet  arrondissement  produit  principalonent  dn 
froment,  du  sei|;|e)  de  l'aroine^  dn  sarrasin,  du  lin,  dia 
chanvre ,  etc. 

Son  commerce  consiste  en  grains  de  toutes  espèces ,  en 
chanvres^  lins,  navette,  graines  de  lin  et  de  chenevis,  en 
hoUf  bestiaux,  huiles^  dans  les  produits  des  fidbriques 
de  fils,  de  toiles  de  eotOBi  et  des  papeteries  qui  j  sont 

éluLlies. 

iLXRONnXSSIXSNT    DS  SAXNT-Dii. 

Contenant  108  Communes  divisées  en  9  Gantons  ou  Jus- 
tices de  Paix  :  Raon-l'Etape,  Saales,  Fraize,  Gérard- 
mer,  Gorcieux,  BrouveUeures,  Saint^Dié,  Senones, 
Schirmech. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  75  mille 
998  individus,  et  Ic  coUége  électoral  est  composé  de 
«5i  lOBDibret* 


Saint-Dié  en  est  le  cUef-lieu.  C'est  une  ville  ftituée  sur 
la  lieuse >  qui  la  trayene^  el  dont,  la  population  est  de  5 
mille  345  individus.  Elle  est  le  chef-lieu  d'une  soùs-préfec- 
ture,  le  siège  d'un  tribunal  de  première  instance ,  et  la  ré- 
sidence d'un  conservateur  des  hypothèques  et  d'un  inspec- 
teur des  forêts  nationales. 

n  y  a  quelques  plaines  dans  cet  arrondissement,  mais 
beaucoup  plus  de  montagnes  chargées  de  forêts  de  sapins* 
Les  plaines  produisent  du  seigle ,  de  ravoiiie  ,  du  sarrasin  , 
des  pommes  de  terre.  Il  y  a  beaucoup  de  pâturages  :  il  y 
croît  de  beau  liu  dont  on  fait  des  toiles.  On  trouve  des 
mines  de  enivre  à  Lusse ,  dans  le  val  de  Saint-Dié^  à  Fraize 
et  à  Luhîrce  ;  des  mines  de  plomb  et  d'argent  k  Lacroix ,  et 
de  fer,  au  pied  du  Donon.  Il  y  a  encore ,  à  Chipai ,  plusieurs 
mines  de  diilérentes  espèces  et  une  carrière  de  marbre  de 
diverses  couleurs. 

On  trouve  dans  cet  arrondissement  des  foires  ^  une  tré^ 
filerie,  des  fabriques  de  toiles,  de  fil  et  de  coton,  de  sia* 
moiscs  et  mouchoirs ,  d'étofiès  de  laine  et  de  coton,  de  ru- 
bans de  fil,  des  bonneteries. 

Le  principal  commmerce  consiste  en  bétail ,  en  fer,  bi- 
jouterie, quîncaillerie,bois  de  chauffage  et  de  charpente,  etc. 
et  dans  les  diiTérens  produits  des  fabriques  qui  y  sont  éta- 
blies. 

AnnOKDISSEIfBNT    DB  REVIHBlfOKT^ 

Contenant  3?  Communes  divisées  en  4  Cantons  ou  Jus- 
tices de  Paix.  :  Comimont ,  Ramonchamp ,  Remiremonty 
Plombières. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  48  mille 
2^6  individus,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  lao 

m  ombres. 

Jiatniremonl  en  est  le  chef-Ueu.  C'est  une  petite  ville  si> 
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tuée  sur  la  me  gauche  de  la  Moselle ,  et  qui  a  une  popii* 
latioQ'  de  a  mille  aSo  individus.  Elle  est  le  obef-lieu  d'une 
sous-préfecture ,  le  siège  d'un  tribundi  de  première  ins- 
tance ,  et  la  résitlence  d'un  consci  \  aieur  des  h^polhë^uc^ 
€t  d'un  inspecteur  des  ibréu ualionales. 

Le  sol  de  cet  arrondissement  produit  du  seigle  ^  de  Va^ 
Toine^  dn  millet ,  du  sarrasin,  très-peu  de  froment ,  beaur 
coup  de  bois  et  de  pâturages^  Il  y  à  des  mines  de  fer  et  de 
cuivre  ,  des  usines ,  dos  forges  ,  une  manufacture  en  fer, 
acier  et  coutellerie  à  Beliefoutaiae. 

n  7  a  des  manufactures  où  se  font  des  papiers  velontéi 
pour  tentures,  des  ouvrages  de  coton.,  en  granit,  grani^^  « 
telles  et  de  matières  de  ce  genre. 

Cet  arrondissement  a  aussi  des  eaus.  minérales  ,  tre^r 
renommées.  Celles  de  Bussans  sont  froides,  aigres  >  alka- 
lineset  dissolvantes.  Celles  de  Picmbièreê  sont  plu&géné* 
ralement  connues  par  leur  vertu  douce ,  savonneuse ,  cal- 
mante ,  apcrilive  ,  tout  à  fait  salutaire  pour  un  grand 
nombre  de  maladies.  On  remarque  que  Teau  en  est  asse« 
cbaude  pour  cuire  un  ceuf  de  poule  en  quelques  minutes , 
et  que,  mise  au  feu,  elle  ne  bout  pàs  plus  promptement 
que  feau  commune. 

La  }3ou€  ou  terre  grasse  des  eaux  minérales  se  moule 
parfaitement  ^  et  les  vases  qu'on  en  forme  étafit  secs,  puis 
mouillés  de  nouveau  avaût  que  d'être  cuits ,  deviennent 
transparens.  Cette  terre  se  vitrifie  même  avec  la  plus  grande 
facilité. 

« 

(  jPour  piuê  amples  renseignemens ,  il  ési  néeessaif^ 
de  lire  PInriLODUCTtojr  qui  précède  la  Description^ 
TopooRjtPMiçi/s  j>E  zA  NourMLZE  mnatos  m  £a 
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Ylle  D&FA.aTBMBiiT  (Haate-Marne ). 


'  Ije  département  de  la  Haute-Marne ,  fonné  du  Yallage  et 
du  Baasi^j ,  dépendans  de  la  ci-derant  proTÎnce  de  Cham- 
pagne, et  dont  le  dief-lîea  est  à  Chaumont^  tire  son  nom 
de  la  disposition  ph^si^pie  du  terrain  où  la  rivière  de  MarM 
prend  sa  source. 

Les  Limites  de  ce  département  sont  ;  au  nord»  celui  de 
la  Ifense  \  à  l'est,  celui  des  Vosges;  au  sud-est,  celui  de  la 
Haute-Sa^ne  ;  au  sud-ouest ,  celui  de  la  C6te-d'Or  ;  à  l'ouest , 
celui  de  TAube  ;  et  au  nord-ouest,  celui  de  la  Marne. 

Les  principales  Riyièreé  sont  laMarne  ,1a  Meuse ,  TAulie^ 
l'Auîoa,  la  Biaise,  etc. 

Ce  départemeut  a  beaucoup  de  belles  TsJlées  abondantes^ 
dans  lesqfuelles  on  nourrit  quantité  de  bestiaux.  La  terre  y 
est  fertile  en  grains  de  toutes  espèces,  en  fruits  et  en  vins 
•ssea  bons.  Il  j  a  beaucoup  de  belles  loréts,  qui  sont  la 
richesic  du  pays ,  et  de  bons  pâturages. 

Le  gibier ,  le  poisson  et  la  Tolaille ,  y  sont  abondans.  Il  j 
a  des  mines  de  fer  et  une  grande  quantité  de  forges,  sur- 
tout dans  les  environs  de  Saint-Dizier,  et  des  eaux  mioé- 
talcB. 

Malgré  léi  arantages  qu'ofire  aux  habitans  la  fertHilé  da 
sol ,  le  défaut  de  bras ,  la  disette  du  numéraire ,  la  stagna- 
lion  du  commerce,  l'habitude  des  jachères,  la  vaine  pàlure, 
la  trop  grande  division  des  terres,  sont  de  grands  obstacles 
à  ramélioration  de  ragriculture.  Mais  ils  peuvent  s'apla- 
nir, si  l'on  faTorise  les  écbanges.  Alors,  les  prairies  arti- 
ficielles s'établiront  dans  les  terrains  clos  ;  elles  passeront 
de  là  dans  ceux  ouyertS;  et  le»  jachères  cesseront.  Il  con- 
vient 
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Tient  aussi  d'encourager  par  des  primes  le  semis  des  terres 
en  prairies  artificielles  et  ed  sapins  :  le  sol  et  le  dimatxlenr 
sont  également  faroraliles. 

Le  principal  commerce 'consiste  en  grains  y  vins  ;  en  toiles 
de  chanvre  et  de  lin  y  dont  il  y  a  des  iabri^ues^  ainsi  qu'en 
bonneterie chapellerie  et  tanneiie. 

U  y  a  des  manu&cturesde  draps,  de  serges  ^  dedroguets  p 
de  gants  de  laine  et  de  fil,  etc.  ;  en  coutellerie  et  ourrages 
très-eslimés  j  en  bois  de  chaulTagc ,  dediarpenteel  de  cons- 
Iruclion. 

Les  forêts  et  les  mines  de  fer,  étant  la  plus  grande  ri- 
chesse de  ce  département,  forment  aussi  la  principale 
branche  de  son  commerce  :  mab  les  forges  opéreront  leur 

destruction ,  celle  des  bois  et  des  tuileries ,  si  l'on  ne  n.et  un 
terme  à  leur  consommation  et  à  la  conversion  du  bois,  de 
4^arpente  en  charbon.  On  présume  qu'il  y  a  d^s  mines  de 
bouille  à  la  Neuville ,  ColÈy  et  Keuilljr4'£Tèque  :  il  serait 
bien  important  de  faire  les  recherches  nécessaires  pour 
s'assurer  de  leur  existence ,  puiiriqu'alors  on  pouirait  ali- 
menter les  usipes.e^  les  forges  avec  ce  combustible^  ce 
diminuerait  la  consqmmatîon  du  bois  9  et  ferait  cesser  toutcf 
les  craintes  sur  la  destruction  prochaine  des  forêts. 

(  Pour  les  Foires  de  ce  département,  vc/és , l'Article 
Tableau  général  clés  Foires  de  France  ). 

"Le^  princtpales  F'iUes^àvL  département  de  la  Haute- 
Ifame ,  sont  :  Ghaumont ,  Langrçs ,  Saint-Disier ,  Wassy , 
£ourhonne-les-Bains  et  JoinviUe. 

U Etendue  en  superficie  du  département  est  de  633  mille 
173 hectares  (i  million 24o mille  58  arpeos},ou  de  6 nulle 
33i  kilomètres  et  demi  carrés  (  3i5  lieues  carrées). 

Celle  des  Forêin  est  de  193  mille  5i3  hectares  4o  ares 
(378  mille  7  19  arpens  ) ,  dont  67  mille  379  hectares  5  arcs 
(  i3â  mille      arpens  27  percher)  4e  bois  nationaux^  74 

T.  ^ 
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niillt;  855  hcctarv  S  i5  ares  (  i46  mille  65g  arpens  83  per- 
ches )  cQnuimnaux,  el  5i  laille  79  hectares  20  ares  (100 
mille  76  arpens  84  perches  )  appartenansàcles-partîciiliters. 

La  J^opidathn  est  éralnée  à  aa5  mille  36o  indifidns  ;  ce 
i|ui  fait  à  peu  près  716  habitans  par  lieue  carrée^ 

Les  Contributionfi  de  ce  département  pour  l'an  XI,  se 
]|iantentà  la  somme  de  2,316,763  francs^ 

•avoia: 

Contribution  foncière   1,686,000'^'^' 

Contribution  personnelle ,  mobiliaire  et 

' 'somptuaire  •   196,700  » 

Portes  et  fenêtres  •   11 9,933  w 

Patentes   127)897  ». 

Produit  des  16  centimes  additionnels  par 
firanc  sur  les  contributions  foncière, 

pcrsoxiiielle  ,  mobiliaire  et  son^ptuaire.    a85,2l33     »  . 

I  '  - 

XoTAX*  égal  2y3i5,76a*'-  »•-. 


.  Ce quidonnepour  Iftquolité  conlrîbutiTe'de  chaque  in- 
divida  ,-ia  frtncs  37  centimes  et  demi. 
Les  Dépensés  à  la  charge  dn  dépairlemétat,  pendant 

lîan:  XI,  prises  sor  le  prodttH  àts  centimes  addition- 
nels, se  moulent  à  la  somme  de  209,0:23  iraucs  33  centimes  j 

«avoir: 


*  •  C  d'administration   98,61  a*"'- 67** 

_  s  .  *  j 

Xjépeiises  <  de  l'ordre  judiciaire   8â,4io  66 

d'ii;istructioA  publique   a5,ooo  1» 


XoTAiiégal   209, 023'"'-  33"^« 


Le  département  de  la  Haute-Marne  est  divisé  eu  trois 
a^rondÎMiemens  communaux^ savoir  :  1  ^.  de  //^ assy^  2°.  de 
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Chaumont ;  3°.  de  Langt^a;  eu  28  cantons  ou  justices  à€ 
paix^  et  553  communes. 

Le  collège  électoràl  da  4épartement  esfcomposé  de  aa^ 
membres. 

Ae  a  o ir  p  I  ft  8  E  IHI.IE.K  V  H  E  Was^t. 

Contenant  i45  Gomlilnnet'dinsées  éii  ^  CanloAs  on  Jug- 
tîoes  de  paîz  $  Saiiyi-Dii^<Jbml4Ue ,  CtieVfilon',  Bbft^ 

jeux,  Douleveiit ,  Montierender ,  W  aosj  et  Sailijr.  • 

La  population  de  cet  arrondbsenient  est  de  ^  milte  $92 
individus ,  et  le  collège  électoral  est  compose  de  121  memt 
hres.  ... 

ffasHy  eù.  est  le  cbef-lieu.  C^est  une  pelUe  Tille  située  swl 
la  rive  droite  de  la  rivière  de  Biaise.  %b.  population  j  e&t^de 
2  mille  170  individus.  Elle  est  le  cîhef-lieu  d'une  sous-pré*-, 
lecture,  le  siège  d'u"  tribunal  de  première  instance,  et  la 
résidence  d'un  conserraleur  des  hypothèques  et  d'un  ins^ 
pecteur  des  foréla.nattonales.  11  y  a  des  fabriques  de  dro-* 
gnets. 

Cet  arrondissement  rcnfri'ine  Ijeaucoupdc  foréls  qui  SQnt 
d'unjgraud  rap|)ort,  et  ioimeuL  une  hi  anche  comûdéi'ahle 
àe  cominerce  %  ainsi  que  les  nombreuses  forges  qui  y  sont 
établies,  sur -tout  dans  les  environs  de  Saint -Dizier.  Le^ 
principaux  ouvrages  en  fer  que  l'on  y  fabrique ,  consistent 
en  de  gros  outils  de  ièr,  Lels  <]ue  ciseaux,  Rhxcs,  serpes, 
haches ,  etc.  enclumes ,  higorues.  II  se  fait  aussi  des  w-^ 
yrages  de  fonte,  tels  que  plaques  de  cheminées,  poêles, 
etc.  11  y  a  également  des  fabriques  de  toiles  de  chanvre, de 
bonneterie;  chapellerie,  launeric,  etc. 

Le  principal  ooiiimem  consist&en  bois  4^  charpente  et, 
de  cbaulTage ,  en  fera  et  en  ouvrages  dirors  de  ce  métal  fa- 
briqués dans  le  pays. 

E  3 
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A  R  R  O  N  D  I  s  s  E  M  £      T     D£     C  U  A  U  M  O  li  T  ^ 

Contenant  198  Coinmanesdmsées  en  10  Cantons  on  Jus-** 

ticcs  (le  Paix  :  Vignory ,  Andelot ,  Saint-Blain ,  Clermoiit, 
Bourmout,  Nogent- HauteMarue,  Arc-en-Barrois  ,  Ju- 
senneceurt^  Cbaumont,  Ville-sur^Aujon. 

La  population  de  cet  arrondis$emoiil  est  de  76  mille 
indindna/  et  le  9ollé9e.éJlectiw«leBi4{ptnpoféjde  i5o  mem- 
bres.  .         ,  '  V  '  .  : 

Chaumont  en  est  le  cheMîeu.  C'est  une  iolîe  yille,  située 
sur  une  hauteur  entre  la  Juine  et  la  Marne,  un  peu  au-; 
dessus  du  confluent  de  ces  deuxriyièrés.  Elle  a  une  popula- 
tion de  6,188  individus,  et  elle  est  distante  de  Paris  de  24o 
kilomètres  (  60  lieues  ) 

C'est  le  chei-lieu  d'une  préfecture,  le  siège  de  5  tribunaux  \ 
l'un  de  première  instance,  l'autre  .de  couinierçe  ,  et  le  S*", 
criminel  \  la  résidence  des  directeurs  des  contributions  di- 
rectes et  des  domaines  nationaux,  d^un  conservateur  des  by- 
potbëqucs ,  d'un  inspecteur  des  fôréls  nationales  j  d'un  chef 
d*escadron  et  d'un  capitaine  de  la  a  1  ^  légion  de  gendarmerie. 

Cet  arrondissement  est  fertile  en  grains  ^  en  fruits  et  lé- 
gumes) il  7  a  des  vignes  où  Ton  recueille  d^assez  bon  TÎn» 
^'  On  y  trouve  de  belles  prairies,  oùPonél^e  beaucoup  de 
bestiaux  et  sur  tout  des  moutons.  Les  liabitaus  se  livrent 
aussi  à  l'cducation  des  abeilles ,  dont  le  miel  et  la  cii^e  for- 
ment une  branche  de  leur  commerce.  Les  forêts  7  sont 
belles ,  et  sont^  avec  les  mines  de  fer ,  la  principale  richesse 
du  pays. 

11  y  a  des  fabriques  considérables  de  bonneterie,  de 
toiles  de  lin,  de  gants  de  laine  et  de  £1^  des  manufactum 
de  serges  croisées,  de  droguets,  laine  et  coton  fort  estimés  ; 
de  gros  draps ,  etc.  Le  principal  commerce  die  cet-airon- 
disscmeul  consiste  en  froment,  et  en  seigle ^  en  bois^  laines , 
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«I  moutons ,  que  l'on  amhie  k  Paris  ;  en  fers ,  blanchisserie 
de  cire ,  et  cdatellerie      a  de  la  réputation ,  etc* 

Aa  n  O  KDIS  s  B  MB  VT    DB  Ll^NOEBS, 

G>ntenant  209  Gonunnnes  dirisées  en  to  Cantons  ou  Jus« 
ticesde  Paix  r  Ncuîlly-les-Lanc^res ,  Monligny-Source- 
Meuse,  laFerté-snr  Amancc,  Pr.iulliov;  Aubrrive,  Lan- 
^res  f  Lougeau ,  le  f  ay-Billot ,  Yareones ,  Bourhonne* 

La  population  de  cet  arronclIsscincnL  est  de  89,82  V  iu- 
dlvidus ,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  180  meogk^ 
bres* 

Langres ,  ^  en  est  le  chef-lieu  ^  est  une  TÎUe  située  sur 
une  montaguc ,  à  peu  de  distance  de  la  rire  gauche  de  là 

Marne. 

Elle  a  une  population  de  7,283  individus,  et  elle  estdi»« 
tante  de  Paris  de  284  iUomètres  (71  lieues  ).  Elle  est  le 
chef-lieu  d'une  sous-préfecture;  lesiégededeux  tribunaux^ 
un  de  première  instance ,  et  l'autre  de  commerce  -,  la  rési- 
dence d'un  conservateur  des  h^othèc^ues  et  d'un  inspec^ 
*  teur  des  forêts  nationales. 

Le  commerce  le  plus  consîdéraUe  de  cette  yille,  consiste 
en  coutellerie  fort  estimée.  H  ya  des  tanneries  pour  Tapprét 
de  toutes  sortes  Je  cuirs;  des  manufactures  de  gros  draps, 
de  serges ,  de  droguets  et  de  toiles  de  lin,  des  iilaturcs  de  co- 
ton, des  fabriques  de  toiles  de  coton, des  papet^es.  Les. 
laines  que  l'on  j  teint  ont  beaucoup  de  débit. 

n  y  a  une  source  d'eaux  thermales  à  Bourbonne,  qui  est 
û  équenlée  et  le  mérite. 

(  Puur  pluH  amples  renseignemens  ,  il  est  nécessairê 
de  lire  ^IirTRODVCTioN  qui  précède  la  DsaoniPTioH 

Fit  AU  CM,  \ 
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L z  département  l'Aube^  formé  d'oaet-pttnîe  de  la cU 
devant  province  de  Champagne,  et  dont  lé  cheF-Iieu  est 

à  Troyes,  lire  son  nom  de  là  rivière  è^Aube  qui  y  coule  de 
l'est  au  nord-ouestf 

Les  LimUeu  de  ce  département,  sont:  an  nord ,  celui  de 
la  Marne  ;  à  l'est ,  celui  de  la  HanterMarne  ;  au  sud-est , 
celui  de  la  Côte-d'or  ;  au  sud-ouest,  celui  de  l'Yonne  ^  et  au 
nord-ouesl ,  celui  de  Seine  el  Manie. 

JaCs  principales  Riuièrps  sont  la  Seine ,  qui  le  traverse  du 
sud-est  au  nord-ouest  ;  l'Aube  qui  a  ses  sources  dans  le  dé- 
partement de  la  Côte  -  d'Or,  et  se  réunissent  k  Auberive, 
près  Langres  dans  le  département  de  la  Haute  -  Marne , 
passe  delà  à  la  Fcrté,  à  Bar,  à  Arcis,  et  se  jette  dans  la 
Seine  près  d'Anglure ,  dans  le  département  de  la  Marne* 
L'Aube  reçoit l'Aujon,  le  Laudion,la  Bieme,la  Voire j, 
le  Ravet ,  la  rivière  de  Dampienre,  Ffilubtre ,  IThisscj^ 
l'Auge,  etc. 

Ce  déparlement  n'a  jiucun  canal  de  navigation  ^  on  en 
ouvert  qnélqueà*un8  de  dessèchement,  et  il  est  à  désirer 
que  cet  exemple  soit  suivi;  parce  qu'alors  dans  les  inonda- 
tions ,  les  eaux  ayant  un  cours  tracé ,  ne  submergeraient 
plus  les  teiTes  et  ne  les  lecoMvrii'aieul  |)oiut  d'uu  limon 
stérile» 

U  existe  un  pr(^et  de  rendre  la  Seine  navigable  depuis 
Méry  jusqu'à Mussy ,  et  d^étendre  la  navigation  de  l'Aulie 

depuis  Arcis  jusqu'à  Clairvaux.  Il  rcsuUci  nil  de  leur  exé- 
cution de  grands  avantages  pour  le  commerce  et  ragriculT 
ture  de  ce  départemeut. 
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On  a  égalemeat  le  projet  de  readre  la  rivière  de  Voir© 
navigable  y  en  se  serrant,  dans  quelques  endroits ,  du  fit 
même  de  cette  rîVière,  et  en  creusant  des  canaux  diftiA  les 
parties  ok  elle  est  trop  immense.  L'onvertnri»  de  ce  éttHsl , 
eiuîcsséchanules  Otaiigs,  rendrait  en  même  temps plusiedk'S 
milliers  d'hectares  à  l'agriculture. 

Ce  département  peut  être  divisé  en  demt  parties^  rekti- 
▼èmentà  laqnJké'du  êoL  CeUe  qui  est^an  nord  et  À  l'ouest 
de  Tro}'(\s ,  renferme  la  contrée  nommée  communément 
Champagne  pouilleuse.  C'est  un  fond  de  craie  recouvert 
d'une  légère  couche  de  terre  végétale  >  quine  produit  que 
dm  seigle  et  en  si  petite  quantité ,  dpaHwk  en  retire  à  peine 
les  frais  de  culture  ;  ce  qui  fait  qu'une  grande  ^^artie  des 
terrains  reste  en  friche.  Aussi  cette  partie  est-elle  peu  peu- 
plée en  raison  de  son  étendue.  On  n'y  rencontre  pas  de 
villages ,  sur-tout  depuis  Nogelit  jusqu'à  Pinè^r.  On  pourrait 
Tamâiorer  en  semant  des  prairies  tt^ttfiicielles  qiiti  multi- 
plieraient les  bestiaux  et  les  engrais ,  mais  sur^tout  par  des 
plantations.  Les  arbres  ,  comme  on  sait,  abritent  les  terres 
contre  les  vents ,  cl  leurs  feuilles  augmentent  la  masse  de  la 
terre  Tégétile. 

La.panîe  nléiidiénale est,  an o<fntrtâre;trës-ffertile  \  àh  y 
recueille  des  grains  ,  des  fruits  en  abondance  et  du  chan- 
vre. U  n'y  a  pas  plus  de  soixante  ans  que  le  lin  ,  cette  plante 
si  nécessaire  aux  fabriques  de  toiles  qui  existent  à  Troyes, 
était  cidtivé  avec  succès  dahs  les  environs  de  cette  ville.  On 
ne  le  cultive  plus  aujourdliui ,  et  on  ne  sait  pas  pourquoi. 
Le  liu ,  employé  par  les  fabriques ,  est  amené  à  grands  frais 
du  nord  et  de  louest  de  la  France. 

n  7  a  des  vignobles  bien  exposés ,  oii  l'on  &it-dti  vin  qui 
est  excdlent.  La  Seine  et  FAube  arrosent  de  riches  prairies  » 
où  l'on  nourrit  quant  lté  de  gros  et  meuu  bétail,  et  oii  ïoïk 
élevé  des  cUeTaux>  etc. 
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On  y  troim  aussi  de  belles  et  ratjBS  forêts  et  des  n^nei 

de  fer. 

Ce  département  est  riche  en  manufactnres  et  en  fabri- 
ques. Quoiqu'elles  soient  bien  déchues  depuis  quelques  an- 
nées,  tout  lait  espérer  qu'elles  vont  reprendre  leur  ancienne 
actÎTÎté.  U  y  en  a  de  toiles  de  coton ,  basins ,  piqués,  etc. 
qui  son l  très-considérahles  ;  de  bonneteries  très-renom- 
mées, de  draperies,  dont  les  «lorfes  sont  d'un  très-bon  user, 
mais  ne  sont  propres  qu'à  rhabiUement  des  troupes  et  des 
gens  de  la  campagne  :  de  laçets  et  rubans  de  fils,  recher- 
chés dans  le  commerce  ;  des  papeteries  d*unc  grande  re- 
nommée ,  des  Terreries j  des  tanneries ,  des  forges  et  une 
fenderie. 

Il  est  facile  de  juger  que  le  commerce  de  ce  département  * 
devait  être  trè»-florissant  :  la  guerre  lui  a  porté  un  coup  {u- 

ncslc  ;  mais  il  commence  à  renaître  ,  el  tout  présage  que  le 
département  de  TAube  redeviendra,  conmie  autrefois, 
rentrepôt  du  commerce  avec  r Allemagne.  Il  consiste  au* 
jourd'hui  principalement  en  grains,  en  yins,  en  bois,  en 
fiers ,  en  tofles  de  coton ,  basins ,  piqués ,  coutils;  en  serges , 
gros  draps,  tricots,  beiges,  ratines,  espagnolettes,  éta- 
mines  ^  en  bonneterie,  eu  laçets  et  rubans  de  £1^  en  cuirs  ^ 
Terrerîes,miel,  cire,  bougies,  papiers,  etc. 

(Pour  les  Foires  de  ce  déppirtement,  poyew  FArtide 
Tableau  général  des  Foires  de  France.  ) 

Les  principales  Filles  du  déparlement  de  l'Aube,  sont: 
Troyes ,  Arcis-sui^Aube ,  Nogent-sur-Seine ,  Bar*sur-Aube , 
,  BarHBu^-Seine. 

UEtendue  en  superficie  du  département  est  de  610,608 
hectares ,  (  1,196,370  arpens  ) ,  ou  de  6,106  kilomètres  car- 
rés (  3o5  lieues  carrées  ). 

Celle  des  Fpréu  de  84,5 1 5  hectares  4  ares  (  1 65,586  ar- 
pens ) ,  dont,  129,565  hectares  58  ares  (57.925  arpens  96 
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perches  )  de  bois  nationaux;  32^883  .becUres  91  ares 
(  44^835  arpens  alS  percbes  )  communaux ,  et  5a,oG5  bec- 
tares 75  ares;  (  62^824  arpens  79  perches)  appartenansà 
des  particuliers. 

La  Population  est  évaluée  à  a4o,66i  individus,  ce  qui 
£siit  à  peu  près  789  habitons  par  lieue  carrée. 

Les  Contributions  de  ce  département  pour  l'an  XI^  se 


montent  à  la  somme  de  2^508,574  francs 

s  A  T  o  I  h; 

r 

Gmtributîon  foncière   1,67  6,000  •* 

Coulribiuion  personnelle  ,  mobiliaire  et 

somptuaire  «   344,5oo  j» 

Portes  et  fenêtres   12^,260  » 

Patentes   i5 1,776  » 

Produit  des  if>  centimes  additionnels  par 

iraac  sur  les  coiUributions  ioncicre  ^ 

personnelle ,  mobiliaire  et  somptuaire  5o7^248  » 

»                         Total  égal   !3,5o8,574 


Ce  qui  donne  pour  la  quotité  contributire  de  chaque 
indîyîdn  10  francs  4a  centimes  un  tiers. 

Les  Dépenses  à  la  charge  du  dûoarlcïiient ,  pendant  Tan 
XI,  prises  sur  le  produit  des  centimes  additionnels  ,  se 
montent  à  la  somme  de  244,939  fr.  67  cent; 


savoir: 

^  d'administration   ii5,o59^''*24'* 

Dépenses  <  de  l'ordre  judiciaire.-   100,900  35 

(  d'instruction  publique ....  29,000  » 

Tôt  AI*  égal.  ...  344,939  5j 


Le  département  de  TAube  est  divisé  en  5  arrondisse' 
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meas  communaux  ;  savoir  :  i*.  ^ArcU'mr'Auh»i  a^,  de 
Nogent'mrSeine  ;  de  Troyes  ;  4*.  de  Bar-aur^Auhe  ; 
5°.  de  Bar-sur-Seine i  ea  26  cantons  ou  justices  de  p<iix^ 
et  455  communes. 

Le  collège  électoral  da  département  est  composé  de  a4i 
membres* 

Aa  &  UN  DIS  SEMENT  D'AaCIS-SUK-AVBE, 

Contenant     CSommunes  divisées  en  4  Gantons  ou  Justices 

de  Paix  :  Arcis-sur-Aube  ^  Kamerup^  Chavanges^  Méry- 
s^r-Seiae. 

La  Population  de  cet  arrondissement  est  de  31,976  indi- 
Tidus^et  le  collège  électoral  est  composé  de  1:20  membres* 

AreU^mr-Aube  en  est  le  chef4ieu.  C'est  une  TÎUe  située 
sur  un  coteau  et  sur  la  rive  -gauche  de  TAube  »  et  dont  la 
population  est  de  a  mille  5oo  individus.  Elle  est  le  clief*1îeu 
d'une  sous-préi'ecturc ,  le  siège  d'un  iribunal  de  première 
instance,  etla  résidence  d'un  conservateur  des  hypothèques. 

Le  sol  de  cet  anroadîssemeni  est  peu  fertile.  C^est  un  fonds 
de  craie  recouvert  d'une  couche  de  terres  blanches ,  légères 
et  arides  \  c'est ,  à  proprement  parler ,  la  Champagne  pouil-^ 
leuse.  On  y  trouve  des  plaines  immenses  sans  un  seul  arbre 
nibuisson.  Ony  reëtieilieduseigle,  du  sarrasin,  deravoine, 
mais  en  petite  quantité ,  le  quart  des  terres  au  moins  étant 
en  friche.  H  y  a  quelq[ues  prairies  sur  les  bords  de  TAube  ' 
où  1  on  élève  des  chevaux  et  du  bétail. 

Celle  rivière  est  la  seule  ressource  des  habitans  de  cet 
arrondissement  :  elle  commence  à  porter  bateaux  à  Ateis; 
ce  qui  donne  à  cette  ville  une  relation  très-active  avec 
Paris,  pour  les  chargemens  des  vins,  bois,  cliarbons,  et 
pour  la  boisselerie  des  Vosges ,  dont  elle  est  Fcntrepôt. 

Cet  arrondissement  a  quelques  fabriques  de  bonneteries, 
taimeries^  filatures  dç  coton ,  toileries  et  construction  d« 
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fcateaox.  Les  luJ»ilans  se  Itmnt  à  réduoaiion  des  abeilles. 
Leur  principal  commerce  consble  en  grains  de  tontes -es- 
pèces y  en  miel  et  en  cire. 

A1IRONDI8SEMKNT    DE    N  O  G£lïT-SUR' $£I2f 

Contenant  65  Communes  dîtisées  en  4  Cantonis  on  Justices 

de  Paix  :  Villenauxe  ,  Nogent-sur  Seine,  Rouiillj ,  Mar- 
eiUj-le-Hajer. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de%38  mille  307 
indiTidus ,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  lao  mem- 
lipes. 

No gent- sur- Seine  en  est  le  cbef-lieu.  C'est  une  ville  si- 
tuée au  pied  d'un  coteau ,  sur  la  rive  gauche  de  la  Seine. 
£lle  a  une  populaiîoa  de  3  miNe  ^00%  individus.  C'est  le 
«iége  d'unie  sons-  préfectore,  d'un  tribunal  de  première  ids- 
lance  ,  la  résidence  d'un  conservateur  des  hypothèques  et 
d'un  sous-inspecieur  des  foréis  nationales.  Il  y  a  une  filature 
àt  oolon  et  une  fabrique  de  bas. 

Le  terroir  de  cet  «rrondiasement  est  propre  k  toutes  les 
productions  ;  le  blé  et  le  TÎn  y  Tiennent  Uen  ;  les  chanTres 
y  sont  abondans,  et  les  hoîs  n'y  maru^upiit  pas:  mais  les 
prairies  fout  le  principal  rerenu  des  babitans  ;  il  s'y  fait  un 
grand  commerce  de  foin  y  qui  est  transporté  k  Paris  par  le 
moyen  de  la  Seine ,  et  bn  y  élève  des  cheraux. 

La  position  très-avantageuse  de  la  ville  de  INogentlarend 
susceptible  de  devenir  très -commerçante.  C'est  le  premier 
endroit  oii  la  Seine  soit  véritablement  navigable  en  tout 
temps  ;  aussi  j  le  plus  grand  commerce  actuel  de  cette  ville 
est-il  celui  d'exportation.  Nogent  peut  être  regardé  comme 
renlrcpot  du  commerce  du  département;  c'est  de  son  port 
que  partent  les  foius ,  les  grains ,  et  autres  denrées  de  toutes 
espèces^  pour  l'approvisionoenienc  de  Paris.  La  Tille  est 


N 


* 


963  BESCILIFVION 

assez  jolie  ^  et ,  de  dessus  le  pont,  Faspect  de  la  livibre  et  d« 
ses  bords  forme  un  coup-d'œil  agréable. 

«Aaeondiss^bment   db  T&otbs, 

Contenant  1 22  Communes  diyîsées  en  9  Cantons  ou  Justices 
de  Paix:  Piney,  Lusignjr,  Troye»,  Aix  -  en  -  Othe^ 
Bouilljr^Eryy,  Estissac. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  86  mîîîe  €ûS 
individus,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  ij3 
membres. 

Thfjres  en  est  le  cbef-Iîeu.  C'est  une  grande  xilie  8itu4« 
sur  la  riye  gauche  de  la  Seine ,  an  milieu  d'une  belle  eS 

grande  prairie.  Elle  a  une  population  de  23  mille  880  indi'- 
Tidus,  et  clic  est  distante  de  Paris  de  i5ii  iilomètres  (  39 
lieues  ).  Elle  est  le  chef-lieu  d'une  préfecture,  le  siège  d'um 
évéché,  de  trois  tribunaux,  Fun  de  première  instance, 
l'autre  criminel ,  et  le  troisième  de  commerce  ;  la  résidence 
d'un  conservateur  des  hypothèques  ,  des  directeurs  des 
contributions  directes  et  des  domaines  nationaux ,  du  con- 
serraleur  de  la  deuxième  conserration  des  forêts  nationales, 
du  chef  de  légion ,  et  d'un  capitaine  de  la  quatorzième  lé- 
gion de  gcndarru.i  ic  nationale. 

La  position  de  celte  ville  ,  entre  TOcéan  et  la  Suisse,  en 
a  &it  naturellement  rentrqp6t  du  commerce  de  ce  point  da 
l'Europe  et  d'une  partie  de  l'Âllemagne.  La  Seine  qui  la 
trayerse  ;  et  sedîyfse  en  plusieurs  bras  et  canaux,  concourt 
efficacement  à  la  |.t  ilccûou  de  ses  hiancbisseries ,  et  à  l'ac- 
tivité de  ses  fabriques. 

Le  principal  commerce  consiste  dans  les  manufactures  de 
toileries  et  bonneteries  en  coton,  de  diaperies^  de  toiles 
peintes,  de  tanneries,  et  de  <]uelques  autres  o])tcls  de  fa- 
brication secondaire.  Ces  derniers ,  tels  que  raïuidonneiie,. 


Digitized  by  Google 


»B    LA  9R.ANQB. 

l'épînglerîe ,  rimprimerie  ,  la  papeterie,  la  rubannerie  ,  la 
charcuterie  ,  la  labriq^ue  du  blanc  de  Troyes ,  du  vert  de 
Tessîe ,  de  siil  degrain ,  de  pierres  bleues ,  de  cordes  àboyau, 
de  lacets  et  dWvi'ages  de  corne ,  façon  d'iroire  \  sont  d'une 
moindre  étendue.  Il  s'j  fait  un  grand  commerce  de  )>oa^ 
gies  et  <le  chandelles.  *  "  *' 

Le  sol  (le  cet  arrondissement  est  fertile  eu  tout  ce  qUi  est 
nécessaire  à  la  rie.  On  y  recueille  des  grains ,  des  YÎnd,  et 
des  fruits  en  abondance. 

AUEOHDXSSSICBHT   DX  B VE-AUBS j 

CSontenant  92  Communes  dÎTÎsées  en  4  Gantons  ou  Justices 

de  Paix.:  Bricnue-le-Chateau,  Bar-sur-Aube Yandœu- 
ires.  Soulâines. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  43  mille  474 
individus,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  i^o  mem- 
bres. ■  .   ...     •  - 

BarsuT'Jlube  en  est  le  dief-iien.  C'est  une  nîle  située 
sur  la  rive  gauche  de  PAube ,  au  pied  d'une  montagne ,  dont 
la  population  est  de  4  mille  3o  individus.  Elle  est  le  siège 
d'une  soufr- préfecture ,  d'un  tribunal  de  première  instance  , 
la  résidence  d'un  consenrateùr  des  hypothè^[lies  -et  d'un 
Inspecteur  des  forêts  nationales. 

Cet  arroiidissenient  est  plus  fertile  en  vin  qu'en  Lié,  qui 
y  sont  l'un  et  l'autre  d'une  excellente  qualité.  11  abonde  en 
pâturages ,  en  yolaille ,  en  gibier  et  en  poissons»  Le  pnn^ 
cipal  commerce  consiste  en  blés ,  en  Tins  et  eaux-d^^ner  H  j 
a  des  forges  qui  fournissent  des  fers  en  barre  et  en  rerge 
d'une  qualité  supérieure ,  et  très-estiraés  par  la  ductilité  et 
la  facilité  avec  laquelle  11$  se  travaiUeut  en  serrurerie  :  la 
consommation  s'en  fait  pzincipalenient  à  Paris.  On  j  trouye 
aussi  des  tannerias  et  chamoîseriesr 


27^  J)£SC&XPTI01f 

ARRONDISSEMENT  DE  BaR-SUR-SeINZ, 

Contenanl  86  Communes  divisées  en  5  Gantons  ou  Justictf 
de.  Paix  îEssoyes,  Mussj-sur-Seiae^  les  Eîcejs^  Bar- 
suf^-Seiae ,  Chaource. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  5o  mille  279 
individus  y  e  t  le  collège  électoral  est  composé  de  lao  memr 
bres. 

Bar-mr  Seine  en  est  le  chef-lieu.  C'est  une  petite  tîUq 
située  sur  la  rÎTC  gauche  de  la  Seine ,  un  peu  au-deséous  de 
son  ponfluént  aTec-rOurce,- ayant  i|ne  population  de  2 
mille  299  individus.  Elle  est  le  chef-lieu  d'une  sous-préfcc- 
ture ,  le  siège  d'un  Iribunal  de  première  instance,  et  la  rési- 
dence d'un  conseri  ateur  des  h}'polbbques  et  d'un  inspec* 
teur  des  forêts  nationales.  Il  y  a  des  bonneteries  >  papete- 
ries couteUerietyitanneries '9  mégioeries,  et  des  fiibriques 
de  toiles. 

Le  territoire  de  cet  arrondissement  est  rempli  de  mon- 
tagnes ^  la  pliipart  courertes  de  vignes  :  les  meilleurs  vins 
sont  ceux  du  canton  des  Riccys.  11  y  a  une  mine  de  fer  à 
B.iel*Jes-Eaux ,  et  une  carrièreide  beau  marbre  à  Chassenay; 

Le  commerce  de  cet  arrondissement  consiste  en  vins  et 
çaus.-de-vie ,  papiera  et  coutellerie* 

(Pour  plu*  ampUn  renseignsmenê ,  il  e§t  néeessairê 
^     >  /àns'  l*lvmniofj>ocTiov  (jui  précède  la  DBscRi^iojt 


IX^  nÉPARTBMBNT  (la  Marne }• 


I  ïs-  déparlement  de  la  Marné ,  formé  du  Rémois ,  du  Per- 

Uiois ,  et  u  une  partie  de  la  Brie  pouilleuse^  dépeudaus  du 
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gouTernement  de  la  Champagne^  tire  son  .nom  de  la  rivière 
de  Mcurne ,  qui  le  traverse  du  sud-est  à  Fouest  :  le  dief^ieu 

est  Châlons» 

Les  Limites  Je  ce  département  sont:  aunordy  celui  des 
Ardennes  \  à  Test,  celui  de  la  Meose^  au  sud,  ceux  de  la 
Haute-Marne  et  de  l'Aube;  et  à  FonesC^  ceux  de  Seine  ejt* 
Marne  et  de  VÂisne. 

Les  principales  Rivières  8Qnt  la  Marne,  qui  a  sa  source 
au  pied  d'une  montagne ,  à  cinq  cents  pas  d'une  métairie 
nommée  la  MamoUe ,  près  Langres^  dans  le  d^artement 
de  la  Hante-Marne,  passe  à  Chaumont,  Joinville,  Saint-- 
Dizier  ,  Vilry-sur-Marne ,  Châlons,  Hpernay  ,  Dormans, 
Château-Thierry  I  la  lerté  ^  Meaux ,  Lagny,  el  se  jette 
duis  la  Seine ,  un  peu  au-dessous  de  Charenton  près  Paris. 

Cette  ririère  reçoit  dans  son  cours  la  Saux ,  les  petites  ri- 
vières de  Basstt  et  Bassuet,  celle  de  Saint-Eulien  et  Saint- - 
"Viam,  celle  de  Cliépy  et  de  Moncctz ,  la  Moivre ,  les  rit 
vières  de  Maux  et  de  ^aud^  la  Biaise,  la  Cèle ,  la  Somme-. 
Soude  et  plusieurs  ruisseaux, 

.  L'Aisne,  la  Suippe,  qui  prend  sa  source  è.  Soiuiue— • 

Suippe  ,  reçoit  le  Soudan,  Sainlc-Marie-Apic,  etc.,  la 
Vesle  prend  sa  souice  à  Somme-Vesle  ,  et  passe  à  Reims; 
l'Ardre,  ou  le  lïoiron,  a  sa  source  dans  les  étangs  situés 
dans  la  fbrét  entre  Reims  et  JÉpemay ,  traverse  la  vallée  de 
Noron,  et  reçoit  les  ruisseaux  de  Gourmes,  Martaux  et 
Boulcuse  ;  la  Colc  prend  sa  sourt  c  dans  la  commune  de- 
ce  nom,  et  se  jette  daus  la  Marue  à  Côlus,  au-dessus  de 
ChÂlona ,  etc. 

Presque  toulea  ces  ririères  sont  navigables  ou  flottables.- 

La  Marne  el  l'Aube  présentent  environ  i(>oln1oni^tres  (58 
lieues)  de  rivières  navigaldcs  ;  la  Saux  el  rOrnaiii  sont 
flottables  sur  5o  kilomètres  (10  lieues)  de  Ion  joueur  ;  les  ri- 
vières d'Aisne  et  de  Vesle  pourraient  aussi  être  rendues 
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iloUables,  et  ihénte  ntfvîgiibles  :  celle  deVesIe  sur-tout  peut 

l'être  à  peu  de  frais  ,  depuis  sa  source  jusfju'à  son  embou- 
cliure  daus  l'Aisne.  Depuis  long-temps^  il  existe  une  partie 
des  travaux  nécessaires  ;  c'est  le  canal  compris  entre  Keims 
el  SiUery ,  et  connu  sous  le  note  de  Rwière  Neupe,  Ce  ca- 
lial  doit  passer  dans  Reims ,  et's'emboucher  dans  TAisne^  à 
Uo  kiloniL'lres  (  4  lieues)  de  celte  commune. 

Les  marais  de- Saint-Gond  ,  daus  1  oirondissement  d'E^ 
pemay,  couvrent  une  surÊaice  de  3  mille  hectares  (5  mille  * 
98o  arpens  )  ;  leur»  exhalaisons  p^tîlentîelles  occasionnent 
des  maladies  annuelles  dans  les  communes  qui  les  avoisî-' 
nenl  :  il  est  instant  de  les  dessécher  j  non-seulement  ou 
rendra  des  terres  à  l'agriculture ,  mais  on'  viendra  au  se- 
cours de  ^humanité  soufi&ante.  Il  en  est  de  même  de  ceux 
de  Télaug  de  Sillerj ,  dans Farrondissement  de  Reims,  si- 
tués au  p'h'A  des  moîitap;Ties  ,  qui  produisent  rcxcclleut  vin 
de  ce  nom.  Ils  cx})Oijeut  chaque  année  les  vignes  de  ce  can- 
ton à  des  gelées  destructives  y  ils  charient  d'ailleurs  dans  la- 
Yesle  des  eaux  infectes,  et  cette  rivière,  lés  portant  H  Reîms^- 
îls  occasionnent  ainsi ,  aux  habitans  de  cette  ville ,  une  infr* 
nité  de  maladit's  épi<lémiques. 

Le  sol  du  déparlement  de  la  Marne ,  dont  les  terres  sont 
généralement  crayeuses  et  caillouteùses ,  est  peu  fertile  en 
grains  ;  étendant  on  j  recueille  du  hlé ,  du  seigle ,  de 
Forge ,  du  sarrasin  ,  de  l'avoine  ,  des  pUntes  potagères  et 
des  fruits ,  parmi  lesquels  les  melons  de  Châlons  sout  re- 
nommés de  temps  immémorial. 

Mais  si ,  sous  le  rapport  de  la  fertilité  en  grains ,  ce  dé- 
partement offre  peu  d'intérêt,  les  nombreuses  prairies  qui 
bordent  la  rivière  de  Marne  ,  et  les  forêts  qui  sont  aux  ex- 
trémités ,  le  dédommagent  des  chardons  dont  les  terrains 
incultes  sont  couverts. 

Ce  sont  d'ailleurs  les  vignes,  seules,  richesse  de  ce  dépar« 

tement. 
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tement^  et  c'est  à  juste  titre  ^  puisque  les  vins  qu'elles  pro- 
duisent attirent,  par  leur  bonne  qualité,  Fargent  de  nos  voir 
sins ,  et  qu'elles  sont  ainsi  un  mine  inépuisable ,  que  les 
colons  exploitent  avec^cVaulant  plus  d'empressement,  qu'elle 
devient  la  source  de  leur  prospérité  et  de  l'aisance  dans 
laquelle  ib  yiTent. 

Les  excellens  Tins  rouges  et  blancs  qu'on  recueOle  dans 
ce  département ,  sont  très-recherchés  de  toutes  les  nations 
de  r£urope  :  ils  ont  cela  de  particulier  qu'ils  excitent  et 
inspirent  une  gaieté  que  ne  produit  aucun  autre  vin  :  ce 
que  l'on  doit  attribuer  à  la  nature  des  sek  dont  les  terres 
sont  imprégnées.  Les  rins  de  meilleure  qualité  se  distin- 
guent en  hiancs  et  rouges  j  les  premiers  appelés  i^ins  de 
rivière  ,  les  seconds  ,  pins  de  montagne.  Ceux  de  rivière  ^ 
qui  sont  aussi  les  plus  reoommandables  pour  la  mousse, 
croissent  d'un  cÀté  sur  et  près  la  rive  droite  de  la  Blâme , 
à  commencer  à  Marenil,  Aj,  Dizy ,  Hautvillers  jusqu'à 
Cumières  inclusivement  -,  et  de  l'autre  côté  de  la  rive  gau- 
che ,  à  la  distance  de  dix  kilomètres  (  a  lieues  )  environ  y 
au  Menil,  à  Avise,  Cramant,  Pienry et Epemaj* 

Les  meilleurs  vins  de  montagne  se  recueillent  k  Am- 
bouay  ,  Bouzy  ,  Villers-Marmery  ,  Verzy  ,  Yersenay  , 
Maillj ,  RiUy ,  Mombret ,  Taissy ,  Sillery ,  etc.  Us  se  con- 
somment principalement  dans  les  départemens  oociden<* 
taux  et  cbez  l'étranger* 

Cè  département  abonde  en  gibier ,  en  poisson  et  en  ro^ 
laille.  11  y  a  des  forges  et  des  eaux  minérales  ,  des  ardoi- 
sières ,  des  carrières  de  pierres  propres  à  bâtir  ,  de  grès , 
des  meulières ,  des  terres  à  tuiles  et  à  briques,  de  l'argiU 
propre  à  £ûre  de  la  poterie ,  etc^ 

On  y  trouve  aussi  beaucoup  de  manufactures  et  de  &- 
briques.  Les  plus  consldérahles  sont  celles  d'étolFes  de 
laine,  connues  sous  le  nom  de  dauphinê*,  marves  Usses 
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et  croisés,  draps  de  silésie  ,  jdanelles  façon  d'angletenre  ^ 
étamioes  unies  et  rayées,  borates,  burats  ,  casimirs,  es< 

pagnolettes  et  serges  ilrapéés,  enversins  propres  à  l'habil'* 
Icment  des  troupes  ,  iarrrlitTes  en  laine  et  soie  qui  sont 
fort  estimées,  couvertures  de  iaioe  dans  toutes  les  qualités, 
longueurs  et  largeurs,  des  fabriques  de  bonneteries ,  des 
tanneries,  mégisseries,  papeteries;  des  ^poteries  en  terre 
plombée  ,  à  Tépreure  du  feu  le  plus  ardent ,  des  fours  à 
chaux ,  tuileries ,  briqueteries  ,  verreries.  Il  y  a  des  forges 
^t  des  fabriques  de  coutellerie  très-estiniée. 

Ce  département  est  dans  une  des  positions  les  plus  ayan* 
tageuses  pour  le  commerce  tant  intérieur  qu'extérieur. 
Ij.'i  Manie  lui  ouvre  une  communication  facile  avec  Paris 
et  nos  ports  de  fOcéau ,  par  son  embouchure  dans  la 
Seine ,  à  quelque  distance  au-dessus  de  cette  grande  cité^ 
au  lieu -qui ,  de  ce  confluent,  a  pris  le  nom  de  Confiante 
lie  commerce  connste  en  grains  de  toutes  espèces ,  en 
vins ,  en  chanvres  éerus  et  façonnés  ,  en  foins  ,  en  bois 
et  charbons ,  eu  légumes  cl  fruits  ;  en  laines ,  en  bestiaux  ^ 
en'poissons ,  en  miel ,  fruits  secs  et  pains  d'épices  si  re- 
nommés sous  le  nom  de  pmns^épices  de  Reims  et  gé- 
nérah;ment  dans  les  produits  des  nombreuses  et  diverses 
manufaclures  cl  fabriques  qui  y  sont  établies. 

(  Pour  les  Foires  de  ce  département ,  poyez  Farticle 
Tableim  général  des  Foires  de  France  ). 

Les  principales  l^iUes  du  département  de  la  Marne , 
sont  Chaloiis ,  Reims ,  Vitry-sur-Marne,  Ste.-Méuéhould, 
Epcrnaj  ,  Sézanne. 

"L'Etenâiie  en  saperficie  du  département  est  de  820 
BÛlle  2173  hectares  (  1  million  607  mille  169  arpens  )  ou 
de  8  mille  aoa  lulomètres  et  demi  earrés  (  4o5  lieues 
carrées  ). 

Celle  des  Forêts  est  de  84  mille  8âo  hectares  4o  ares 
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(  166  mille  2't5  arpcns  )  ,  floni  42  mille  i54  lirctarcs  ^ 
ares  (  82  mille  ôgo  arpens  32  porclios  )  do  hoh  nalionaux  • 
9  mille  371  hectares  49  sures  (  iB  mille  i65  arpens 
perches  )  communaux ,  et  33  mille  4a4  hêctâres  Sa  arés 
(  65  mille  48/  arpens  52  perches  )  apparleuans  à  des 
particuliers. 

La  Population  esX  évaluée  i  3io  mille  493  individus  ^ 
ce  qui  ûdt  À*-peu-près  766  habitans  par  lieue  carrée. 

Les  Conttibutiowt.àe  ce  département  pour  l*aa  XI, 
montent  à  la  somme  de  4^15 1^1 83  fr.  ^ 


.4  t 

* 


s  A  y  0  I  &  : 

Conliilmtion  fonclcrc   a,75a,000 '^""••^ 

Contrii>ution  personnelle  y  mohiliaire  et 

sompluaire.  *  344,90o 

Pqiles  et  fenéu*es.   ^7*9^0 

Patentes   301,646  . 

Protluil  tles  16  cenliines  addilloniiols  par 
ii'anc  s  ur  les  0  o  !  a  r  i  !>  utîons  fonc  i  <■  re,  pcr- 

«onneUe  y  mohiliaire  et  sompluaire   495^93 

Total  égal  4,i5i,i88 ' 

Ce  qui  donne  pour  la  quotité  contributire  de  chaque  iu« 
dividu  i3  irancs  Sj  centimes. 

Les  Dépenses  à  la  charge  du  département,  pendant  Fan 

XI,  prises  sur  le  produit  des  centimes  additionnels  y  Stt 
montent  à  la  somme  de  32o,io3  h*.  33  centimes , 

8  A  T  O  Z  B  : 

d'adminlslralîon   l39,55o''''* 

Dépenses  ^  de  Tordre  judiciaire   i5o,553  33 

dlnstroction  publique  ......  3o,ooo 

X oT  AI*  é|;al.. . .    -'^'jîKic/r-  . 


3j6  DESCRIPTION 

Le  départanent  de  la  Marne  est  dmsé  en  5  monàm»* 
mens  communaux  ;  saToir  :  i^.  de  ÎUimê;7?»  de  Sainte" 

Menêhould  y  3".  de  Vitry- sur- Maine  ;  4^.  de  Châlons- 
êur^Marne;  5° ,  Epemay en  32  cantons  ou  juslicesdc 
]paix,  et  699  communes.  Le  collège  électoral  du  déparr 
tenent  est  composé  de  5oo  membres. 

AnaoNDissxKXKT  ns  Rsxiis, 

Contenant  i85  Communes  divisées  en  10  Cantons  ou  Jus^ 

ticesde  Paix.  :  Fisiues,  Ycrzy,  Ay,  Châtillon-sur-Marnejj 
Yille-en-Tardeaois,  Keims,  Beine,  Bourgogne. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  io5  mille 
47a  îndiTidus^  et  le  collège  électoral  est  composé  de  aoo 
membres» 

Risims  en  est  le  chef-Héu.  Cest  une  grande  TÎlle ,  située 
dans  une  plaine  enYirouiiée  de  petites  montagnes,  sur  lit 
rive  gauche  de  la  Vesle  ,  entre  l'Aisne  et  la  Marne. 

Elle  a  une  population  de  3i  mille  295  individus ,  et  elle 
est  distante  de  Paris  de  i5a  kilomètres  (  38  lieues  ).  Cest 
le  cheF-lîeu  d'une  sous-préfecture ,  le  siège  de  trois  tribu* 
naux,  l'un  de  première  instance,  Faulre  criminel,  et  le 
trosième  de  commerce  ;  la  résidence  d'un  conservateur  des 
bjpothè^es  et  d'un  inspecteur  des  forêts  nationales. 

Le  principal  commerce  de  cette  TÎlle  consiste  en  fa**^ 
briques  de  draps ,  connus  sous  le  nom  de  draps  de  Reims  , 
qui  égalent  ceux  de  Silésie  j  en  étoiles  de  laine  ou  mêlées 
de  soicy  laine  et  coton  ;  en  bonneterie ,  chapellerie, 
tannerie  y  mégisserie,  couvertares  de  Udae ,  en  toiles  de 
diverses  sortes ,  fruits  secs  et  pains-d'épices,  etc. 

Le  territoire  de  cet  arrondissement  produit  du  froment, 
du  seigle  et  quelques  autres  grains,  mais  sur  -  tout  les 
meilleurs  vins  du  départementi  dont  rexportation  est  ooa- 
aidéraUe, 
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Contenant  ^  GonmuinM^  divisées  en  3  Cantons  on  Jus- 
tices de  Pai&:  YîQe-sur-Tonrbe,  Satnte-Ménéhouldf 
DanmnurlinHMu^-ïàTFe* 

La  population  de  cet  amondÎBsement  est  de  36  mille  84o 
indiTÎdus  y  et  le  collège  électoral  est  composé  de  lao 
membres. 

Sainte-Ménéhoiild  en  est  le  chef-lieu.  C'est  une  petite 
TÎUe  située  dans  une  île  que  forme  l'Aisne.  La  population 
7  est  de  3  rniHe  .^94  individus.  Elle  est  le  chef- lieu  d'une 
sous-préfccture  ,  le  siège  d'un  tribunal  de  première  ins- 
tance et  la  résidencp.  d'un  conservateur  des  hypothèques 
et  cPun  inspecteur  des  forêts  nationales. 

Le  sol  de  cet  arrondissement  est  fertile  en  pâturages^ 
en  firoment,  et  en  toutes  sortes  de  grains.  Il 7  aune  niana«> 
facture  de  faïence ,  plusieurs  verreries ,  etc. 

Le  principal  commerce  est  celui  de  hois  qui  est  considé- 
rable» 

A  AB,ONDL8  S£  Ml£N  T    DE    Y I  T  ]L  Y  ->  8  U  A  -  MaR  NE^ 

Contenant  13/  Communes  divisées  en  5  Gantons  ou  Jus- 
tices de  PaixiThiéblemont,  Yitry  sur-Marne, Sompuies^ 
SaintrRemj-en-Bonzemont,  Heilta-le-Maurupt*. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  4^706  in- 
dividus,, et  le  collège  électoral  est  composé  de  lao  mem» 
bres. 

Vitry-sur^Marne  en  est  le  chef-lieu.  Celte  viUe  est  située 
sur  la  rive  droite  de  la  Marne,  au  confluent  de  la  rivièra 
d'Orne  ^  la  population  est  de  6,935  individus. 

EOe  est  le  chef-lieu  d'une- sous^réfecture,  le  siège  dhiikk 
tribunal  de  première  instance,  la  résidence  d'iin  oonaerTAit 
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leur  des  Hypothèques  et  d'uu  inspecteur  des  forêts  natio- 
nales. 

Le  territoire  de  cet  arrondifisement  est  fertile  em  graini 
de  toutes  espèces. 
Le  commerce  consiste  en  blés,  avoines ,  Lois  et  charbons» 

Il  V  a  cirs  if|ues  (rétoîles  de  iaiae,  de  toiles^ des  bonne* 
teries^  chapellerie»^  etc. 

'AkBOKDISSEMEN  T    DE    C  H  A  L  G  N  S  -  S  U  H  -  M  A  R  N 

Contenant  80  Communes  divisées  en  4  Cantons  ou  Jas-> 
lices  de  Paix  :  Suippcs,  Marson,  Châlons^or-Marne^ 

Ecurysur-Cooie. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  3f,oSù  in* 

dîridus,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  lao  mem- 
bres. 

Châions-sur-Mame  f  ^pSt  en  est  le  cbef-iieit,  est  uneTÎIIe 
située  sur  la  me  droite  de  la  Marne,  et  dont  la  population 
est  dé  1  Ijiao  individus,  et  la  distance  de  Paris  de  168  ki- 
loiiiôircs  (  lieues).  Lllc  est  le  chef-lieu  d'une  préfec- 
ture, le  sit'f;e  de  deux  tribunaux,  l'un  de  première  ins- 
tance et  l'autre  de  commerce:  la  résidence  des  diredenrsi  • 
des  domaines  nationaux  et  des  contributions  directes,  d'un 
conservateur  des  hypothèques,  d'un  gcnt-ral  de  Lrlgade, 
coniniandatu  du  département  j  d'un  chef  d'escadron  et 
d'un  capitaine  de  la  14".  légion  de  gendarmerie. 

On  y  fabrique  des  étoffes  de  laine,  de  la  bonneterie.  II  y 
IL  aussi  quantité  de  tanneries  et  de  mégisseries,  des  pape- 
teries, etc. 

Le  sol  de  cet  arrondissement  produit  du  vin ,  de» 
grains  de  toutes  espèces  et  sur-tout  beaucoup  dWoiijl6>  de 
lin  et  de  chanvre. 

n  7  a  des  prairies  eoiuidérables  ou  Ton  élève  des  h^tn-^ 
liaux*  * 
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Le  commerce  consiste  en  grains  de  toutes  espèces,  ei^ 

vins ,  foins  ,  lins  et  chanvres  écrus  et  non  façonnés  ;  en  lé- 
gumes, sur-tQjut  en  melons  qui  sont  renommés^  en  miel^ 
poissons,  bestiaux,  osier,  etc.  et  dans  le  produit  des 
briques  qui  j  sont  établies. 

A  RBONnZSSBMBKT  n'ErSRKAT^ 

Contenant  216  G>mmunes  divisées  en  10  Gantons  on  Jus-^ 
tices  de  Paix  :  Dormans,  Epernay ,  Àviie,  Vertus ,  Fëre- 

Champenoise ,  Anglure ,  Eslei  naj ,  Moulmirail ,  Mont* 
mortji^  âezanaes* 

La  population  de  cet  arrortclisscraent  cstde  87,41 3  indi- 
Tidus,  elle  collège  clccioral  est  composé  de  176  membres.. 

Epemay  en  est  le  cheC-lieu.  C'est  une  Tille  située  près, 
la  rire  gauche  de  la  Marne ,  et  dont  la  population  est  de 
4,43o  individus.  Elle  est  le  chef4ieu  d'une  sous-préfecture, 
le  siège  d'un  Irihiiiial  de  preniitTe  instance  ,  et  la  résidence- 
d'un  conservâtes*  des  hypothèques  et  d'un  inspecteur  des 
forêts  nationales. 

'  Le  territoire  de  cet  arrondissement  produit  des  grains  ^ 
maïs  beaucoup  plus  de  vins  blancs  et  rouges  de  la  première 
qualité;,  quisout  trcs-cstimés  et  recherchés. 

Il  s'y  fabrique  beaucoup  de  poterie  de  terre  plombée 
4  TépreuTe  du  feu  le  plus  ardent.  U  7  a  des  manufactureâ. 
d'étoffes  de  laines,  de  bonneterie ,  de  coutellerie ,  de  tanne* 
ries  et  papeteries. 

Le  commerce  principal  consiste  en  grains ,  en  Tins  et  en- 
bois. 

(  Pour  pliif}  amples  renseignemens  ,  il  esù  nécessaire 
de  lire    Introjou^tion  qui  précède  la  jdjsscjliptios' 


» 


Digitized  by  Google 


DÎBSCRIFT^Oir 


X\  DÉPARTEMENT  (la  Meurtiie  }• 


Ls  département  de  la  Mein-fhe ,  formé  du  Toulois  et  de 
la  partie  méridionale  de  la  Lorraine ,  dont  le  chef-lieu  est 
-Nancy  ^  tire  son  nom  de  la  rÎTiëre  de  Mmrthe ,  qui  l'airose 
dn  tnd-est  a«  nord^onest. 

Les  Limites  de  ce  département  sont  :  au  nord ,  celui  de  la 
Moselle j  à  Test ,  celui  du  Bas- Rhin  ^  au  sud^  celui  ded 
Vosges^  et  à  Touest,  celui  de  la  Meuse* 

Les  prineipalea  Rivières  sont  :  la  Meurthe  ,  qui  a  ses 
sources  dans  le  département  des  Vosges,  prcs  Saint-Dié, 
qu'elle  traverse,  passe  ensuite  à  Kaon-FEtape,  Baccarat, 
LunéTillci  où^  au-dessous,  elle  reçoit  la  Yezouze  et  la 
Mortagne,  traTerse  Rosières,  aux  salines,  passeà  Dombale , 
Saint -Nicolas,  oh  le  Sanon  la  joint,  et  laissant  Nancy 
à  gauche ,  va  se  perdre  daus  la  Moselle  au  -  dessous  de 
Frouard* 

La  Meurthe  coule  d'ahord  avec  rapidité  sur  un  fond  de 
sable  et  de  cailloux,  qu'elle  entraîne  iàcilement  lors  de  ses 

crues  :  elle  devient  ensuite  plus  tranquille  ,  et  sa  TÎtesse, 
dans  le  département  auquel  elle  donne  sou  nom ,  est  con- 
sidérablement diminuée.  Le  ilottagea  lieu  sur  cette  rivière, 
et  c'est  au  port  de  Raon4'£tape  que  Ton  rassemble  les 
planches  qui  ont  été  abandonnées  à  son  cours  supérieur 
et  à  ceux  des  autres  ruisseaux  qui  viennent  se  joindre  à 
elle.  A  ce  port,  on  forme  définitivement  les  flottes  de 
planches  que  l'on  conduit  jusque  dans  la  République  Ba- 
tave.  Chacune  d'elles  en  contient  de  a  à  3  mille.  On  aban- 
donne aussi  à  cette  rirtère  des  bois  de  chauffage  pour  Tap- 
proYisionnemeut  de  Lunéviiie  et  de  j^aucjr.  Lta  Meortlia 
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peut  être  rendue  navigable  depuis  Lunéville  jusqu'à  son 
cmboucliure ,  à  Frouard  dans  la  Moselle. 

La  BfoseUe^  la  Sarre^  la  Seille^  la  Ve£Oiize  qm  a  sa 
source  pr^  celle  de  la  Sarre ,  coule  an  nord-ouest  et  à 
Fouest,  passe  à  Rlaniont ,  et  se  jette  dans  la  jMeurllic,  à 
Touest  de  Luuéville;  la  Kosogne,  etc. 

Il  existe  un  projet  du  maréchal  de  Yailban ,  de  creuser 
nn  canal  de  communication  de  la  Moselle  à  la  Meuse  ^  noua 
en  avons  parlé  à  l'article  de  la  Nnpi^tion  InUriêure. 

Le  sol  des  plaines  du  département  de  la  Meurllie  est 
fertile  en  grains,  sur- tout  eu  blés,  eu  fruits,  eu  vins,  en 
lins,  en  chauTres  et  en  narette;  et  celui  des  montagnes 
et  des  coteaux ,  dont  il  est  parsemé ,  abonde  en  bois  et  en 
excellens  pâturages  oh  Ton  élère  des  bestiaux  et  des  che* 
vaux.  Le  haras  établi  à  Rosiî  rcs  est  le  premier  et  le  plus 
considérable  de  la  France ,  c'était  celui  du  prince  des 
Deux-Ponts ,  et  il  est  le  fruit  de  nos  conquêtes  -y  il  renferme 
plusieurs  cberaux  de  choix  :  il  est  composé  de  60  étalons 
et  de  36  jumens  poulinières. 

'  Ce  haras  est  très^bien  tenu  et  peut  devenir  de  la  plus 
grande  utilité  pour  la  remonte  de  notre  cavalerie.  Mais  9 
Fâge  des  étalons  est  déjli  avancé  et  pourrait  nuire  au  succès 
de  cet  établissement,  si  on  ne  les  réformait  pas  et  s^  n'é* 

taient  remplacés. 

£n  général,  ce  département  est  un  des  plus  importans 
de  la  France,  fertile  en  toutes  sortes  de  choses  nécessaires 
à  la  vie  :  le  gibier,  le  poisson  y  sont  abondans  en  raison 
de  la  quantité  des  petites  rivières,  des  ruisseaux  ,  des  lacs, 
des  étangs  et  des  grandes  forêts  qu'il  renferme.  On  y  trouve 
aussi  des  sources  d'eaux  minérales  Irès^sélèbces ,  des  sources 
d'eaux  salées  d'un  très  -  grand  produit ,  des  mines  de  fer , 
plusieurs  carrières  de  Qiarbre,  et  des  pierres  précieuses.  On 
pèche  des  perles  dans  le  ruisseau  de  Nêuné  et  la  P'ologn»* 
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^83  DESCRIPTION' 

On  trouve  dans  ce  département  un  grand  neittbre  d# 

papelcrles,  des  verreries ,  tles  faïenceries  ,  des  maQurac- 
turcs  d'étolTes  de  laine ,  qui  coii&istent  en  draps ,  moletons , 
radnesy  serges;  des  fabriques  de  toiles  de  lin  et  de 
cbanvre,  linge  damassé  y  chapellerie,  bonneterie ,  tannerie^ 
fer-blanc,  lole  ,  coutellerie ,  fer  en  barre,  d'acîcr,  de 
scies,  de  iaulx  ,  et  tout  ce  qui  tient  à  la  grosse  taillanderie  ; 
d'alun ,  de  sel  ammoniac  ,  d'eau-forte  ,  d'eaux-de-vie  ^ 
TÎnaigres,  bierre,  huiles  de  lin>  de  chanTre,  de  navette ,  etc» 

Le  commerce  consiste  principalement  en  blés,  yins^ 
planches  de  sapin  et  antres  l)ois  de  cljai*pente  et  de  chauf- 
fage ,  étoffes  de  laine,  bouueteric,  clincaillerie ,  clous j 
taillanderie  y  toiles  de  ménage,  d'étoupes,  de  treillis» 
eorderîe,  papiers,  sel,  alun,  salpêtre,  bestiaux,  laines,, 
huiles  de  nayette,  dre,  miel,  pelleteries,  Terres,  faïences^ 
liqueurs  fines,  etc. 

(  Pour  les  Foires  de  ce  département ,  il  faut  voir  le 
Tableau  général  d^a  Foires  de  France  ). 

lies  principales  KiUes  de  ce  département  sont  Nancy  ' 
Toul  ,  Ponl-à-Monsson ,  Château-Salins ,  Vie ,  Dieuze 
■  Plialsbourg  ,  Sarrebourg  ,  Blamout,  Lunéville,  Vézelize. 

UJStendiie  en  superficie  du  département  est  de  629  mille 
3  hectares  (  i  million  ^5a  mille  409  arpens  ) ,  ou  de  6  mille- 
390  kilomètres  carrés  {5io  lieues  carrées ). 

Celle  des  Forets  est  de  227  mille  5G  hectares  69  ares 
(  444  mille  821  arpens) ,  dont  q5  mille  266  hectares  74  ares 
(186  mille  65 1  arpens  17  perches)  de  bois  nationaux, 
65  mille  764  hectares  55  ares  (  128  mille  849  arpens  7  per- 
ches )  communaux ,  et  66  mille  5  hectares  3o  ares^ 
(129  mille  3ao  arpens  76  perches),  apparleuaus  à  des  par- 
ticuliers. 

La*  PopukUion  est  évaluée  à  34â  mille  187  individus 
ee  ifpi  &it  à  peu  près  1  mille  io3  habitanspar  lieue  caxcéeu^ 
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Les  Contributions  de  ce  département  poui'  Tan  XI,  se 


montent  à  ia  somme  de  :2,(î8i,ô8i  francs  ^ 

s  ▲  Y  o  I  e: 

Contribution  foncière   1,754,000 

Contribution  personnelle  ,  mobîliaire  et . 

somptuaîre   239,600 

portes  et  Feiiclrcs   178,662 

Paleiites   201,943 

Produit  des  16  centimes  additionnels  par 
franc  SUT'  les  contributions  foncière , 
personnelle ,  mobiliaire  et  somptuaire .     5i  7^5/  6 

Total  égal  a,68i,58i 


Ce  qui  donne  ,  pour  la  quotité  coiitribulivc  de  cbaque  in«* 
di?ida,  7  francs  83  centimes  deux  tiers. 

Les  DépenêBê  à  la  diarge  du  département,  pendant 
Tan  XI ,  prises  sur  le  produit  des  centimes  additionnels ,  se 

moiueiit  à  ia  somme  de  5 18,829  û-aucs  33  ceulimes  ^ 


8  A  voin: 

(  (Vadministration   ir)2,5o6^''-  ))"' 

Dépenses  <  de  l'ordre  judiciaire  .*  i6u;323  35 

/  d'instruction  publique             36,ooo  » 


Tôt  AI.  égal   7>7>'' 

Le  département  de  la  'S^eurthe  est  divisé  en  5  arron- 
disseraens  communaux;  savoir  :  1°.  de  Toid  ;  2°.  de 
Nancy;  3**.  de  ChÂUcu^Salina  ;  4*^.  de  iïarrebourg  ; 
6\  de  Lunèpille  ;  en  û$  cantons  ou  justices  de  paix  ^ 
et  718  communes. 

Le  collège  électoral  du  département  est  composé  de 

Zoo  membres* 
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ArROVDZSSSMXNT    DB    T  O  V  l0f 

Contenant  127  Communes  divisées  eu  5  Cantons  ou  Jui* 
tioesdePaix:  Colombej^  ïoul  nord  et  sud,  Xhiaucoiiity 
Domèvre. 

La  population  de  cet  arrondîgsement  est  de  69  mille 
689  individus ,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  120 
membres. 

Hbul  en  est  le  clief-lieu.  C'est  une  ville  assez  consi- 
dérable f  située  sur  la  riye  droite  de  la  Moselle  (1) ,  dans 

(1)  La  situation  de  la  ville  de  Toulsur  la  Moselle,  et  la  commui* 
nication  qu'il  est  facile  d'éàtblir  entre  cette  ririère  et  la  Meuse ^ 
par  un  canal  qui  passerait  sous  les  mars  de  cette  ville ,  en  feraient 
une  place  des  plos  avantageuses  pour  le  commerce  et  le  service  mi- 
litaire. Toul  n'étant  qu'à  i5  kilomètres  (  3  lieues  )  de  la  Hense,  on 
ferait  on  canal  de  communication  entre  les  deux  rivières ,  par 
Vaux-de-l'Ane.  Le  rmssean  dingressin»  qui  se  rend  dans' la  Ho- 
selle ,  sons  les  murs  de  Tonl»  et  la  petite  rivière  de  Vaire ,  joints 
aux  eaux  du  ruisseau  de  RJgny-la-Salle,  qui  se  rendent  dans  la 
Xense  à  Fagny ,  fourniraient  des  eaux  plus  que  suffisantes  pour  le 
service  du  canal.  Aumoyen  de  cette  communication ,  on  ferait  pas* 
ser  sur  le  Rhin,  par  la  Moselle,  toutes  les  productions  des  départe» 
mens  de  la  Meuse ,  de  la  Marne  »  de  la  Haute-Marne  y  de  l'Aube ,  des 
Vosges  et  de  la  Meuse;  les  fers*,  les  mobiles  de  guerre ,  et  tout  ce 
qui  so  fabrique  dans  les  forges  de  Sampigny ,  de  Commercy',  Saint» 
Dizier ,  etc.  pour  le  service  des  armées  ;  et ,  par  la  Meuse ,  on  ferait 
passer  dans  les  départcmens  de  la  Belgique  les  bois  des  Vosges  pour 
le  service  de  la  marine ,  les  vins ,  les  grains  ,  et  toutes  les  produc- 
tions terri torialrs  et  industrielles  q^ui  se  fabriquent  dans  les  dépar- 
temens  sus-dé.signés. 

En  établissant  une  autre  communication  de  la  Meuse  îtla  rivière 
d'Aisne  ,  par  la  petite  rivière  de  Bar  ,  entre  Donclierj'-le-Chêne  et 
Attigny  ,  on  communiquerait  à  la  Seine  par  l'Oise  ,  dans  laquelle  Se 
jette  la  rivière  d'Aisne,  et  de  la  Seine  ù  la  mer.  Ces  communica- 
tions, dont  la  dépense, d'après  les  plans  qu'en  a  dressés  M.  de  Vau- 
l»an,  ne  s'élevait  guère  à  plus  de  3  à  4oo  n^lle  francs ,  mettraient 
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me  plaine  fiertUe^  enYironnée  pour  la  plus  grande  partie 
de  coteaux  qui  produisent  de  bons  vins.  Elle  a  une  po- 
pulation de  6  mille  949  individus,  et  est  distante  de 
paris  de  3 12  kilomctres  (78  lieues).  C'est  le  chef-lieu 
dWe  sous-préfecture,  le  siège  d'un  tribunal  de  première 
instance  et  la  résidence  d'un  conservateur  des  hypothèques 
et  d'un  inspecteur  des  forêts  nationales.  Cette  TÎUe  a  des 
tanneries ,  quelques  &bnques  de  chapeaux  et  de  bonne^ 
teries.  Ou  y  fait  aussi  des  toiles. 

Le  territoire  de  cet  aiTondissement  est  fertile  en  grains 
de  toutes  espèces,  en  légumes  >  en  fruits  et  en  vins.  Il 
y  a  aussi  beaucoup  de  bois. 

Le  commerce  de  cet  arrondissement  conôste  en  grains^ 
vins  et  eaux-de-vie. 

Il  y  a ,  à  un  lûlomètre  de  Toul ,  une  superbe  faïen- 
eerie  dont  les  owrages  sont  recherchés  pour  la  solidit^» 
la  blancheur  ^  la  beauté  de  l'émail ,  la  finesse  et  la  variété 
des  couleurs. 

Ak  rokdxssbhbkt   nx  Nakot, 

Contenaut  i5i  Communes  divisées  en  6  Cantons  ou  Jus* 

les  frontières  et  les  départemens  qu'arrosent  la  Meuse  et  la  Mo- 
selle,  à  même  de  prêter  des  secours  à  la  capitale  et  aux  autres  dé^ 

■partemeus  de  l'intérieur  de  la  France  ,  et  d'en  recevoir  réciproque- 
ment. Il  faut  t'spércr  que,  sous  sa  nouvelle  organisation,  la  Franco 
jouira  enfin  de  tous  les  avantages  qu  oiïre  sa  situation. 

Depuis  que  cette  Note  a  été  rédigée,  nous  avons  eu  connais- 
sance du  Projet  de  M.  Prault-Saint-Gerraain  ,  dont  l'objet,  ainsi 
que  nous  l'avons  dit  à  l'Article  de  la  Navigation  intérieure  ,  est  l'é- 
tablissement d'un  canal  de  comniunicatiun  du  Rhin  à  Paris  ,  qui, 
à  tous  les  avantages  qu'offre  le  Projet  du  maréchal  de  Vauban,  eu 
présente  encore  de  plus  grands,  sur-tout  par  rapport  à  nos  rela- 
tions commerciales  avec  l'Allemagne  et  les  puissances  du  nord  do 
r£urope.  (  Voir  le  développtaiOAt  de  ce  Projet,  à  TArticle  î^avi•' 
fgaiUf»4nt€rhw§,) 
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tices  de  Paix  :  Pont  -a-  Mousson  ,  Komény ,  Nancjr 
nord  et  ouest ,  Saint-lSicolas. 

La  population  ^e  cet  arrondissement  est  de  88  mille  384 , 
indÎTÎdus ,  et  le  collège  électoral  est  c<»nposé  de  1 7  7  mem- 
bres. 

Nancy  y  qui  en  est  le  cliel-Iicu,  est  une  grande  et  une 
âes  plus  belles  Tilles  de  France  ^  située  an  pied  d'une  mon- 
tagne f  dans  une  plaine  agréable  ^  à  un  kilomètre  de  la  riye 
gauche  de  la  Meurtbe. 

Elle  a  une  population  de  291,740  îr.dlvidus,  ci  elle  est 
distante  de  Paris  de  336  kilomi;lre^  (  >V\  lieues  ).  C'est  le 
chef-4ieu  d'une  préfecture ,  le  siège  d'un  éréebé^  de  quatre 
tribunaux  :  l'un  d'appel ,  l'autre  criminel ,  le  troisième  de 
première  instance  et  le  (jualiième  de  comna  rce  ;  la  rési- 
dence d'un  conservateur  des  bypothèques,  des  directeurs 
«les  domaines  nationaux  ^  des  contributions  directes ,  du 
conserrateur  de  la  21*  conserration  des  forêts  nationales 
d'un  général  de  dirision,  commandant  la  4*.  dÎTiston  mili- 
taire; d'un  général  de  brigade,  conniiandant  du  déparle- 
ment ^  du  chef  de  légiou ,  et  d'un  capitaine  de  la  19".  légion 
de  gendarmerie  nationale.  . 

n  y  a  des  manufactures  de  draps ,  d'étoffes  de  laine ,  et 
de  tapisseries.  On  y  fabrique  des  bas  de  soie  et  de  laine, 
de  petites  étoffes  de  soie  ,  des  cicnlcllcs^  des  chapeaux,  des 
ouvrages  de  £er,  de  tolc ,  de  cuÎTre ,  etc.  C'est  à  Kancy  que 
•e  fabrique  la  plus  belle  chandelle.  Les  productions  de  cet 
arrondissement  sont,  le  froment,  l'orge,  TaToine,  le  seigle , 
les  lentilles,  les  pois,  les  haricots,  la  navette,  le  loin,  le 
viu  et  le  bois. 

A  cinq  kilomètres  de  Nancy ,  sur  la  cote  de  Sainte-Cà- 
therine  ^  il  y  a  une  carrière  de  marbre  rouge  et  blanc  ;  une 
source  feixugiueuâu  au  pied  de  la^iiiiuteui*  où  est  situé  le 
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village  d'Eulmnont  ^  et  use  àatre  de  pareille  ^alité^  k 
Faux*nSamt-£tienne ,  à  ud  niyriamèkre» 

A&aONBISSEMXNT   PS   G  H  AT  SA  V- S  A  !•  I K  0, 

Contenant  i33  Communes  divisées  en  5  Cantons  ou  Jus** 
ticesdePaix  :  Belme,  Albertroff^  Château-Salins^  Vic^ 
/  IKeuze. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  5o  mille  554 
'  Individus ,  elle  collège  électoral  est  composé  de  120  mem- 
bres. 

Château  -  Salinâen  est  le  chef -lieu.  Cest  une  petite 
Tille  située  sur  la  rive  droite  de  la  petite  Seille^  à  5  kilomè- 
tres au-dessus  de  son  embouchure^  dans  une  petite  plaine 
assez  euibucée. 

Elle  a  une  population  de  a,  110  individus^  et  elle  est  le 
chef-lieu  d'une  sous-préfecture  et  la  résidence  d*un  conser- 
vateur des  lijpotlièc^ucs  et  d  uu  inspecteur  des  iorèts 
nationales. 

n  y  a  dans  cette  ville  des  salines  très^onsidérahles,  ainsi 

<ju'àDieuzr.  Los  productions  du  territoire  de  cet  arrondis- 
sement sont  très-abondaiiks  :  elles  conslslcnt  en  grains  de 
toutes  espèces,  en  vins,  safran,  en  bons  pâturages  et  en  de 
grandes  forêts. 

Le  principal  commerce  consiste  en  sel,  en  bonneterie 
trè»«siimée ,  eu  cendres,  etc. 

On  trouve  encore  dans  cet  arrondissement  la  petite  ville 

F'iCf  traversée  par  la  ri>  icre  de  Scillc.  Kllc  a  une  popu- 
lation de  3,338  individus,  et  (  lie  est  le  siège  d  uo  tribunal 
^  prémière  instance.  D  j  a  des  £sJ>riques  de  bas  drapés  à 
raigiiille,  qui  sont  en  grande  réputetion,  el  d<Nit  il  se  fah 
jlu  débit  cousidéroble. 
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G>iiteaant  118  Commîmes  divisées  en  ô  Cantons  ou  Justices 
de  Paix  :  Fénétrange^  Phalsbourg^Lorsquin^Réchicourt, 
Saxrebourg. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  56  miflc 
91  individus ,  et  le  eollége  électoral  est  composé  de  lao 

memljres. 

Sarrebourg  en  est  le  clief-lieu.  Celle  ville  est  située  sur 
la  Sarre^  dont  la  population  est  de  1^454  individus.  £Ue  est  - 
le  chef-lieu  d'une  sous-préfecture ,  le  siège  d'un  tribunal  do 
première  instance ,  la  résidence  d'un  conservateur  des  hy- 
pothèques et  cV  un  inspecteur  des  i'oréls  nationales. 

On  y  fabrique  de  Talun,  du  sel  ammoniac ^  des  eaux 
fortes,  des  couleurs  rouges  et  du  bleu  de  Prusse,  de  Tacier, 
des  scies,  des  (aulx,  des  limes ,  du  fer-blanc,  du  fll  de  fer , 
du  noir  de  fumée ,  de  la  verrerie  ,  de  la  porcelaine ,  de  la 
iaïeucerie ,  de  la  poterie  de  grès ,  du  papier ,  etc. 

Cet  arrondissement  produit  des  grains  et  du  bois,  et  il 
s'y  fait  un  commerce  considérable  de  liqueurs  fines  ^  cou* 
nues  sous  le  nom  de  liqueurs  de  PhaUbourg, 

AxaoïrnissxKXNT  dx  LirN£Yix.LX| 

Contenant  209  Conmiunes  divisées  en  8  Cantons  ou  Jus- 
,  tices  de  Paix  :  Blamont,  Baccarat,  Geriiéyi]ler,Bayon, 
Haroué,  Yézehse,  Lunéville  nord  et  sud-est. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  87  mille 

3Sij  individus,  et  le  collège  électoral  esl  composé  de  ij5 
membres. 

Lunéville  en  est  le  cbef-lîeu.  C'est  une  ville  aasex  jolie, 
située  dans  une  plaine  agréable  et  fertile,  qui  B'élen4  fort 
loin  du  côté  de  Blamont^  à  droite  de  la  Meorthe  et  sur  la 

rive 
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tire  gauctie  de  laYecouse  qui  y  opèrent  leur  jonction  un 

peu  au-dessous. 

Elle  a  une  population  de  9,797  individus,  et  est  distante 
de  Paris  de  564  kilomètres  (91  lieues  ).  Cette  yille  est  deve- 
nue fameuse  par  le  dernier  traité  de  paix  qui  7  a  été  signé 
le  ao  pluviôse  an'  IX  (  9  février  1801  )  entre  la  République 
française  et  l'Aulrlclie.  Elle  est  le  chef-lieu  d'une  sous-prc- 
feclure ,  le  siège  d'uu  tribunal  de  première  instance ,  la  ré- 
sidence d'un  conserrateur  des  hypothèques  et  dW  ins- 
pecteur des  Ibréts  nationales.  U  y  a  une  faïencerie  très- 
considérable  ,  et  dont  les  ouvrages  sont  très-estîmés.  Le  sol 
de  cet  arrondissement  produit  en  abondance  des  grains 
de  toutes  espèces^  des  fruits,  des  vins,  et  du  bois.  U  y  a 
plusieurs  manufactures  d'étoffes  de  laine^  une  verrerie  à 
Baccarat,  etc. 

(  Pour  de  plus  amples  renaeignemens  ,  il  est  nécessaire  de 
Ure  l*IvTRODUCTioir  qui  précède  la  Dmscmjftiout  to» 
foosMPBi^trs  j>a  la  NourmzhE  Dirtatox  dm  ma 
.  Frascb.  ) 
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DESCRIPTION 

TOPOORAFHIQUE,  PHYSIQUE,  POLITIQUE 
BT  COMMERCIALE  DE  LA  FRANCE^  elC. 

  -  '  _M.  -  - 

« 

QUATRIÈME  RÉGION, 
DITS  D£  L'£ST  ou  DU  L£YÀKX, 
€raipreiiant  les  ii  Départemeiis  dn  Levant  de  la  Franoe* 

PREMIER  DÉPARTEMENT  ( Cote-d'Ol ), 

Lb  déparlement  de  la  Côte-cT  Or  ,  formé  du  Pays  de  la 
Montagne^  de  TAuxois,  du  Dijonnais  y  dépendans  de  la 
cî-deTaiit  prcmnce  de  Bourgogne  »  et  dont  le  chef-lien  est 
à  Dijcn ,  tire  son  nom  d'une  cbaine  de  collines  qui  s^élend 
vers  le  sud-ouest  jusqu'au-delà  de  Châlons-sur-Saône ,  et 
que  l'on  nomme  Côte-d'Or ,  à  cause  des  excelleiis  vins 
^qu'elle  produit,  et  qui ,  pour  ce  département  en  particu- 
lier et  la  France  en  général ,  est  d'un  rapport  plus  grand , 
et  beaucoup  plus  précieux  que  ne  serait  celui  de  la 
mine  la  plus  abondante. 

Les  Limite*  de  ce  département  sont  :  au  nord ,  celui 
de  l'Aube 5  au  nord-est,  celui  de  la  Haute*Mame}  au 
sud-est ,  ceux  de  la  Haute-Saône  et  du  Jura  ;  au  sud , 
celui  de  Saône  et  Loire  )  et  à  l'ouest,  ceux  de  la  lïtèm 
et  de  l'Yonne, 
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Les  principaUs  RUfières  sont  :  la  Seine  i  qui  y  prend  sa 
fonrce  ^  la  SaAne ,  qol  PantMe  du  sud-est  à  Test  i  rOucke» 
cpiî  a  sa  source  près  Bligny ,  passe  à  ]>ijon ,  où  elle  reçoit 

le  Su2on  ,  et  se  jette  dans  la  Saône  à  Bclle-Dcfense , 
ci-devant  Saint-Jean-de-Losne;  la  Tille,  qui  a  sa  source 
peu  éloignée  de  celle  de  la  Seine ,  mais  coulant  dans 
une  direction  opposée  j  se  dirige  à  l'est,  passe  à  Ja ,  et 
se  perd  dans  la  Sadne ,  un  peu  au  dessus  de  l'embour 
cburç  de  celle  de  l'Ouche  ;  l'Auroux,  la  Brème,  etc. 

Le  canal  du  Centre  favorise  le  transport  des  marchan- 
dises de  la  Méditerranée  à  TOcéan  ;  mais  celte  iaeîlité 
n'est  pas  réciproque.  La  Loire  est  difficile  à  remonter , 
en  ce  qu'elle  change  sourent  de  lit.  La  jonction  de  la 
Saône  à  l'Yonne ,  rivières  profondes  ,  paisiljles  et  sûres , 
serait  de  la  plus  grande  importance  :  aussi  toutconcourt*il 
k  demander  Tachèvement  de  ce  canal,  an  mmns  àm 
Belle-Défense ,  à  Dijon.  Le  canal  de  jonction  de  la  SaAn* 
au  Doubs  doit  de  même  sWectuer ,  et  il  est  à  désirer  que 
ce  soit  le  plutôt  possible. 

Ce  département ,  dont  le  climat  est  tempéré ,  ok  Tair 
est  fort  sain ,  est  entre^upé  de  plaines ,  de  collines  et 
de  montagnes.  Les  plaines  produisent  en  abondance  toutes 
sortes  de  grains  et  de  vastes  pâturages ,  où  l'on  nourrit 
quantité  de  bestiaux,  priucipaiemeat  des  bœuls  et  des 
chevaux. 

Les  coUines  sont  plantées  d'arbres  firuitîers  et  de 
vignes  qui  produisent  d'excellens  vins,  sur-tout  cette 

chaîne  que  l'on  appelle  par  cxcellcncr.  la  C  Uc-d'Or.  Les 
plus  estimes  sont  ceux,  de  Chambertin ,  de  la  Romanée^ 
du  C/os  f  Voageot^  de  SaûU'^  Georges ,  de  Reaune, 
de  Pomard,  de  Vottenaïf,  de  Morachêê,  de  Mau^. 


^gâ  pEftcaiPTtoN 

Il  y  a  beaucoup  de  forêts  dans  ce  département  :  elles 

^nt  remplies  de  gibier  y  et  fournissent  des  bois  de  cons^ 
Irucuon^  de  charpente  et  de  chau&ge. 

On  jr  trouve  aussi  plusieurs  carrières  de  marbres  j  de 

porphyres  ;  des  mines  de  différens  métaux ,  des  sources 
salées  ^  des  eauiL  minérales ,  beaucoup  de  forges ,  elc. 
Les  meules  de  coutellerie  et  de  taillanderie  j  sont  aussi 
bonnes  què  celles  d'Angleterre ,  etc. 

Le  principal  commerce  de  ce  département  y  consiste 
«n  grains  9  vins,  bois  et  fers.  Il  en  sort  aussi  beaucoup 
*de  bestiaux ,  de  chanvres  ^  de  toiles ,  d^étoffès  de  laines.^ 
du  fer,  du  charbon  de  terre ,  etc. 

(Pour  les  Foires  de  ce  département,  voyest  rArticle  Tar 
hleau  général  dea  jFbtres  dè  France.) 

"Les  principales  Pailles  du  déparlement  de  la  Côte-d'Or 
•ont  Dijon ,  Is>sur-Tille ,  Chàtillon,  Sémur ,  Arnay-sur- 
ÀitùvoLf  Beaune,  iNuits,  Auxonne. 

U Etendue  en  superficie,  du  département  est  de  876  mille 
1^56  hectares  (  1  million  718  mille  228  arpens),  ou  de 
8  mille  769  kilomètres  carrés  et  demi  (445  lieues  carrées). 

Celle  des  ForètB  est  de  207  mille  699  hectares  35  ares 
(4o6  mille  768  arpeus) ,  dont  89  mille  464  hectares  21  ares 
(175  mille  282  arpens  56  perches)  de  bois  nationaux , 
s6  mille 5io  hectares  11  ares  (5i  mille  939  arpens 90  per- 
ches) communaux,  et  91  mille  6a4  hectares  9?  ares 
(179  mille  555  arpens  54  perches)  appartenons  à  des  par-* 
ticuliers. 

La  Population  est  éraluée  à  347  mille  842  îndîridus  -,  ce 
fait  781  habitans  par  lieue  carrée. 

.Les  OmtribiuionB  de  ce  département  pour  Fan  XI,  se 
montent  à  la  somme  de  3,9o5>657  francs  ;  '  v 
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•▲▼oir: 

Contribution  foncière   2^662^000'^'^-  »»• 

Contribution  personnelle  »  mobUiaire  et 

somptuaire   355>5oo  » 

Portes  et  fenêtres   1 83,854  » 

Patentes   :2aiy5o3  n 

Produit  des  1 6  centimes  additionnels  par 

franc  sur  les  contributions  foncière , 

personnelle  j  mobiliaireetaoïnptnaire..  48a,8oa  » 


Total  égal.  3,905,657  n^- 


Ce  qui  donne  pour  la  quotité  contributive  de  chaque 
individu,  11  francs  22  centimes  deux  tiers* 

Les  DipêMêê  à  la  charge  du  département,  pendant 
l'an  XI ,  prises  sur  lé  produit  des  centimes  additionnels , 

se  montent  à  la  somme  de  318,828  fr.  ^ 


satoxk: 

Î d'Administration   ii8,2o6''f- 

de  l'Ordre  judiciaire..  ••••  165,622  » 
d'Instruction  publique.  •  • . .      35/xn>  » 

ToTAi»  égal   3i8»82af'«  i>«* 


Le  déparlement  de  la  Côte-d'Or  est  divisé  en  4  arron-» 
dissemens  communaux  ;  savoir  :  1°.  de  Châtillon-sur^Seine  ; 
3^*  de  Sémur ;  3^.  de  Dijon;  4^.  de  Beaunê ;  en  3& 
cantons  ou  justices  de  paix,  et  733  communes. 

Le  collège  électoral  du  département  est  composé  dit 
3oo  membres. 

AAftOHDXSSBKXKT  BB  CRATIX.i.OK«8irn-SxiirS« 

Goiil(Biiaiit  »i6  CommiiaRi  ditisées  en  6  Gantons  onc 
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Justices  de  Paix:  Monligny  -  sur  -  Aube ,  Recey-sur- 
Ourœ,  Aignaj^  BaignenaL,  Jiaign€s»  GhâliUou-^iir- 
Seine.  ' 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  4/  mOk^ 
S85  individus  >  et  le  collège  électoral  est  composé  de  12a 
inenibres* 

Châtillon-surSeine  ,  qui  en  esl  le  chef-lieu  ,  est  une 
\ille  située  sur  la  Seine  ,  dan3.  un  terrain  qui  forme  une 
espèce  d'amphithéâtre.  Elle  a  une  popidation  de  3  np^Ue 
700  individus.  C'est  le  chef-lieu  d'une  sous-préfecture  9, 
le  siège  de  deux  tribunaux,  l'un  de  première  instance , 
et  l'autre  de  commerce  ;  la  résidence  d'un  conservateur 
des  livpothcques  et  d'un  inspecteur  des  forêls  nationa^^ 

Le  territoire  de  cet  airondissement  est  en  partie  courert 
de  montagnes  et  de  bois  taillis.  On  j  recueille  du  seigle 
et  du  froment.  Les  pâturages  y  sont  snffisans  ;  mais  de 
médiucre  qualité.  Il  y  a  beaucoup  de  forges  dans  le) 
environs  de  Chàtillon  ,  et  on  ^  trouve  des  çarrières  de 
marbre  et  des  mines  de  fer. 

Cet  arrondissement  commerce  en  vins ,  bois  et  fers.  Il 
y  a  quelques  fabriques  de  ser^e^  une  filature  de  coton 
et  des  papeteries. 

Arrondissement  de  Sjêmur^ 

Contenant  i44  Communes  divisées  en  6  Cantons  ou  Jus- 
tices de  Paix  :  Montbard  ,  Vitteaux ,  Saulieu  ,  Sémur  J^ 
jFiavigny ,  Précy-sur-Tille, 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  69,716  in- 
dividus ;  et  le  collège  éle<^tor^  es(  composé  de  139  mem- 
bres. 

Sémur  en  est  le  cbef-Iieu.  C'est  une  ville  environnée 
de  montagnes  et  située  sur  un  liaut  roclier  dç  pur  grani^ 
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ronge ,  mceptible  de  poli ,  entouré  de  la  riyiëre  d'Ar- 
'  mançon  que  l'on  y  passe  rar  deux  beaux  ponts.  Elle  a  une 

population  de  4,296  individus.  Cette  ville  est  le  chef-lieu 
cTune  sous-préfecture ,  le  siège  d'un  tribunal  de  première 
instance,  la  résidence  d*un  conservateur  des  hypothèques 
et  d'un  inspecteur  des  forêts  nationales*  , 

Le  territoire  de  cet*arrondissement  est  fertile  en  blés  dont 
on  fait  un  grand  commerce  ainsi  que  de  bestiaux  ;  on  y 
recueille  du  vin.  Il  y  a  une  manufacture  de  bons  draps 
et  des  iabricpies  de  toile» ,  etç, 

A&BONDZSSBKSKT  DtIOH| 

G>ntenant  270  Gommnnes  divisées  en  i4  Gantons  on  Jus- 
tices de  Paix  :  Grance^p^-en^Montagne  f  Selongey ,  Fon- 
taine-Française, Mirebeau,Pontaillier-sur-SaAne,  Ge- 

Trey  ,  Sombernon ,  Sainte-Seine  ,  Is-sur-ïille ,  Geulis^ 
Dijon. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  122,552 
individus,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  200 
memores* 

Dijon  en  est  le  chef-lieu  :  c'est  une  belle  ville  fttnée 
dans  une  plaine  agréable ,  sur  la  rivière  dX)nche  et  le 
torrent  de  Suson.  Elle  a  une  population  de  21,000  indi- 
vidus, et  elle  est  distante  de  Paris  de  5q4  kiloqiètreA 
(  76  lieues  ). 

Cest  le  chef-lieu  d'une  préfecture ,  le  siège  d'nn  évècbé  y 

de  quatre  tribunaux  ,  Fun  d'appel  ,  l'autre  criminel  ,  le 
troisième  de  première  inslance ,  et  le  quatrième  de  com^-' 
merce  ;  la  résidence  d'nn  conservateur  des  hypothèques  ^ 
des  directeurs  des  contributions  directes  et  des  domaines 
nationaux  ,  du  conservateur  de  la  dix-huitième  conser- 
vation des  forêts  natunoics^  d'un  ^éiici  ai  Je  division  coçor 
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mandant  de  la  dix-huitième  division  militaire^  d'un  gi^' 
néral  de  brigade  commandanli  du  département,  et  du 
clief  de  légion  et  d'un  capitaine  de  la  viu^i-unibne  légion 
de  gendarmerie  nationale. 

Il  se  fait  à  Dijon  beaucoup  de  bonneteries ,  des  carteft 
à  jouer  :  on  j  fabrique  des  étoffe»  de  laine  ^  il  y  a  de& 
tanneries ,  des  filatures  de  coton ,  des  blancbisseriesr  de^ 
eîre  et  des  fabriques  de  bougie. 

On  j  fait  un  commerce  de  différentes  moulardes  fort 
renommées,  des  confitures  de  prunes  de  mojeux  et  d*é- 
pine-rinelte* 

Mais  le  principal  commerce  de  Farrondissement  cpnr 

sisle  en  grains ,  bestiaux  et  sur-tout  en  vins  qui  s'eaYoient 
à  Paris ,  Bàle ,  Strasboug  et  dans  la  Belgique. 

Contenant  2o3  Communes  divisées  en  10  Cantons  ou  Jus-* 
tices  de  Paix  :  Pouiliy ,  IVuits,  Seurre ,  Nolay ,  Liemai»  ^ 
Amaj-sur^Arroux  ,  Biigny-cur-Oucbe  ,  Beava»  noiA 
et  sud  >  Belle^Défense. 

• 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  107,509 

individus  ,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  ^200 
niembres. 

Beaunê  ,  qui  en  est  le  cbef-lieu ,  est  une  )oIie  ville  si- 
tuée sur  la  rivière  de  Bourgeoise  et  le  ruisseau  de  l'Aigite  ji 

dans  une  contrée  agréable  et  très-fertile  en  bons  vins. 

Elle  a  une  population  de  8,344  individus  ;  c'est  le  chef- 
lieu  d'une  sous-préfecture ,  le  siège  de  deux  tribunaux  : 
l'un  de  première  instance  et  l'autre  de  commerce  j  la  ré- 
sidence d'un  conserrateur  des  hypothèques  et  d'un  in^ 
pectcur  des  foré  l s  nationales. 

Le  territoire  de  ce»  arroadisseiaeiis  est  £cirt  inégal  j| 
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étmu  entrecoupé  de  plaines  et  de  montagnes.  On  recueille 
de  trè»-bon8  vins  dans  la  partie  monlagneose  :  les  plus  esti- 
més sont  ceux  de  Beaunemème  y  de  K olienay^  de  Pomare, 

Scu-'igny  ,  Chaasagne  et  de  Sautenay  ,  et  pour  les  vins 
blancs  ^  ce^ix  de  Meursault.  La  partie  méridionale  ren- 
ftrme  une  pUdne  très-^ondanle  en  blés ,  la  partie  occi- 
dentale a  des  bois  de  baute-futaîe  >  des  taillis  et  de  bons 
pAfurages.  On  trouye  des  mines  de  fer  à  BoniUand  et  à  la 
Cauche,  et  une  carrière  de  marbre  entre  Beaune  et  Nuits, 
dont  le  fond  est  couleur  de  pourpre  mêlé  de  taches  blan- 
cbes. 

Le  priiicipal  commerce  consiste  en  blés ,  yins  î  bois  et 

fers. 

.  (Poxir  dêpbtê  amplêa remeignmn&nB f  U êêt néeusairm 
de  lire  VIiHTRonvcTtOH  qui  précède  la  DBsompTMOtr 

TOPOGRAPHiqUM  DK   LA  SOUVBLLB  ViriSlOjH  DM  LA 


ir  D£P AiiTB VENT  (Haute  -  Saône ). 


Le  département  de  la  MaïUe- Saône ,  £ormé  du  territoire 
du  bailliage  d'Amont  dépendant  de  la  ci-devant  province 
de  Francbe-Comté  y  a  pour  chef-lien  Fewulp  et  tire  son 
nom  de  la  disposition  physique  du  cours  de  la  rivière  de 
Saône  qui  le  traverse  du  nord-ouest  au  sud-ouest. 

Les  Idimiles  de  ce  département  sont  :  au  nord ,  celui 
des  Vosges }  à  l'est,  celui  du  Haut-Rhin;  au  sud»  celui 
du  Jura  ;  au  sud-est ,  celui  du  Doubs;  et  àl'ouest,  ceux  de^ 
la  G6te-d'Or  et  de  la  Haute-Marne. 

hes. principales  Rivièrea  sont:  i.^.laSaône^  ^ui fertilisa 
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€t  cmfilw^nît  tontes  les  contrées  qu'elle  parcourt^  àans  januôs 
causer  dersrages  oonsîdérables.  Elle  prend  sa  source  dans 
le  département  des  Vosges ,  à  Vioménil,  à  l'est  de  Darney , 
arrondissement  de  Mirecourt  ;  traverse  du  nord-ouest  au 
sud-ouest  la  partie  occidentale  du  département  auquel  elle 
donne  son  nom ,  la  partie  orientale  du  département  de  la 
Cote-d'Or  et  de  celui  de  Saône  et  Loire  \  sépare  au  nord 
le  département  du  Ehône  de  celui  de  TAîq,  passe  à  Jussey  ^ 
àOraj,  à  Belle-Défense,  à  GiÂlons»  àMàcon,  à  Trévoux,  et 
se  jette  dans  le  Bhôtie  à  hywï'f  2^.  FOignonqui  sort  des  mon- 
tagnes des  Vosges  y  passe  près  de  Lure  ,  sépare  le  départe^ 
ment  du  Doubs  de  celui  de  la  Haute^aône,  et  se  jette  dans  la 
Saéneprès  de  Pontaillier ,  3^.  le  Drugeon,  qui  a  sa  source 
au  nord-est  de  Vesoul,  arrose  cette  commune  et  se  perd 
dans  la  Saône;  4<*.  l'Àmance,  rAuleme,  le  Saoloui  le 
Branchin ,  etc. 

Il  serait  possible  de  rendre  navigables  les  rivières  qui 
traversent  ce  département  de  long  en  long  ,  telles  que  la 
Saône,  an-dessus  de  Gray ,  et  FOignon.  Cette  dépense ,  qui 
lie  serait  pas  très<GonsidèrabIe,  donnerait  une  grande  aclir 
vilé  au  commerce  des  habitaos,  et  serait  très >  utile  à  la 
Bépublique  en  général. 

Depuis  long-temps  il  y  1^  un  projet  d'établir  un  port  à 
Tesoul ,  en  joignant  à  larivite  du  Drugeon  celle  du  Bran* 
chin  et  de  rAutemc,  par  un  canal  de  Baudoneourt  à 
lilaillecourt ;  il  aurait  environ  6  kilomètres  (un  peu  plus 
d'une  lieue  )  et  par  un  autre  canal  de  même  longueur,  on 
joindrait  la  Saône  à  Ghemilly. 

n  existe  ftussi  des  projets  de  jonction  du  Rhin  au  Doubs 
rl  de  la  Saône  à  la  Moselle  ;  nous  avons  fait  mention  du 
premier  à  l'Article  de  la  Navigation  intérieure  ^  et  donné, 
le  développement  du  second  dans  la  Jjfe^cripliçn  du.  d,spfirk 
temen^  deê  Vosges^ 
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Le  départemenl  de  la  Haute  ^  Saône,  donrle  «ol  est 
«m  uni ,  abonde  en  blés ,  Tins ,  cbanvres  ^  noix  et 
antres  fimits.  H  y  a  de  belles  prairies  oh  Ton  élère  da 

bestiaux ,  et  qui  fournissent  une  grande  quantité  de  four- 
Jl9ges.  Les  rivières  y  sont  irès-poissonneuses^  et  le  gibier 
de  tonte  espèce  j  est  abondant. 

Ce  département  est  couvert  de  bois  dans  toute  son  éten- 
due, cependant;  la  partie  qui  est  au  couchant  de  la  Saône, 
en  est  plus  garnie  que  celle  qui  est  au  levant.  Il  renferme 
beaiicQup  de  mines  ;  les  plus  intéressantes  sont  celles  de  fer  : 
on  trouve  ce  métal  presque  par^tout,  et  k  une  très-petite 
profondeur.  EHes  sont  très-ricbes  ;  le  fer  que  l'on  en  tire 
rivalise  avec  ceux  de  Suède  et  d'Angleterre,  et  nous  affran- 
chit de  pajer  un  tribut  à  ces  puissances. 

On  compte  dans  oe  département  55  hauts  fourneaux , 
45  &UX  de  Ibrges,  la  feux  de  martinets,  6  fonderies,  a 
fileries,  1  ferblanterie  et  101  usines  continuellement  occu- 
pées à  fondre  ou  fabriquer  le  fer. 

On  .y  trouve  aussi  une  mine  de  sel,  une  de  charbon  de 
terre ,  et  des  sources  d'eaux  thermales  et  salées;  d^  car* 
rières  de  toute  espèee»  nommément  d'albâtre  blanc  et  jaspé , 
de  marbres  de  diifércntes  couleurs  et  de  granit.  Les  pierres 
à  chaux,  à  plâtre,  les  marnes ,  les  glaises,  les  sables  propres 
^  faire  du  verre  >  se  rencontrent  par-tout: 

Le  principal  commerce  dn  département  consiste  en  blés, 
avoines,  vins ,  bestiaux,  et  sur-tout  en  chevaux  de  traits 
estimés  ;  en  fromages,  beurres  fondus  et  autres;  en  fers, 
bois  de  construction  pour  la  marine ,  de  charpente  , 
merraîn  etc.  H  y  a  des  fabriques  de  toiles,  des  tuileries, 
irerreries  ,  papeteries  et  brasseries. 

(Pour  les  Foires  de  ce  déparlement,  voj^ez  l'Article  Tb- 
Jfl eau  général  des  Foires  de  France,) 

jLes  principales  FUUs  du  déparlemant  de  la  HauVe-*. 
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Sadne^sont:  Yesoul  Lnre,  Saint-Loup ,  JusBej^  Chao»- 
pltttey  Gra^r. 

U Etendue  en  superficie  du  département  est  de  5oo,220 
hectares  (980,086  arpens)  oa  de  5/)oa  kilomètres  «carrés. 
(a35  lieoea  carrées). 

Celle  des  Forêts  est  de  i34,388  hectares  (  263,3oi  ar- 
pens i5  perches)  dont  3o,o57  hectares  16  ares.  (6898891 
arpens  4a  perches  )  de  bois  nalionanx,  et  io4^5i  hectarea 
73  ares  (ao4,4ii  aipens  7S  percàes  )  appartenans  à  dea 
particuliers. 

La  PopuiaHon  est  éyaluée  à  287  mille  46 1  individus^ 
ce  qui  fait  à-pen-pràs  1,234  habitans  par  Ueue  carrée. 

Les  Contributions  de  ce  département  pour  l'an  XI ,  s» 
montent  à  la  somme  de  3^199,715  firancs  \ 

savoir; 

Coatrihution  foncière   i,5i2,ooo'*"*  » 

Contribution  personnelle,  mobiliaire  et 

somptoaîre  •   .  i39,3op  » 

Portes  et  fenêtres  •  •  * . .  137,808  » 

Patentes   146^597  » 

Produit  des  16  centimes  additionnels  par 

franc  sur  les  contributions  foncière, 

personnelle  ^mobiliaire  et  somptuaire,  a64,ao8  » 

ToTAii  égal          !2,t9o,7i3'"'"-  >^<=- 


Ce  qni  donne  pour  la  quotité  contributiye  de  chaque 

individu  7  francs  65  centimes  i  quart. 

Les  Dépenses  à  la  charge  du  département,  pendant  Fan 
XI  ,  prises  sur  le  produit  des  centimes  additionnels ,  te 

nioaient  à  la  somme  de  2 15;983  francs  94  centimesj 
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s  A  y  o  1  u  : 

Î d'administration   9g,225f*  94** 

de  l'ordre  judiciaire  9^)758 
d'iiiâtruclioii  publique  «       3o,ooo  » 

ToTA]«  égal   aiô,^^-  94«* 

Le  département  de  la  Hante-Saène  est  dÎTisé  en  5  ar^  ' 

rondisscmens  communaux  j  savoir:  1°.  de  Gray  ;  2".  de 
Vesouli  3^.  de  Lure;  eu  27  cantons  ou  justices  de  paix^ 
et  64o  commimes.*Le  collège  électoral  du  département  est 
composé  de  287  membres. 

9 

AnEONDISSXXSNT    DB  GrAT, 

Contenant  190  Communes  divisées  en  7  Cautoos  ou 
Justices  de  Paix  :  Champlille  ^  Dampierre  ,  Autrey-^ 
Fresne-Sainte-BIamei ,  Oray^  Gj ,  Pesmes. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  81  mille 
386  individus ,  et  le  collège  électoral  est  composé  de 
i65  membres. 

Gray  eu  est  le  clief-lieu.  C'est  une  petite  ville  située  sur 
la  Saéne,  ^e  Ton  y  passe  sur  un  très-beau  pont  de  pîeire. 
£Ue  a  une  population  de  600,9  individus. 

Elle  est  le  cbef-lieu  d'une  sous-préfecture  y  le  siège  de 
deux  tribunaux ,  l'un  de  première  instance ,  et  l'autre  de 
commerce  \  la  résidence  d'un  conservateur  des  hjpothè* 
queS|  et  d'un  in^ecteur  des  forêts  nationales* 

Cet  arrondissement,  le  moins  montiieux  de  tous  les  dé- 
partemens  ;  produit  beaucoup  de  blés  et  une  grande  quan- 
tité de  fourrages  de  la  meilleure  qualité.  Les  vins  y  sont 
médiocres.  U  est  garni  de  bois  dans  toute  son  étendue.  U 
y  a  plusieurs  mines  de  fer  et  des  forges  d'un  grand  rapport. 
'  La  Sa6ne  y  rend  le  commerce  très-^ctif,  ainsi  ^e 
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routes  qui  le  iraTersent,  Le  commerce  principal  ConalsM 
en  fers,  et  en  blés. 

AbBO  VDZSS  X  KBKT    DX  YxsOVt, 

Contenant      Communes  divisées  en  10  Cantons  ou  Jus- 
tices de  Paix  :  Combeau-Fontaine  ,  Vitre  y,  Jussey.  ■ 
Noroy-le-Bourg ,  Montbozon,  Rîos,  Scej-sur-Saoae  , 
Amance ,  Port-sur-Saône  ,  Vesoui. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  ioa^a38  in* 
dividus,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  aoo  mem- 
bres. 

0^ 9soul,  qui  en  est  le  chef-lieu ,  est  situé  sur  la  rivière  de 

Drugeon ,  autrement  nommée  la  Pouilleuse ,  au  pied  de  la 
montagne  appelée  Motte  du  f^esoul,  qui  a  la  figure  d'un 
pain  de  sucre. 

XUe  a  une  population  de  6,417  tndiridus,  et  elle  est  dis- 
tante de  Paris  de  ^56  kilomètres  (  89  lieues).  Cest  le  chef- 
lieu  d'une  préfecture  ,  le  siège  de  deux  tribunaux:  l'un  de 
première  instance  et  l'autre  criminel  ^  la  résidence  des  di- 
recteurs des  domaines  nationaux  et  des  contributions  di- 
rectes, d'un  conserrateur  des  hypothèques,  d'un  inspecteur 
des  forêts  nation  aie  s,  d'un  général  de  brigade ,  commatidant 
du  département,  d'un  chef  d'escadron  et  d'un  capitaine 
de  la  ao^  légion  de  gendarmerie. 

Cet  arrondissement  est  fertile  en  blés  et  en  excellens 
pâturages.  On  7  recueille  du  yin  de  médiocre  qualité ,  maïs  - 
il  produit  beaucoup  de  bois.  Il  y  a  des  mines  de  fer ,  plu- 
sieurs forges,  et  des  eaux  minérales  froides  à  iLippeb,  à  un 
bilomètre  de  VesouL 

Le  commerce  consiste  en  grains,  en  rins ,  en  bestiaux , 
et  sur-lout  en  chevaux ,  en  bois  et  en  fers.  On  y  fa])rifjue 
aussi  de  Tacicr  j  mais  il  a  le  sort  commun  à  la  plus  grande 


J)£    h  JL    FRANC  IC.  5o5 

partie  de  ceux  de  France,  de  ne  pas  être  de  bien  bonne 
trempe. 

AAnoNBxaaxMSKT  ns  Lues, 

G>ntenant  an  Gmnmunes  dmsées  en  lo  Gantons  on  Jne* 

tices  Jde  Paix  :  VauvUlers  ,  Saint  -  Loup  ,  Faucogney, 
Saulx,  Luxeuil^  Uéncourt ,  Viiler-Sexel,  Lure,  Chauk- 
pagi^  y  Melisej. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  io3  mille  gS/ 
individus ,  et  le  collège  électoral  est  coursé  de  200  mem- 
lires. 

Lun  en  est  le  chef-lien.  Cest  une  petite  ville  située  à 
quelque  distance  de  la  rive  droite  deVOifinon.  Elle  a  une 

populalion  de  1^91 3  individus. 

C'est  le  chef-lieu  d'une  sous-préfecture ,  le  siège  d'ua 
tribunal  de  première  instance  et  la  résidence  d'un  con- 
•enratenr  des  hypothèses  et  d'un  inspecteur  des  fiiréts 
nationales. 

Cet  arrondissement  est  couvert  de  bois  et  de  montagnes. 
U  y  a  des  mines  de  fer  et  des  eaux  thermales  très-estimées 
dans  les  environs  de  Lnxeuil. 

On  j  recneflle  du  vin  »  des  f^taSm,  etc.  Le  commerce 
eonnste  en  blés,  hois,  et  fers. 

{Pour  de  plut  amples  retueignemena ,  il  est  nêeencàrm 
de  Hre  z,'IaT»ODircTioji  gui  préMe  la  D.xscmiftiou 
TOPooRjiPHjçtrx  VM  X/tf  NottrxtiLB  Dîriatojsr  j>s  1,4. 


Iir  Départbmbnt  (Doubs). 


y  »B  département  du  Daube ,  formé  du  territoire  du  bail- 
liage de  Besançon,  dépendant  de  la  ci  -  devant  province 
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Comté  ,  dont  le  chef-lieu  est  à  Besançon  ,  lire  son  nom  cla 
la  rivière  du  Doiihs  qui  l'arrose  du  midi  au  sud- ouest ^ 
en  passant  à  l'est  et  au  nord ,  de  sorte  que  Ton  peut  dire 
que  eette  rinàre  toame  à  Tentonr  da  département* 

Les  Limites  de  ce  département  sont  :  au  nord  ,  celui  du 
> Haut-Rhin i  à  Test  et  au  sud-est^  la  République  Uelyé* 
tique  ;  au  sud-ouest ,  le  département  du  Jura ,  et  au  nord<^ 
ouest  y  celui  de  la  Haute-Sa^ne. 

Les  principales  Rivières  sont  :  le  Doubs ,  qui  a  sa  source 
àMouthe  an  sud  de  Pontarlier^  remonte  âupied  desmon-> 
tagnes  vers  le  nord-^,  arrose  cette  ville ,  sépare  le  dé* 
partement  auquel  il  donne  son  nom  de  lUelvétie ,  passe 
à  Saint-Hypolîte  ,  Montbéliars  ,  revient  ensuite  aiToser 
la  partie  de  Touest  de  ce  département ,  passe  à  Baume  , 
a  Besançon ,  arrose  la  partie  septentrionale  du  départe* 
ment  du  Jura ,  passe  à  Dole  et  se  rend  dans  la  Saône  à 
Verdun  ;  la  Loue  qui  passe  à  Omans  et  Quingey  j  FOiguon, 
le  Desouvre  ^  etc. 

A  l'ardcle  de  la  Navigtaion  intérieure  ,  nous  avons 
parlé  du  projet  de  réunir  le  Rhin  au  Rhône  par  les  ri- 
vières de  Doubs  et  de  Saune.  Pour  ne  pas  nous  répéter  , 
nous  renvoyons  le  lecteur  à  cet  article. 

Ce  déparlement,  qui  est  un  pays  entrecoupé  de  plaines 
et  de  montagnes  ,  produit  du  Lié,  de  ]  avoine  et  du  vin. 
La  partie  qui  couHne  à  l'Hclvétie  est  hérissée  de  hautes 
montagnes^  arides  pour  la  plupart  et  qui  ne  produisent 
que  des  bois  nains  avec  quelques  parties  de  pâturages 
pour  la  nourriture  des  bestiaux. 

Les  haras  seraient  d'une  bien  grande  utilité  dans  ce  dé* 
partement  ^  les  étalons  de  la  Seine-Iaférieure ,  de  l'Orne  ^ 
et  de  la  ci-devant  Belgique  y  prospéreraient  très- bien > 

et  crobés  avec  la  race  des  chevaus.  du  pays^  leur  donne- 
raient 


/ 
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tateniplas  de  légèreté  et  d'élégaace  sans  leur  âier  de  leurs 
s  forces. 

Ce  départcuicul  est  couvert  de  belles  et  Tostes  forêts  , 
mais  le  défaut  de  sunreillance  ,  les  défrichemens  .trop 
multipliés  et  l'établissement  de  nouvelles  usines  sontcausA 
que  le  iota  y  devient  rare^ 

11  y  a  des  miues  de  Ter  de  hoime  qualité  ,  des  carrières 
Me  marbre,  de  jaspe ,  d'agatbe ,  de  pierre,  de  charbon  de 
terre  et  des  tourbes. 

Les  marais  de  ce  département  appellent  l'attention  du 
gouvernement,  il  y  en  a  sur-tout  cinq  qui  se  font  distin- 
guer par  leur  étendue» 

Celui  de  Besançon ,  attenànt  à  une  tourbière ,  et  dont  lc( , 
dessèchement  en  rendrait  l'esploitation  plus  facile  et  plus 

abondante.  —  Celui  de  Riiffej.  —  Celui  qui  aeconipagne 
les  deux  rives  duDoubs  dans  le  bassin  de  Morteau.  —  Ce- 
lui de  Pontarlier, sur  les  bords  du  Drageon,  dont  le  des-' 
sèchement  favoriserait  l'exploitation  de  la  grande  tour^ 
l)ièrc.  —  Et  enfin  ceux  de  Saînté-Marie ,  qui  sont  les  plus 
étendues.  On  tirerait  également  de  grauds  avantages  de 
leur  dessèchement. 

n  j  a  quelques  manufactures  d'armes  blanehes  et  à  feu , 
de  grandes  forges,  aciéries,  martinets ,  épingleries  ,  tirencÀ 
dt;  m  de  fer  ,  clous  d'épingles  de  cuivre  et  de  fer,  taillant 
derie,  horlogerie,  scierie,  verrerie,  tannerie ,  papeterie  , 
chapellerie ,  bonneterie couvertures ,  droguets ,  toiles  de 
ménage ,  mouchoirs  de  coton,  toiles  rayées  de  coton,  tein* 
turerie ,  salpétricrc  ,  nilrière,  salins ,  huiles ,  fromagerie  , 
saboterie ,  etc. 

lie  principal  commerce  courte  en  grains,  vins,  bes^ 
tiaux ,  fer ,  tôle ,  fer  lamiûé ,  ouvrages  en  fer ,  ouvrage 
'  d'horlogerie,  bois  de  charpente  et  de  cliaufiage,  etc.. 

V.  ,  '  V. 
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(Ponr  les  Foires  de  ce  département  ^  voyez  F  Article  2b- 
hleau général  des  Foires  de  France.) 

Les  principales  Villes  du  département  du  Doubs  sont  : 

Besançon  j  Baume ,  Saint-hj^polite  ^  Poutarlier  ^  Oruaos  , 

Quingey. 

U Étendue  en  superficie  du  département  est  de  53o  mille 
993  hectares  (  1  million  4o  mille  38 1  arpens  )  ou  de  5  mille 
309  kilomètres  et  demi  carrés  (  25i  lieues  carrées  ). 

Celle  de  ses  Forêts  est  de  1^4  mille  978  hectares  5/  ares 
(  244  mille  864  aipens  )  \  dont  la  mille  903  hectares  711 
ares  (  25  miUe  281  arpens  58  perches  )  de.  bois  nationaux  , 
et  1 12  mille  74  hectares  86  ares  (219  mille  582  arpens  42 
perches  )  apparlenaus  à  dos  ])articuliers. 

La  Population  est  évaluée  à  227  mille  76  individus^  ce 
iait  908  habitans  par  lieue  carrée. 

Les  ComributUme  de  ce  département  pour  Fan  XI, 
se  montent  à  la  somme  de  1  million  886  mille  833  fr.  \ 


savoir: 


Contribution  foncière   1,216^000^* 

Contribution  personnelle^  mobiliaire  et 

sompluaire   180,800 

Portes  et  fenêtres   i45yi45 

Patentes   i2i,4oo. 

JE^rodmttks  16  centimes  additionnels  par 
franc  sur  It'S  contributions  foncière, 

personnelle,  mobiliaire  et  soiuptuaire . .  22?,488 

Total   i,886,833'''- 


Ce  qui  donne  ponr  la  quotité  eontribntire  de  chaque 

iudividu  8  fr.  3i  cent. 

Les  Dépenses  à  la  charge  du  déparlement ,  pendant  l'an 
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XI  y  prises  sur  le  j^oduit  des  cei^Umet  a44î^oiua«l|,  m 
montent  à  la  somme  de  sfSfiôj  fr.  7  cent  ^ 

'  savoir: 

Î d'administration   io5,ôi5^*  ^i*' 

de  l'ordre  judiciaire   159,781  66 

d'instructioa  publique   28,000  » 

ToTAJU  égal....  075^7^*  7'' 

^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^ 

Le  département  du  DouLs  est  composé  de  4  airondisse- 
mens  communaux  ;  savoir  ;  1^.  de  Besançon  ;  a^.  de 
Baume  ;  3°.  de  &^Ifypofyte;  4^.  de  Fontarliêr\^u  35 
cantons  ou  juatlees  d^paix  ^  et  665  communes. 

Le  collège  électoral  du  département  est  composé  de  037 
membres. 

i^RKOKDISSBlCSKT    DE  BbSAKÇOV, 

Contenant  aoi  Communes  divisées  en  8  Cantons  ou  Juft*> 
Cices  de  Paix  :  Audeux^  BoussièrCi  Omans,  Amanceja 
Besançon  nord  et  sud ,  Quingey ,  Marchaux. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  93  mîUe 
^6  individus,  et  le  ooHége  électoral  est  coiqiposé  êtt 

186  membres. 

Besançon  en  est  le  che^lieu.  C'est  une  grande  ville ,  si* 
tuée  dans  une  ptes^'ile  que  forme  la  rivière  du  Doubs  ^ 
qui  la  partage  en  ville  baute  et  basse.  Elle  a  une  citadelle 
élevée  sur  un  baut  rocber  escarpé  ^  <^ui  passe  p9u#  une 
des  meilleures  de  la  République . 

Besançon  a  une  population  de  3o  mille  iadividus,  et^ett 
distante  de  Paris  de  59a  kilomètres  (  9^  Ueuas  );  " 

Cette  ville  est  le  eheMien  d'une  pféfecture ,  le  «lége  dW 
archevêché ,  de  quatre  tribunaux ,  l'un  d'appel ,  l'autre 
criminel  >  le  troisième      première  instance  et  le  qua- 
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trième  âe  commerce  ;  la  résidence  d'an  conBerratetir  des 
hypothèques,  des  direetears  des  domaines  nationaux  , 

dvs  conlri])iUit>ns  dircclos  ;  du  corisorvaLeur  de  la  dix- 
neuvième  couservation  des  fbrôis  nationales  ,  d'un  général 
de  division  commandant  la  sixième  division  militaire  et  du 
chef  de  légion  et  dNln  capitaine  de  la  vingtième  légion 
de  gendarmerie  nationale. 

11  y  a  une  école  d'artillerie  ,  des  ateliers  d'armes 
blanches  et  à  feu  ,  des  tanneries ,  des  fabriques  de  bas 
de  soie ,  de  laine ,  de  bonneteries  et  de  chapeaux.  Un 
établissement  considérable-  d'horlogerie ,  et  il  ^'j  fait  un 
grand  commerce  de  merceries. 

Le  territoire  de  cet  aiToudissement  est  fertile  en  grains^ 
en  vins.  Les  pâturages  y  sont  bons ,  et  Ton  j  élève  des 
chevaux  et  des  bestiaux.  11  y  a  des  mines  de  fer  et  dct 
forges. 

Le  commerce  consiste  en  grains  ,  vins  ,  bois ,  bestiaux, 
iromagos,  ft  rs  ,  tôle,  etc.  U  y  a  des  papeteries,  et  l'on 
T  fait  du  salpêtre. 

A  E  KO  K  DISS  X  Mt  ZK  T    OX  BaVHX, 

Contenant  195  Communes  divisées  en  7  Cantons  on 
Justices  de  Paix  :  Roogemont ,  rile-sur-le-Doubs , 
Clerval,  Pierre-Fontaine  ^  Rouland-f Église ,  Baume, 
Yercel. 

^  La  population  de  cet  arrondissement  est  de  5ij  mille 
123  individus,  et  le  collège  électoral  est  composé  de 

jtfio  meinbres.  . 

Baume' en  jdal  le  chef4ieu.  C'est  une  petite  ville  située 
sur  le  Doubs.  La  population  y  est  de  2  mille  5oo  indi- 
vidus. Elle  est  le  clief-lieu  d'une  sous-préfecture  ,  le  siège 

-d'im  uiiibnnal  de  premi^ae  ios.tance,  la  résidence  d'un 
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eonserrateur  des  liypolhèquds  et  ^  d'un  sou3-if^pepteur 
des,  forêts  nationales. 

H  j  a  dans  cet  arrondissement  des  mhies  de  fer  et  .de 
charbon  de  terre.  Il  s'y  fait  nn  commerce  de  bois  v  de 

^aiiis  et  d'ouvrages  en  fer.  On  y  trouve  aussi  des  pa- 
peteries. 

ArBONDISSEMEKT   »E   SAIKT-HvPOIrPVB,  * 

Couteuant  121  Communes  divisées  en  5  Cantons  Ou  Jus- 
tices de  Paix  :  Biamont,  Saiut-llypoiile  ^  Melckey 
Russey,  Ponl-de-Roîde.  '   *'  • 

La  population  de  ce(  arrondissement  est  de,.j^j3  iniile 
'  97a  individus;  et  le  collège  électoral  est  composé  de 

120  membres.  , ,    .  . 

Sainl-Hypolile  en  est  le  chef-lieu.  C'est  une  petite  ville 
située  sur  le  Doubs.  Elle  a  une  population  de  .5  luijle 
$0  individas.  C'est  le  cbef-Ueu  d'une  sous-pr^fecitve^ 
le  siège  d'un  tribunal  do  première  ii|stance  et  la  çésideiiee 
d'un  eonservatenr  des  li^pothè^nes  et  d'au  iat>pecteui' 
des  l'orèls  nationales.  '  .     .  : 

Cet  arrondissement  prodoit  %i>çl^a^  grains*.pn.  j  trouvi^ 
de  belles  (brêts>  des  ^ines  de  fer  des  . forâtes.  Il -.7  a 
des  fabriques  de*  tlrerfe  de  'fer ,  d'armes ,  des  scieries 
TCrreries  ,  tanneries,  papeteries,  teiuturcries, ^a^.é trières, 
joitricrcs^ ,  ^&alines ,  etc^ 

JjC  commerce  consiste  principalen^ent  en  fisrsi.en  bois  ^ 
en  étolFes  de  laines,  et  sur-tout  en  flanelle.  -, 

A]IROM]>ISS£MJIlfr    I>£  PoKTAJl2«l£A,. 

Contenant  90  Communes    diyisées  en  5-  Canins  ou. 

Jusliees  de  Paix  : -\iorlcau,  jVlout-lieuoit ,  Poutarlier, 
MoulLe,  Levier.  ' 

JUa  populatioa  de  cet  arrondLîsciueuL  Cbl  dc^  raill^ 
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«  i44  indÎTidus^  et  ie  collège  électoral  est  composé 
lao  membres. 

PcniarUêr  en  est  le  chef-ltea.  Cest  me  Tffle  située  sur 
le  Boubs ,  que  Von  y  passe  sur  un  pont  de  pierres.  Elle 
a  une  population  de  3  mille  880  individus. 

Cest  le  chef-lieu  d'une  sous-préfecture ,  le  siège  d'un 
tnboiial  de  pi«mière  instuice^  la  résidenee  d'un  consenra- 
teor  des  hypothèques^  et  d'an  sous-inspectevr  desforétft 
nationales. 

Pontai'lier  est  un  des  passage^  les  plus  frc<j[uentcspour 
se  rendre  en  Helvétie. 

Cet  arrondissement  y  situé  an  pied  des  montagnes  4pii 
séparent  la  France  de  nielréUe,  est  peu  fertile  en  grainâ  , 

eX  ne  produit  ([ue  des  bois  nuias,  avec  ijuel^ues  pai'lie» 
de  pâturages. 

II  y  a  des  Hunes  de  fer  ^  de  grandes  forges ,  des  ma- 
nufactures d'armes  à  feu  et  autres  pièces  d'armurerie , 

que  -platines  ,  bsyonrtettes  ,  baguettes  -,  etc.  ;  dea 
fabntjues  de  clous  d'épingles,  (mi  cuivre  et  en  Ter ,  de 
taillanderie ,  mouchoirs  de  coton ,  toiles  rayées  de  coton  , 
papeterie^  salpêtre  et  pelUifse. 

Le  commerce  consSrte  en  èheTanz ,  bétail  et  fromsges^ 
en  fers  et  ouvrages  diverij  dé  ce  métal. 
*  ^'JPonr  de  plua  amples  renseignemans ,  il  eut  nécessaire 
de  lire  z'iNTXbitircTJOJf  qui  précède  laDnecntFTiOïr  ro^ 

Fravce.  ) 


IV*  DÉ  i»\  RTE  MENT  (  Léœan). 


Le  déparlcment  du  Léman.  lornK':  du  pn^s  de  Gex, 
du  pays  genevois  ^  cl  de  la  pailic  septentrionale  de  la 
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Sayoie ,  a  pour  chef-lieu  Génère.  Il  tire  son  nom  du 
lac  nommé  par  les  Komaios  J^çmanu^  o\LLém(nn,  e(  de* 
puis  lac  de  Genèt^e. 

Ce  lac  forme  y  à  peu  de  chose  près ,  wi  ficç  on  anç. 
demî^une  ,  dont  le  cdié  convexe  regarde  lUelvétie  :  U 
est  assez  étroit  à  ses  deux  extrémités,  et  s'élargit  peur 
à-pcu.  11  a  environ  vingt  -  cinq  kilomètres  (5.  tfei}CS  )  dÇ 
largeur  et  80  kilomètres  (16  lieues)  de  longneor,  et  389 
mètres  (  2o4  toises)  d'élévation  au-dessus  du  mvenii  de  la 
mer.  Le  côté  de  Hielvétie  offre  un  aspect  agréable  par  la 
variété  des  coteaux  ,  des  vallons ,  des  campagnes  et  des 
vigiioblqs  dont  4  est  bordé.  Uest.&rmé  pi^flip  p^i^  Iç 
Rbùae  qui  le  traverse  dans  toute  Ipngiieur,  puis  en 
sort  à  Genève.  Ce  lac  diminue  en  ]iiver ,  et  eroit  en^él<^ 
ce  <ju'on  ne  peut  attribuer  qu'à  la  fonte  des  neiges  des 
montagnes  voisines.  11  est  ])rorond  et  abonde  en  poissons, 
parmi  lesquels  on  lait  grand  cas  dç^  ^uj^,,  l'çmbre- 
cheualier;  les  cour)îs  e^  le^  jgrèbes  ^pt  fechercUés^  les 
premiers  pour  leur  chair  savoureuse ,  et  les  av^cs  pour 
leurs  plumes  arijenlées.  11  est  le  seul  lac  de  l'Helvélie  qui 
ne  gèle  jamais,  même  dans  les  plus  grands  froids.  Il  a 
une  espèce  de  ilux  et  reflux^  qu'on  attribue  à  la  fonte 
des  neiges.  Sa  sur&ce  est  de  S^o  kilomètres  carrés  (  36 
lieues  carrées  ). 

Les  Limites  du  département  du  Léman  sont  :  au  nord 
et  à  Test,  la  République  llelvétiqujB  j  au  sud,  le  dépai- 
tement  du  Mont-Blanc  ;  et  à  l'oue^,  celui  de  ïkit^* 

Les  principales  Rltfîères  sont  :  le  Rh^ne,  TArve,  le  GriSe, 
la  Drancc ,  la  Loudoti ,  la  Vasserine ,  etc.  Excepté  leRh^ne 
toutes  ces  rivières  ,  qui  ne  sont  à  proprement  parler  que 
des  torre^ ,  n'ont  point  de  lits  fixes  ;  et  causent ,  dans  leurs 
débordemens ,  occasionnés  par  la  fonte  des  ^ges ,  de 
grands  ravages ,  auxquels  on  remédierait  en  clétermiiiantê 
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icurs  cours.  On  pourrait  dans  Tétendue  de  près  de  45  kilo- 
mèires  (  ^  lieues)  enlever  plus  de  3,ooo  hectares  à  FArve. 
Il  faudrait  pour  cela,  lui  donner  un  lit  fixe,  depuis  Ghedde, 
commune  de  Parev ,  au  roc  dcBoringe  ;  en  baliser Valigne- 
llient  dr  distance  en  distance  ])ai'  d(  s  pilotis;  cl  laisser  aux 
communes,  auxquelles  ou  ferait  labandon  du  leri'aiu 
conquis ,  le  soin  d'établir  des  digt^  sur  le  même  alignement 
et  d'après  le  principe  qui  aurait  été  arrêté. 

La  même  opération  pourrait  avoir  lieu  pour  le  Grîffij 
<]ui  rendrait  à  ra«;rlcuUure  près  de  5oo  hectares  ;  et  pour 
la  Drance  qui  en  donnerait  encore  près  de  36o.  De  sorte 
que  Ton  restituerait  5,86o  hectares  (  7,586  arpens  )  à  la 

*  • 

'culture  du  chanvre  et  du  lin  :  ce  qui  formerait  une  non^ 

\elle  Ijrauclie  de  i  iclicsscs  ai^ricoh  s  ])our  ce  département. 

11  exisie  aussi  un  marais  de  peu  dVlendue  dans  la  com- 
mtiné  (V^Basùîey  Vu  répand  des  exhalaisons  tnéphitiqnes 
qui'^Sifcliàiftnttent  dès'  mafa^tés  épidémtques.  Ce  serait  un 
biefifait'  pour  ^les  habitans  de  celte  commune  et  celles 
ruvii  oiHianles  ,  de  le  dessécher  cl  rendre  éi^alenieul  à  Ta' 
jgricukurc  uu  len  aid  fertile.  Ce  dessècLcnient  a^déjà  été 
commencé*,  niais  les  travaux  ônt  été*  négligés ,  et  enfin  to- 
talement interrompus  ;  riiumanité  en  ï*èc)ame  la  conli* 
nualion  sur-tout  aVcc  ia']  Vus  i^rande  aclîvît(^. 

Le  Solde  ce  (léparleniciil  C.-.L entrecoupé  de  îiaulesmon- 
tagnes^  dé  vallons  el  dé  ])raihes.  il  produit  dc^  grains,  des 
légnmes,..dcs  fruits  éï  du  vin*,  ra^riculture  s'y  est  beau- 
coup'améliorée  depuis  fiix  Sm,  Il  y  a  dc^  prairies  oji'l'on 
élève  uac  iMM-ui"  (;:..!.ililé  de  bestiaux  el  de  mejiu  bétail. 
ï*es  chevaux  et  h  s  uiulcls  sont  une  branche  essentielle  de 
l*agncuUure  et  de  commerce  :  mais  l'espèce  en  est  exlré- 
incmcnt  dégradée  et  à  ta  veille  de  se  perdre  si  oh'  ne  ta  ré-» 
génère.  Il  faudrait,  pour  arriver  k  ce  but,  des  étalons  na- 
\arvai;>  et  k  leur  ddauL  de  nos  dé^>artemcns  de  la  Seiue^ 
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Inférieure ,  ^e  l'Orne ,  du  Calvados ,  etc.  Le  troupeau  dé 

moulons  de  race  cspagnoîo  réiis>il  parfuiltMiu'iil  cl  tiomiela 
plus  grande  espérance  pour  raruélioratiou  de  bêles  à 
lame. 

Les  bois  de  ce  département  sont  formés ,  de  sapins  et  dé 
nélèses  :  mais  la  hache  frappe  au  hasard ,  et  les  chërres 
Tiennent  aclu'vertle  détruire  ee  qui  est  ('t  liappé  à  ses  coups.' 
Ces  animaux  dévastent  les  ibrélset  les  chan|^cut  eu  laiules 
êtériies  ;  on  ne  saurait  trop  appeler  raiteuilon  des  admi- 
nistrateurs sur  ce  fléau  destructeur.  Il  faut  aussi  encourager 
l'extraction  du  goudron  et  de  la  résine. 

Les  mines  de  ior  du  déj^arlenieul  sont  assez  abondantes. 
La  houille  du  Pclit-Beruard ,  à  lâ  kilomètre.^  (  3  lieues  )  de 
BonneTÎlle^  est  d'une  bonne  qualité;  et  l'exploitatiàn  n^en* 
est  abandonnée  que  par  ra]>port  au  mauvais  état  de:;  routes. 

Ce  département  est  remî?](jiud,îr ,  eîi  ce  (jue  Finduslric 
y  a  vaiucu  lu  nature  et  versé  do  ij;randes  rieliess»\s.  ily  a 
des  fabri<{ues  de  toiles  peinirs,  d'horlogerie  ;  de  bijoulcrie^ 
.  de  jouaiUcrie  ;  de  galons  de  toutes  quâlités ,  de  dentelles 
d'or  et  d'argent ,  ouvragées  et  l>rodées  en  soie  de  diverses 
couli  urs;  de  librairie ,  tl'iuiprimeric,  d'iiisLrumcns  pour  içs, 
sciences  et  lesaris,  etc. 

Depuis  long-temps  les  habitan^.de  Genève  se  sont  occu- 
pés dv  commerce  d'iu'gcnt  y  nu^refois  les  fortanes  les  plufi 
considérables  se  faisaient  par  ce  moyen  :  quoique  dîmioué  , 
il  se  traite  encore  aujourd  bui,  sur  c^Hç  piacç,  des  aiViui^e^ 
importantes.  Après  cette  branche  de  commerce,  celle  d^hAr- 
logerie  occupait  le  plus  d'individus.  Il  s'e«i  faisait  «des  en- 
vois considérables  dans  les  ports  de  l'Océan  pour  les  colo- 
nies; on  en  cxpralait  aussi  beaucoup  pour  lEipai^nc  et  le 
nord  de  liju-opc. 

Aujourd'hui  le  commerce  du  département*  du  Léman 
consiste  principalement  en  toiles  peintes ,  en  horlogerie^ 
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joaillerie,  et  quelques  espèces  de  draps  qu'on  j  &briqiie  ^ 
en  fromages  très-estîmés ,  en  sels  9  en  bétail,  et  autres  ob--* 
jets  de  ses  fabriques. 

(Pour  les  Foires  de  ce  département,  voyez  l'article 
Tableau  général  des  Foires  de  France.  ) 

Les  principale*  FiUes  du  département  du  Léman ,  sont  v 
Genève ,  Gex ,  Tkonon ,  Garouge ,  Glose  et  BonnerlUe. 

HÈtendue  en  superficie  du  département  est  de  276  mille 
227  hectares  (559  "^iHc  267  arpens) ,  ou  de  2  mille  762 
kilomètres  carrés  (129  lieues  carrées  ). 

Celle  des  Foréte  est  de  fl3  mille  761  hectares  56  are» 
(46  mille  558  arpens  75  percbes),  dont  602  hectartt  9^ 
ares  (  1  miUe  181  arpens  4o  perches)  de  bois  nationaux ,  et 
35  mille  i58  hectares  68  ares  (45  mille  377  arpen$35  per- 
ches) communaux. 

La  JHopukuion  est  évaluée  à  3i5  mille  884  individu»^ 
ce  qui  fait  1  mille  67?  babitans  par  lieue  carrée. 

Les  Contributions  de  ce  département  pour  Tau  XI,  se 
luouleat  à  la  somme  (le  906,632  francs  j 

savoir: 

Coiilrihutiou  foncière   522,ooo^'  j>*^' 

Contribution  personnelle,  mobiliaire  et 

somptuaire  •   79>8oo  » 

Portes  et  fenêtres   8  7 ,098  » 

Pateriies   121,446  » 

Produit  des  16  centimes  addition  neb  par 
-  franc  sur  les  contributions  foncière , 

personnelle,  mobiliaire  et  somptuaire.  96,288  » 

'  ToTAi.  égal   906,632^"*  » 

Ce  qui  donne  pour  la  quotité  contributive  de  chaque  in- 
dividu 1  francs  20  centimes. 
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lies  Dépenêûa  à  la  charge  du  département,  pendant  Tan 
XI,  prises  en  partie  sur  le  produit  des  centimes  additicmnds, 
ee  montent  à  la  somme  de  200,427  francs  66  centimes^ 

s  ▲  Y  o  X  B  : 

! d'administration .'   87,525  33 

de  l'ordre  judiciaire   89, 90:2  33 

d'instruction  publit^ue   23,ooo  » 

Tôt  AI*  égal......  200,427  ^-  66 

Le  déparlement  dn  Léman  e^  divisé  en  trob  arrondisse» 
mens  communauté  ;  savoir  :  1**.  de  Genève;  a?,  de  Thanenj 

3^,  de  Bonn^viUe i  eu  20  cauloiis  ou  justices  de  paix ,  et 
276  communes. 

Le  cottége  électoral  di|  déparlement  est  composé  de  216 
mem]>i«s. 

Contenant  i4o  Communes  divisées  en  10  Cantons  ou  Jus-*. 

lices  de  Paix  :  Gex  ,  (  .eiiève  ,  (llirne-Tlionex^  Reignier^ 
Frangy ,  Collonge  ,  Carouge  el  Saiut-JuUen. 

La  population  de  cet  arrondissemeat  est  de  io3  mille  55o 
individus^  et  le  collège  électoral  est  composé  de  200  mem* 
lires» 

.  Genève  en  est  le  dieMiesu  C'est  unegrande  et  belle  ville, 
située  sur  nneodline  qui  s'élève  à  l'eilrémiiédn  lac  Léman , 

dans  le  lieu  où  le  Khonc  eu  sert.  Ce  fleuve  la  parlat;e  en 
trois  parties  égales ,  jointes  par  quatre  heaux.  ponts.  Elle  est 
régulièrement  fortifiée,  et  a  un  arsenal.  Les  promenades  y 
sont  charmantes;  on  y  jouît  d'un  air  pur,  d'une  situation 
agj'éaljle ,  et  d'une  vue  atissî  étendue  que  variée.  Le  com- 
merce et  les  arts  y  fleui'isseut  j  les  environs  sont  peuplés  et 
riants,  semés  de  }oiies  maisons  de  plaisance  el  de  jardins,  • 
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On  peut  dire  que  la  nature  a  pris  plaisir  à  la  rendre  un  det 
lieux  les  pins  agréables  de  la  terre.  Genève  a  une  popukn 
«îon  de aS  mille ^309  individus^  et  est  distante  de  Paris  de 

584  kiloraèlrcs  (  i4G  lieues  ). 

Cette  ville  est  le  chef -lieu  d'une  prci'ecture ,  le  siège 
de  trois  tribunaux  :  l'un  de  première  instance ,  l'autre  cri- 
minel et  le  troisième  de  commerce  ^  la  résidence  des  di^ 
recteurs  des  domaines  nationaux  et  des  contributions  di- 
rccles  j  d'un  conservateur  des  livpotlirques  ,  d'uîi  inspec- 
teur des  forêts  nationales  y  d'un  général  de  brigade  com- 
mandant du  département ,  et  d'un  capitaine  de  la  ving- 
tième légion  de  gendarmerie.  Il  7  a  un  hôtel  des  monnaies 
et  un  séminaire  pour  l'instruction  des  minbtres  des  églises  . 
réformées. 

C'est  sur-tout  aux  produits  de  son  industrie  que  Genève 
doit  le  rang  distinguéf  qu'elle  a  dans  le  monde  commer- 
çant. 

Les  principales  manufactures  qui  y  sont  élaMies  consis- 
tent eu  horlogerie  et  toiles  peintes  ,  en  bijouterie  et  joail- 
lerie ,  en  galons  de  toutes  qualités ,  en  instrumens  poW 
les  sciences  et  les  arts,  en  librairie  et  imprimerie,  etc. 

Genève  peut  être  comme  une  ville  d'entrepôt  entre  une 
partie  de  rAlleaiagne ,  d(;  la  K(''pu]>li([ue  Ilolvc  iique  et  des 
Etats  de  l'Italie.  Elle  leur  fournit  des  toiles  peintes,  des 
xnoussèlines ,  des  indiennes,  des  drogues,  des  épiceries, 
de  la  quincaillerie ,  des  galons ,  des  instrumens  et  ouvrages 
d'horlogerie  ,  des  draps  ,  toutes  sortes  de  soie  et  étoffas 
de  soie,  etc.  l>'on  y  labrlque  avec  les  laines  du  troupeau 
de  race  espagnole ,  des  gilets  et  des  schals  superiins. 

On  trouve  dans  cet  arrondissement  le  bourg  de  Fèmty , 
devenu  illustre  par  le  séjour  de  Voltaire,  et  riche  par  ses 
bienfaits.  (]c  lira  a  per/lu  son  honlicur  en  perdant  le  grand 
f  homme  qui  s'eu  occupait  3  il  ne  lui  reste  plus  que  VavaA'* 
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tûge  de  l'avoir  possède  et  le  plaisir  de  voir  des  vojageurfl 
y  porter  le  tribut  de  leur  vénération. 

Cet  arrondisseiDient^  à  l'exception  de  la, partie  du  nord, 
«st  fertile  en  toutes  sortes  de  grains^  de  fimits ,  etc.  ^  il 
produit  aussi  du  yia  :  iL  y  a  de  belles  prairies  et  des  bois. 

La  partie  qui  est  située  au  nord  esl  lieaueoup  moins 
abondante  j  elle  ne  produit  guère  que  des  châtaignes  dont 
le  peuple  se  nourrit  quatre  mois  de  l'année. 

Le  commerce  principal  et  presqu'exclusif  a  pour  bases  lei 
divers  produits  des  fabriques  qui  y  sont  établies. Lesproduo- 
lions  du  territoire  y  euliaiil  pour  très-peu  de  chose.. 

▲  «.AONDISSEMENT.     D£  TlIONON^ 

Contenant  83  Communes  divisées  en  4  Cantons  ou  Jus-* 

lices  de  Paix.  ;  Duuvaiue ,  Thojion ,  £viau  et  S.-Jean- 
d'Aulph. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  39,465 
individus ,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  1:20 
membres. 

TAoiioi»en  est  le  chef-lien.  Cest  une  petite  ville  située 

sur  la  Drance  près  le  lac  Léman  ;  la  population  y  est  de 
3  mille  i64  individus.  Elle  est  le  chef-lieu  d'une  sous- 
préfecture  ^  le  siège  d'un  tribunal  de  premîëse  instance  et 
la  résidence  à^na  conservateur  des  hypothèques. 

Le  terroire  d^  cet  arrondissement  est  bien  cultivé':  on  ^ 
y  trouve  des  vignes  ,  des  prairies  et  des  hois. 

Le  commerce  consiste  eu  grains ,  vi^^ bestiaux^  beurre 
et  fromages. 

AmmOKS  188 BKXNT    ns  BONNBVILLB, 

Contenant  73  Communes  divisées  en  9  Cantons  ou  Jus- 
tices de  Paix  :  Yiua-en-Salaz^  TaningeySamoens^  Cha- 
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monîx  f  Mégève ,  Sallanches ,  Cluses  ,  Bonneviile  ,  la 
Roche. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  72  mille 
869  individus,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  i46 
membres. 

BonruuUle  en  est  le  chef -lieu.  C'est  une  petite  TÎIIe ,  si- 
tuée sur  la  rivière  d'Arre ,  qui  y  ea  cet  endroit,  reçoit  la 

Bonne. 

Elle  a  une  population  de  990  individus.  £lle  esi  le  chef- 
lieu  d'une  sous-préfecture ,  le  siège  d'un  tribunal  de  pre- 
mière instance  et  la  résidence  d'un  conservateur  des  bj- 
pothèques. 

Cet  arrondissement  est  hérissé  de  montagnes  et  contient 
celles  appelées  glacières  et  maudilea ,  c^ui  s'élèvent  à  3  mille 
76  mètres  (mille  678  toises)  au-dessus  du  niveau  de  la 
mer. 

Le  territoire  produit  peu  de  chose  :  le  commerce  ne 

* 

consiste  guère  qu'en  iromages  et  bestiaux. 

(Pour  plus  amples  renseignemens  ,  U  sst  nécessaire  de 
Hre  l^IiTTMODffcTTOir  qui  précède  la  DMscRiPrtOH  to- 

POGRAPHiqUE  J)E  LA  NoUVSLLR  DlFlSlOUt  J)S  LA 
FitAUCS.) 


Département  ( Mont-Blanc), 
a 

Lb  Département  du  JUbm-BUmc ,  formé  de  la  Savoie  y 

dont  le  chef-lieu  est  à  Chamhéry ,  tire  son  nom  de  la 
plus  haute  montagne  des  Alpes,  située  à  l'est,  et  nommée 
Mon^JBlanc  k  cause  de  la  neige  qui  en  couvre  sans  inter- 
mption  le  sommet.  Les  expériences  qu' j  a  fiâtes  H.  Saus- 
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9Êre ,  l'ont  rendu  célèbre.  Ce  physicien  a  eu  le  courage 
de  la  monter  jusqu'au  sommet  qui  s'élève  à  4,7/4  mètres 
(  3^391  toises  )  au-dessus  du  niveau  de  la  Méditerranée. 

Le  Mont^Cenia ,  que  Ton  traTerse  ordinairement  pour 
se  rendre  en  Italie ,  «st  situé  dans  la  partie  méridionale 
de  ce  dcparlement.  Il  s'élève  2,816  mcU es  (  i,444  toises) 
au-dessus  du  uiveau  de  la  mer. 

Les  Lùnùes  du  département  du  Mont-Blanc  sont  :  an 
nordy  celui  dn  Léman;  à  l'est,  ceux  de  laDoîre  et  du  P6  ; 
au  Sud  et  sud-est ,  les  départemens  des  Hautes-Alpes  et  de 
l'Isère  ,  et  à  l'ouest  ,  celui  de  l'Ain. 

Les  principales  Rivières  sont  :  l'Isère  ,  l'Are  qui  coule 
dans  la  vallée  dite  Maurienne ,  dans  la  partie  méridionale 
de  l'est  à  l'ouest,  et  remonte  au  nord  oh.  elle  se  jette  dans 
le  Bhône  ,  et  la  Leisse. 

Il  y  a  aussi  plusieurs  lacs  dans  ce  département.  Les 
plus  considérables  sont  celui  d'Annecy,  qui  peut  avoir  i5 
kilomètres  (  3  lieues  )  du  nord  au  sud  \  et  celui  du  Bourget 
situé  au  sud-ouest  du  précédent ,  qui  est  à  peu-près  de 
niéme  grandeur.  —  L'administration  doit  porter  son  atten* 
tion  sur  le  projet  de  la  jonction  du  Rhône  à  Tlsère  par  le 
lac  du  Bourget  ;  ainsi  que  sur  le  dignement  de  l'Isère  et 
de  FAre  depuis  Gonflans  et  Aignebelle.  La  navigation  du 
Rhône  appelle  également  sa  sollicitude  :  les  chemins  de 
lialage  et  les  digues  ont  le  plus  grand  besoin  d'entretien 
et  de  réparation.  Le  gouvernement  peut  d'autant  plus 
promptement  ordonner  les  travaux  nécessaires  pour  toutes 
ces  améliorations,  que  leur  confection  peut  ne  rien  coûter 
au  trésor  publie  :  des  compagnies  se  chargeront  des  dé- 
penses ,  moyennant  la  concession  d'une  partie  des  terrains 
que  ces  différentes  opérations  dessécheront. 

La  route  de  Ghany  au  Mont-Cenis  par  Chambéry  est 
de  la  plus  grande  importance  pour  ce  département  an- 
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quel  elle  «ssure  le  iramit  du  commerce  du  midi  de  (si 
France  arec  FTlalie  ;  mais  il  est  à  désirer  que  l'on  change 
sa  direction  à  la  traverse  des  rochers  de  Chaille  et  au 

passage  de  la  Grotte.  La  rampe  Saiut-Atidré  peut  aussi  être 
évitée  i'acilement  en  traçant  la  route  depuis  le  pont  dea 
Chèrres  jusqu'au  Freny ,  sur  la  rÎTC  gauche  de  l'Are ,  ps^r 
les  forges  de  I^apra.  Ces  changemens  sont  yÎTement  sol^ 
lieités  par  les  liabilans  et  le  conseil  général  du  départe- 
ment. 

Le  département  du  Mont-Blanc ,  situé  dans  la  chaîne 
occidentale  des  Alpes ,  n'offire  de  loin  que  des  montagnes 
arides.  Les  neiges  et  les  glaces  étemelles  dont  eUes  sont 

couvei'tcs ,  ont  seules  excité  la  euriosité  des  vojagcurs. 
Son  étendue  y  quoi(j^ue  considérable  ,  est  réduite  à  moitié 
pour  ragricullure.  Son  sol  ne  présente  en  partie  aux  cul- 
tivateurs que  quelques  plans  inclinés ,  formés  par  l'ébou^ 
lement  des  terres  et  des  collines ,  entrecoupées  de  torrens 
dévastateurs  ;  des  peules  ou  les  bêles  de  charge  peuvent 
à  peine  aborder  à  eause  de  leur  rapidité  \  des  rochers  nuds, 
qui  n'ont  été  fertilisés  que  par  des  rapports  de  terre  à  dos 
d'hommes ,  et  où  la  culture  ne  peut  se  faire  qu'à  bras  ;  et 
enfin  des  pacages  qui  séparent  des  pics  de  montagnes  où 
l  ou  ue  peut  mener  paître  les  troupeaux  que  deux  mois 
de  Tannée.  Cependant  y  malgré  la  grande  quantité  de  mon- 
tagnes'dont  ce  département  est  hérissé ,  il  suffit -aux  be- 
soins de  la  vie  animale.  H  produit  du  blé ,  du  seigle ,  de 
l'orge  ,  de  Favoine  ,  du  vin,  du  chauvre  et  des  fourrages 
en  abondance  qui  donueut  la  facilité  d'élever  beaucoup 
de  ])estiaux.  Les  troupeaux  de  hétes  à  laine  j  sont  très- 
multiphés ,  Les  porcs  y  sont  aussi  en  grand  nombre.  H 
est  exposé  à  une  sorte  d'accidens  connus  dans  les  pays 
de  hautes  montagnes,  c'est  la  chute  des  avalanches  ou 
montagnes  énormes  de  neiges  qui^  dans  leur  descente 

rapide 
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mpide  renversent  tout  ce  qu'elles  reucoutrent ,  et  ûnij^ 
sent  quelquefois  par  écraser  des  habitations  ou  des  ber- 
geries. 

n  serait  trës-néeessaire  d'y  encourager  Tagriculturedes 
prairies  arlificiellcs  ,  et  même  d'accorder  des  primes  au\. 
cultivateurs  c|ui  y  réussiraient  le  mieux.  L'arroudisseoieikt 
de  Chambérjr  ofire  deux  emplaoemens  pour  des  bar^  : 
les  vallées  de  la  Rochette  et  Baltens.  Il  conviendrait 
entretenir  en  même  temps  des  taurrâux  et  des  béliers  de 
race  choisie  pour  rétablir  les  troupeaux  qui  dégénèrent 
journellement^  et  qui.cependant  forment  une  brauG|àe  con- 
sidérable de  commerce. 

Les  forêts ,  qui  sont  la  principale  richesse  de  oe  dépar*' 
tement ,  sont  dans  le  dernier  état  de  dégradation.  Il  faut 
proscrire  les  troupeaux  de  chèvres  dans  tous  les  lieux 
oà  la  reproduction  des  bois  l'exigera^  et  prendre  les  me- 
sures les  plus  sages  pour  leur  aménagement. 
.  Mais  si  le  département  du  Mont-Blanc  n'abonde  pas 
généralement  en  productions  végétales ,  son  sol ,  en  re- 
tour, est  très-riche  en  mines.  £Ues  donnent  du  fer  ea 
abondance  y  du  cmvre ,  de  rargeni,  du  plomb  et  du  chAjr» 
bon  de  terre  :  ses  fers  sont  de  première  qualité  ;  ils  ont 
autant  de  ductilité  et  de  malléabilité  que  ceux  de  Suède 
et  les  meilleurs  de  France.  Le  minérai  de  fer  est  abon- 
dant dans  la  minière  de  Saint-Georges^d'Hurtières ,  qui 
est  la  seule  actuellement  en  exploitation  :  eUe  alimenter 
neuf  grandes  usines  ou  fourneaux  à  fonte  de  fisr.  H  existe, 
encore  quantité  de  filons  de  minérai  de  fer  découvert  ; 
on  peut  même  assurer  qu'il  y  a  peu  de  cantpus  où  l'ou. 
ne  trouve  des  indices  de  mines  de  ce  genre  ^  mais  y  faute 
de  ressources  et  plus  .encore  de  bois ,  toutes  ses  richesses 
restent  enfouies  dans  le  sein  de  la  terre.  On  trouve  aussi . 
dans  ce  dépai'iciucuL  de  uès-riclAes  carrièi:«s  de  maibresi , 


granit  et  ardoises  ;  une  mine  de  sel  gemme  ^  connil  soitf 
le  nom  de  Roche-^d^ Arbomm ,  et  des  sources  d'eau  salée 
à  Moutîers ,  o&  il  j  a  un  superbe  établissement  servant  à 

leur  exploitation. 

Le  sol  (lu  Jcpariement  du  Monl-BLanc  ,  l'aliondance  et 
la  quantité  de  ses  eaux  sont  très^propres  à  rétablissement 
de  maaufactikres  et  fabriques  ;  cependant  nulle  part ,  pent- 
être  y  elleè  ne  sont  aussi  rareis ,  soit  &ute  de  moyens  on 
de  disposition  naturelle  des  habilans.  On  ne  compte  guère 
que  quatr-e  papeteries  ^  une  vingtaine  de  tanneries  et  cor- 
roierieS)  qudqnes  fabriques  de  poteries ,  de  clouteries , 
d'outils  aratoires  et  quelques  ateliers  naissàns  de  bonne-* 
terie  et  une  fabrique  de  faïence  fine. 

Le  commerce  de  ce  département,  quant  à  la  vente  ou 
échange  de  ses  matières  premières ,  consiste  en  fers  bruts 
et  ouvrés  >  pour  butib  aratmres  ;  fircmages^  bétail ,  cuirs 
Terts,  peaux  tannées,  cbanvres,  produit  de  Sies  papeteries* 
Les  laines  de  ses  troupeaux  sont  travaillées ,  en  partie ,  sur 
tes  lieux,  et  formenl  les  vctemens  les  plus  grossiers  de  la 
classe  agricole.  Le  commerce  intérieur  se  réduit  à  tous  les 
objets  d'usage  de  consommation  habituelle ,  diins  une  pro- 
portion  toujours  YelatÎTe  au  nombre  de  ses  habitans  et  à 
celui  des  étrangers.  Le  transit  dos  maroliandises  de  France 
en  Italie ,  et  réciproquement  par  le  Mont-Ccnis ,  les  expé- 
ditions des  mardiandises  de  FAllernàgne^  de  la  Suisse  et 
Genëve,  par  la  Aième  ironie,  forment  la  principale  res* 
source  du-  Mont-Blanc  ). 

(Pour les  Foires  de  ce  département ,  l'O/^ l'Article  Tan. 
Heau  général  des  boires  de  France,  ) 

(i)  Le  préfet  de  ce  département  ne  craint  pas  d'alTirmer,  dans  sa 
correspondance  avec  le  mini.'^tre  de  rintcrieur,  que,  si  cette  res- 
source renaît  à  être  ravie  à  s©s  admiiiistrcs  ,  on  attcnui'e  par  l'oii- 
Tfrturo  projette  d'uac  graud«  route  par  Gf ettoble^  le  boarg  d'Oi- 
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Xies prineipalea  Villes  du  département  du  Mont-Blanc  ^ 
«ont  :  Chambéry,  Annecy:,  Moutiers^  Saiat-Jean-de^^ 
Haurienne, 

\] Etendue  -en  superficie  du  département  est  de  64o  mille 
4^7  heclarcs  (  i  million  i8i  mille  283  arpens),  ou  de  Q 
4o4  kilomèli  es  carrés  (  35o  lieues  carrées  ). 

Cdle  des  Faréta  est  de  m  mille  48i  hectares  43  ares 
(918  mille  419  arpens  78  perches),  dont  6  mille  97  hec-» 
tares  35  ares  (  1 1  mille  9^*6  arpens  24  perolies  )  de  bois  na- 
tionaux, el  io5  mille  384  liée  lares  8  axes  (doit)  mille  4/5 
•xpens  54  perches)  communaux. 

La  Population  est  éTaluée  à  a83  mille  106  individus  ;  cù 
4pà  fiât  à  peu  près  858  babîtans  par  lieae  carrée. 

Les  Contributions  de  ce  département  poui*  Tan  XI  ^  so 
montent  à  la  somme  de.  i9i48^35  iraacs  ^  . 

s  A  V  0 1  a  : 

Contribution  foncière  •  •    jjS^ooof*' 

Contribution  personnelle ,  mobiliidreet 

somptuaire  •   io8,5oo  n 

Portes  et  £euétres. .*  »•••  72,8/5  » 

Patentes  •   49^638  ». 

Produit  dçs  16  centimes  additionnels  par 

franc  sur  les  contributions  foncière  y 

personnelle  ^  mobiliaii*e  et  somptuaire»  i4i,52o  » 

Total  ég«d. ....  i,i48/533(^ 

•ans  etlemont Genèrre^iU «etniuTerai«ntTédiiita  à  un  état  déplo-> 
rable,  et  dans  l'impoanbilité  d«  tronTer ,  dans  la  circulation^ 
de  numéraire  pour  payer  leurs  ooubributions,  et  se  procurer  da 
l'étranger  les  objets  de  première  coasomraatiun,  qu'ils  ne  peut^nt 
trouver  sur  le  sol  presqu'aride  des  montagnes  qu'ils  habitent,- 
(Consulter  à  ce  «ujet  le  Mcmoue  eu  forire  d'observations  qu  il  a 
gdressé  au  ministre.  ) 
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Ce  qui  donne ,  pour  la  qnolhé  contr))>tttiTe  dc  chaque 
individu ,  4  francs  5  centimes  et  demi  (i). 

Les  Dépenses  à  la  charge  du  déparlemeat ,  pendant  l'an 
•XI  p  prises  en  partie  sur  le  produit  dés  centimes  addition- 
lids ,  se  montent  k  la  somme  de  â38^3o6  francs  i  cen- 
times j 

8 ▲ voxb: 

Î d'administration   ^J^^m^^'  S9f^ 

de  l'ordre  judiciaire   Ii4,4a3  35 

d'instruction  public^ue   ^>000  » 

T  o  T  A I-  égal   238,3o6fr- 

Le  département  du  jSfont^Blanc  est  divisé  en  4  arron* 

dîssemens  communaux  ;  sayoir  :  i  ^.  de  Chamhéry;  a**.  ^Ar^ 
jiecy  ;  3".  de  Moutmrs  ;  4^.  de  Saint-Jean-de-MaurUnne ; . 
en  3a  cantons  ou  justices  de  paix^  et  4ao  communes. 

Le  collège  électoral  du  département  est  composé  de  a83 
membres. 

AltnOK  O  XSS  BKXKT   HE  €llAKaiXT, 

Contenant  i/â  Communes  divisées  en  i4  Gantons  ou  Jus- 

(i  j  Le  département  du  Mont-Blanc  possède  uu  monument  pré- 
cieux, et  qui  ne  lui  est  commun  avec  aucun  autre  de  la  lltpubliqiie; 
c'est  un  cadastre  univ•er.^el  ,  arrompagné  d'une  carte  géographi(iue 
de  cliaque  territoire,  uù  synt  iigurées  toutes  les  productions  dedi- 
yerse  nature,  même  les  moins  étendues,  sur  une  échelle  d'une 
iigne  ,  sur  la  carte  ,  pour  2,4oo,  sur  le  terrain.  Cet  Ouvrage  admi- 
rable, qui  doit  servir  de  type  pour  l'assiette  des  contributions  di- 
rectes* a  été  fait  avec  la  plus  scrupuleuse  exactitude.  Schmitt  en  fait 
particulièrement  l'éloge  dans  son  Traité  sur  les  Richesse*  desNa^ 
fions.  (  Cor.  off.  du  F.  avec  le  M.  de  l'L)  .On  sait  que  lorsque  ce  tra- 
Tail  fut  coaiaenoé,  le  jc^èbro  Enimaym  y  futempiojéieii  ^ua-» 
lité  de  GonuDit. 


kjiu^  jcl  by  Google 
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lîcc|^  de  paix  :  Ghambéry  nord  et  sud,  Aiz ,  LabioUe, 
Yenne^  Roffleux,  Saînt-Gems,  Pont-Beauvoîsm ,  let 

lÊchelles,  MoulmclianL,  lHôpital^  Chutelard^  baiul- 
Pierre-d'AJbi|5ny. 

La  population  do  cet  arrondissement  est  tic  1 22  mille  817 
individus ,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  200  mem« 
bres. 

Chambéry  en  est  le  cbef-lieu.  Cest  une  TiIIe  située  sur  la 
Leisse ,  dans  une  yallée  fertile  et  agréable ,  entourée  de  col- 
lines et  de  montagnes.  Elle  a  une  population  de  10  mille 
3oo  individus,  et  est  distante  de  Paris  de  568  HLomètres 
(  1 42  lieues). 

Cette  TiHe  est  l»ehe&Ueu  d'une  préfecture ,  lë  stége  d'un 

évèclié,  de  deux  tribunaux  ,  l'un  de  première  instance  ,  cU 
Taulre  crimiuel,  la  résideiu-c  des  directeurs  des  domaines 
nationaux  et  des  contributions  directes  j  d'un  oenservateur 
des  bjpotbëquesy  d'un  inspecteur  49s  foréis  natioi^alesy 
d'un  général  de  brigade  commandant  du  département, 
d'un  cliei  d'escadron ,  et  d'un  capitaine  de  la  vin^^t-dcuxième 
légion  de  gendarmerie. 

Cet  arrondissement  a  des  sources  d'eaux  duuodes  miné-* 
raies ,  et  les  bains  d'Aix ,  ou  elles  sont  situées  yVjtfi'  estimés» 

AxnoNnisaxMB K V  n'AzFKzeT,  " 

Contenant  io4  Communes  divisées  en  5  Cantons  04  Jus- 
tices de  Paix  :  Annecy  nord  et  sud,  Xbônès»  Favergea, 
Kumilly. 

X>a  population  de  cet  arrondissement  est  de  61  miUe  45d 
individus ,  et  le  collège  électotal  est  eempesé  àt  i^l^  mem- 
bres. 

./iiDiecy  en  est  le  clief-lieu.  Celle  \llle  est  située  sur  le  lac 
du  aucune  Aorn^  traversée*  par  le  grand  canal  de  Ibioux , 
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qui;  hors  des  murs^  se  joint  àlamière  du  Fier^  ex(r4^ 
mement  rapide. 

'  Elle  a  u^e  population  de  3  mille  di5  îndiTÎdos.  Cesl 
le  chef-lieu  d'une  sous-préfecture ,  le  siège  dNrn  tribunal  d» 

prcniitTC  instance ,  la  résidence  d'un  conservateur  des  lij- 
polhèques  et  d'un  sous-iuspecteur  des  ioréts  nationales. 

Cet  arrondissement  est  composé  en  partie  de  plaines^  en 
partie  de  montagnes ,  et  tellement  bien  cultivé  par  l'in- 
dustrie des  habitans  y  qu'on  y  recueille  de  beaux  grains^  dv 
via  et  autres  productions* 
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* 

Contenant  7 1  Counnanes  divisées  en  5  Cantons  ou  Justices 
ile  Paix  :  Mouticrs  nord  et  sud^  Beauibrt^  Conilans^ 
Bourg^Maorice» 

"La  population  de  cet  arrondissement  est  de  48  mille 
795  individus ,  et  le  cdlége  électoral  e^  composé  de 
Aao' membres. 

MùuHers  en  est  le  chef-lieu.  Cest  une  Tille  située  an  bord 
de  riscre  ,  dont  la  population  est  de  2  niiîlc  5  individus. 

Elle  rsl  le  cher-lieu  d'une  sous-préiccture  ,  le  siège  d'un 
tribunal  de  première  instance ,  la  résidence  dW  conser- 
vateur des  hypothèques  et  d'an  aons^inspecteur  des  Ioréts 
tiationales. 

On  trouve  de  bons  pâturages  dans  cet  arrondissement, 
rt  Ion  y  élève  des  bestiaux  et  du  btUail.  11  y  a  des  salines  à 
Mouliers  et  dans  la  montagne  de  Darbon ,  et  une  mine  de 
diarbon  de  terre  dans  le  voisinage  des  demièreSk 

l«e  couuuerce  consiste  en  sel  et  bestiaux. 

Contenant  70  Gommnaet  divîi^en  8  Gantons  ou  JoHictt 
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de  Paix  :  Saint*Jean-de-Maarieinie ,  Aiguebelle ,  Stûat« 
Stiemie^e-Ciimesy  la  Ckvnhr^,  $ûat-*MîcheiV  'Mo« 
dane^  Lans-le-Bourg.  «  '  •  1  . 

La  population  de  cet  ammdûsement  est  de  5o,o64  iadi« 
vidoB  y  et  le  collège  électoral  est  composé  de  1 30  membres; 

Saint^eari'de  Miiurlenne  en  est  le  chef-lieu.  C'est  une 
petite  ville  située  au  milieu  des  montagnes ,  et  tlont  la  po- 
pulaiipn  est  de  3  mille  a58  îndîridus.  £lie  est  le  chef-lieu 
d'une  sotts-préfectnre ,  le  siège  d'un  tribunal  de  première 
Instance ,  la  résidence  d'un  conschmitenr  des  hypothèques 
et  d'un  sous-inspecleur  des  forêts  nationales. 

Cet  arrondissemeul  ibrme  une  vallée  étroite,  qui  a  de 
beaux  pâturages^  sur  lesquels  on  élève  des  bestiaux  et  dm 
bétail,  n  produit  y  en  outre  |  du  vin  y  de  bons  grains,  des 
légumes  et  des  fruits. 

Son  coauuerce  cousisle  en  bestiaux  et  en  bols  de  cons- 
truction. 

(Pour  de  plus  amples  renseignemens ,  il  est  nécessaire 

•^lire  z'IsTRODC/cTios  qui  précède  la  DEscnunios  to-^ 


Vr.  péiPARTBMBNT  ( Flsère). 


Jj B département  de  V Isère,  dont  le  chef-lieu  est  à  Gre^^ 

Xiohle  ,  est  formé  du  GreHivaudan     du  ficn/iols  ,  di-pcii- 
dans  de  la  ci-devant  proviuce  de  Vaupliiné.  il  tire  soqL, 
ilom  de  la  riTiëre  de  \ Isère  qui  j  coule  de  l'est  à  l'ouest. 
Xi^  Limi^dfii  ce  dépariemei^t  ^nt  :  ^u  npri,  celw.dfl; 
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l'Ain;  à  l'ouest ,  celui  du  Mont-Blanc;  au  sud,  celui  de* 
Hautes-Alpes  ;  au  sud-ouest  y  eeiuidela  Drôme  ^et  au  norti* 
ouest  j  celui  du  Bihôoe. 

Les  principales  Hit^ières  qui  ]\uT(»scnl  ,  sont  :  le  Rhône 
qui  y  Goulc  du  nord  à  l'Quest  et  qui  lui  sert  de  limites  j 
l'Isère  qui  jprend  sa  source  d9in9  le  départemeut  du  Mont-* 
Blanc  ^  tm  firoutîèreg  du  Piémont ,  d'oïl ,  nprès  l'aroir  tn^ 
f ersé  et  s'élre  grossie  de  plusieurs  riviëres ,  entre  dans  !• 
département  auquel  elle  donne  son  nom  ,  passe  au  fort 
BjBixaux ,  à  Grenol3le  où  elle  reçoit  le  Drac  ,  et  se  jette 
dans  le  Rhdne  y  à  huit  kilomètres  au-dessus  de  Valence* 

L'Isère  commence  à  porter  bateaux  à  Montniéliant  ; 
^mais  elle  est  principalement  utile  pour  le  flottage  des  bois 
qvL*ôn  j  fait  descendre  en  trains 

Cepeodaut  cette  navigation  est,  sinon  périlleuse  ,  da 
moins  difficile.  La  trop  grande  division  en  branches  réduit 
le  Yolume  de  ses  eaux  à  de  très-petites  masses ,  et  oblige 
les  patrons  à  diriger  ,  avec  la  plus  grande  attention  ,  leurs 
bateaux  ,  pour  éviter  de  s'engraver  ou  de  loucber  sur  des 
J'ragmetis  de  rochers  qui  se  détachent  quel (jue fois  des 
digues ,  et  qui  pourraient  les  entr'ouvrir.  Ces  dilEcultés 
n'existeraient  plus,  si  l'on  se  déterminait  enfin  à  resserrer 
risère  par  de  fortes  digues  dans  celles  des  parties  de  son 
cours  où  elle  n'est  pas  contenue  par  la  nature  du  terrain. 
On  a  depuis  long-temps  arrêté  des  plans  à  cet  éi^ard  ,etil 
faut  espérer  que  la  paix  facilitera  les  moyens  de  s'occuper 
de  leur  exécution.  Indépendamment  de  la  rectification  da 
cours  de  cétte  ririère ,  on  a  proposé  de  lui  ouvrir  un  canal 
de  secours  sur  le  territoire  de  Grenoble,  afin  de  préserver 
cette  cité  des  inondations  qui  la  ravagent  trop  souvent. 
Son  lit  actuel,  est  effectivement,  à  raison  de  son  peu  de 
profondiBur^  'trop  étroit  pour  contenir  ses  eau;^;  dont  le 
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tolames'accroit  considérablement  lors  des  §prandes  pluies 
et  des  fontes  rapides  des  neiges. 
Le  Drac  a  ses  sources  dans  le  déparlement  desHautes^ 

Alpes.  Le  voisinage  de  cette  rivière  est  dangereux  dans  les 
temps  de  pluie.  Souvent  les  eaux  qui  descendent  des  mon- 
tagnes arec  force  et  abondance ,  Tenilent ,  et  la  font  dé^ 
border  prcsqn'en  on  moment.  Elle  devient  alors  un  tor- 
rent impétueux  qui  renrerse  tout  ce  qui  s'oppose  ^  son 
passaj;c.  La  lioraanche  se  jette  dans  le  Drao ,  après  avoir 
grossi  ses  eaux  des  rÎTières  d'Olle^  de  Semoos,  de. la 
Bourbe  et  du  Gtiiers  y  cte. 

On  pécbe  une  grande  quantité  de  truites  dans  la  plupart- 
de  ces  rÎTÎères ,  et  c'est  l'unique  bon  poisson  qu'elles  nour- 
rissent. 

Il  y  a  un  grand  nombre  de  lacs  dans  ce  département , 
mais  aucun  d'eux  n'est  considérable.  Nous  ne  citerons  que' 
celui  de  Paladru  près  Gbirens  :  il  a  4  mille  48o  mètres 

(  2,?ioo  toises  )  de  longueur  sur  mille  160  mètres  (  84  toises  ) 
de  largeur. Celui  de  \  aie n cogne  et  les  trois  lacs  de  Lalii'ej 
n'ont  pas  la  moitié  de  cette  éten<bie  :  les  antres  sont  en-- 
oore  plus  petits. 

Us  sont  tous,  en  généra) ,  très-profonds  et  très-poisson- 
neux. Ou  pèclie  d^us  quelques-uns  la  dorade  et  l'onil>re  ; 
dans  d'autres ,  la  carpe ,  \fi  brocliet  et  sur-tout  de  superbes 
truites. 

Ce  département  renforme  on  grand  nombre  de  marais , 

dont  celui  de  Bonrgoin  est  le  plus  considérable  et  étend  des 
embranchemens  sur  beaucoup  de  cantons  voisins. 

Le  dessècbement  de  ces  marais ,  viTement  réclamé  de- 
puis long-temps ,  serait  une  des  plus  belles  et  des.plus  im- 
portantes améliorations  à  foire  dans  ce  déparlement. 

Ils  occupent  une  vallée  d'environ 35  kilomètres  (7  lieues) 
de  long  sur  vueiai^geur  inégaie.  Leur  sol  est  excellent,  et 
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^la  doit  être  ^  il  estengraiasé  par  le  limon  qu'jr  déposenli 
leseanx. 

Lecom  de  ces  eaux,  quelque  lent,  quelqu'inaensOde 
qu'il  8oity  indique  lui-même  la  possibilité  d'en  accroître  la 

rapidité  :  il  trace  naturellement  la  roule  à  suivre  pourpar- 
.Tenir  au  dessèchement  de  ces  marais. 

L'air  de  ce  département  est  fort  sain ,  mais  le  climat  y 
.est  en  général  plus  froid  que  tempéré,  ce  qui  provient  sans 
doute  de  ce  qu'il  est  extrêmement  montagneux.  Quoiqu* 
l'hiver  y  soit  long  ,  cependauL  tous  lés  fruits  de  la  terre  y 
mûrissent  parfaitement ,  parce  qu'en  été  les  chaleurs  j 
font  ordinairement  très-fortes. 

n  est  facile  déjuger  c^ue  ,  dans  un  pays  dont  la  surface 
est  si  variée,  la  température  ne  doit  pas  être  uniforme.  On 
peut  en  cilét  en  distinguer  quatre  classes  principales:  celle 
des  plaines  arides ,  celle  des  pl^unes  m^récaigenses,  eelle  de* 
Tallées  et  celle  des  montagnes. 

Dans  les  plaines  de  la  première  espèce ,  on  éprouve ,  en 
été ,  unn  assez  grande  chaleur  ri  des  vents  impétueux  ;  dans 
les  plaines  mai  écagc uses  ,  la  chaleur  est  moins  considé- 
rable et  il  y  a  des  brouillards  iréquens,  sur-tout  dans  les 
cantons  appelés  terres  froidea  :  du  reste ,  les  saisons  y  snî- 
Tent  à  peu  près  leur  cours  naturel.  H  n'en  est  pas  de  même 
sur  les  hautes  montagnes  ;  on  ny  en  observe ,  pour  ainsi 
dire ,  que  deux. ,  l'été  et  l'hiver ,  et  cette  dernière  est  la 
plus  longue.  Dans  les  vallées  profondes  on  éprouve  80u<^ 
Tent  des  chaleurs  accablantes  et  des  froids  très->rigoureux« 
lies  Tariations  du  thermomètre  y  sont  très-rapides  ;  mais , 
en  revanche  ,  la  température  est  beaucoup  plus  et  même 
beaucoup  trop  constante.  11  n'est  pas  rare  d'observer  un 
mois  et  même  jusqu'à  deux  mois  de  pluie»  k  la  suite  d'un* 
sécheresse  non  moins  longue; 

L'agriculture  du  dépaiicuieut  de  Vhejce  ^  éprouvé  de  $1 
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grands  changemens»  et  siir-tout^  iaU  des  progrès  si  heu- 
reux depuis  quelques  années^  que  les  recherdies  anciennes 
des  écrÎTuns  ou  administrateurs  qui  s'en  sont  occupés  > 

ne  peurent  plus  en  donner  une  idée  qui  approche  un 
peu  de  la  vérité.  Réduits  à  trois  mois  eiiviroa  de  belle  sai- 
son ,  les  habiians  de  la  partie  monlueuse  de  ce  départe-, 
snent  redoublent  d'activité  :  leur  industrie  est  au-&ssus  de 
tous  nos  éloges.  Ils  coupent  leurs  montagnes  en  étages 
successifs,  soutenus  par  des  murs  do  pierre  s(  clie  ,  où  ils 
transportent  de  la  terre  :  ils  descendent,  souvent  à  bras  , 
le  fourrage  des  parties  escarpées ,  etc.  L'hiver ,  les  hommes 
se  retirent  dans  les  plaines ,  o& ,  les  uns  vendent  de  la 
mercerie,  d'autres  s'établissent  comme  maîtres  d'école>  etc* 

Le  seigle ,  Torge^  lâ  pomme  de  terre ,  le  chou  commun 
et  quelques  légumes ,  voilà  toutes  leurs  ressources  pour 
leur  subsistance.  Il  est  vrai  que  le  seigle  leur  rend  quel- 
quefois douze  à  dix-liiiit  pour  uu  ;  mais  ils  sont  foret  s  de 
laisser  la  moitié  de  leurs  terres  en  jachère.  Prcsqu  eiuièrc- 
ment  dépourvus  de  bois ,  ils  y  suppléent  par  la  liente  des- 
'  aéchée ,  et  s'établissent  pendant  l'hiver  dans  leurs  écuries. 
Cependant  l'abondance  des  fouirages  ,  permettant  d*y  éle- 
ver beaucoup  de  bestiaux  ,  tels  que  mulets  et  moulons ,  ou 
d'en  nourrir  de  grands  troupeaux ,  qui  j  sont  amenés  des 
plaines  A  même  des  départemens  voisins ,  pendant  l'été , 
leur  offire  de  grandes  ressources. 

En  général  I  les  principales  productions  extérieures  du 
•oldu  département  de  Vlsère,  sont:  le  blé  ^  le  vin  y  les 
•mandes ,  le  chanvre  et  la  soie.  Le  vin  y  est  généralement 

bon;  mais  le  plus  esiLiné  est  celui  de  ï IJcrmiùa^e ,  et  de 
rarroudissement  de  Vienne. 

Les  pâturages  sontexcellens  :  les  plus  en  réputation  sont 

ceux  des  montagnes  de  Sasseuage  et  d'Oi^sans.  11  s  j  fait 
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des  fromages  à  l'imiiaiion  de  ceux  de  Grujère^  Gonnud 
sous  le  nom  de  Scutuenage, 

Les  simples  qui  croissent  abondamment  sur  la  montagne 

de  Pr émoi  "près  Grenoble,  sur  celles  de  Bantiez  et  de  la 
Grave ,  dans  le  canton  d'Oisans ,  sont  d'un  grand  usage 
dans  la  médecine. 

Les  forets  qui  couvrent  les  montagnes  de  ce  département, 
sont  composées ,  pour  la  plupart ,  de  bois  propres  au  cbauf- 
£ige  et  à  la  construction  ;  d'autres  le  sont  de  sapins  bons 
pour  la  grande  et  la  petite  mAture. 

IS'ous  devons  obsei  ver  que  les  forets  dites  de  la  Grande 
Chartreuse ,  situées  sur  les  crêtes  les  plus  élevées  des  mon- 
tagnes, et  sur  des  rocbers  presqu'inaccessibles ,  ne  doivent 
leur  beauté  i  et  leur  existence  qu'aux  soins  constans 
l'administration  prudente  des  anciens  chartreux,  qui  les 
aménageaient  avec  une  attention  et  une  régularité  presque 
superstitieuses.  £n  eifet,  ces  bois  magnifiques,  jetés  sur  le 
peu  de  terre  qui  couvre  à  peine  les  rochers  escarpés  et  les 
montagnes,  et  placés  à  des  hauteurs  o&  la  température 
s'oppose  au  prompt  développement  de  la  végétation,  ces- 
seraient bientôt  d'exister  et  laisseraient  découverts  les  ro- 
chers qui  les  portent,  si  des  mains  sagement  économes  ne 
veillaient  à  leur  conservation.  Aussi  les  Chartreux,  malgré 
l'appât  des  avantages  considérables  qu'ils  auraient  pu  reti- 
rer des  exploitations,  avaient -ils  fixé  leurs  coupes  à  8o 
ans  pour  les  taillis ,  et  à  lâo  pour  les  grands  bois. 

Gesibréts  sont  nécessaires  et  util^à  tout  le  département , 

a  l'artîUcrie  et  à  la  marine ,  et  leur  destruction  serait  un 
malbeur  irréparable  de  même  que  celles  de  Saint-Hugon 
et  de  PrémeroL 

On  voit  des  troupeaux  de  chamois  sur  les  montagnes , 
qui  sont  abondantes  en  gibier  ^  et  sur-tbut^n  lièvres  blancs^ 
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perdrix  blanches  et  rouges  et  barlavelles.  On  y  trouve  une 
grande  quantité  de  faisans,  d'aigles  et  d'autours. 

Qnaiil  aax  prodactions  intérieures  du  sol,  les  montagnes 
'renferment  quantité  de  mines  à*€ir,  d'argent ,  de  fer,  de 
enivre ,  de  plomb  ,  de  charbon  de  terre ,  de  vitriol ,  et 
des  carrières  de  jais. 

Il  y  a  aussi  des  sources  d'eaux  minérales.  Celle  qui  sem- 
ble sortir  de  dessous  la  rivière  de  Drac ,  au  pied  d'un  pré- 
cipice k  5o  kilomètres  (  61ieues)  au  midi  de  Grenoble^  est 
chaude  et  fort  estimée  pour  les  maladies  d'estomac ,  les 
rhumatismes  et  les  paralysies ,  #etc. 

Quant  au  commerce  de  ce  département ,  il  répond  à  la 
diversité  des  situations  ;  les  montagnesproduisent  des  sapins 
et  autres  arbres  propres  pour  la  marine  et  pour  les  bâti- 
mens.  Il  y  en  a  aussi  beaucoup  dont  on  tire  de  la  térében- 
thine très-liquide,  très-belle  et  très-odoriférante.  Les  ri- 
vières^ torreiis  et  ruisseaux,  qui  y  passent  ^  font  tourner 
les  moulins  des  forges  et  des  usines  où  se  fabriquent  toutes 
sortes  d'ouvrages  de  fer,  d'acier  ;  de  cuivre  et  de  plomb, 
principalement  des  apcres  et  des  canons. 

Les  aulres  manufactures  sont  les  draps  et  autres  étoifes 
de  laine  ;  les  toiles ,  les  soies,  la  bonneterie,  les  chapeaux, 
les  gants,  les  papiers.  Les  firuits  sont  aussi  une  branche  de 
commerce,  sur-tout  les  marrons  et  les  châtaignes,  les  hui- 
les, les  liqueurs ,  etc. 

(Pour  les  Foires  de  ce  département,  poyei  l'Article  Ta- 
bleau général  des  Foires  de  France»  ) 

Les  princi§ude8  Fïllee  du  département  de  l'Isère  sont: 
Grenoble ,  Vienne,  Bourgoin ,  Saint-Marcellin. 

JJ Étendue  en  superficie  du  département  est  de  8  ii  iriille 
^3o  hectares  (i,648,23o  arpens),  ou  de  8  mille  4iâ  kilo- 
mètres carrés  (  ii86  lieues  carrées  ). 

Celle  des  Forête  est  de,  iS/  mille  1/4  hectares  6  arefc 
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^268  mille  j58  arpens) ,  dont  2  mille  56  hectafe^yg  nreêr 
{ 4^029  arpens)  de  bois  nalionaux ,  et  i35,i  1 7  hectaret  6f 
.ares  (44i>2o8  arpens)  appartenans  à  des  particuliers. 
La  PopuUuion  est  évaluée  à  44i,ao8  individus ,  ce  qui 

fait  à  peu  près  1  raille  6  ïo  haijitaiis  par  lieue  carrée. 

Les  Contributions  de  ce  dépàrleiiient  pour  Tau  XI ,  se 
montent  k  la  somme  de  5,ô46»8o9  francs  \ 

savoir: 

G>ntribution  foncière.....  3,491,000^'* 

Contribution  personnelle^  mobîliaire  et 

somptuaîre   a65;Ooo  » 

Portes  et  fenêtres   1 58,246  » 

Patentes  •  l^x^GoS  j» 

Produit  des  16  centimes  additionnels  par 

franc  sur  les  contributions  foncière , 

personnelle  9  mobîliaire  et  somptuaire.  440,960  » 

Total  égal  3^46^09*^- 

Ce  qui  donne  pour  la  quotité  contributive  de  chaque 
individu  8  francs  3  centimes  3  quarts. 

Les  Dépenses  à  la  cbarge  du  département ,  pendant  Fan 
'SI,  prises  sur  le  produit  des  centimes  additionnds^  wê 
jnoatent  à  la  somme  de  358,8o4  francs  37  centimes  \ 

savoir: 

d'administration.   •  1 43,36 1^'*  4**- 

X)épenses  ^  de  l'ordre  judiciaire   1 55,543  33 

d'instruction  publique. .  •  •  •       4o,QOO  » 


Total  égal   338,8o4f^  3/ 


Le  département  de  Tlsëre  est  divisé  en  4  airondinemen» 
•ommnniiux \  Bavoir  »      de  Fimne;  a^  de  Za  7(Oiir<<2!(i« 
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DB     LA  FRANCE. 

(P»i;5<*.'  de  Grenoèle;  4^.  de  Saint-MarceUin  ;  en  44 
canious  ou  justices  de  paix ,  et  658  communes. 

Le  collège  électoral  du  département  est  composé  de  Soq 
membres. 

AbRONDISSSMSNT      os      y  1£V  JfZy 

Contenant  i32  Communes  ,  diriséesen  lo  Cantons  ou  Jus- 
tices de  Paix  :  La  Cdte-Saiat-André ,  Beam^peirt^Roos' 
sillon  y  Vienne  nord  et  sud,  Saint  •SjmpIioriea*d*0* 
son ,  Hérieu ,  SaintJean-de-Boumaj ,  U  YerpiUiève  el 
Mejzien. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  104,689 
dividns^  et  le  collège  électoral  est  composé  de  aoo  menn  , 
lires. 

Kierme  en  est  le  cbef-lleu.  C'est  une  ville  fort  ancienne , 
située  sur  la  rive  gauche  dulVliône,  au  coniluent  de  celt» 
rivière  etdeoeile  de  Grère,presqu'à  Fembouchurede  Tlsère. 
£Ue  a  nne  population  de  iO)36a  individus.  U  y  a  une  sous» 
préfecture ,  deux  tribunaux  :  Fun  de  première  instance  et 
l'aulre  de  commerce  ,  et  elle  est  la  résideuce  d'un  couser» 
.valeur  des  hypothèques. 

Le  territoire  de  cet  arrondissement  est  &rtâle-;  il  produit 
^es grains  ,<des  fruits  ^  des  pâturages  et  des  Fins  excdObns.  U 
jr  a  des  mines  de  &r  et  une  de  plomb  près  Vienne. 

Le  principal  commerce  consiste ,  eu  vins  ,  liqueurs  con- 
nues sous  le  nom  à'^aiM  de  la  Côie  /  eu  iruits  ^  et  sur-tout 
enmanrons  ^  en  draperies  et  droguets ,  en  toiles  confinunet 
^t  toiles-à  yoiles. 

11  j  a  à  Tienne  une  £aJbrique  d'acier  propre  à  faire  dm 
gros  instrumens  ,  tels  que  ciseaux ,  forces ,  serpes ,  haches , 

^ pour  Aeérer  les  encLumes  et  les  bigomes;  de  martioef 
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pour  le  cuivre,  où  Ton  fabrique  toutes  sortes  d'uslensiîcf 
de  cuisine ,  des  chaudrous ,  des  planches  à  doubler  les  Tais- 
seaux,  etc.  ;  des  papeteries,  des  verreries  et  des  nitriëres. 
n  y  avait  une  manufacture  d'annes  blanches ,  et  des  fon- 
deries oh  se  cottbient  principalement  des  canons  et  où  l'oa 
forgeait  des  ancres. 

Ar  BOM>ISS  £M£N  T     S£     I.  ▲  ToUA-OU-PlN, 

Contenant  laS  Communes  divisées  en  7  Cantons  ou  Jus- 
lices  de  Paix  :  Moretel,  le  Pout-de-Beauvoisln  ,  Saint- 
Geoir,  Grand-Lemps,  Bourgoîn,  Grémieu ,  la  Tour- 
du-Pin. 

La  population  de  cet  arrondisiement  est  de  99  mîDe 
53  individus  >  et  le  collège  électoral  est  composé  de  198 

membres. 

La  Tour-du-Pin  en  est  le  cbef-lieu.  G'est  une  petite 
▼iUe  située  sur  la  rivière  de  Bourbe ,  dans  un  vallon  très* 
fertile ,  et  les  collines  qui  l'avoisinent  rendent  sa  posidon 
fort  agréable. 

mie  a  une  population  de  1  mille  689  individus.  U  ^  a 
une  sou»-(M*électure. 

Le  territoire  de  cet  arrondissement  produit  des  grains  > 
des  fruits ,  du  vin ,  des  pâturages ,  etc.  Le  principal  com- 
merce consiste  en  grains,  farines,  et  toiles,  dont  il  y  a 
beaucoup  de  fabriques  \  en  fil  pour  la  couture ,  et  ea 
divers  ouvrages  de  bonneterie. 

*  On  trouve ,  dans  cet  arrondissement ,  la  ville  de  Bout* 
goin  y  située  dans  une  petite  plaine ,  dont  la  population 
esl(de5mille  695  liabitans.  Elle  est  le  siège  d'un  tribunal 
de  première  instance ,  et  la  résidence  d'un  conservateur 
des  hypothèques  et  d'ttn*sotts-inspectear  des  forêts  ilatio'* 
nales* 

n 


H  t  a  lîtiisienrs  manufiiotiures  >  entrVutres  une  dW; 

«•     »  ,  ■  •»     <  > 

ilieiilie  'q[ai  est  trëtf-consîdérable» 

.  .1* 

A  iiiio-ir  fit  »8 sitxiri*  i>  b  G  h 1»  o  Ii'£'s>' 

•      ,  «  .  

Contenant  317  Communes  divisées  en  ao  Cantons  oik 

Juslices  de  Paix.  :  Allcvard  ,  Gonceliii ,  Domèiic ,  le 
Bourg-d'Oisans  ,  £nlraigues ,  Corps,  Mens,  Sa^senage^ 
Voirony  Sainl-Lâurent^du^Ponty  Grenoble  nord,  est 
et  sud-est,  Vuîlles ,  Vîf,  la  Mure,  le  Moàetier-de» 

Clermont ,  Clelles  »  le  Touvet ,  Yillard-de-LaM* 

• 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  169  mitfd 
6a3  îndiridtts,  et  le  collège  ékctoMl  est  composé  de 
aoo  liiembres.  •  * 

Grenoble  fi^ï  en  est  le  chef-lieu  ,  est.une:grande  Tille, 
située  dans  une  plaine  au  pied  des  montagnes  >  an  eou'* 
fluent  de  Flsère  et  du  Drac* 

'  Elle  a  une  population  de  s?  mille  Soo  individus ,  et  elle 
est  distante  de  Paris  de  568  kilomètres  (  i42  lieues). 

Celte  ville  est  le  chef-lieu  d'une  préfecture , le  siège  d'ua 
éf  éché  9  de  trois  tribunaux ,  Fun  d*appel,  l'autre  criminel , 
le  troisième ,  de  première  instance^  la  résidence  dW 
conservateur  des  hypothèques,  des  directeurs  des  domaines 
nationaux,  et  des  conlrihulions  directes,  du  conservateur 
de  la  dix-septième  conservation  des  i'orêis  nationales,  d'u^i 
général  de  division  commandant  In  division  militaire, 
d^nn  général  de  brigade  commandant  du  département,  d'un 
chef  d'escadron  et  d*un  capitaine  de  la  vingt-deuxième 
légion,  de  gendarmerie. 

n  y  a  nne  école  d'anUlerie. 
•  Cet  arretodKssement  produlî^des  grains  de  tontes  espèces  ^ 
des  fimifs du  vin ,  d^excdlens  pâturages ,  et  des  bob  de 
eousU  uclion ,  de  charpoulc  et  de  chuuU'agc.  il  y  a  des 
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wmnes  de  eabnre  sur  le  Monlp-AUerard  et  aux  enwens; 

*l'aiitres ,  lîu  même  métal ,  très-belles ,  conteuaat  de  l'or  et 
<de  l'argent ,  sur  la  monlagnc  delà  Cloche  j  des  mines  de 
ibr, eie.  Ilja  ausn »  à 3o kiiomètret (6Ueaes)  deOieuobley 
vue  source  d'eau  minérale  cbaude  fort  estimée. 
-  Le  commerce ,  outre  les  branches  qu'offrent  les  produo* 
•tiens  végétales,  animales  et  minérales,  cousisle  eucore  prin- 
.cipalement  en  cuirs  et  en  gants  de  peaux  qui  ont  beaucoup 
ude  réputation  :  ibr  sont  si  légers  et  si  fins  ,  qu'Us  sont  pré- 
4ërables  à  ceox  d'Espagne  et  d'Italie.  L'on  y  fabrique  aussi 
beaucoup  de  chapeaux.  Il  j  a  quelques  manufactures  de 
draperies  et  de  toUes,  etc. 

AuOirniSSBMSKT  DB  SAIVT->MAECBLI.tiry 

^Contenant  85  Communes  divisées  en  7  Cantons  ou  Justices 
de  Paix  :  Tullios,  Rives  ^  Pont-en-Royans,  Saint* 
SfarceUin  ^  Roybon,  Saimt-Étienne-de-îMÛnt-Geoir, 
Saint-Quentin. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  67  mill» 
845  individus,  et  le  collège  électoral  est  con^posé  de 
.i36  membres. 

Saint'MarcelUri  en  est  le  cheWîeu.  C'est  une  petite 
ViUe,  située  agréablement  au  pied  d'une  colline  près 
risère,  dont  la  population  est  de  5  mille  4/  individus.  U  j 
«  une  flous-préfeetuve ,  nn  tribunal  de  première  instance 
et  un  conservateur  des  b}^otbèques. 

Le  territoire  de  cet  arrondissement  produit  de  bons 
Tins  y  des  blés  et  d'excclleus  pâturages.  On  j  £ût  un 
commerce  considérable  de  soies  écmes. 

(  Pour  pbts  amples  rensei^nemens ,  il  ent  nècesscdre  de 
lire  l* Introduction  qui  précède  la  Description  tO" 
roaRJ»MiqUM  DM  LA  NourMX^ZJB  DiriêJOÉt  M  LA 
^MANCM,} 
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yiK  DÀPAATBHE2iT(la  Loiro )• 


Lie  déparlement  de  la  Loire,  fonué  da  Forés,  dépendant 
de  la  cî-derant  prorince  du  Ljonnais ,  dont  le  ckef^lieu 

est  3Iontbrison ,  tire  son  nom  de  la  rivière  de  la  Ivoire  ^ 

qui  la  traverse  du  lud  au  nord« 

Les  LinUteê  de  ce  département  soiit  i  au  nord ,  celui 

de  Saône  et  Loîre;  à  l'est,  celui  du  Rhône  ^  au  sud^ 

ceux  de  PArdéehe  et  de  la  Haute-Loire  \  à  l'ouest,  ceux 

du  Puj'-de-Dome  et  de  l'Allier. 

Les  principal js  Rit^ières  sont:  la  Loire,  une  des  plut 

grandes  de  la  France  *  elle  a  sa  Source  au  Mont-Gerhier- 

Îs-Saux ,  dans  le  département  de  TArdèche.  Elle  tourne 
d'abord  au  midi  ;  puis  au  coucttant  et  au  nord  ;  d€  là , 

entrant  dans  le  département  de  la  llauic-Loire ,  arrose 
le  Pu^  et  Monisirol ,  traverse  celui  a  lu^uel  elle  du  nue  soa 

nom,  passe  auprès  de  Feurs  et  de  Aoun  ie  ,  oiielleconi^ 
menée  à  être  narigable  ;  coulant  au  nord-ouest ,  elle 
sépare  le  départeaieiU  de  l'Allîer  de  celui  de  Saône  et 
Loire,  entre  dans  celui  de  la  ISicvre  ,  où  elle  reçoit 
TAllier ,  et  le  sépare  de  celui  du  Cher ,  passe  à  la  Charité^ 
à  Gosne  et  à  Briare,  o&  commence  le  catial  de  comr* 
uanicatton  de  cette  rivière  à  celle  de  Seine  ;  ensuite , 
coulant  à  l'ouest,  entre  daas  le  depariemeit  du  Loiret , 
passe  à  Gien ,  Orléans  et  lieau^euc^ ,  c  ure  dans  celui  de 
JUiir  et  Cher,  où  elle  reçoitie  Cher,  paise  à  Blois ,  entre  dana 
cdaidlndre  etLobne,  passe  à  Amboise  et  à  iours,  oit  elfe 
teçoît  rindre  et  la  Vienne ,  e'ntte  dans  celui  de  Mayenne 
et  Loire  ,  passe  à  Sauniur  et  à  Angers,  où  elle  recuit  la 
^^^1^»  puis^^sariaut,  eolre  dans  celui  de  la  Loire-Xa^ 

J  à 
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lërievre ,  p»sBe  à  ÂJiemh,  arrose  Nantes ,  et  ^lai^isMal 

son  lit ,  qui  esl  semé  d'îles ,  dlè  se  jette  dans  FOcéaa, 

entre  Croisic  et  le  Bourgneuf. 

Le  commerce  qui  se  fait  sur  la  Loire ,  est  sans  conlredit 
le  plus  étendu  de  la  République ,  puisqu'il  comprend  tout 
•  ce  qni  se  tiré  des  départemeos  méridionaux  et  occidentaux 
de  la  France  et  des  pays  étrangers. 

Les  autres  rivières  sont  :  le  Lignon  ,  qui  se  jette  dans 
la  Loire  ,  au-dessous  de  Feurs  •  l'Ysabie ,  T Aax ,  la  Se- 
mène,  la  Goise^  le  Fnran,  la  Deaume^  la  firerenne^ 
le  Renaison,  la  Blare»  etc. 

département  renferme  beaucoup  plus  de  plaines 
que  de  montagnes.  Les  plus  hautes  sont ,  après  le  Mont- 
Pilal,  celles  qui  le  séparent  des  départemens  du  Puy-de- 
Dôme  ,  de  l'Allier ,  de  la  Haute^Loire  et  de  TArdèche* 
Le.Mont-Pilat  est  le  nom  d'une  cbafne  de  montagnes  * 
très-élevées ,  situées  à  l'extrumilé  sud-est  de  ce  déparle- 
meal ,  près  des  limites  dis  celui  de  l'Ardcciie.  On  trouve 
sur  ces  montagnes  beaucoup  de  simples  et  de  pâturages 
ezcellens*  On  j  nourrit  du  bétail,  et  on  j  fait  des  IhH 
mages  trës^timés. 

La  plaine  de  ce  département  s'étend  sur  les  deux 
rives  de  la  Loire  :  elle  a  plus  de  60  kilomctiTs  (dix  lieues) 
du  nord  au  sud>  et  i5  k  ao  iilomèires  (tnns  ou  quatre 
lieues)  de  l'est  à  l'ouest  £Uis  produit  dn  blé  et  beaucoup 
de  beau  chaoTre.  Les  coteaux  dans  les  environs  de  Roanne 
sont  couverts  de  vignes  qui  produisent  des  vins  de  bonne 
qualité.  Les  montagnes  qui  avoisiuent  les  départemens 
de  TAllieri  du  Puj-de-P4me  et  delaHaute^Lioire  sqp| 
bien  cultiyés  jusqu'il  une  certaine  hau^eor  :  oeHes  ^wl 
confinent  avec  celui  de  l'Ardcche  sont  couvertes  de 
çli.àtaij^uiers,  dont  ie3  i^HÎts  4e  vefuiçot  à  l?ari^  soi0  li^ 
nqm  de  tn^rrçnf  4§  ^Qih 
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,  "La  culture  des  prairies  artificielles  est  dans  Tenfianic» 
ou  plttiôt  igaorée  dans  ce  départeanent  :  die  a  graiii 
]»e8oii^  d'y  étve  enooiiragée.  On  pourrait  y  établir  de» 

luàras  :  les  étalons  qui  y  esiiiUieaL  auLieloLs,  produi&aieot 
vue  assez  belle  sa^e.  '  * 

..  Jjfis  déff  Idheaftenft  trop  midtqdiés  ddpoia.  qmlqaes  éd.^ 

appauvrissent  les  foréis  et  font  redouter  les  suitest 
les  plus  iuuestcs.  Les  bois  en  général  al>oiulent  eu  sapins 
^ui  fouruiasent  beaucoup  de  téfébenthine  claire ,  liquide^ 
tfèarMk  41  ti^»<«dDrifévaiite^'  On  j  trouve'  aussi  de*, 
mines  de  différentes  espèces.  6dies  de  fev  et  d»  plémllf 
sont  les  plus  communes.  C'est  de  ce  dcparleracnt  (ju'on 
tire  le  mcillcui'  charbon  de  terre  de  France-  Les  ii^ne* 
les  plus  abondantes  sont  celles  de  Saint-Cbaumontetde 
8âînt«Étienne. 

Toutes  les  petites  rivières  qui  vont  se  rendre  dans  la^ 
Loire  ou  dans  le  Rhône  servent  aux  moulins  des  dilFé^ 
«tentes  numufietures  y  particulièrement  de  fer  et  d'acier^ 
dont  en  fiât  un  trës-grand  oonùnei'ce  en  France  et  em. 
Europe  ,  principalement  en  canons  de  fusils  et  platines 
pour  les  armes  communes.  Les  autres  branches  de  l'indus- , 
trie  de  ce- département  consistent  en  quincailleries,  dons 
aciéries,  rubans ,  Mondes,  toiles  de  chanTiéet  de  coton  y, 
toiles.à  sac ,  filatures  de  coton ,  Blanchisseries ,  teintureries 
draperies  grossières ,  papeteries ,  tanneries  ^  verreries. 

,  Le  ooBimeroe  constate- dans  le  débit  deeefaenms,  de». 
Kins,  du  Bétail,  des  fromages  connus  sous  le  nom  da> 

fromages  de  Roche ,  qwî  sont  trës-estimés  ;  des  onyrages. 
en  fer  et  en  acier,  etc.  ;  des  marrons  et  châtaig^aes;  àan, 
]glan€hie8.  de  sapisBji  ^^uinoaiUenea  >  cloui. 

(Pour les  PéîrekiLe  ce  département,  voyetY^iiiSitiT.ag^- 

« 

hl^fu*,  générait  d^s  Sf^i¥e&  4^  la  France,  y 
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Les  principales  Villes  du  dé|Mu:tement  de  la  Loire  j 
•oui  :  MoQfbrUon^  Koanœ,  Feura,  Saint-Ëiieone. 

"SJ Étendue  en  superficie  clu  tlénarlcment  est  de  492  mille 
^  heclui  es  (9^i4  ntilie  83  <arpens)yOude4  mille  930  kUo* 
mètres  et  demi  carrés  (  a44  lieues  carrée»), 

■Celle  des  Forêu  est  de  3?  mille  â6  hectares  16  areg 

( '▼a  raille  ^5^  arpens  ),  dont  4  mille  676  hectares  3  ares 
(  9  luiUe  3ââ  arpeus  5q  perches)  de  bois  nationaux. ,  670  hec'^ 
(am  79  ares  (9^3  arpens  )  commoiiaaxy  el  3i  mille 
hectares-  34  ares  (  6a  milk  46 1,  arpens  ^  perches) 
apparleuans  à  des  particuliers. 

La  PopuUukm  est  évaluée  à  292  miQe  588  individus;  ce 
^tti  fait  à  peuprës  1  mille  1 99  hahitans  par  lîelie  carrée. 

Les  Contnhittions  de  ce  département  pour  L'an  XI,. 
se  montent  à  la  somme  de  a  millions  745  nûUe  417  fr.^ 

Contribution  Foncière  •  ij^aijpoo^''.  a*t  • 

Contri])Qtion  Personnelle,  Mobiliaire  et  , 

Somptuaîre  ,.........«•...  sga^goa 

Portes  et  Feuélrcs. , . . , ,   92,356 

Patentes   ^^^9^7 

Produit  des  16  centimes  additionnels  par 

franc  sur  les  Contributions  Foncière». 

Personnelle^  Mobiliaire  et  Sompinaîre.  354^4 

Tnv AV*  égal.  3,745,417'^' 

Ce  qui  donne  pour  la  quotité  contributive  de  chaque 
individu ,  9  francs  36  centimes. 

Let  Dépensêë  k  la  charge  dm  département,  pendant 
Vva  XI ,  prises  sur  le  produit  des  centimes  additionnels, 
H  montent  à  la  somme  de  a44  mille.  800  irimca  Q(S  cent, 


kjiu^  jcl  by  Google 
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C  d'administration.  107,949 
Dépense»  <  de  l'Ordre  Judiciaire  ^  •  •  •  •     i  iS,S5 1  6& 
^ 'd'IiiiIrQcttoir  pdblili^  'a5,ooo  » 

Le  dépunement  de  k  Loire  est  diyîs^  ei|  troiji  arrop-^ 
dissemens  communaux  \  savoir  :  1^.  de  Roanne ,  2^.  de 
Mont!) tison  ^  3^.  de  St.  Etienne  ;  en     cantons  ou  justices- 
de  paix  et  Znj  coiamunes.      /.  • 

Le  collège  électoral  du  département  C8t>  composé  de 
393  mcml^fMC'''  t:  *- 

Contenant  112  Communes  divisées  en  10  Cantons  ou  Jus-* 
'  tices  de  Paix  :  la  Pacaadière.  Hoanne,  Chariiett»  Belmomt. 
PerrcQX,  Sl.-S^mph<»rien-4s-Lay  ^  Néronde,  Str-Ger- 

main-Laval  y  St.-Just-en-Chevalet  y  St.-Hàon-le--CliÂteU 

La  popolatkm  'èt  cet  arTOiidisSiinkenv  est  de'  95',668 

îiKlividus ,  et  le  collège  électoral  est  - composé  de  131 
membres.  •  ' 

Roamie  evt  est  le  cTief-Hen.  C'est  une  i4ile  située  sur 
la  rive  ganolie  de  la  LcMre ,  oà  cette  ririère  coikuneace  hr 
porter  bateair;  ee  ^>fiiît  la  richesse'  de  oette  rille ,  parce 
qu'elle  est  le  grand  passage  el  Tenirepot  du  commerce 
Ue  Ljon  avec  Paris  ,  Oi-léans  ,  Nantes  et  le  midi  de  la 
France.  Roanne  a  une  population  de^6,99a  individus  ,  et 
die  est  distante  de  Pans  de  5&4  kilomètres  (  g6  lieues  )• 

Cest  le  chef-liea  d'une  sous-préfecture ,  le  siège  d'un- 
tribunal  tle  première  instance  ,  la  résidence  d'un  con-*- 
servateur  des  hj  poiliè^ues  et  d'un  sous-inspecteur  des  fo^ 
réts  iptiooales.  ^ 


Sl^'i.  P  JB  »  C  R  I  P  T  I  O  M  l 

Les  Tins  de  oet  arrondifficmeDt'.soiit  trèft<-reDOiiiiiiés  et 

se  Iransporienl  à  Paris.  Il  y  a  une  luine  d,6fpl^nil>  dana 
le  canlon  de  .  y^lleinoiitoiç^  et  le$  pi^^cjut:  Ton  d^cou- 
Tre  dans  e;i^TÎron&,  «niiQWceui  eiic;gar«,  ^^.ct^irbon  de 
terre»  -  —  --  —  — 

'  Le  concffliiercè  consiste  dans'tetf  fvbdmts' d'es  faliriqaes 

rfe  toutes  sortes  de  toiles  et  toileries  en  fil  ,  en  cutou  et 
iil  de  coton ,  maaulaciures  de  boutons  de  métal  et  ^uin^, 
<^Uerle.       »     '  ' 

Contenant  iSg  Communes  divisées  en  9  CaqtMKftCtu  Jt»^\ 
liées  de  Paix  t  NoiretaUe ,  Boën  ,  Feurs ,  Chaselles-sur* 

Lyon,  St.-Rahihert ,  Sti-Bonnet-le-cliateaii ,  St. -Jean-* 
^  ^Qle^mieu^JV^o^fi^n,  $t.<-Geor^esr^u9HQo!M9AO»* 

'  La  popolation  de  cet  arrondissement  est  de  97,f>5() 
individus ,  et  le  coUége  étecloral  es(  eomposé  de 
ménaBrés.       •  -   *  " 

Montbri^on  en  e^  le  ^lie^^iK  Ceat  .«ne.^rîEe  située 
dans  une  plairie  ln's-agréahle  t»vir  Ja  rivière  de  Vigézy ,  à 
un  niyriamèlre  de  la  I.oire. 

J^M^  a  ;iiQe'|K>pMUûop  4e  4,7o3  liabitans^  et  elle  est 
dyjsinuakte  ^        ^  43a  kilemôtvos  (  i.o3  UmiesL). 

Cette  Till^  e^t  le  clid^-lîen  d'unei  préfeolare,,  le  siégrde 
deux  tribunauK  ,  Tun  de  première  instance  et  1  autre  cri- 
^ûnel  i  la  résidence  dW  cooâeiTitteuc  hypothèques 
des  directeurs  des  dommcs'nalt^naujL.  ei  des  contiibu- 
tUm,  directes ,  4W  chef  d'eseiidriiik ,  et  J^w  capiteiiie  dA. 
}^  i^'  légion  de  gendarmerie. 

Cet  arrondissement  est  fertile  en  grains  et  en  pâlui^ages  ; 

celle  de  Moin  ,  dam.  \/^  çaviroos  4^  .MonlbnsQn  ^  est  1% 
f\u$  0rec{uentée%  ^  « 
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Contenant  76  Communes  divisées  en  9  CaotOQS  ou  Justices 
de  Pais.  :  KiYe-de-Gier ,  Peltusin,  Bourg-Argentai  y  Su- 
Genesi-de-Mallifaux  ,-6h«iiiboii  ^  SL-Etieime  est  et  ouest j 
St.-Ghamond ,  St.-Ilcand. 

'-ÛMn^Btietme  ea  est  le  chef-4ieu.  Cest  une  TîHe  située 
1^  le  Furan»  EUe  <(  une  population  de  iSyûS^  mdindos  , 
et  eUe  est  distante  de  Paris  de  464  Hlomètres  (116  Keoes  ). 

C'est  le  chef-lieu  d'une  sons-préfecture ,  le  siège  de  deux 
tribunaux,  l'un  de  première  instance  et  l'autre  de  coni« 
meree,  et  la  résidence  êhM  conserrateur  desbypotbèques. 

"Siés  riehés  et  nombreuses  mines  d'excéllèitt  charbon  de 
teiTC  ,  celles  de  1er  ainsi  que  1rs  carrières  de  pierres  à  ai- 
guiser que  l'on  trouve  dans  cet  arrondbsement ,  et  la 
propriété  des  eaux  du  Furan ,  pour  la  trempe  de  Facier 
et  là<teioture  des  soies,  ont  fait  établir  k  Saint-Etienne  et 
dàns  les  environs  «  des  mannfkctures  considérables  d'ar- 
mes  à  feu  et  d'armes  blanches  ,  des  fabriques  de  quin-, 
cailleries  de  toutes  espèces  ot  de  rubans ,  des  teintureries 
et  des  blanchisseries. 

Le  commerce  de  cet  arrondissement  consiste  en  cbmv 
bon  de  terre ,  pierres  à  meule»  pour  aiguiser  ,  et  dans  les 
produits  des  manufactures  et  fabriques  eu  papeteries  > 
tannertcs  ,  verreries  ,  etc. 

lia  proximité  de  St.-£tienne  au  Rhône  et  à  la  Loire , 
procore  k  cette  Tille  là  fecilité  de  faire  ttransporter  à  peu  de 
frais  les  productions  de  son  territoire  et  les  produits  de  l'in- 
dastrie  de  ses  habitans  dans  tonte  Tétcndue  de  la  France, 

(  Pour  de  phuiamplês  renseignemena ,  U  esi  néceêatdrm 
de  tire  PTuTROptrcTiour  gui  précède  la  VsacjtiPTioir 

TOpOGRAPUlqU^  J)M  lU  NQirrSLLJBi  DlFISJON  DB  JUA 
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Vlir  DéfAETEMBNT  (  Saône 'êt  Loire  ); 


JLi  département  de  Saôn&  et  Loire  ,  formé  de  FAiitii«< 
noîs  y  du  GharoUais  9  du  Ghalonnaû  et  du  Mâuomuûs  ^ 
dépendans»  du  ci-deTant  gouyernemcat  de  Bourgogue  ^  • 

a  pour  clicf-lieu  ,  JJàcon  ,  et  tire  soq  nom  des  deu\  gran- 
des rivières  qui  Tai^roseui  j  l'uae  la  Haône  ,  du  ncMrd  an 
aud  ,j  et  la  Jéoire  ^  du  sud  à  Touesl. 

Les  Limiteê  de  ce  département  sont  :  au  nofd  ,  joeliii 
de  la  Céte-d'Or  ;  k  FEst ,  celui  du  Jura ,  an  midi  y  ceux 
de  l'Ai  11  et  du  Hhoue  j  et  à  Toue&t  ^  ceux  de  la  JXiè?re  et 
de  TAliier. 

Les  principaUë  Rivières  sont  :  la  Saône  ,  la  Lpire  ,  l'Ar» 
roux  qui  passe  à  Autun  et  se  jette  dans  la  Loire  k  la  Motta 
St.-Jcan  ;  le  Doubs ,  qui  se  jcue  dans  la  Saône  à  Verdun  » 
la  Scille  ,  elc. 

U  faut  ajouter  à  ces  riviëres  le  bean  et  utile  canal  qui 
commence  à  Digoin  sur  la  Loire ,  passe  à  Paray  près  de 
CharoUes  et  remonte  jusqu'à  Châlons  ,  réunissant  ainsk* 
la  Loire  et  la  Saône  ;  ce  qui  clablit,  dans  la  partie  orien- 
tale de  la  France ,  une  communication  entre  la  Méditer- 
ranée etïOcéan.  Ce  canal  se  nomme  Canal  de  l'Est» 

Le  dimat  de  ce  département  est  fort  ten^péré  et  Tair 
j  est  généralement  sain.  Le  sol  y  entrecoupé  de  mon- 
tagnes ,  de  collines  et  de  plaines,  est  irès-fcrtlle.  Il  pro-» 
duit  du  froment ,  des  seigles  ,  des  fruits  en  abondance , 
des  Tins  très-estimés  ^  du  chanm ,  ete.  Mais  les  défiricbe^ 
mens  multipliés  qui  ont  eu  lien  depuis  quelques  années 
aont  entièrement  pçcjudicial^Ics  à  Fagriculture» 


BE    1^4  F&AKCS. 

Les  pâturages  sont  abondaas  dans  ce  département.  Oa 
)r  noumt  beaucoup  de  bétail  ^  dea  bealianx.  La  raee  de» 
cheraux  y  d^énère  sensiblemeot.  Il  est  instant  d'y.  établir 
«les  baras  et  d'accorder  des  primes  en  fareur  des  babitani 

qui  se  procureront  les  élalotis  les  plus  beaux. 

Il  y  a  de  très-l)elles  foréls  qui  produisent  des  bois  do 
baute-futaie  et  des  taillis  ,  mais  leur  dévastastion  a'esif 
accrue  d'une  nUtniëre  clTrayaatê  /  et  iFest  temps  de  mettre 
uh  terme  nHx  défrtcbeméuà'  qui ,  comme  nous  l'arons  oIh 
scrvé  plus  haut,  nuisent  aux  [nogrès  de  l'ii  gricullure. 
*  Il  y  aussi  beaucoup  d*éiaajjs  qui  fouruisseut  du  poi^u 
•n  abondance.    '     •  •  ,        .  . 

^  Oa  troaredana  eè  département  dès  e&rriëres  prédénaei 
d'albâtre  d'un  blanc  cendré  ,  de  marbre  rt)uge  et  blanc  ^ 
et  d^une  e*[fcèce  de  marbre  noir  ;  des  aiguilles  de  crystaux  , 
te  qui  a  donné  lieu. ans.  établifiseiuens  du  Gi'cuzol  et  da 
Mont-Genis  pour  des  crystanx  |  fontes ,  tôles  et  cuivre  la« 
miné.  Les  mines  de  fer  ne  sont  pas  considérables  et  ne 
procurent  qu'un  fer  cassant  et  de  niauraise  qualité. 

l)ry  a  des  mines  de  charbon  de  terre  au  Creuzot ,  à 
Blansy  et  à  Saint-Brain.  Celles  du  Creuzot  fournissent  à 
peine  à  ï^exfiloiiatiàn  des'  usines Vèellcs  de  Saint-Brain  ali^ 
mentent  line  Terrerlc  ;  celles  de  Blanzy  fournissent  à  la 
ronsommalion  des  usines  établies  dans  son  voisinage,  et 
au  cunuuerce  de  la  iioire  ^  de  la  Saôue  ^  de  Seine  et 
de  Paris.   '  * 

U  y  a  aosaî  des  eani, minérales  très-rénommées  àBeUenie-< 
les-BainSy'cî-deTant  Bonrbon-Lancy. 

Le  principal  commerce  consiste  en  grains ,  vins,  bois  de 
cbarpente  et  de  chauffage )  en  foins, bétail,  bœufs,  laines 
ciystanxy  cbarbonde  terre,  quelques  étofifes  de  lain^,  bon-» 
peterie ,  cbapeaux ,  cuivre  laminé  et  ouvrages  en  1er. 

(Pour  les  Foires  de  ce  département,  vo^ez  TArlielc  Tch* 
Ifleau  général  deji  Jj'oites  de  France.  ) 


S4&  BEseiiiFt^oif 

Jjesprincipalês  ViHea  du  département  deSaèneet  Lôire^ 
«ont  :  Màcon ,  AiiUib^  Cbâlon»,  Gfaarolles ,  etc.  ^ 

U Étendue  en  superficie  du  département  est  de  867  mille 
678  hectares  (  1  million  680  mille  457  arpens),  ou  de  & 
mille  676  kilomètres  et  demi  carrés  (  i34  lieues  cairées  )• 

Celle  t!es  l  oréts  est  de  168  mille  85o  hpclares  9  are» 
(33o  mille  780  arpens)  ^  dont  53  mille  6 1 8 ]|||cctiires 62  ares. 
(io5  mille  5 1  arpens  98  perches)  4o  ,l>ois  nalionaiiXy  9 
mille  43  hectares  77  ares  (17  milbt  7Xâ arpens)  oommu-- 
nauX)  et  10^  mille  167  hectares  So  ares  (  ao8  miBe  9  ar« 
pens  2  perches)  apparleuans  à  des  particuliers. 

.  Lfb  PofuM/çn-  esfc-^^ahMe  à  447.wiUe«566  iiidifidii«> 
ee  çpn  fait  à  peu  près  i^o3»  hahitans  pap  fiene  cairéc* 

'  Les  ÇonlribiUion»  de  ce  département  pour  Tan  XI,  se 
.  moment  à  U  somm«'de  4,376,459  fraoesjr  '  •  '  ' 

•  •  •  , 

satoir:"*  '* 

#  »  , 

Contrihution  foncière   3^  180,000'''  iêS*^ 

Contrihution  personndie,  mohiliaire  et  . 

somptuaîre   3ao,4oo  . 

Portes  et  fenêtres   y53.44i  » 

Patentes  •  •  .  l8:j,554 

produit  des  16  centimes  additionneb  piu* 

franc  sur  les  contrihndons  foncière, 

personnelle,  mobiliaire  et  somptuaire*.    5^fi^  » 

Tovjkz.  égal  4^6y4%^.  t^* 

wmmmmmmmmmmm. 

Ce  qui  donne ,  pour  la  quotité  contributive  de  chaque 
iiudividu,  ^francs  77  centimes  6  sixièmes* 

IjCs  Dépeinei  à  Ift  charge  dct  département ,  pén^bnt 

l'an  XI ,  prises  sur  le  produit  des  centimes  additionnels,  s^: 
montent  à  la  somme  de  5o8;ai^  Jyrancs^î, 


1^  &  *  t  k    9  tL  k  9  C  M,  84^ 

* 

savoir:' 

Sd'admSnktratton   iSi^gSS^'* 
  de  Poi'dre  Jndîeiaire   1 47,254  n 

C  dlostruction  publique   23,000  )» 

Total égid   3o8,ai9'*'^-  »•* 

Le  département  de  Saône  et  Loire  est  divisé  en  5  arron- 
dîsscmeiis  communaux^  savoir  :  1^.  à'jiutiin;  a**,  de  CÀa- 
roUeëf  5  '.  de  Chdloru-mrSaône;  4°.  de  Louhan$;ti  5^* 
de  Mâcon;  en  48  cantons  ou  justices  de  paix,  et  60^ 
communes. 

Le  collège  électoral  est  composé  de  3oo  incnU^res» 

A  K  m  o  sr  o  X  s  s  s  M  s  K  T  b'Avtun, 

Contenant  87  Communes  divisées  en  8  Cantons  ou  Justiceg 
de  Paix  :  Lucenay-fÉTéque,  GouclieS;  Mont-Cenis,  Lpi- 
nac,  Auluu,  Mesvres,  IbS^-l'Évéque ,  Saiul-Léger-sous- 
Bcuvran, 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  66  mille  85 1 
individus,  et  le  coUége  électoirai  est  composé  de  i34  mem- 
bres. 

Autun  en  est  le  chef-lien.  Cest  une  yiUe  située  sur  une 
colline  assez  rapide ,  au  pied  de  trois  grandes  montagnes, 
sur  la  rivière  d'Arroux. 

£Ue  a  une  population  de  9  mille  176  individus,  et  ello 
ffX  distante  de  Paris  de  293  kilomètres  (  73  lieues  ) 

Atttun  est  le  cheî-lieu  d'une  sous-préfecture ,  le  siège  d'un 
érêché,  de  deux  tribunaux ,  l'un  de  première  instance ,  et 
l'autre  de  commerce ,  la  résidence  d'un  conservateur  des 
lijpotbèques  et  d'un  inspecteur  des  forêts  nationales; 

On  7  fabrique- une  étoflRs  commune,  nommée  tapitèetU 
^liUiii'oAciiit^EBcMlMtedepoilletdeil,  «ttljenade 
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toutes  8ort^  êe  couleurs:  €eHe  étoffe  est  également  propre 
à  faire  tics  couvertures ,  des  tours  de  iils  pour  les  personnes 
peu  aisées  »  des  couTertures  de  chevaux  ^  des  portières ,  des 
tapis  de  pieds ,  eic. ,  et  seiTeul  k  mettre  sous  de  belles  teu'» 
tares  de  damas  ou  de  tapisseries  fines,  pour  les  oonserrer, 
et  rendre  les  apparleiuens  plus  chauds. 

Le  sol  de  cet  arrondissement  est  peu  fertile  ;  il  ne  pro^ 
duit  du  froment  qu'en  petite  quantité ,  à  l'exceplion  des  ter* 
raios  situés  à  Touesl  de  la  rivière  d'ArrouXi  U  y  a  peu  dé 
vignes ,  si  ce  n'est  dans  le  canton  de  Couches.  H  y  a  beau-« 
coup  de  pàlui  aj^es  où  l'on  élève  quanlilé  de  bétail,  et  sur- 
tout dés  porcs.  Les  bois  j  sont  aussi  ea  assez  grand  nom<- 
bre.  On  les  abat  pour  le  chauffage,  on  lès  scie,  on  les  dé^ 
bite ,  et  on  les  éqnarrit  pour  la  charpente.  Ces  derniers  soni 
'  fort  estimés  à  Paris ,  et  on  les  préfère  à  beaucoup  d'autres 
pour  les  bâtimens.  Il  y  a  des  mines  de  fer,  de  cbarbon  de 
ierre  et  de  crjstal,  ainsi  qu'une  verrerie  et  une  fonderie  de 
canons  et  ancres  au  creusot ,  dans  le  canton  de  Mont-Cenis* 

Le  commerce  consiste  en  bob  de  chauffage  et  de  char'-' 
pente,  eu  fer,  charbon  dé  terre,  crystaux,  fonte,  tole  , 
cuivre  laminé ,  toiles ,  et  grosses  draperies  ,  etc. 

A&XOMDISSXMSIIT    DX    C  U  A  A  O  JL  JL  X  S, 

Contenant  1 44  Communes  divisées  en  1 3  Cantons  ouJns* 
tices  de  Paix  :  Bellevujerles-Bains  >  Marcigny ,  Sémur>ttiH> 
teonnais,  Chanfailles ,  la  Clayette,  Paray-le-Monias , 
Charolles^  Saînt-Bonnet-de-Joux ,  la  Guîche,  Palliuges, 
ïoulon-sur-Arroux ,  Gueugnou  ,  Digouin. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  io4,645  in- 
dividus ,  et  le  collège  électoi  al  est  composé  de  âoo  mem» 
bres. 

ÇharoUe$  en  tstls  cheMievu  Cett«  Tilb  €St  ikiiée  eau^ 


kju,^  jd  by  Google 
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ITcux  coteaux,  sur  la  Kecouce  cl  le  ruisseau  de  Senxeuxe| 
dans  un  bon  terrain. 

Elle  a  une  popolulion  de  3  mille  4o7  indindus.  C'est  le 
cbef-Uea  d'une  8on»-préfectiire ,  le  siège  de  deux  tribu- 
naux ,  Tnn  de  première  instance ,  et  Fautre  de  commerce  ^ 
la  résidence  d'un  coiiscr\'a(f:ur  des  hjpollic(£ues  et  d'un 
inspecteur  des  forêts  nationales. 

Cet  atrondiasemeni^  enrironné  de  tout  c6tés  de  hanta 
Mnlagnet  y  et  dont  Fintérienr  est  rempli  de  collines  »  pro- 
duit du  froment  /  du  seigle ,  des  Tins ,  des  bois  de  haute^ 
futaie  et  des  taillis.  Les  pâturages  y  sont  bons,  et  on  y  en- 
caisse beaucoup  de  bœuts.  Les  rivières  et  les  étangs  y  four- 
nissent une  grande  quantité  de  poissons.  H  j  a  des  mine* 
de  et  des  forges  ;  et  on  y  troure  des  sources  d'eaux  mi- 
nérales chaudes  à  Bellevue-les-Bains ,  qui  sont  très-fré- 
quentées.  Elles  ont  cela  de  parUculier,  qu  elles  sont  claires, 
trèa4égèresy  et  quelles  n'ont  ni  goût  ni  odeur;  elles  parti- 
cipent d'un  sel  semblable  au  selmarin,  et  d'un  peu  de  soufre. 

Jje  commerce  consiste  en  blés,  enboia  de  chanffîige^  de 
tbarpente  et  de  menrain ,  en  fers  et  en  bestiaux. 

ÀXXOKDISSXXXNT  BB  GhALOKS-SVB-S a6nb, 

Contenant  160  Communes  dirisées  en  10  Cantons  ou  Jiislicea 
de  Paix  :  Gbagnjr,  Yerdun-sur-le-Doubs,  Saint-Martin* 
cn<Bresse ,  Saint  -  Germain-Duplain ,  Grand  •  Senecey^, 
Mont-Saint-Yincent^  Boxj,  Giyej,  GhAIona-sur^Sa^ne 

nord  et  sud. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  105^173  indi- 
ylduSy  et  le  collège  électoral  est  composé  de  300  membres* 

Châlonê'^urSaéne  en  est  le  chef- lieu.  C'est  une  ville 
iituée  dans  we  j^ne  aussi  belle  que  fertile  et  abondante, 
sur  la  xÎTe  droite  de  la  Saône,  qui  j  forme  une  He  qa'o^ 
appelle  le  ia^Uiourg  Sain^Lautêni*, 
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Elle  a  me  pofmkilîon  de  lo  mille  43 1  indmditt ,  et  ettt 
est  distaiile  de  Paris  de  3So  kilomètres  (85  lîeues).  Cest 
le  chsMicii  d  une  so as  -  préfecture,  le  siège  de  trois  tri- 
bunaux., l'un  de  première  ÎDSlance ,  Vautre  aimiiiel,  et 
le  troisième  de  commerce;  la  résidence  d'un  conserYsienr 
des  hypothèques  et  d'iin  inspecteur  des  ibréts  netioMles. 

On  y  fabrique  des  bas  de  soie  et  de  laine ,  des  chapeaux^ 
des  boniK'leries,  etc.  ' 

Le  leiriioire  de  cet  arrondissement  est  très^fertile  et  proi* 
dnit  des  grains  de  toutes  espèces ,  des  yins,  des  cbanm*^ 
des  fruits  et  des  pâturages  en  aboi»danoe.  Il  y  a  dans  la 
plaine  des  buis  de  hauii- l'utale  ainsi  que  dans  les  liwOiiUi- 
^nesj  derrière  la  côic,  des  vi{^ues> 

Le  commerce  principal  consiste  en  grains  et  yioM ,  dcnl 
les  plus  délicats  sont  ceux  de  Roilly ,  Mereui}  i  Giyry  et 
Siiiût-\  alcrîes  j  en  ciiauvrci  cl  bois. 

ARRONDISSEMENT     DE  LoOHAKS^ 

Contenant  85  Communes,  divis<^cs^cfi  <S  Cantons  ou  Jus- 
tices de  Paix.  :  Saint-Geriuain-du-Bois ,  Moniret,  Bean- 
repaire^CttizeaoXy  Monlpont,  Guizeryi  LouhanSyPierre* 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  74  mille  65è 
ludividus,  et  le  collège  électoral  est*  composé  de 
membres* 

Louhanê  en  est  le  chef-lieu.  Cest  une  petite  TÎUe  située 
dans  une  espèce  d*île ,  entre  les  riyières  de  la  Seille ,  de  la 
Salle  et  du  Souîevans,  dont  la  populaiion  est  de  2  mille 
8 '«9  individus.  C'est  le  chef- lieu  d'une  sous  -  préfecture  , 
le  siège  de  deux  tribunaux,  Fan  de  première  instance  et 
Fautre  de  commerce  •  la  résidence  d*un  conservateur  detf 
hypothèques  et  d'an  sons-impeelenr  des  forêts  nalionaletf. 

Elle 
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Elle  a  des  manufactures  assec  considéraliles  d'ëtoffies  el 
de  toiles,  et  c'est  le  dépôt  des  marchandises  qui  passent  d« 
Lyon  en  Helyétie. 

Lie  ternioire  de  cet  arrondissement  produit  des  grains^ 
et  il  y  a  des  pâturages,  des  bois,  etc. 

ARB.ONDlSSii;M£l>ÏT     D£  MaCON^ 

Gmtenant  i35  Communes  ,  divisées  en  9  Cantons  ou 
Justices  de  Paix  :  Jourence,  Tournus,  Lugnv,  MAcon 
nord  el  sud ,  la  Chapelle-de-Guinchay,  Traïua^  es,  Mutuur, 
Clunj. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  96  miUo 
338  individus,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  19a 

membres. 

Mâcon  en  est  le  chef-lieu.  C'est  une  ville  située  sur  la 
me  gauche  de  la  Saône,  sur  le  penchant  d'un,  coteau. 
£3Ie  a  une  population  de  5  mille  807  individus,  et  elle  est 
distante  de  Paris  de  4a8  kilomètres  (107  lieués).  C'est  le 
chef-lieu  d'une  préfecture,  le  siège  de  deux  tribunaux, 
l'un  de  première  instance  et  Tautre  de  conunerce  ;  la  i^i- 
dence  des  directeurs  des  domaines  nationaux ,  des  contiibu!- 
tions  directes,  d'un  conservateur  des  hypothèques,  d'un 
sous-inspecteur  des  forêts  nationales,  d'un  chef  d'escadron 
et  d'un  capitaine  de  la  vingt-unième  légion  de  gendarmerie. 
U  j  a-quel^ues  fabriques  de  bonneterie  et  de  chapeaux* 
Le  sol  de  cet  arrondissement  n'est  pas  également  fertile 
par-tout.  Quelques  cantons  produisent  des  grains  et  des 
foun'ages ,  mais  seulement  pour  la  consommation  des  ha- 
hitansj  les  autres  n'ont  qu'un  territoiie  très-mauvais  et 
très-firoid  à  cause  des  montagnes  qui  j  sont  situées.  Ce 
quile  distingue,  ce  sont  les  vins,  qui  ont  heaucoup  de  ré- 
putation et  sont  dSine  bonne  qualité  :  les  vignobles  sont 
situés  à  Torient;  le  long  de  la  rivière  de  Saône. 
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Il  y  a  des  carrières  précieuses  d'albâtre  d*un  blanc  cén- 
dj^é^  uue  de  marbre  rouge  et  blanc ,  et  une  autre  d'une 
esghct  de  marbre  noir. 

Le  commerce  principal  de  cet  anrondiaBement  eonsiite 
èn  vins  >  chanvres  et  bestiaux.  * 

[Pour  plus  amplet  renaeignanenê  ,  U  est  nécessaire  de 
Ure  VlNTMODiTcTtoa  qui  précède  la  DEseniPTtoN  to» 
woRAVBiqun.  M      NourELLM  Dinaxosr  j>s  zji 

Francs.) 


IX'    D£FAKT£M£NT    (  Juia  ). 


ILib  département  du  Jura,  formé  des  bailliages  de  Dàltii 
et  d'Aral,  dépendans  de  la  ci-deranl  province  de: Franche* 
'Gomlc  j  a  pour  cfaief<4iea  Lorts^Jet^amlmer,  Utîre  son  mnor 
d'une  cliaîne  de  moniagiies  située  à  l'est  >  qui  s'éteiicl  des 
Alpes  de.  Suisse  aux  Vosges  ^  connue ,  dès  le  temps  des. 
Gaalok>  sons  le  nom  de  Monl^ura^  lues  jdus  hautes  dei 
toes  montagnes,  le  Reotdeâ  et  la  JJiâie ,  sont  élevées,  la  pre**-. 
miëre  de  i  mille  796  mètres  (885  toises),  et  la^seconde  dei 
1  mille  6Ô0  mètres  (â4&  toises  au-dessus  da  niveau  de» 
la  mer. 

Les  jLimitee  de  ce  d^partetteoft  sont  :  a»  nord,  celuLde 
laHanfte^Àne;  au  nord-est,  celaiduDoobs;  à  Test,  le^ 
Mont-jura,  qui  sépare  la  France  de  rHelvétie;  au  midi,  le- 
département  de  l'Ain,  el  àl'oue^,  ceux  de  Sadiie  et  Loire 
et  dé  la  Cùtc-d'Or. 

Les  principales  MMéree  sonit  le  Bonhs  ,.I»|xmche, 
se  jette  dans  le  Poubs^  la  Grossanne^  ]'Aki  >  leBieane,.!»' 
'iucou,  etc.  .  ,   .  .  , 
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'  Le  Doubs  et  la  Lone  ont  ua  cours  inconstant  qui  change 
{tartieUement  toutes  les  années  et  cause  de  grands  domma- 
ges aux  cultÎTatetirs  riverams.  L'inondation  causée  par  ces 
deux  riTÎères  est  telle ,  qu'^e  oourrc  quelquefbk  «ne  éten* 

due  (le  terrain  de  5  kilomètres  (  i  lieue)  en  larj;eur. 
*  Le  canal  de  jonction  du  Doubs  à  la  Saône  oilre  des  avau- 
iages  nombreux  au  commerce ,  et  ces  avantages  s'aeeroi* 
tront  encore  »  lorsque  le  éanal  de  jonction  de  la  Saône  à 
l'Yonne  et  à  la  Seine  sera  terminé. 

Ce  département  renferme  plusieurs  marais  d'une  étendue 
considérable,  qu'il  serait  avantageux  de  dessécher. 

Le  d^erlement  du  Jura  est  entrecoupé  de  plaines  et 
de  montagnes  ;  aussi  les  productions  y  sont  différentes  en 
raison  de  la  nature  du  sol;  les  hivers  y  sont  aussi  très-longs 
et  très-rigoureux^  a  cause  des  neiges  dont  les  montagnes 
'sont  cooTCites  jusqu'au  mois  de  iioréal ,  et  des  vents  et  des 
pluies  froides  qui  leur  succèdent  J 

Les  plaines  abondent  en  blés ,  en  vins ,  en  pâturages ,  en 
chanvres ,  en  noix ,  et  autres  fruits  j  les  montagnes  ne  pro- 
duisent guères  que  des  menus  grains ,  tels  que  l'orge,  Pa- 
▼omei  le  ma» ,  etc»;  mais  elles  sont  riches  en  pâturages  et 
Ton  ▼  nourrit  beaucoup  de  grosbétaîL 
•  Le  climat  etla  nourriture  du  pays  étant  peu  propres  pour 
les  moutons,  est  cause  qu'on  n'y  en  élève  que  très-peu  j  on 
n'y  recueille  par  conséquent  de  la  laine  qu'en  petite  quan*. 
tité ,  et  sa  mauvaise  qualité  fait  qu'elle  n'est  pas  très-re- 
cherchée ;  mab  eà  récompense  ,  on  y  fait  urt-  grand  com- 
merce de  bœufs  et  de  vaches.  Les  beurres  et  les  froinaaes 
qu'on  eo^etiresont  estimés  et  sont  d'un  grand  produit  pour 
les  propriétaires  des  pâturages*  On  y  nourrit  aussi  des  co- 
chons» qui  forment  une  branche  de  commerce  assea  im-* 
portante. 

L'objet  qui  fait  une  des  principales  richesses  de  ce 

Z  2 
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département,  ce  sont  les  chevaux  qai  y  réussiatent  parfai-» 
t€iii«ntbien,fiir-toiit  dans  les  montagnes  ;  ibsont  ezœUenf 
pour,  la  caralerie  et  le  senrice  des  vims  et  de  FartîUerie.- 

Depuis  la  révolution ,  les  besoins  des  armées  ont  épuisé  et 
même  iait  dégénérer  la  race  :  il  est  instant  de  Taméliorer* 
PouiP  amyer  plus  sûrement  à  ce  but ,  il  faudrait  nommer 
des  artistes  vétérinaires  pour  Fezamen  des  -étalons  dans  hk 
saison  de  la  monte,  et  pour  l'inspection  de  tout  œ  qui  est 
lelalir  à  leurs  défauts,  à  leurs  maladies ,  etc. 

Les  ibrélsde  ce  djépartement  sont  belles  et  trës-étendues. 
U  y  croit  beanconp  de  sapins  et  de  très-bon  buis  ;  mais 
elles  ont  été  très -dévastées,  et  ont  le  plus  grand  besoin 
d'être  aménagées  avec  sagesse.  *On  attend  tont  des  mim» 
et  des  eflbrls  de  l'administration  actuelle. 

£ntre  les  substances  minérales  que  produit  ce  départe* 
ment  j  le  ièr  et  le  sel  sont  celles  qui  occupent  le  pins  de 
monde ,  et  sont  l'objet  d'un  plus  grand  commerce. 

Les  fers  sont  d'une  Irès-bonne  qualité,  et,  en  général, 
employés  dans  les  manufactures  d'armes. 

G-est  À  Lons-le-5aulnîer ,  à  Salins ,  et  dans  la  forêt  de 
Cbaox  que  se  trouvent  les  principales  sources  d'o&l'on  re* 
tire  le  sel  par  évaporation. 

Il  y  a  aussi  des  mines  de  cliarhoii  de  Icrre  ,  des  carrières 
d'albâtre  très-blanc -et  tr^clair,  d'albâtre  jaspé,  de  beauiL 
marbves,  ^etc  Les  pierres  à  cbaux,  à  plâtre,  les  mames, 
les  glaises,  les  sables  propres  à  fidre  du  verre,  se  rencoor 
trent  par-tout.  Les  montagnes  sont  remplies  de  pierres  sur 
lesquelles  il  semble  qu'on  ait  peint  des  arbres,  des  oiseaux 
ou  des  poissons. 

Ilj  a  des £ibriques  de  toiles,  demoocboirs,  de  grosse 
draperie,  des  filatures  de  coton,  des  tanneries,  des  £uen- 
ceries  ,  des  papeteries  ,  épingleries  ,  iréfileries  ,  fon- 
deries, fourneaux  poui*  fusion  des  mines  de  ief ,  batte- 
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lies  de  tôle  y  morlinets  clouteries ,  des  atelie»  d'horloge- 
rie ;  on  y  fait  des  cuillers  en  bois  et  en  buis,  des  onTrageei 
au  tour  ,  des  sceaux  et  cuviers  de  sapins  ,  boites  eu  sa-, 
pins,  etc. 

Le  principal  commerce  de  ce  département,  oonsbte  en(r 
grains,  vins,  ciianTres et  fruits  ;  sel,  salpêtre,  bois  de  cens» 

truction  pour  la  marine,  de  charpente  et  en  merrain,  ea 
bestiaux  et  sur-tout  en  chevaux  de  selle,  de  trait ^  en  fro^ 
mages  et  ouTrages  en  fer ,  en  bois  et  en  buis. 

(  Pour  les  l^bires  de  ce  département ,  voyez  FArtidè 
hhcui  général  des  Foires  de  Fhtnee.  )- 

Les  principales  failles  du  déparleraent  du  Jura  sont  : 
Lons-le-Saulnier,  Ddle,  Salins,  Arbois,  Polignj , Saint- 
Claude.  ^ 

U Etendue  en  mpeffieie  du  département ,  est  dé  5o5 
mille  564  hectares  (  986  mille  2^6  arpens),  ou  de  6  mille 
kilomètres  et  demi  can  es  (  25()  lieues  carrées). 

Celle  des  Foréta  est  de  125  mille  i3o  hectares  i4  area 
a45  mille  161  arpens),dont  4i mille  i4a  hectares 35  arer 
(  80  mille  6o8'  arpens  6  perches)  de  bois  nationaux ,  et  45 
mille  3  hectares  44  ares  (  8  i  mille  254  arpens  43  perches 
communaux,  et  40,98 4  hectares  35  ares  (80,298  arp<(ns  5i 
perches)  .appartenans  à  des  particuliers. 

La  popitlatwn  est  éraluée  à  ^89,866  individus,  oe  qut^ 
fait  1,1 5a  habitans  par  lieue  carrée. 

Les  Confrihutions  de  ce  dtparlemenl  pour  l'an  XI,  se 
montent  à  la  somme  de  2,005,226  Jrancs^  * 

SJLTOIB^  . 

tlontribuiion  foncière   i,36i>,ooo^* 

Contribution  Personnelle,  Mdbiliaire  et 
Sbmpiuaire  1   164,700 

i>,523i,70o^*- 
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D'autre  part*   ifi2^y'joo^''' 

Portes  et  Fenêtres  «...  *  laS^odS 

Patentes   i  o5;748 

produit  ùcs  i6  centimes  additionnels  par 
iranc  sur  les  contributions  foncière , 

personnelle ^  mobiliaire  et  somptuaire .  o'^'i^-^^i 

ïoT^L  égal   2,ooj,:226  '  *' 


Ce  qui  donne  pour  la  quotité  contributive  de  chaque  in^ 
dividu  6  francs  91  œntimes  5vquarts. 

Les  Dépenses  à  la  charge  du  département,  pendant  l'an 

XI,  prises  sur  le  produit  des  centimes  additionnels,  se 
moulent  à  la  somme  de  225,873  francs      centimes  ^ 

S  atoir; 


rd'Adinmistratîon   ^<>,o63  26*^' 

Dépenses  <  de  rOrdre  judiciaire   lo^^Sio  33 

f  d'Instruction  publique   26,000  » 

ToTAt  égal   295^73^-  58  «• 


Le  département  du  Jura  est  divisé  en  4  arrondissemens 
communaux:  saroiv;  1*.  dé  Dâie;  de  -PoUgny;  3^.  de 
Saini^Claude  ;  ^^,  àeLone^le-Sf*ttlnier;  en  32  cantons  ou 

justices  de  paix,  et  728  communes. 

Le  collège  électoral  du  département  est  composé  de  290 
membres. 

ABBOlîniSSEMEKT  DoLE, 

Contenant  i55  Communes  divisées  en  9  Cantons  ou  Jus-- 
lices  de  Paix:  Montiuircy-le-.Çhâleau,  Geudre^,Dam- 
pierre.,  Chemin,  Montbarrcjy  Cbaumergy^  Chaûssin, 
Kochefort^  Déle. 
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Là  population  de  cet  arrondissement  est  de  63  mille 
58 1  individus,  et  le  collège  électoral  est  composii'de  127 
membres. 

JJ6U,  chef-lieu ,  est  siluée  sur  le  Doubs.  Cette  ville  a  une 
popùlation  de  8  mSSkeoSS  indmdus.  Elle  est  lé  sic  go  d'une 
sous-préfeclure ,  d'un  tribunal  de  première  inslaïu  e,  la  ré- 
sidence d'un  conservateur  des  hj^polUè^ues  et  d'un  ins* 
pectenr  des  forêts  nationales. 

Il  y  a  des  fsbrî^pies  de  bonneteries  et  de  chapeaux. 

Le  sol  de  cet  arrondissèmënt  est  trës-fertile  en  grains  et  en 
fruits.  Il  y  a  des  mines  de  cuivre  et  de  l'er  ,  de  belles  car- 
l'ières  de  marbre  et  de  pierres  jaspées.  Celles  du  village  de 
Sampans  fournissent  du  marbre,  couleur  dé  cerise ,  mar- 
queté de  blanc,  d'un  graiki  kssei  fin  et  qui  se  polît  bien. 
Celnî  que  Ton  tire  à  Damparis ,  est  d*un  rouge  pourpré  un 
peu  sale.  Il  se  lève  de  telle  grandeur  et  grosseur  que  l'on 
veut ,  et  son  grain  est  encore  plus  ûn  que  celui  du  Sam- 
pans. On  trouve  aussi  une  carrière  de  meules  de  moulins 
dans  le  territoire  de  Menotej.  Le  commerce  principal 
de  cet  arrondissement  consiste  en  grains,  vins,  bois  et 
fers. 

Arrondissement    de  Poliony, 

Contenant  161  Communes  divisées  en  7  Cantons  ou  Jus^ 
tices  de  Paix  :  Villers-Farlay ,  Salins ,  Noseroy ,  Plan-^ 

chtSf  Champagnoles,  Polignj  ,  Arbois. 

La  popuiatiion  de  cet  arrondissement  est  de  69  mille 

378  individus^  et  le  collège  électoral  est  composé  de  i3q 
membres. 

-Polignj  en  est  le  cheP-lîeu.  C'est  une  petite  ville  située 
sur  un  rnitiseau ,  dont  la  population  est  de  5  mille  29?  îu.-> 
divîdus.  Elle  est  le  siège  d'une  sous  -  préfecture  et  la  ré$^ 

(It'iice  d'un  sous-inspccluur  des  loréu  aulionales..  '  ' 
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Le  territoire  de  cel  arrondissement  est  fertile  engrami 
èt  en  Tins.  11  y  a  des  boîs  en  abondance.  Les  sources  d'eaux 

salées  et  les  usines  élahîies  à  Salins ,  servant  à  la  prépa- 
ration du  sel ,  loinieuL  la  richesse  de  cet  arrondissement. 
Il  j  a  des  papeteries ,  épingleries  ,  tréfileries ,  fonderies  de 
fer,  ibiimaax,  batteries  de  t^le^  martinets ,  tanneries, 
pelleteries ,  poteries  et  faïenceries.  On  trouTeune  carrière 
de  marbre  noir  à  Mierry. 

Le  commerce  principal  de  cet  arrondissement  consiste 
en  grains  et  sur-tout  en  rinset  en  sel. 

On  distingue  encore  dans  cet  arrondissement ,  la  ville 
d*Ârbois  dont  la  (rapulation  est  de  6  mille  4i4  indiridos. 
Elle  est  le  siège  d'un  tribunal  de  première  instance  et  la 
résidence  d'un  conservateur  des  hypothèques.  Cette  ville 
est  renommée  pour  ses  excellens  vins  blancs,  trèsrestiméa 
et  recberchés. 

ArRONDISSEKBNT  PS  SAIKT-Gl.AirDX, 

Contenant  ii4  Communes  divisées  en  5  Cantons  ou  Jus* 
Uces  de  Paix  :  Petites-Ghiettes ,  Morey ,  Boucboux  p 
Moirans,  Saint-Clande. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  49  mille 
4a8  individus ,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  lao 

membres. 

Saint-Claude  en  est  le  chef-lieu.  C'est  \me  petite  ville 
située  au  confluent  de  la  Bienne  et  de  l'Isou.  Elle  est 
adossée  ^  une  des  liantes  montagnes  qui  Fenvironnent  de 
toutes  parts. 

nile  a  une  population  de  3  mille  679  iiulividus.  C'est 
le  chef  '  lieu  d'une  sous  préfecture  ,  le  siège  d'un 
tribunal  de  première  instance  et  la  résidence  d'un  con- 
servateur des  hypothèques  et  d'un  inspecteur  des  foréta 
nationales* 
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Cet  arrondiftsement  est  peu  fertile  en  raison  des  hantet 
montagnes  dont  il  est  hérissé ,  qui  n'ont  enlr^eUes  ||ue 

des  vallons  étroits  qui  ne  protluisent  que  de  l'orge,  de 
TaToine  et  des  fourrages  eu  petite  quantité. 

n  j  a  des  fabriques  de  toiles  et  de  mouchoirs,  de  grosse 
draperie,  des  filatures  de  coton,  teinturme8,*des  pape* 
teries  ,  des  ateliers  de  platines  et  baïonnettes,  de  fusils. 
Martinets,  horlogerie  ,  clouterie,  clous  d'épingles  ;  on  y 
(ait  des  cuillers  en  bois  et  en  buis ,  des  ouvrages  au  tour  , 
des  sceaux  et  curiers  en  sapins,  boite»  en  8apîoa>  baUes  k 
emballages ,  etc. 

Le  principal  commerce  de  cet  arrondissement  consiste 
en  fers ,  en  bois ,  et  dans  le  produit  des  diverses  iabriques 
qui  y  sont  établies. 

Arroi^disssmznt  ob  Loms-i<£-Saulnisa» 

« 

Contenant  298  Communes  divisées  en  1 1  Cantons  ou  Jus* 

ticesde  Paix  :  Scellières,  Clairvaux,  Orgelet,  Arinthod, 
Saint-Julien  ,  Saint -Amour,  Cousange,  Bletlerand^ 
Yoiteur,  Lons-le-Saulnier ,  Conliége. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  107  mille 
478  individus,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  200 
*  membres. 

JLons^le-Saulmer  en  est  le  chef-lien.  Cette  ville  est  âtuée 

près  des  sources  de  la  1  lvl(  re  de  Solvrnit. 

Elle  a  une  population  de  G  mille  4i  individus,  et  est 
distante  de  Paris  de  4ao  kilomètres  (  loô  lieues  ).  C'est  le 
chef-lieu  d'une  préfecture,  le  siège  de  deux  tribunaux, 
l'un  de  de  première  instance  et  l'autre  criminel  ;  la  rési- 
dence des  directeurs  des  domaines  nationaux  et  des 
contributions  directes,  d'un  conservateur  des  hypo- 
thèques ,  d'un  inspecteur  des  forets  nationales,  d'un  gé« 
néral  de  brigade  commandant  du  département ,  d'an  chef 
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ll*eicadroili  et  d'un  capitaine  de  la  Tingtième  légion  de  gen« 

 • 

ene» 

Le  sol  de  cet  arrondissement  est  fertile  en  grains ,  vins 
et  pâturages.  On  y  trouTC  des  raines  d'argent ,  dont  l'une 
est  9  dit-on ,  abondante ,  d'autres  de  cuivre ,  de  plomb  et 
de  fer.  Le  marbre  de  Gousanoe  est  grisAtre  dans  son  fond 

et  bigarré  de  taches  rondes  et  rougeAtres  dans  un  tissu  de 
différeutes  ligues- 

.  n  7  a  anssi  des  sources  d'eanx  salées  dont  on  tire  di| 
lel  par  évaporation. 

Son  commerce  principal  consiste  en  grains ,  vins ,  hoisj 
sel  et  bestiaux. 

{Pourdèpliuan^leê  renseignemenê ,  U  est  Ttêeessaira  , 
dê  lire  FFitTROBzroTioir  quiprécède  la  Vesctuption  to» 

POGRAPHIQUJS  L4  NoUVS^E  DiFiSlON   DB  LA 


DÉPARTEMENT  (Ain). 


Ij£  département  àeVÀin,  formé  de  la  Bresse,  du  Bu-* 
gejr  et  de  la  principauté  de  Dombes  ^  dépendant  du  ci-de- 
Tant  gouyemement  de'  Bourgogne ,  a  pour  cbeWen  Bourg;. 
il  tire  son  nom  de  la  riyière  d'J^wi  qpi  le  trayerse  du  nord 

au  sud.  y 

"Les Limites  de  ce  département  sont:  au  nord,  celui  du 
Ji^*a  'y  au  nord-est ,  celui  du  Xiéman  \  au  sud'-est  et  au  sud 
le  Khône  qui  le  sépare  des  départemens  du  Mont<*Blanc 

et  de  risère  ;  et  à  ToupsI  ,  la  Saône  qui  le  sépare  des  dé-, 
partcmens  du  Rhône  et  de  Saône  et  Loire. 
hesprinctpales Rivières  sont  :  i ^.  TAin ,  qui  se  forme  de 
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jpluMeurfi  ruîsgfiaax  ^  ayant  tous  leurs  souroes  dans  le  dé-^ 
parlement  da  Jura  ;  il  passe  à  dairraus ,  Poncin ,  Pont^ 

cVAiii  et  Coje  ,  puis  se  jelle  dans  le  Hliône  près  Monl- 
luel  a^,  le  Bhône ,  la  Saône ,  la  Kejssouse,  la  Yej'le  ,  la 
Clialaronne ,  le  Yiougon  |  le  Runon,  etc.  Outre  ces  rivières 
et  plusieurs  autres  moins  considérables ,  il  y  a  encore  une 
grande  quantité  d'étangs  dont  le^  pèches  sont  trè^-abonr 
dantes. 

La  partie  orientale  du  département  de  FAin  est  cou- 

verte  de  montagnes  élevées  qui  sont  un  prolongement  de 
celles  du  Jura. 

On  Toit  k  l'est  de  la  partie  occidentale  ,  une  chaîne  de 

montagnes  et  des  coteaux,  nommés  Revermont.  Le  sur- 
plus du  pays  présente  une  plaine  dont  la  surface,  souvent 
inégale  y  offre  des  terrains  de  bonne  nature^  tant  sur  les 
riVes  de  la  Saène  que  dans  les  bassins  des  ririères  de  C3ia- 
laronne  ,  Heyssouse  ,  Teyle  ,  Surau ,  etc.  ;  mais  on  y 
trouve  beaucoup  de  bois  en  mauvais  état,  des  communaux  , 
sans  produit ,  des  landes  multipliées^  des  terrains  incultes 
et  au  moins  mille  4do  àilomètres  carrés  (70  lieues)  en 
étangs. 

La  coucbe  de  terre  végétale  y  est  peu  épaisse;  on  y  ren- 
contre des  lits  de  tenre  calcaire  à  peu  de  profondeur  ^  quel- 
quefois de  la  marne;  mais  l'argile  y  domine.  On  peut  le 

partager  en  quatre  parties  à-peu -près  égales  en  étendue  , 
et  très-distinctes  parleur  topographie, leurs  productions, 
et  même  le  caractèrede  leurs  babitans,  en  tirant  deuxlignes 
qui  le  trayerseraient  perpendiculairement  du  nord  an  sud , 
depuis  Goligny  j  usqu'à  Lagnieux,  ethorisontalementde  Fest 
à  i'ouest  depuis  Thoissey  ,sur  la  Saône  jusqu'à  Seysseisurle 
Abône,  en  se  coupant  à  angle  droit  à  Pont-d'Aiu.  Cette  di- 
yisionforinerait. alors  quatre  subdivisions  :  Unne  an  nord-est* 
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l'autre  an  sucl-est  >  la  troinème  an  sad-oaeti,  et  la  qnatribnè 
aa  nord-oiiest. 

La  partie  non^M/ est  entièrement  un  pays  de  mèntagnei 
o&  PoQ  tronre  quelques  bonnes  vallées ,  mais  oh  Ton  ne  re<r 
cut  llle  pas  assez  de  grains  pour  la  nourriture  des  habitans. 
Les  coteaux  du  Kevermoot  ,  premiers  gradins  de  cette 
masse  montueuse,  sont  garnis  de  TÎgnes  dans  une  étendue 
d'enriron 5o  à  35  kilomètres  (7^8 lieues)  :  celles  exposées 
au  coucliant,  sont  cultivées  d'une  manière  défectueuse  et 
d'un  médiocre  rapport  j  les  ceps  trop  rapprochés  sont  tenus 
très-bas,  ou  rampent  sonyent  abandonnés  à  eux -mêmes* 
.  De  vastes  forêts  de  sajj^ns  conirent  les  montagnes  élevées 
de  Test  de  cette  partie  du  département  \  elle  abonde  en  pâ- 
turages excellens  et  fournit  de  bons  fromages  :  les  moulons 
y  réussissent ,  leur  laine  est  bonne  ;  mais  les  troupeaux  ne 
sont  pas  assea  nombreux ,  et  l'espèce  n'est  pas  aussi  befltt 
qu'il  serait  possible  de  l'obtenir.  Les  dièms  j  fourmillent 
malheureusement,  comme  dans  la  presque  totalité  du  dé- 
poiacmeul,  dont  elles  détruisent  les  bois  en  les  dévorant. 

L'élévation  des  montagnes  ,  la  profondeur  des  vallées  , 
les  torrens  impétueux ,  les  rochers  suspendus,  l'aspect  au* 
guste  et  sombre  des  Ibréts  noires ,  la  variété  pittoresque 
des  sites  >  montrent  la  nature  grande  et  imposante  dans  ces* 
agrestes  contrées.  Ltes  bords  escarpés  dePAîn/son  encais- 
sement dans  des  montagnes  taillées  à  pic,  la  dîsparulion  du 
Ebone  dans  un  abime ,  sa  bruyante  soctie  des  cavernes' 
qu'il  a  parcourues  ^  le  fracas  de  son  choc  avec  la  fongueuse' 
FbafsnpMylaoourse  rapide  de  leurs  flots  écumans,  leurs 
lits  profondément  creusés  dans  le  roc  vif ,  le  lac  de  Nantua  ^' 
les  vallées  curieuses  de  Chézeri  et  l'Elex,  la  montée  de  Ger- 
mon, des  cascades  remarquables ,  le  lac  souterrain  de  Dron , 
des  grottes,  des  scissm^ea  énormes  1  de  grands  accidens^de 
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belles  formes  ,  foiiniûseiit  à  l'observateur  de  nombreiiv 

sujets  d'admiration  dans  ces  majestueuses  solitudes. 

La  partie  du  sud-est  est  environnée  de  trois  côtés  par  le 
Khône  et  l'Ain  :  les  montages  se  prolongent  jusqu'à  son' ex. 
trémité  :  leur  base  est  datas  le  KhAne  ;  mab  leurs  cbaines 
ne  sont  pas  aussi  resserrées  ;  leurs  sommets  sont  moins  âpres, 
moins  décliirés.  On  trouve  dans  celte  partie  des  portions 
de  terrains  aussi  fertiles  qu'agréables.  L'eiposiiioa  eu  est 
lionne  y  le  sol  fécond  et  les  terres  bien  cultivées.  On  j 
recueille  toutes  sortes  de  grains,  légumes  >  et  firuits^  du 
chanvre,  des  noix  ;  plusieurs  cantons  donhent  de  belles 
truffes  noires,  et  les  rivières  fournissent  d'excellens  pois- 
sons. Les  vignes,  dans  celte  partie ,  sont  nombreuses  et 
mieux  tenues  que  dans  la  précédente  ;  les  vins  des  environs 
de  Belley  sont  agréables,  il  en  est  dé  distingués ,  princi- 
palement en  blanc.  On  y  trouve  plusieurs  belles  forêts  de 
sapins,  d'autres  en  chêne  et  autres  bois,  des  cliàtaigniers 
et  des  nojrers.  Dans  cette  partie ,  de  ^>eaux  villages,  ipe 
rivière,  des  sources  abondantes,  des  prairies,  des  vigno^ 
Mes  riches,  beaucoup  d'arbres^,  une  végétation  vigoureuse 
offrent  le  plus  riant  tableau. 

Si  des  cantons  intéressans  on  passe  dans  la  partie  du  sud^ 
oueti ,  le  contraste  est  frappant  j  de  vastes  champs  de  seigle  , . 
des  bois  mal  tenus,  beaucoup  de  terrains  vagues,  des  étanga 
de  tous  côtés,  une  monotonie  sombre  ,  des  habitations 
éparses  au  loin ,  des  rassemblcmens  rares ,  auxquels  ou 
donne  le  nom  de  villages deshabitans  au  teint  livide,  à 
Tceil  terne,  rieur  à  trente  ans ,  cassés  et  déci*épits  k  qua- 
rante  ou  cinquante ,  y  présentent  une  scène  bien  affli- 
geante pour  les  amis  de  l'humanité  ctderagriculturo.  Cette 
partie  située  entre  la  Saône  et  l'Ain,  contient  plus  de  i,200 
kilomètres  cairés  (5o  lieues)  en  étangs*  Un  marais  consi- 
dérable nommé  les  jl^cAsIs^résidtat  d'un  ancien  Uc  appel^ 
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autrefois  les  Eschecs  ,  que  les  ducs  de  Savoie  ,  souverains' 
du  paj^s  ^  jusqu'en  1601 ,  voulureut  dessécher  ^  une  plains 
caiUoutfiiuey  àride  et  Jurûlante,  a|^lée  néanmoins  Fal^ 
bçnne,  sont,  après  cette  énonne masse d*eaa  stagnante 
qu'on  pourrait  nommer  une  Âfiditmranée]  les  prîneîpaux' 
objets  sur  lesquels  s'arrêtent  les  méditations  et  les  regrets  de 
l'observateur. 

Ces  étangs  mis  successÎTemént'en  eati  et  en  aesec)  foor^ 

nissent  une  grande  quantité  de  poissons  dans  leur  premier 
état,  et  produisent  dans  le  secoud^  de  Torge,  de  l'avoine , 
et  autres  grains.  H  est  certain ,  1^.  que  cette  nàture  de 
p]  opriété  donne,  dans  cies  tristes  cantons ,  nn  revenu  con-' 
'  stdérable  ,  sans  exiger  beaucoup  de  peines,  de  bras  étd'ec** 
grais  j  a'^.  mais  que  malheureusement  sa  transforma  lion 
subite  exigerait  de  grandes  avances;  des  bâtimens  et  des 
hommes;  3^.  que  ces  ressources në  peuvent  se  procurer  en 
même  temps  sur  une  grande  quantité  de  tetrain  qui  en  est 
dépourvu.  Les  terres  ,  dans  celle  partie  ,  sont,  en  général , 
ensemencées  en  seigle  :  quelques-unes  portent  du  iroineut* 
L'espèce  deà  bestiaux  est  kngiiissaiite'éomilie'  cellé  'des 
hommes  ;  mais  celle  des  ehevaui'y'  est  assez  bellé  ,'sùr-tout 
quand  ils-  sortent  jeunès  -  du  pays.  On  y  entwtîénl  beau- 
coup de  jumcns.  On  travaille  maiiitenanl  au  dessèche- 
ment du  lac  des  £cket.s.  Cette  opération  commencée  piU'* 
sieurs  fois  et  jamaii^réaliftéé',  servira  à  former  un  établis- 
sement de  haras  des  plus  tionSitti^^bles  ;  ainsi  qu'il  a  déjà 
existé  du  temps  des  ducs  de  Savoie  ,  comme  on  le  voit  en- 
core par  les  restes  d'une  partie  des  écuries.  Sou  but  est  donc  : 

1^.  De  fournir  én  peu  de  tenkpil  une  grande  quantité 

de  chevaux  pour  la  cavalerie  ; 

s^.  De  convertir  en  prairies  un  m^is  morbifère.; 
5**.  De  viûÊei  un  dcicrl;  •  -, 
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-  4".  De  féconder  les  tcmins  enTiromums  par  d'exceliens 
eiigraîs- 

5°.  De  faire  consommer  les  aroiiies  de  Tinténeur  da 
pavs  des  étangs  j 

6°.  D'y  app<»ter  du  imméraire ,  d'éveilkr  riodoslrie  et 
d'y  augmenter  la  culture  et  la  population. 

En  terminant  ce  qui  concerne  cette  partie ,  nous  devons 
observer  que  les  rivages  de  la  Saône  consolent  de  la  tris- 
tesse de  rintérîeur  du  pays  -j  Us  sont  peuplés ,  fertiles  et 
remplis  de  vignobles ^  de  chaitnans paysages^  le  cours  de 
la  rivière ,  le  tableau  des  sapedbes  csonpagnes  en  embeUis^  • 
sentie  séjour  salutaire. 

Quoique  la  partie  du  nord-ouest reniersaG  beaucoup  de^ 
terrains  incultes ,  des  fonds  médiocres  et  même  mauvais 
tn  plusieurs  endroits ,  elle  constitue  cependant  la- meilleure 
portion  du  département.  Le  sol  j  est  en  général  bon ,  bien 
cultivé  ,  et  les  terres  presque  toujours  remplies  d'un  assez 
grand  nombre  de  communes.  Le  froment,  le  seiî;]e,  Torge^ 
le  mats ,  le  sarrasin  ^  le  chanvre ,  les  graines  à  huile ,  le» 
légumes  secs ,  lés  pommes  de  terre  f  les  raves ,  lés  menus 
grains  ;  etc.  s'y  succèdent  et  donnent  d'abondantes  ré- 
coltes. La  main  de  l'homme  y  seconde  parfaitement  la  ua-» 
tttse  ;  rien .  ne,  surpasse  le  trayail  des  terres  dans  la  près- 
q[i|e.totalîté  de  celte  partie.  .Gommeeltes  sont  asseE  géné* 
ralement  argileuse  ,  quoique  fréquemment  mêlées  de 
marne  et  desahlcj  le  plus  grand  soin  du  cultivateur  est 
d'empêcher  le  séjour  jlo  l-eau  :  en  conséquence ,  il  donne 
à  son  champ  une  douce  convexité  ;  ses  sillons  sont  étnoits,. 
praébnds-/  bien  .alignés';  il  l'enfironne  et'  le  covpe  en 
quelques'  points  par- des  tranchées  ou  allées,  larges  de 
deux  mètres  ,  appelées  c huîtres  y  dans  lesquelles  les  eaux, 
des.pluies  et  autres  vicnneat  déposer  le  sédiment  qu  elles 
entraînent.  On  lève  ce  dépôt  en  hiyer  et  on  Tétend  sur  la 
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terre.  Les  labours  se  font  arec  des  hœuù ,  et  ne  sont  point 
épargnés;  on  sarcle  songent ,  on  ne  laisse  aucune  mauTaîse 

terbe  ;  on  lient  le  pourtour  des  terres  bien  nétoyé  et  re^ 
levé  ,  ei  elles  ressemblent  à  des  jardins.  Kien  de  plus  agréa- 
ble en  cet  état  qu'un  champ  de  froment  ou  de  maïs  ayant 
la  maiurilé  de  la  plante.  D^immenses  et  superbes  prairies 
enrichissent  les  rives  de  la  Saène  ;  mais  les  débordemena 
de  CL  LU  rivière  gàteut  souvent  les  ioiiis  à  la  veille  de  la 
récolte.  Cette  partie  contient  plusieurs  grandes  forêts  de 
cbénes.  On  j  en^^raisse  beaucoup  de  bceufii,  de  porcs  et 
de  TolaiUes,  qui  font  un  objet  de  commerce. 

n  résulte  de  tout  ce  que  nous  Tenons  de  dire  ^  i^.  que 
les  deux  tiers  du  ilépartcineiil  de  l'Ain  sont  oeeupés  par  des 
rochers  nus ,  des  montagnes  dont  les  sommets  sont  sans  rap« 
ports,  des  communauaL ,  des  pâturages ^  des  landes ^  des 
plateaux  incolles  ,  de  manVais  bois  et  des  étangs  sans 
nombre. 

a^.  Que  les  parties  cultivées  en  diâerens  points  forment 
à  peine  un  tiers  de  sa  surface ,  mais  que  ce  tiers  produit 
suffisamment  de  grains  et  de  denrées  pour  la  subsistance  de 
la  totalité  des  babitans ,  et  que  souyent  même  il  contribue 
ù  celle  des  départcniens  voisins  ; 

5°.  Qu'il  est.  susceptible  de  beaucoup  d'améliora* 
ttons ,  notamment  pour  les  prés  et  les  rignes  >  pour  l'aug- 
mentation des  prairies  artificielles ,  la  multiplication  et 
le  choix  des  moutons  ,  les  haras  et  les  bestiaux ,  la  cul- 
ture des  arbres  Iruiliers^  celle  de  plusieurs  espèces  de 
grains  y  etc.  , 

4^.  Qu'on  doit  s'jr  occuper  du  dessèchement  des  mar 
rais ,  du  curage  des  ririëres ,  principalement  de  la  Rej»* 
souse-,  des  moyens  de  préserver  des  innondcitions  les  vast^ 
prairies  de  la  Saône  ;  de  la  confection  d'un  canal  de  l'Ain 
à»  cette  ririère  ;  en  prenant  les  eaux  de  celles  de  Siiran  et 

de 


I)  i:     LA     r  R  A  N  C  E.  3Gc) 

de  Réjssonse  ;  de  Terécution  d'un  autre  canal  par  la  Veyle 
ou  la  Chalaronoe  ,  pour  la-  TjTÎficatioji  de  l'intérieur  ;  en- 
fin, que  les  rœux  des  Jiahitam  appellent  la  déeision  du 
gouvernement  sur  la  navigation  du  Khone  ,  de  Oen«ive  à 
Lyon  y  pour  laquelle  ii  a  été  présenté,  depuis  plusieurs 
années,  diiférens  travaux  et  projets* 

Nous  terminerons  cet  article  en  observant  que  l'agricul" 
tùre  est  Un  peu  améliorée  depuis  quelques  années  dans  la 
département  de  TAin  j  qu'elle  serait  plus  ilorissaule  si  les 
bras  ne  lui  manquaient  pas ,  et  si  les  cultivateurs  pouvaient 
fiaire  de  plus  grandes  avances  ;  que  les  prairies  artificielles 
y  ont  complètement  réussi  ;  qu'elles  y  sont  d'une  grand» 
utilité  et  suppléent  à  la 'disette  des  engrais  cl  à  la  nnuivaiso 
quaUté  des  iourrages.  Pas  de  doute  qu'à  l'ui(!r  <le  quelques 
encouragemens ,  les  prairies  ne  se  multiplient,  sur-^out 
dans  la  partie  des  étangs  oii  le  treffle  détruirait  Textréme 
capacité  de  l'argile  qui  rend  cette  partie  du  département 
inféconde. 

ISous  ne  sam  ions  trop  insister  sur  le  rétablissçment.d^ 
haras. Chaque  année  l'étranger  enlèreàla  France,  par 
cette  branche  de  comiherce,  des  sommes  considérables, 
exportées  pour  l'achat  des  cheVaux.  Sous  une  bonne  adml* 

jilslraLioii  ,  rétablissement  des  haras  peut  nous  allranchir 
de  ce  tribut.  JLe  département  de  l'Ain  oflVe  sur-tout  une 
grande  ressource  par  Tabondance  et  suc^tout  la  superiluité 
de  ses  fourrages.  \'  * 

11  y  a  des  manuftictures  de  nankins  /  de  toiles  de  colon  ^ 
de  chanvre  et  de  lin  j  de  tapisseries,  façon  de  Bergame  j 
des  fabriques  de  chapeaux ,  de  peignes,  de  iutaiiics.,  d'ou- 
Trages  au  tour  en  buis  et  en  bois,  des  verreries ,  des  pape- 
teri^,  des  mégisseries  et  tanneries,  des  clouteries ,  des  ate> 
licrs  d'horlogerie ,  etc. 

Le  cooimorce  principal  du  dépailement  de  TA  1  n  ^  cousisLft 
y»  Aa 
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«n beurre ,  fromages ,  volaille ,  chevaiiz ,  bœufi ,  coc)iotkf(| 
y         en  clianvres ,  loiles ,  fils,  etc.  en  bois  et  planches  de  sapin, 

(Pour  les  foires  de  ce  dépai'tement ,  vojes  l'article 
hle€ui  général  des  Foires  de  France») 

Les  principale»  F'HUe  du  département  de  rAin,  sont: 
Bourg,  Pont-de^YanXj  Nantna,  Bellcy,  Tréroux,  Chà- 
tillon-les-Donibcs.  ' 

V Étendue  en  superficie  du  département  est  de  549  mille 
906  hectares  (  1  million  77  mille  45a  arpens }  ou  de  5  mille 
499  kilomètres  carrés  (  389  lieues  carrées  ). 

Celle  des  Forées  est  de  67  mille  65  hectares  85  ares  (  i5i 
mille 366  arpens),  dont  5  mille  713  hectares  88  ares  (11 
mille  253  arpeos  7 1  perches)  de  bois  nationaux,  et  6 1  mille 
519  hectares  96  ares  (  lao mille  1  isk  arpens 29  pmhes)  ap- 
partenans  à  des  particuliers. 

La  Population  est  éralnée  à  284  mille  455  individus  j  ce 
qui  l'ait  à  peu  près  985  babitans  par  lieue  carrée. 

Les  Contributions  de  ce  département  pour  l'an  XI,  se 
montent  à  la  somme  de  1,767,545  francs  ; 

s  ▲  Y  o  I  a  : 

Contribution  roncièrc   i,a20,ooo^'^* 

Contribution  personnelle,  mobiliaire  et 

somptuaire   i55,5oo  » 

Portes  et  fenêtres.   95,544  » 

Patentes...   93,9/1  » 

Produit  des  16  centimes  additiormels  par 

fi«nc  sur  les  contributions  ibncière , 

•  personneDe,  mobiliaire  et  somptuaire.»  ai6,5a8  » 

XoTAii  égal          1, 757^343''' •  )i 

Ce  qui  donne,  pour  la  quotité  coit|rib|riiTe  de  chaque  indi* 
>îdu,  6  francs  18  cen^mes. 
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l'an  XI ,  prises  sur  le  produit  des  centimes  additionnels,  se 
moulent  à  la  somme  de  25/  mille  69  francs  55  centimes , 

8  A  y  o  I  n  : 

! d'administration   96,932^'* 

(le  Tordre  judiciaire   112,137  33 

d'inslruction  publique   28,000  » 

Total  é^al  257,o59^'^-  33«' 

IjC  déparlenient  dicV^în  est  divisé  eu  \  arrondisscmens 
communaux  ;  savoir  :  l**.  de  Bourg;  2".  de  Nantua;  3^.  de 
BeUeyi  4^.  de  TrétHfux;  en  52  cantons  ou  justices  de  paix^ 
et  4i6  communes. 

Le  collège  électoral  du  déparlement  est  composé  de  384 
mcmJjres. 

Akhokbxssbmbmt    SB  BOVKO, 

Contenant  119  Communes  divisées  en  10  Cantons  ou  Jus-* 
tices  depaii  :  Pont-de-Yaux ,  Saint-Trivier-de-Courles, 
Bagé-le-Châtel,  Pont  de-Vejle,  Golignjr,  Treffort^  Cei^ 
sériât,  Pont'd'Atn ,  Bourg ,  Montrerel. 

La  population  de  cet  an'ondissement  est  de  108  mille 
8a8  individus  ^  et  le  collège  électoral  est  composé  de  aoo 
membres. 

Bourg  en  est  le  chef^lieu.  Cette  ville  est  située  sur  la  ri-* 

yicre  de  Reyssouse  ,  parlie  dans  iir>e  plaine  ,  et  partie  sur  le 
penchant  d'un  moniieule,  ayant  au  levant  des  collines 
agréables ,  plantées  de  vignes,  et  au  coucbant  une  grande 
plaine ,  qui  s^étend  jusqu'à  la  Saône. 

Elle  a  une  population  de  6  mille  984  individus,  et  elle 
est  distante  de  Paris  d(:  ifu)  kilomètres  (  ii5  lieues).  C'est 
le  chef-lieu  d'une  préieclui'c,  le  siège  de  deux  trir>unauX| 
Fun  de  première  instance ,  el  Tautre  criminel  la  résidence 
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des  dlrecleiirs  des  domaines  nationaux,  et  des  conLi'i])u lions 
directes,  d'un  conservateur  des  hj'potliècjues ,  d'un  inspec- 
teur des  forêts  nationales^  d'un  général  de  brigade  com- 
mandant du  déparlement ,  et  d*un  capitaine  de  la  yingt- 
unième  léj^ion  de  gendarmerie. 

Le  sol  de  cet  arroadissement ,  dont  une  partie  est  cou- 
yerte  de  petites  montagnes  et  l'autre  d'étangs  et  de  ma* 
récages ,  est  généralement  bon  et  bien  cultivé  :  il  produit 
du  froment ,  du  seigle  ,  de  l'orge  ,  du  maïs ,  du  sarrasin  ^ 
du  cliauvre  ,  des  i,n\ùncs  forasses  ,  des  légumes  ,  etc.  Il  y 
a  d'immenses  prairies  sur  les  bords  de  la  Suoue  ;  mais  les 
débo^emens  de  cette  rivière,  ainsi  que  nous  Tavons  ob- 
servé pli^s  haut ,  gâtent  souvent  les  foins  à  la  veille  de  la 
récolle.  Les  vignes  donnent  du  vin ,  mais  d'une  qualité  mé- 
diocre :  on  en  recueille  cependant  d  assez  boa  blanc  dans 
les  environs  de  Pout-de-Yc)fle. 

Cet  arrondissement  contient  plusieurs  grandes  forêts 
de  chêne  qui  offirent  une  ressource  précieuse  à  la  marine  ; 
mais  elles  sont  dans  le  plus  funeste  état  de  dévastation  ; 
les  taillis  sont  livrés  de  tous  cùlés  au  bétail  et  aui  chèvres. 

Il  abonde  d'ailleurs  en  poissons  et  eu  gibier. 

Le  principal  commerce  consiste  dans  la  volaille  qu'on 
y  engraisse  ^  en  chevaux  >  bœufs ,  etc.  en  chanvres ,  fils  et 
toiles. 

ArROND  ISSEMSMT    DE  ]>^AKT|7A) 

Contenant  ()3  Connnunes  divisées 'en  5  (Janlons  ou  Jus- 
tices de  Paix:  Oyonuaz^  Cbàlillon-de-MicbaiJies,lire- 
nod ,  Mornay ,  Nanlua. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  3j,25j 
individus  ,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  120 
nemlires* 

N4u^ua  en  «st  le  chéfrliflu.  Cest  une  petite  ville  située 
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entre  deux  liautes  montagnes,  à  l'extrémiié  d'un  lac  qui 
est  au  couchant .  entre  la  rmère  d'Ain  et  le  Rli6ne«  Oa 
y  pédhe  de  bons  poissons  ,  les  truites  sur-tout  y  sont  très- 
abondantes.  Elle  a  une  population  de  ^,791  indiridus. 

Elle  csl  le  chef-lieu  d'une  sous-prércclure  ,  le  siège 
d'un  tribunal  de  première  iustauce  et  la  résidence  d'un 
conservateur  des  hypothèques. 

L'iiïdustrie  est  la  seule  ressource  des  habitans  de  cet 
arrondissement  dont  le  sol  montagneux  ne  produit  pres- 
que rien.  Aussi  y  coniplc-t-on  plus  de  manuraclures  et  de 
fabriques  que  dans  les  autres.  Les  principales  sont  relies  de 
nankins,  de  toiles  de  coton ,  de  tapisseries  façon  de  Ber- 
game ,  de  chapeaux ,  de  peignes ,  de  futailles ,  d'ouvrages 
au  tour  en  buis  et  en  l)ois.  Il  y  a  des  filatures  de  coton  , 
un  moulinage  de  soie  ,  des  papeteries ,  des  mégisseries 
et  tanneries ,  des  clouteries  ,  etc. 

Le  conomerce  consiste  principalement  dans  les  produits 
de  ses  diverses  manufactures  et  ateliers  ,  et  dans  Témi- 
£;ratton  annuelle  de  plusieurs  milliers  de  citoyens  qui  aban- 
donnent leurs  foyers  ,  penilanL  plus  d'un  tiers  de  Tannée  , 
pour  aller  dans  les  déparlemcns  de  la  Sarthe,  de  la  Meur-* 
the ,  du  haut  et  Bas-Rhin ,  peigner  le  chanvre  et  colporter 
de  la  fntaillerîe  et  de  petits  ouvrages  en  buis. 

Akrondissbhent  de  Bsi«X«XTy. 

Contenant  121  Communes  divisées  en  10  Cantons  ou  Jus*- 
tices  de  Paix  :  Belley  y  Hauteville ,  Seyssel ,  THuis ,  Yi« 
rieux-le-Grand ,  Champagne  >  St.~Eambert>.  Poncia , 
La'gnîeux,  Ambérienx.. 

La  ])<)pulation  de  cet  arrondissement  est  de  75,82a 
individus ,  et  le  collège  électoral  est  composé  de 
memlnres* 

JfffHey  en  est  le  chef-Heit.  Ces%  une  vâle  agréablement 
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aîtuée  près  duEliôiie  et  du  Furan,  entre  deux  coteaux  ^ 
doitt  la  population  est  de  ^,7^7  individus. 

Elle  est  le  oljel-lieu  d'une  sovis-préfecture  ,  le  sîép;e  d'un 
trihuDal  de  première  iuiilaucc,  la  résidence  d'un  conser-« 
Tateur  des  hypothèques  et  d'un  sous-inspecteur  des  forêts 
nationales. 

Cet  arrondissement  forme  une  presfjii'île  ,  étant  enyî- 
ronnnc  à  l'est  et  au  sud  par  le  Hhône  et  à  l'oucsl  par  l'Ain. 
Les  montagnes  se  prolongent  jusqu'à  son  extrémité,  elles 
ont  leurs  hases  dans  le  Rhône  ,  mais  leurs  chaînes  sont 
moins  resserrées ,  leurs  sommets  moins  âpres ,  moins  dé- 
chirés que  dans  rarrondlsscmcnt  de  IN'aïUua.  On  y  trouve 
des  parties  aussi  fertiles  qu'agréables ,  l'exposilion  eu  est 
honne  et  le  sol  *fécond. 

n  produit  toutes  sortes  de  grains  >  légumes  et  fruits, 
du  TÎn ,  dn  chanvrà ,  des  noix ,  et  plusieurs  endroits  don- 
iient  de  belles  truffes  noires,  il  v  a  quaiililé  d'excelîens 
pâturages  on  l'on  nourrit  beaucoup  de  bétail.  Oiiy  trouve 
plusieurs  belles  forêts  de  sapins ,  de  chênes  et  autres  hois  ; 
des  châtaigniers  et  des  noyers ,  et  les  rivières  fournissent 
d'excellens  poissons. 

Le  principal  commerce  consisle  en  be.^tiaux  ,  en  fro- 
mage et  en  beurre  i  eu  bois  ,  eu  toiles  dont  il  y  a  des  fa- 
briques. 

AaRONDissEMEMT  Di:  Taivoux. 

Contenant  ii3  Communes  divisées  en  7  Cantons  on  Jus- 
tices de  Paix  :  Montluel,  Toissey  ,  St.  Tj  ivicr-sur-Mo- 
gnans  ,  Trévoux ,  Meximieux  ,  Cholamout  ,  CUàlillon- 
sur-Ghalaronne« 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  62  mille 
500  individus^  et  le  collège  électoral  est  composé  de  12S 
membres. 
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Xréronx  en  est  le  chef-lieu.  C'est  une  ville  située  sur 
la  rive  gauche  de  la  Sadne ,  dont  la  population  est  de 
afiSo  individas. 

Elle  est  le  chef-lieu  d'une  sous-pré(ecture  ,  le  siège  d'un 
tribanal  de  première  instance  ^  et  la  résidence  d'un  coih 
senraleur  des  hypothèques. 

De  vastes  champs  de  seigle  ,  des  bois  mal  tenus ,  beau-* 
coup  do  terrains  vagues ,  des  ëtanga  de  tons  côtés ,  une 
monotomie  sombre ,  des  habitations  éparses  au  loin ,  de» 
rassemblemens  rares  et  peu  nombreux ,  auxquels  on  donne 
le  nom  de  viZ/riffes ;  tles  liabitans  au  teint  livide  ,  à  VceïL 
terne ,  vieux  à  trente  ans  ,  cassés  et  décrépits  à  quaiante 
ou  cinquante  ans ,  présentent  dans  cet  arrondissement  une 
scène  bien  affligeante  pour  les  amis  de  l'bumamté. 

Placé  entre  la  Saône  et  TAiu,  il  contient  plus  de  lâoo^ 
kilomètres  carrés  (  ôo  lieues  carrées)  en  étangs  :  c'eat-a-^ 
dire  les  quatre  cinquièmes  de  son  étendue  teititoriale. 

Les  terres  y  sont  en  général  ensemencées  en  seigle^ 
quelques-unes  produisent  du  froment.  L'espèce  des  bes«- 
tiaux  est  languissante  comme  celle  des  hommes  ;  maia 
celle  des  cbevaux  est  assez  belle ,  sur-tout  quand  ils  sortent 

jeunes  du  pajs  :  on  y  entretient  beaucoup  de  junieus. 

Les  rivages  delà  Saàne  consolent  un  peu  de  la  tristesse- 
dé  l'intérieur  de  cet  arrondissement.  Ils  sont  plus  peuplés  , 
fertiles  et  remplis  de  vignobles ,  de  cliarmans  paysages  ; 
le  cours  de  larivièi  C;  le  tableau  des  superbes  campagnes- 
du  département  du  Ehône  en  embellissent  le  séjour  sa^ 
Itttaire. 

On  recueille  dai.s  Tan'ondissement  de  Trévoux  dcft-. 
blés ,  des  vins ,  des  fruits  ;  les  étangs  abondent  en  poissons 
et  le  gibier  j  est  très-commun.. 


576  DESCltlPTIOK 

Le  commerce  consiste  principalement  eu  grains  ,  en 
.bestiaux,  et  en  volaille  qu'on  j  engraisse. 

(  Pour  plus  amples  renseignemena  y  U  est  néceswîrt 
de  lire  l'Ii9'TROj>rrcTioit  gui  précède  la  DBScniPTioir 

ropoGRAruiqu£  dm  la  Noi/vsllm  mVlSlQJH  DE  LA 
Fmajsce,  ) 


XI^  DEPARTEMENT  (  le  Rhone ). 


Ije  département  du  Rhône ,  formé  des  ci-devant  proTÎn-* 
ces  du  Lyonnais,  du  Beaujolais ,  dont  le  chef-lieu  est  à 
Lyon,  tire  son  nom  du  fleuve  du  Rhône  ^  cjai  lui  sert  de 

limites  à  Test. 

Les  J^imitea  de  ce  ilcparteraent  sont  :  au  nord ,  celui  de 
Saône  et  Loire  j  à  Test,  la  Saône  et  le  Rhône,  qui  le  sépa- 
rent des  départemens  de  l'Ain  et  de  l'Isère  \  au  midi  et  k 
l'ouest,  le  département  de  la  Loire. 

Les  principale.^  Rivitres  sont  :  le  Rlione,  un  des  plus 
COUbidérablesileuves  de  France.  Il  prend  sa  source  au  pied 
des  montagnes  de  la  Fourche ,  près  du  mont  St.-Gothardj 
à  dix  kilomètres  à  l'ouest  des  sources  du  Rhin.  Après  avoir 
arrosé  la  longue  vallée  appelée  le  Valais,  îl  passe  à  travers 
le  lac  T.énian  et  le  déparlemeut  du  même  nom;  se  perd  II 
UO  kilomètres  de  Genève  dans  un  gouffre  de  rochers,  corn- 
.mence  à  être  navigable  à  Seissel,  sépare  le  département 
de  l'Ain  de  ceux  du  Montr-Blanc  et  de  l'fsère  ;  passe  à  Lyon , 
où,  dirigeant  son  cours  au  midi ,  il  se  jette  dans  la  Méditer-^ 
ranéc ,  avec  beaucoup  de  rapidité ,  à  25  kilomèti'cs  (5  lieues) 
au-dei»sous  d'Arles,  par  trois  embouchures,  après  avoir  reça 
lin  grand  nombre  de  rivières  ^  dont  les  pliis  considérablet 
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Éont:  la  Saône,  rjsère  et  laBurance.  Le  Rhône  est  le  fieiive 
le  plus  impélucux  de  l'Europe  ,  et  s'il  n'élaitpas  sifortemcut 
encaissé ,  il  changerait  considérablement  son  lit ,  auquel  il 
lait  cependant  éprouTcr  de  petites  variations.  Le  Rhène 
charie  des  paillettes  d'or  et  des  iVagmens  d'un  beau  marbre 
à  iontl  vert,  marqueté  de  taches  d'un  gris  hrun. 

La  navigation  asoeodanlc  du  Rhône  est  devenue  et  de- 
▼icnt  tous  les  jours  plus  difficile,  par  la  grande  quantité 
dalles  qui  obstruent  sonlit ,  et  qui  forment  souvent  des  écueik 
4]angereux.  Un  canal  latéral  procurerait  d'Immenses  avan- 
tages :  il  est  praliea])l€  sur  la  plus  grande  partie  de  la  rive 
gauche  ;  des  obstacles  naturels ,  que  Ton  ne  pourrait  apla- 
nir  qu'à  grands  frais ,  obligeraient  sur  quelques  points  à 
rentrer  dan^  le  lit  ordinaire  du  fleuve  ;  mais  les  passages 
seraient  très-courts ,  et  il  serait  possible  de  les  rendre  très- 
iacilcs. 

Les  difiTérentes  parties  du  canal  parallèle  an  Rhône  y  au- 
raient sur  la  rive  gauche  une  longueur  d'environ  90  kilo- 
mètres (18  lieues) ,  et  «ur  la  rive  droite  22  kilomètres  ( 5 

lieues  et  demie).  Celles  on  la  navigation  serait  forcée  de 
rester  dans  le  lit  du  Riiôue  u'auraieut  (jue  8  kilomètres  (  i 
lieue  et  demie).  Ce  canal  traverserait  les  rivières  de  L'Isère, 
de  la  Drôme  et  du  Roubîon. 

Les  levées  indispensables  pour  accompagner  et  couvrir 
C€  canal,  foriiuM'aient  <los  clwnains  de  hallaiie  sûrs  et  com- 
modes, et  les  digues  protectrices  qui,  en  prévenant  les  ra- 
vages du  Khène  dans  les  crues ,  garantiraient  toutes  les 
possessions  voisines. 

Les  autres  rivières  de  ce  département  sont  :  la  Saône ,  qui 
66  jette  dans  le  iîliône,  à  Lvou  j  lyiizcrguc,  qui  se  jette  dans 
la  Saône,  à  Anse,  après  s'être  accrue  des  eaux  de  ia  Brc- 
venne,  qui  reçoit  elle-même  celles  de  la  Tardière*,  le 
Ciers,  qui  tombe  en  cascade  des  montagnes  de  Fila ,  dans 
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le  département  de  la  Loire,  prête  ses  eaux  à  Futile  canal 
de  GiforSy  et  se  jette  dans  le  Rh^ne  dans  cette  ville ,  après^ 
un  cours  de  So  lulomëtres  (6  lieues)  du  snd-^  à  l'est; 

riseron ,  l'Ardière  ,  etc. 

Le  sol  montueux  du  département  du  Rhône  influe  géné- 
ralement sur  sa  température.  Les  montagnes  alpines  et 
aons-alpines  dont  il  est  environné,  et  celles  qui  en  forment 
la  chai|)ente,  rendent  Pair  extrêmement  variable,  et  la  vé-^ 
gctation  ne  commence  à  bien  se  soutenir  que,  lort  avant, 
dans  le  printemps. 

Les  plaines  produisent  des  blés,  mais  en  si  petite  quan- 
tité ,  qu'elle  fournit  à  peine  aux  besoins  d'un  tiers  de  l'an- 
née. On  j  récolte  beaucoup  de  pommes  de  terre ,  dont  le» 
habitans  des  campagnes  font  leur  principal^  nouirilure. 
On  commence  à  y  cultiver  avec  succès  le  colza  et  le  pavot  ^ 
dont  les  graines  sont  converties  en  huiles.  La  culture  du 
chanvre ,  dans  quelques  cantons,  y  est  poussée  à  la  perfec- 
tion. Les  vins  forment  une  des  j)riiicipales  richesses  du  dé- 
partement :  tous  les  coteaux  et  les  revers  des  monlagnea 
sont  plantés  de  vignobles^  ceux  situés  le  long  de  la  Saône 
et  de  la  droite  du  Rhône,  sont  sur-tout  renommés  par  les 
vins  délicats  cpie  l'on  y  récolte.  Les  plus  estimés  sont  ceux 
de  Côic-Rôiic  ,  de  la  Cliassague,  de  Juliépas,  deBlacé,  de 
Millery  et  de  Mainte -Foy. 

Les  fourrages  sont  peu  abondans;  mais  les  prairi^  arti^ 
ficielles  de  sain  «foin,  de  trèfle ,  de  luzerne  etd^spsrcette  ,1 
qui  s'y  sont  multipliées  avec  succès  depuis  quelques  an- 
nées ,  ont  fait  quadrupler  le  nombre  des  bestiaux.  Les  val- 
lons étroits,  qui  se  trouvent  entre  les  montagnes,  offi*ent  des 
prairies  bordées  de  saules  et  de  peuplim  ;  le  bois  y  est  rare 
etnesnffitpasà  la  consommation.  Le  sommet  des  montagnes^ 
est  couvert  de  pins  et  autres  arbres  toujours  verts,  et  les, 
chênes  croissent  sur  leurs  iiancs* 
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Le  département  du  jl1i6ne  a ,  sur  tons  les  autres  départe* 
mens,  ravantage  de  posséder  les  seules  mines  de  cuivre 
dorU  rexplullaliori  soit  utile.  Ces  mines^  situées  à  Saint-Bel 
et  à  Chessy ,  sont  ouvertes  depuis  les  Komains.  Il  y  en 
a  d'autres  de  plomb ,  de  charbon  de  terre  et  de  crystal 
de  roche.  On  y  trouve  du  porphyre  ,  des  marbres  de 
différentes  coulcui  s  ,  et  la  pierre  à  h:\liry  est  trcs-abon- 
danic  cl  très-belle.  Différens  cantons  possèdent  de  la  craie^ 
de  la  terre  à  pot ,  k  ià^nce ,  k  brique ,  à  foulon ,  de 
la  glaise ,  etc.  Il  y  a ,  à  Charbonnières ,  près  de  Lyon', 
des  eaux  minérales  qui  ont  été  analysées.  Elles  sont  fer- 
rugineuses ,  et  contiennent  du  foie  de  soufre  ,  et  sont 
indiquées  comme  salutaires  pour  les  afieciions  cutanées 
et  pour  les  e&gorgemens  des  viscères.» 

Ce  département  est  un  de  ceux  de  la  République  >  oit 
il  y  a  le  plus  d'industrie.  On  y  a  établi  dés  manufactures 
pour  toutes  1rs  espèces  d'étoffes  de  soie  ,  de  velours,  gazes 
et  crêpes^  de  passementerie ,  tels  que  galons,  points 
d'Espagne,  dentelles  d'or,  rubans,  etc.;  de  broderie  y 
de  bonneterie^  de  chayiellerie  ,  de  ioîlei  du  Beaujolais , 
d'indiennes,  de  nankins  ,  des  filatures  de  soie  et  de  coton  ; 
des  corroiries ,  tanneries  et  chamoiseries  j  des  fabriques 
de  teintures ,  de  papiers  peints  ;  des  verreries  et  une  ma» 
nu&cture  de  vitriol  :  tels  sont  les  principaux  objets  qui 
forment  le  commerce  de  ce  département  qui  est  très* 
eonsldéralde.  ^ 

(Pour  les  Foires  do  ce  déparlement,  voyez  l'article 
Tableau  général  des  Foirett  de  la  France,  ) 

Ims principales  F'iltes  du.  département  du  Rhône  ^  sont: 
Lyon ,  Villcfrancbc. 

UÉtenduc  en  superficie  du  département  est  de  270  mille 
423  hectares  (539  mille  842  arpens),  ou  de  a  mille  704  iù-> 
lomètres  carrés  ^  i35  lieuea  carrées.  ) 


5?0  DB8CKIPTIOK 

Celle  des  Forêt»  est  de  ii  mîlîe  990  hcclaresSi  are« 
(  a3  mille  473  arpens)  ,  dont  a37  hectares  84  ares  (  466 
arpens  )  de  bois  nationaux  ;  5g  hectares  20  ares  (  1 16  ar- 
pens )  communaux  ,  et  1 1  mille  693  hectares  77  are» 
^  2'2  mille  r)ii  arpens  )  apparlenans  à  des  particuliers. 

La  Population  est  évaluée  à5  î5  mille  644  individus , 
ce  qui  fait  à  peu  priis  a  mille  56o  habiians  par  lieue  carrée. 

Les  ContribïUione  de  ce  département  pour  Fan  XI^  se 


montent  à  la  sonmie  de  4^391,858  Irancs^ 

s  ▲  T  o  I  n  : 

Contribution  foncière   2,a32,ooo*'*  »•* 

Conu  iliuiiou  persomielle^  mobiliaire  et 

somptuaire.   559,000  » 

Fortes  et  fenêtres.   34o,â7i  t» 

Patentes   8i3|707  » 

Produit  des  t6  centimes  additionnels  par 

franc  sur  les  conlribulions  îoncière, 

personnelle,  mobiliaire  et  somptuaire.  446,5 60  w 

T  o  T  A I,  égal   4,39 1,838^^- 


Ce  qui  donne  pour  la  quotité  conlributiv  e  de  chaque  in^ 
diridu ,  la  francs  70  centimes  un  tiers. 

Les  Dépensea  à  la  chaire  du  département,  pendant 
l'an  XI,  prises  sur  le  produit  des  centimes  addition* 

nels ,  se  monleuL  à  la  somme  de  53  i,63o  li  anes  66  centimes^ 

savoir: 

(  d'administration   223,652^'''  »*• 

Dépenses  <f  de  Tordre  judiciaire   267,978  66 

^  d'instruction  publique   5o,ooo  » 

Total  égal   5 i  JkTo-'  •  fi^'"- 

Le  département  duBbone  est  divisé  en  deux  mondis»- 
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«cmens  communaux  ,  snvolr  :  Villef ranch c  ;  2°.  hyon  : 
en  25  caillons  ou  jusiiccsdc  paix  et  261  communes. 

Le  collège  électoral  du  dépariement  est  composé  de 
3oo  membres.  % 

t 

Arrondis 8SMBKT  de  Yi&ï.zFRAKCHBy 

Contenant  i23  Communes  divisées  en  9  Cantons  ou  Jus* 

lices  (le  Pai\  :  ?»](>nlsols,  Kelleville,  Vlllclrandje  ,  Ansc", 
iUois>dULugt,  Tarare ,  Xiz^',  Beaujeu^  Satal*^izier. 

La  populaliun  tic  cet  arrondissement  est  de  106  mille  1^1, 
individus,  et  le  coUci^c  clecloral  £st  couipoâé  de  200  mem* 
Bres. 

FiUefranche  en  est  le  elief-lîeù.  C'est  une  ville  située 
dans  une  plaine  peu  éloignée  de  U  Sa^ne  et  sur  le  ruis-- 
seau  du  Morgon. 

Elle  a  une  population  de  5  mille  individus.  Llle  est  le 
chel-Ueu-d'une  sou^-préfecture ,  le  siège  de  deux  tribunaux, 
Tun  de  première  instance  et  l'autre  de  commerce  ;  ta  ré- 
'  «dence  d'un  conservateur  des  hypothèques  «t  dfon  soiis^ 
inspecteur  des  forêts  nationales. 

La  plus  grande  partie  de  cet  arrondissement  ^  formée 
^e  montagnes  et  de  terres  ingrates ,  ne  fournit  qu'avec 
peine  des  pommes  dfi  terre,  un  peu  de  seigle  et  quelques 
•bois  d'une  faible  végétation  ;  mais  il  produit  des  vins  d'une 
excellente  qualité  \  du  chanvre  et  des  fniils.  Les  pâturage* 
y^nt  abondons,  de  même  que  le  gibier.  Il  y  a  des  ma^^ 
jiulactures  de  toiles ,  conmies  sous  le  nom  de  toUfià  de 
JBeauJolaU  ;  dès-fabriques  d'indiennes,  de  bonnejleries, des 
ianneries ,  des  filatures  de  tîoton ,  etc. 

Le  principal  conuuerce  consiste  en  toiles  et  en  vins. 

Arbondi-ssekent  de  Lyon, 
Contenant  taS  Commnnes  divisées  en^  16  Cantons  ou  Jus« 
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lîccs  (le  Paix  ;  hyon  et  ses  faubourgs  ,  l'Arbresle  ,  IVeu- 
Tille»  Limon€sl ,  Saiot-^ois-Laval ,  Givora,  Sainle-Co* 
lombe ,  Mornaat ,  Saiat-Symphonea-sur-Goise^  Saint- 
Laurenl-de-Cbamousset^  Yaugneraj. 

> 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  aS^j^Sa  in-» 

dividus^  et  le  collège  électoral  est  composé  de  aoo  mem-* 
bres. 

£>yon  en  est  le  chef  lieu.  Cest  une  grande  et  belle  ville 
située  au  confluent  du  Rbôneet  de  la  Saône,  et  dont^ 
partie  élevée  est  trës-ancienne. 

lîlle  a  une  population  de  109, 5ou  individus ,  et  elle 
distanle  de  Paris  de  46o  kilomètres  (ii5  lieues.  Cest 
le  cbef-lieu  d'une  préfecture  \  le  siège  d'un  arcbeTêcbé  ^ 
de  quatre  tribunaux ,  l'un  d'appel ,  l'autre  criminel,  le  troi- 
sième de  première  instance  et  le  quatrième  de  commerce  ; 
la  résidence  des  direeleurs  des  domaines  nationaux  et  des 
Conlril)utions  direeies  ,  d'un  conservateur  des  hypothè- 
ques, d'un  général  de  division  commandant  la  dix  -  nea« 
▼ième  division  militaire  ,  d'un  général  de  brigade  com- 
mandant du  déparlement ,  du  chef  de  légion  et  d'un  ca- 
pitaine de  la  douzième  légion  de  gendarmerie. 

I/a  situation  en  est  agréable  et  très  -  avantageuse  pour 
le  commerce  ;  son  climat  doux,  ses  places  magnifiques  et 
ses  édifices  somptueux. 

Elle  a  beaucoup  souffert  du  siège  et  du  l)onibardenient 
qu'elle  a  essuyés  et  pcndaut  lesquels  elle  a  éprouvé  cruel- 
lement combien  la  guerre  civile  est  désastreuse  (a). 

(1)  La  ville  de  Lyon  a  t-té  tî «-s-souvent  exposée  aux  plus  grands 
malheurs  Elle  fut  brûlée  par  le  feu  du  ciel  l'an  5r)  de  Jésus-Christ , 
sous  l'empereur  Néron  ,  et  ce  prince  lu  Ht  rebâtir.  L'empereur  Sé- 
vère la  fit  piller  et  brûler  en  partie,  l'an  198,  pour  se  venger  de»  . 
JLyonnais,  qui  avaient  donné  relnraite  à  Albin  son  ennemi.  Il  y 
persécuta  depuis  les  chrétiens ,  arec  tant  de  fureur  et  de  cnuiuté^^ 
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livon  est  célèbre  par  son  négoce  et  par  le  grand  nom-* 
bre  de  ses  manulaclures.  Elles  consistent  principalement 
dans  celles  d'étoffes  de  soie  ,  trait  et  filé }  de  velours ,  de 
taffetas,  de  damas ,  de  satins  UDis^rayés,  brochés ,  k  fleurs 
d'or  et  d'argent  ,  qui ,  par  la  yariété  des  dessins ,  réclat 
cles  couleurs  et  la  pci  trrtion  do  la  niain-d'o  uvi  e  ,  sont 
bien  capables  d'exciler  le  goût  du  riche  cousommalettr  ^ 
de  ras  de  Saint-Maur,  de  ierondines,  de  moires  de  ser* 
ges ,  de  droguets  de  soie  ,  de  grisettes ,  de  crêpes ,  de 
gazes ,  etc.  L'on  y  fabrique  aussi  des  bas  et  rubans  de  soie, 
desj)adous,  des  basins,  des  bas  de  laine  et  autres  bonne- 
teries >  des  chapeaux ,  des  cuirs  dorés  pour  tapisseries ,  et 
des  papiers  pour  tenture. 

Les  pays  étrangers  contribuent  à  l'entretien  des  fa-> 
briques  de  Lyon  :  lltalie  lui  fournit  ses  soies  les  plus 
précieuses  ;  l'Espagne  lui  envoie  aussi  des  soies  ,  des  lai- 
laines,  des  drogues  pour  hi  teinture ,  des  piastres^  des 
lingots  d'or  et  d'argent.  Ces  deux  pajs  peuvent  bien  em- 
ployer leurs  matières  premières  à  aussi  bon  marché  que 
la  ville  de  Lyon  ;  mais  celle  main-d'œuvre  qui  assure  la 
bonté  de  l'étoile  ,  cette  élégance  cl  celte  variété  dans  le 
choix  des  dessins,  ces  nuances  fines  et  délicates,  qui 
donnent  à  ces  mêmes  dessins  leur  plus  grand  prix^  ap* 
partiennent  entièrement  aux  Lyonnais.  Ainsi ,  c'est  au- 
tant au  géuic;  industrieux  de  ses  fabrieans  et  à  l'bnbileté 
de  ses  dessinateurs,  qu'à  la  quaUié  de  ses  eaux  excellentes 
pour  la  teinture  ,  que  la  ville  de  Lyon  doit  cette  répu- 

qvie  les  rivières  y  furent  teintes  de  leur  sang,  et  les  jjlaces  pu- 
bliques remplies  de  leurs  cadavres.  Le  tyran  Magiieuce  y  finit  sa 
vie  par  le  suicide  l'an  553  ;  Gratien  y  fut  tué  par  Andrag.ithe  l'an 
583.  Lyon  fut  encore  exposé  aux  incursions  des  Allemands,  des 
Goths,  et  enfin  à  t  elles  des  Sarrasins ,  dans  le  huitième  siècle, 
pour  ne  rien  dire  des  dé; ordres  que  les  guerres  ciriles  y  cau- 
sèreat  dans  le  «eisième  et  daoa  Is  dix-buitièmè. 
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tation  qm  Féîîîre,  en  quelque  sorte,  au-dessus  des  aulfes 
villes  coiMinerçaiiles  de  la  llépubli^ue  Française^  noti9 
pouvons  même  ajouler  de  l'Europe. 

Cet  arrondissement  produit  du  blé ,  des  pâturages  où 
l'on  élëve  des  bestiaux  ;  du  yin ,  dont  les  plus  estimes 
sont  ceux  de  Condrlcux  ,  <'lc. 

A  5  kilomètres  de  Ljon  ,  au  village  de  Couzon  ,  il  y 
a  des  carrières  inépui^iables  de  pierres  de  taille.  On  Iroure 
dans  le  canton  de  Giasselay ,  une  mine  ^e  plomb  ^  et  à 
Saint'Foi-tunat  une  carrière  de  marbre  noir. 

i^Pour  plus  amples  renseignemerHi ,  il  est  nécessaire 
<U  lire  VJîiTRODVCTios  qui  piécède  la  JDjsacRiPTiok 
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DESCRIPTION 

TOPOGRAPHIQUBy  PHYSIQUB^  POLITIQUB 
ET  COMMB&CIALB  PB  LA  FRANCB«  etC. 


CINQUIÈME  RÉGION, 

oiTB  DU  SUD-EST  ov  DU  RHONE^ 
Comprenant  les  la  Départemsns  du  Sud-  Est  de  la  France* 

VB.BMIBR  DÈPABTBKENT  ( Haute -Loire). 


Ije  (If  parlement  Je  la  Hante-Loire ,  formé  du  Velay  et 
des  Gevennes ,  dépendans  de  la  ci-devant  province  do. 
Languedoc  y  «i  -dont  ie  chef-lien  le  JPuy ,  lire  son  nom 
4e  sa-situatlon  physique  ]>ar  ra]>port  an  ooocs  de  la  Ztoiré 
qui  y  coule  du  sud  au  nord-est. 

Les  Limites  de  ce  d^artement  sont  :  au  nord,  ceux 
de  la  Drôme  -et  de  la  Loire  ;  à  Test  et  sud-est ,  celui  d» 
VArdècbe  i  au  sud  >  celui  de  la  Losàre  ;  et  à  Tooest  ^  odui 
du  €antaL 

Les  principf{îes  Rivières  sont  :  la  Ijoire  ,  qui  le  traverse 
du  sud  au  nord-est  ^  l' Ailier,  qui  y  coule  du  sud  au 
nord-ouest  $  la^Colauipiey  qui  passe  près  de  Mouasiier; 
la  Sumëne ,  le  Beaid^»  le  ftonM  y  la  Terrasse,  qui 

• 

prend  sa  source  au  sud  dè  Faj4e-Froid  ^  F Anoe ,  TAu* 
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mon  f  etc. ,  qvl  toutes  se  jettent  dans  la  Loire  ;  la  Senôorè) 
qui  a  sa  source  an  Aord  de  la  Chaise-Dieu ,  et  fl^em» 

bouche  dans  l'Allier,  vis-à-vis  Brîoudej  l'Alagaoïi, l'Ar- 
cueil,  etc. 

Ce  déparlement  est  un  pa js  de  montagnes  très^*oides 
*  et  couvertes  de  neige  pendant  plus  de  six  mob  de  Tannée* 
On  y  recueille  cependant  plus  de  blé  qu'il  n'en  faut  pour 
la  nourriture  des  liabitans;  des  légumes  elcellens ,  des 
abricots ,  des  marrons  et  des  iruiis  dont  la  veate  sert 
k  l'approyisonnement  de  Lyon. 

n  j  a  de  très-bons  pAtnrages>  oit  l'on  élève  quantité  de 
bestiaux  qni  font  sa  richesse,  et -principalement  des  mules 
et  des  mulets  j  mais  la  suppression  des  haras  a  été  une 
plaie  mortelle  pour  ce  déparlement.  U  faudrait  j  établir 
étalons  dans  chaqufs  arrondissement  au  moins. 

La  dégradation  des  forêts  a  été  presque  totale.  Elles 
ne  peuvent  être  réparées  (|uc  par  des  semis  et  des  pé- 
pinières :  le  Goayeruement  doit  les  favoriser  le  plus  qu'U 
lui  sera  possible,  en  accordant  des  enoouragemenset  en 
faisant  distribuer  les  plants  li  bas  prir. 

n  y  a  des  mines  abondantes  ;  mais  il  ne  fiiudrait  en 
permettre  l'exploitation,  sur-tout  de  celles  d'antimoine, 
qu'à  des  personnes  instruites.  Il  convient  aassi  de  favoriser 
les  exploitations  en  grand  des  mines  de  houilles ,  el 
arrêter  les  petites  qui  nuisent  ani  premières. 

Il  y  a  des  fabriques  de  dentelles,  de  couvertures, 
d'étoffes  de  laines,  d'étoiles  de  soie,  de  .toiles,  d'épingles, 
d'outrés  pour  Biettre  du  vin  |»des  tanneries  considérable* 
^  faïenceries*  • 

Le  commerce  principal 'consiste en  dentelles,  grains, 
marrons  ,  bestiaux ,  mules  et  mulets ,  en  cuirs ,  etc. 

(  Pour  les  Foires  de  ce  département,  vo^éz  l'Articlff 
JkhUoMê- général  dêê  litres  dê  /W»sm.}. 
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tes  principales  F'illes  du  département  de  la  tlautd* 
Lûire  y  sont  :  le  Puy ,  Yssengeaux ,  Monbtrol,  Brioude. 

"V Etendue  en  euperficie  du  dépanémeiit  est  de  562  millt 
^54  bectaries  (  gSS  mille  946  arpens) ,  on  de  5  mille  a8 

lomètres  et  demi  carrés  (  ^44  lieues  carrées  ). 

Celle  des  Forêts  est  de  sa  mille  911  hectares  ^9  arei 
(44 mille  694  arpens)  ,  doiit  1  mille  I09  beclâres  81  arei 

^1  mille  9 "8  arpens  5o  perches)  de  bois  nationaux,  et 
3i  mille  801  hectares  98  ares  (43  mille  7i5  arpeni 
5o  perchés  )  àppartenàns  à  des  particuliers. 

La  PopulaMoTt  est  évaluée  k  257,901  îiidmdas,  ce  ^ui 
fait  à  peu  près  976  habitans  par  lieue  carrée* 

Les  Contributions  de  cé  département  pour  l'ân  XI  | 
inontent  à  lia  somme  de  ifio^^^at  ihmcs  \ 

s  À  ▼  01  e: 

(Contribndonibacière.  •   1,079,006'^'  ^. 

Gonlrîbntion  personne&e  y  mobHidir^  et 

somptnaire. . . '               ^                *  ïl6,6o6  it 

Portes  et  fenêtres   64,746  ,  » 

Patentes.     ~  68,000  % 

Produit  des  16  centimes  additionnels  pai^ 

•  franc  suf  les  contributions  foncière  > 
personnelle ,  mobiliaire  et  somptuairé  291,998  ji' 

Tôt ▲  &  égal.  •  •  •  *  î,5o9,64i  ^- 

•  I» 

Cé  ^  donné  pdni^  la  qnotité  oontributirè  de  cbaqui 
IndlTidu  6  francs  54  centimes  et  demi; 

Les  Dépenses  à  la  chargé  du  département ,  pendant  Fan 
XI,  prises  en  partie  sur  le  produit  des  centimes  addi^^ 
iîonnels ,  se  montent  à  la  sonmie  de  319,8^8  fr.  a3  cenlj 

»b./a/; 


S8S  jDSSCRlPtlOK 

8  A  y  o  I  n  : 

C  d'administration   io5,374^'*  67* 

tiégeoses  <  de  l'ordre  judiciaire.. .  • . .  •       87,463  €6 
Q  d'instrucliou  publique....        27,000  •» 

Total  égal.  ...     219^58  23«- 

Le  département  de  la  Loire  est  divisé  en  3  arron- 
dissemens  communaux;  saToir:  1^.  de  Brioude;  a**,  du 
JPuy  ;  3^.  à^Yssengeaux  /  en  38  cantons  ou  justices  de 

paix,  et  272  communes. 

Xe  collège  électoral  de  ce  département  est  composé 
de  a38  membres. 

'AamuNpiçsEMZNi;   ns  Baiotrj>£^ 

♦ 

Contenant  118  Communes  divisées  eu  8  Cantons  ou  Justices 
de  Paix  ;  Blesble ,  Auzon,  la  Chaise-Dieu ,  Paulliaguet, 
Langeac,  la  Vouke^rèsr-ChiUac ,  Brioude ,  Pinols. 

I^a  population  de  cet  arrondissement  est  de  70  mille 
5^6  invidu^^  et  le  collège  électoral  est  composé  de  i4t 
membres. 

Brioude  en  est  le  chef-lieu.  Cesl  une  ville  située  sur  la 
rive  gauche  de  l'Allier ,  que  l'on  y  passe  sur  un  pont 
d'une, seule  ai'che  d'environ  117  mètres  (  180  pieds  ) 

'  '        •    _ 

d'ouYerturè  :  on  le  croit  un  ouvrage  des  Romains.  £Ue 
a  une  population  de  5  mille  386  individus.  Cest  le 

cher-lieu  d'une  sous-préfecture ,  le  siège  de  deux  tribunaux , 
y  un  de  première  instance,  et  l'autre  de  commerce,  la 
•réndence  d'un  consenrateur  des  hjrpotbèqnes. 

ht  tenjitoire  de  cet  arrondissement  est  peu  fertilé  en 
l^ains ,  mais  il  abonde  en  gras  pâtur^ages ,  oh  l'on  élève 
des  bestiaux  ,  qui ,  avec  le  beurre  et  le  fromage  que  l'on 
un  r^Mf  e  |  (oui  le  principal  çonunercc  des  babitans* 
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AaRONDISSSMENT     DU  PuT. 

Contenant  117  Communes  divisées  en  i4  Gantons  ou  Jns— 
tices  lie  Paix  :  Craponne,  Saint-Julie n-de-Cliap le ui!^ 
Fay-le-Froid ,  Pradelles  ,  CajTCs,  Saugnes,  Loudes^ 
Allègre,  Saint-paulien  le Puy  nord-ouest  et  sud-eit 
Solignao-8ur-IiOire  y  'MQnasder ,  Yorej. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  io3  miUè 
68  individus  y  et  le  collège  électoral  est  composé  de  20a 

membres. 

X<?  JPuy  (1)  en  est  le  cbef-lieu.  C'est  une  grande  villa 
située  sur  une  montagne ,  à  peu  de  distance  de  la  Loire 
et  près  de  la  rivière  de  Bbme.  Hle  a  une  population  dé 
i5  mille  916  individus,  et  est'  distante  dë  Paris  de  56a 
kilomètres  (  i4o  lieues  ). 

Oetto  ville  est  le  chef-lieu  d'une  préfecture ,  le  siège  d» 
trob  tribunaux ,  l'un  criminel ,  l'autre  de  première  instance^ 
et  le  troisième  de  commerce  ;  la  résidence ;de8  directeurs, 
des  domaines  nationaux  et  des  contributions  directes  , 
d'un  conservateur  des  hypothèc^ues ,  d'un  sous-inspecteur 
des  Ibréts  nationales ,  d'un  chef  d'escadron  et  d'un  ca<- 
pitaine  de  la  douzième  légion  de  gendarmerie. 

Il  y  a  des  fabriq  ues  de  blondes  et  de  dentelles  qui  forment 
une  branche  c()nsiiléia])lt'  de  commerce;  de  couvertures 
très-belles  -,  de  toiles  de  dilTérenles  espèces  ^  de  serges  et 
âe  cadis  ^  des  teintureries  excellentes  pour  le  noit ,  le  vert  ^ 
lè  rouge  et  le  bleu  ,  et  dlont  Ton  attribue  la  beauté  aux 
eaux  du  Dolezon  ;  d'outrés  pour  mettre  le  vin  ;  d'épingles  j 
des  fonderies  où  l  on  lait  beaucoup  de  sonnettes,  de  mai- 
mites  de  fer  et  toutes  sortes  de  moules  en  cuivre  ,  et  d^ 

(  I  )  Dans  l'ancien  langage  de  tonte  cette  partie  montagneme  de^. 
l8L££aafie,|.Pi»>'  signifie  monta^^  ?iiy-de-l>ôine|^et«* . 


SgO  DESCRIPTIDM 

fiaenœ  dont  la  prinoiiMle  qualité  est  de  ponyoïr 
l'action  du  feu  le  plus  TÎf  sans  danger. 

Le  lerritoire  de  cet  arrondissf^racnt; ,  couvert  de  mon- 
tagnes très- fro Ides ,  est  cependant  fertile  ;  il  produit  des 
gri^ns ,  des  légumes  éxcelkns ,  sur-lout  des  lentilles  très* 
recherchées.  ,  et  dont  il  se  fait  |in  bon  commerce)  des  bois ^ 
des  marrons  et  châtaignes.  11  y  a  de  gras  pâturages  ob  l'on 
élève  des  bestiaux  de  toutes  espèces ,  prin^ipjàlement  des^ 
mules  et  des  luuleis. 

Le  commerce  principal  consiste  en  légumes  ,  çn  abri^ 
eots,  en  marrons ,  connus  sous  le  nom.  de  marrons  dê  Lyon^, 
en  bestiaux  et  sur-lout  en  mules  et  mulets ,  en  dentellesi 
et  bloudes  ,  en  couverture^  et  étoffes  de  laine  ,  en  outres 
pour  niettre  du  vin  ,  en  épingles  de  toutes  espèces  ^  ea 
ouvrages  de  cuirre  et  de  ier. 

AaaONDISSEMSKT    s'YsSENO.EAUX.  t 

Contenant  ^7  Gomn^unes  divisées  en  6  Cantons  ou  Justices, 
de  Paix  :  Bas,  Monîstrol-de-Loire,  St.  Didier*et-la- 
Seauve,  Montfaucou ,  Tence  y  Yssengeaux* 

La.  population  de  cet  arrondissement  est  de  64  mille 
93?  individus  ,  el  le  coHé^e  Sieciord  est  composé  do 

128  membres. 

Yssengeaux  en  est  chef-lieu.  Cçst  une  petite  ville  située 
$ur  nn  ruiasçftu.  L»a  population  j  est  de  ô^aGi  individus. 
Elle  est  le  chef-lieu  d'une  sous-préfecture ,  le  siège  d'un 
tribunal  de  première  instance^  et  la  résidence  d'un  con-^. 
servateur  des  hjpothè(£ues. 

Le  soL  de  cet  arrondissement  est  peu  fertile  en  grains  ^ 
mab  les  pâturages  y  sont  bons  et  abondans..  On  j  élève 
beaucoup  de  bestiaux  qui  forment  la  principal^  branche 
^e  commerce  des  habllaiis. 

^  Foi^r  dê  j^lm  amj^Us  r^risel^nemfins  j  il  est  nécessairff^ 
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tte  lirê  V Introduction  gui  précède  la  Dnscsiptios 


II*  DA^FARTEiiBNT  (  PÂrdèchô  ). 


Ije  département  de  VJrdèche  ,iovixxG  du  Vivarais ,  dé- 
pendant de  K  ci-deYant  pronnce  de  Languedoc ,  et  dont 
le  4îhef>liea  est  kPriveu  ,  tire  ion  nom  de  la  rinère  de 
Vjirdèe/ie  qui ,  y  prenant  sa  source  ^  coule  de  Tonest  an 

sud-est. 

Les  Limites,  de  ce  département  sont  :  au  nord  ,  celui 
de  la  Loire  \  à  Test ,  le  Khdne  qui  le  sépare  de  celui  de 
la  drème  ;  an  sud  ^  celui  du  Gard  j  et  k  l'ouest  ^  ceux  de 
la  Lozère  et  de  la  Haote-Loîre. 

Les  principales  Rhières  sont  :  le  Rliône  qui  en  côtoie 
la  parûe  orientale  du  nord  au  sud  ;  l'Ardèche  qui ,  prenant 
sa  source  dans  les  montagnes  près  St.-£tienne-de-Lugd»> 
rès  ,  passe  à  Anbenas  et  se  jette  dans  le  R]i6ne  prèsle  Pont* 
St.-£sprU.  Cette  rivière  devient  quelquefois  bien  redouta- 
ble à  cause  des  grands  ravages  qu'elle  cause  ordinaire- 
ment dans  les  fontes  des  neiges.  La  Loire ,  la  Cance ,  le 
Doux  9  FErieux ,  etc.  Ce  département  est  un  de  ceux  oh 
il  y  a  le  plus  de  rivières  et  qui  tontes  ont  leur  source  dans 
sou  territoire.  • 

Ce  département  y  entrecoupé  de  hautes  montagnes  et 
de  plaines  >  n'est  pas  également  fertile  dans  toute  son  éten« 
dne  :  considéré  «elatiTcment  k  ses  productions ,  on  peut 
le  diviser  en  deux  parties ,  en  prenant  la  ririère  d'Eyrten 
^our  limites.  La, j^remicjre>^  située,  au  nord;  est  couverta 


Sc^S  SKaCRIPTIOfll 

'  cîe  monlagnes  riches  ,  bien  cu!livt'«\s  ,  remplîps  de  clîAlaf^ 
gncj  s  (  L  i^ni  ^.roiiuiseal  du  blé  au-delà  de  la  consomma- 
tion (!e«  liabi.r.ns ,  et  toutes  espèces  de  légumes  ei  de  iruits^ 
à  rexcepiioii  des  vins ,  parce  que  le  climat  j  est  trop-firoid* 
H  y  a  de  très-beaux  pâtui  u^cs  ou  Voo.  nôurrît  une  grande 
çuanliié  de  ijc:>iiaux. 

La  seconde  ,  située  au  midi  de  la  riyière  d^yrîci» 
peut  encore  être  subdivisée  en  deux  autres  parties. 

Celle  située  au  nord-ouesi  de  Privas  renferme  des  moa-^ 
tagnes  »  petites  dans  leurs  circonférencesi  hautes  et  formées 
en  pain  de  sucre.  Elles  sont  fort  stériles  et  ne  serrent  qn'i 
nourrir  des  bétes  h  laines  ;  mais  elles  produisent  beaucoup 

de  cliàlaij^nes  dont  ou  fait  un  grand  commerce»  Ou  y  re- 
cueille aussi  beaucoup  de  chanvre. 

L'autre,  siluée  au  sud-est  le  long  des  rives  duB.bAne,  est 

couverte  de  eoleaux  uès-fertlles  et  très  abondans  en  toutes 
sortes  de  productions  végétales.  On  j  recueille  sur-toul 
beaucoup  de  soie  dans  les  bonnes  années  ,  et  des  vins  ^ 
parmi  lesquds  da  distingue  ceux  de  Comas  et  de  St.-Péraj« 

On  y  admire,  eu  diftérens  endroits,  l'industrie  des  liabi- 
hltans  qui  j  ont  vaincu  la  nature ,  et  sont  parvenus ,  par 
un  travail  opkiilàtrey  à  rendre  leurs  montagnes  fertiles,  en 
formant  des  terrains  soutenus  [)or  des  murailles  de  pierres 

sèebes,  sur  lesquelles  ils  porleiiL  des  terres,  poui-  y  semer 
des  grains  et  y  planter  de  la  vigue. 

n  y  a  des  manufactures  pour  ouvrer  et  dévider  les  soiefli; 
de  mouchoirs  de  coton  rouge,  façon  des  Indes;  de  draps ^ 

de  ratine ,  de  bas,  de  bonnets,  de  rubans;  des  ebamoîseries^ 
mégisseries  et  tanneries  j  des  lUatures  de  colon,,  teintures  et 
apprêts ,  et  des  papeteries  consid^ables. 

Le  principal  commerce  de  ce  département  consiste  dans 
les  vins ,  les  châtaignes,  les  tx  uiTââ  noiies  ^  les  cuirs^  clttOr^ 
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ms^toHeSy  draps  ^  soies,  papiers,  etc.  H  y  a  des  sources 
d'eanx  minérales. 

(  Pour  les  Foires  de  ce  département,  vo^ez  l'Article 
2^abUau  général  den  Foires  de  France,  ) 

Les  principales  Villes  du  département  de  FArdèche 
sont  :  Privas ,  Toumon ,  Viviers ,  Ânbenas>  l'Argentière. 

UEiendue  en  superficie  du  déparlement  est  de  55omi1la 
4  heclares  (i  million  77  mille  629  arpens),  ou  de 5  mille 
5oo  kilomètres  carrés  (299  lieues  carrées). 

Celle  des  Forêts  est  de  55  mille  760  hectares  91  ares 
(66  RiiHe  i46  arpens),  dont  5  mille  727  hectares  96  ares 
(  7  mille  3o4  arpens  )  de  bois  nationaux ,  i5  miUe  S'iS  hec- 
tares 32  ares  (  3 1  mille  4i  arpeus )  communaux,  et  i4  mille 
1^9  hectares  65  ares  (37  mille  801  arpens)  appartenans  à 
des  particuliers. 

.lia  Population  est  évaluée  k  267  mille  5^5  individus  ;  cm 
qui  fait  à  peu  près  896  liahitans  par  lieue  carrée. 

Les  ConlribiUions  de  ce  déparlement  pour  Tan  XI,  se 
mohteni  à  la  somme  de  1, 566,194  francs} 

savoir: 

Contribution  foncière   959,000^' 

Contribution  personnelle,  mobiliaire  et 

somptuaire   9^,900  » 

Portes  et  fenêtres   67,1 55  » 

Patentes   63,o35 

Produit  des  16  centimes  additionnels  par 
franc  sur  les  contributions  foncière , 

personnelle ,  mobiliaire  et  somptuaire .  1 69,104 

Total  égal   i,356,i94'* 


Ce  qui  donne  pour  la  quotité  contributive  de  chaque 
individu  6  francs  7  centimesi 


DESCRIPTION 

Les  Dépenata  k  la  charge  du  département»  pendant 
Fan  XI 9  prises  en  pdrtie  sur  le  produit  des  centimes  addi-^ 
tionnds  se  montent  k     somme  de  ai5,7a5  francs  97 

ceniiiucs  \ 

s  A  Y  o  I  n  : 

^d'administration  «  89,060^*3]: 

Dépenses  N^le  l'ordre  judiciaire  .........      97*675  66 

^dlnstruction  pnbli^pe   29,000  » 

—1  ■  » 

ToTAii  égal^. w.    ai5,7a5f* 97*»' 

Le  dé  parlement  de  XArdèche  est  divisé  en  5  arrondis^ 
Semens  communaux  ;  savoir  :  1°.  de  7'ournon;  2°.  de  Pri- 
vaa;  de  VArgentière;  en  Si  cantons  ou  justices  d» 
paix  y  et  335  communes. 

Le  collège  électoral  du  d^utement  est  composé  dOt 
s68  membres. 

A&HONDISSSMBirV    D.X    ToU&HOJTy  * 

Contenant  l'j  't  Communes  divisées  en  11  Cantons  ou  Jus-, 
lices  de  paix.  :  Sciricres,  Aimonaj,  batillieu  ,  Tournon, 
Saint-Félicien ,  Saint-Péray ,  Vemoux  >  la  Mastre  9  Saint-. 
Agrère ,  Saint-Marlin-de-Yalamas,  le  Chailard. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  108  mille 
laS  individus,  et  le  collège-  électoral  est  Cjomposé  de 
300  membres. 

Tournon  en  est  le  chef-lieu.  C*est  une  ville  située  sur  le 
bord  du  Khone ,  dont  la  population  est  de  3  mille  4i  9  in- 
dividus. Elle  est  le  chef'-lieu  d'une  sous-prélecture ,  le  siége< 
d!un  tribunal  de  première  instance ,  et  la  résidence  d'un 
•onservateur  des  hypothèques. 
•  '  Cet  arrondissement,  dont  le  sol  est  couvert  de  mon- 
tagnes, produit  beaucoup  de.  châtaignes,  des  ^*ains, -des 
ijraîjis,  4e«  vins,  des  cbanTres  et  auti:es  denrées  4e  tonteiu 
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^Sjpkem.  n  y  a  d'excellems  pâturages ,  où  Fou  nourrit  une 

grande  quaulité  de  bestiaux. 

Le  commerce  consiste  en  châtaignes^  en  vins,  dont  les 
plus  estiméa  sont  ceux  de  Saint  Péraj^  en  truffes  noim  et 
en  8oie«  . 

On  troure  encore  dans  cet  arrondissement  la  petite  TÎlle 

^l'AiiMonay,  dont  la  population  est  de  5  mille  55o  Individus, 
où  il  j  a  un  ^'ibunal  de  commerce ,  et  qui  est  célèbre  par^ 
ses  manufaoluresde  papiers^,  qui  passent  pour  les  plus  beaus 
4e  FEurope.  11  y  a  aussi  des  fabriques  de  ratine ,  de  bonne-* 

terie,  de  rubans,  de  moulinage  de  sole,  de  chamoisericA 
mégisserie  et  tannerie,  ainsi  que  des  teintureries. 

Arrondissement  de  PriyaSi^ 

Contenant  107  Communes  dÎTÎ^éea  en  10  Cantons  ou  Jus» 
ticei  de  Paix  :  Saint-PierreTille ,  la  Voûte  >  Privas ,  Cho- 
mérac,  Rochemaure,  Viviers,  Bourg- Saint -Andéol^ 

Villeneuve-dç-Berg ,  Aubenas  ^  Antraigues. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  8a  mille 
544  individus^  et  le  collège  électoral  est  composé  de. 
i65  membres. 

Pripaa-  en  est  le  clief-Heu.  C'est  une  ville  située  à  la 
j;onclion  de  trois  ruisseaux ,  qui ,  dix  kilomètres  environ 
plus  l)as,  se  jettent  dans  le  Rhône.  Elle  a  une  population 
de  2  mille  23  indlvl.dus,  et  elle  est  distante  de  Paris  do. 
608  kilomètres  (i52  lieues C'est  le  chef- lieu  d'une 
|uréfecture  »  le  siège  de  deux  tribunaux  ^  Fun  de  première 
instance ,  et  Fautre  de  commerce  ;  la  résidence  des  direc- 
teurs des  domaines  nationaux  et  des  contributions  di- 
rectes ,  d'un  conservateur  des  hypothèques  et  d'un  ins- 
pecteur des  forêts  nationales  ^  d'un  général  de  brigade  ^ 
commandant  du  département  et  d'un  capitaine  de  la  vingts 
deuxième  Ijè^ion,  de  gendarmerie.. 
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U  y  a  quel^pes  manufactures  de  drt^  «t  autres  étoffes 
àe  laines,  et  beaucoup  de  tanneries. 
Cet  arrondissement  est  fertile  en  grains,  en  Tins^  et 

sur-tout  eu  soie. 

Le  commerce  principal  consiste  en  draps,  soie ,  vins 
et  cuirs. 

Il  j  a ,  à  Yals ,  prës  Àubenas ,  cinq  fontaines  d*eaux 

minérales  froides  qui  jouissent  de  la  plus  grande  répu- 
tation pour  la  guérison  des  maladies  de  reins,  de  la 
graTelle,  des  fièvres  intermittentes,  les  jaunisses  et  lea 
cmbairas  d'entrailles. 

AeEOM  DISS  £M£NT   SX  Ii'Aa6£MTI£aX, 

Contenant  io4  Communes  drnséea  en  10  Cantons  ou  Jus-- 

ticcs  de  paix  :  Coucouron,  Burzet,  Montpczat,  Tliuejts^ 
Saint-jitienne-de-Lugdarès  ,  i' Ai'gealièrc  ,  Yalgorge, 
Joyeuse ,  les  Vans ,  Yallon. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  77  m31e 
53  individus,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  lâ^ 
membres. 

I/Argmtikre  en  est  le  chef-lieu.  Cest  une  petite  TÎlIe 
située  sur  un  ruisseau ,  dont  la  population  est  de  1  mille 

706  indivitlus.  1  Ile  est  le  chef-lieu  d'une  sous-préfcclurc^ 
le  siège  d'un  tribunal  de  première  instance,  et  la  résidence 
d'un  conservateur  des  hypotliè^ues. 

Cet  aiTondissement  est  fertile  en  grains,  fruits  et  pâ- 
turages, etc.  Il  possédait  autrefois  des  mines  d'argent , 
qui  ont  été  épuisées.  Le  commerce  principal  consiste  en. 
bestiaux. 

(  Pour  de  pîm  amples  renaeignemene ,  il  est  nécessaire  de^ 

lire  r  ISTiiODUcTioN  qui  précède  la  JDp.scniPTios  TO- 
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1 1  r  DÉPARTEMENT   (la  Drôme  }« 


Le  (léparlement  <îe  la  Drôme ,{oYVi\(i  du  Valenlinois  et  du 
Diois ,  dépendant  de  l'ancienne  proTÏnce  du  Dauplùnô  , 
et  dont  le  chef-lieu  est  à  Valence ,  tire  son  nom  de  la 
ziTiëre  de  la  Drôme,  qui  le  traverse  de  Test  à  l'ouest. 

Les  Limites  de  ce  dép»artement  sont  :  au  nord  et  nord- 
ouest,  celui  de  l'Isère;  au  sud-est,  celui  des  llaules- 
Alpes  j  au  midi,  celui  de  Yaucluse;  et  à  l'ouest,  le 
Ahone,  qui  le  sépare  de  celui  de  FArdèche. 

Les  principale»  Rivières  sont  :  le  Khône ,  qui,  à  l'ouest , 
sert  de  limites  à  ce  département;  l'Isère,  qui  y  coule 
€lu  nord-est  à  Fouest  ;  la  Drome  ,  qui  prend  sa  source  à 
l'est  du  département  auquel  elle  donne  son  nom ,  remonte 
au  nord ,  passe  à  Y aldrome ,  à  Luc ,  k  Die ,  coule  ensuite 
À  l'ouest ,  passe  à  Pontaîx ,  Saîllonè ,  à  Grest ,  k  Livron , , 
et  se  jette  dans  le  Rhône  ,  au-dessous  de  la  Voulte.  Elle 
grossit  ses  eaux  de  celles  de  la  Majroce  ,  de  la  Sure , 
•de  la  Rlioanne,  de  la  Ginranne,  de  la  Yeoure  et  du 
Sesc. 

La  rivière  deDrdme ,  -dont  la  pente  est  plus  rapide  que 
celle  du  Klione  et  de  l'îsère  ,  dont  le  cours  est  plus  irrégu- 
lier, plus  désastreux,  et  que ,  par  cette  raison  même,  il  con- 
lîent  de  maîtriser ,  peut  être  rendue  navigable.  L'étendus 
'  de  son  «cours  dans  ce  département ,  est  d'enTÎron  1 10  ki« 
lomètres  (  28  lieues  )  ;  elle  traverse  les  vallées  les  plus 
considérables  et  les  plus  producLives  ,  intéresse  par  con- 
séquent la  majeure  partie  des  habitans  j  d'où  Ton  peut 

juger  combien  il  ferait  «tile  de  la  rendre  naTÎgeble  jusqu'à 
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Luc,  SOT  line  longusur  de  80  kîlomètres  (ao  lieues 

demie. 

Les  ouvrages  nécessaires  j^our  remplir  cet  objet ,  pré^ 
■enteraient  èncm  d'autres  avantages,  tels  qùé  le  ilottage^ 
rirrigation  et  la  défense  de^  terrains  qué  cette  riyièré 
mei^ce  continuellement  :  d'ailleurs ,  les  allunons ,  qu'ils 
procureraient ,  et  les  dépôts  lies  crues  dont  les  graviers 
recouverts  se  convertissenten  excelleus  prés ,  rentreraient 
sous  le  domaine  de  Tagricultui^  ;  enfin  >  ces  mêmes  ou* 
Trages  ofirîraient  encore  une  grande  routé  dont  la  yalléè 
de  la  Drôme  et  celles  adjacentes  réclamant  depuis  long* 
temps  la  construction. 

La  Galaure ,  qui  prend  sa  source  au-dessus  de  Roybon  p 
dans  le  département  de  liséré ,  entre  dans  celui  de  là 
DrAme ,  TÎs-a-yis  lè  Grand-Serre  ,  passe  k  HautérÎTe , 
Châleauneuf-de-Galaure,  Saiul-Barlhcleiny  ,  et  se  jelte 
daus  le  Klione ,  à  Saint- Vallier  :  son  cours  dans  le  dé-^ 
parlement  de  la  Drème^  est  d'entiron  iù  kilomètres 
(  7  lieues  et  demie*  ) 

L'Herbasse ,  qui  a  sa  source  vers  les  confins  du  dépar- 
tement de  risore  et  de  la  Drôine ,  au-dessus  de  Montri- 
gaud  ,  passe  à  Saint-Donnat ,  Clérieux ,  et  se  jette  dans 
risère,  entre  Romans  et  Chàteauneu£ 

Le  Roubion ,  qui  prend  sa  source  au-^lëssoiis  de  Boi^ 
deaux ,  passe  à  Soyans ,  au  Pont-dë-Baret  ^  à  Cbarolles 
près  Sauzct ,  à  Montélimart ,  et  se  jette  dans  le  Rhdue  9 
à  4  kilomètres  au-dessus  de  cette  ville. 

L'Aigues  »  qui  a  sa  source  aux  confins  des  d^paitement 
de  la  Dréme  et  des  Hautes-Alpes  ,  rers  les  communes 
de  Verclose  et  Sojans ,  passe  à  Remusat,  Ville-Perdrix, 
les  Pilles  ,  Nyons ,  et  sort  du  département  au-dessous  de 
Saînt^Maurice ,  pour  entrer  dans  celui  de  Vaucluse« 

L'Ouvèce^  qui  prend  sasoui^  Stt-d^i)s  de  MontaniMii» 


jpasse  près  des  communes  de  Montguëres ,  Saint-Auban, 
le  Buis,  Mollans,  entre  dans  le  département  de  Yauduse^ 
îet  8e  jette  dans  le  Rhdiie>  à  un  Jûloiiiètre  au-desBut 
d'AvignoD^ 

Enti^  plusieurs  petits  lacs  qui  se  trouvent  dans  ce  dé- 
partement ,  nous  ne  citerons  que  ce^ui  de  JLuc ,  situé  à 
l'est,  dans  les  montagnes. 

On  pècbe  beaucoup  de  truites  dans  tontes  les  rmëresii 
€t  du  poisson  de  fort  bon  goût  dans  les  lacs. 

Toutes  les  rivières  ou  loiTens  qui  ont  leur  source  dan* 
le  département  de  la  Drôme,  sortant  des  montagnes  de 
la  partie  méridionale  ,  couTCrtes  d'immenses  forêts  y  pré- 
sentent, en  général,  la  possibilité  d'en  tirer  un  parti 
aTantageux  ,  soit  pour  la  flottaison  des  bois  propres  à  la 
marine  7  a  la  construction  ^  au  chauffage  ;  soit  pour  les 
irrigations  ,  parce  que  j  à  toute  hauteur  de  leurs  cours ,  il 
est  facile  d'établir  des  réservoirs  d'eau  qui  alimenteraient 
des  canaux  d'arrosemens. 

Un  canal  de  navigation  parallèle  au  Rhône,  dont  Futilité 
est  depujs  long-temps  démontrée  est  vivement  demandé^ 
ainsi  que  le  rétablissement  d'un  autre  canal  qui  abou- 
tissait au  Ilb6ne ,  près  des  Rocbers  de  Robinet ,  dantf 
te  territoire  de  Bouïère,  et  s'étendait  jusqu'aux  lîmiteft 
de  la  commune  de  la  Palud.  Ce  canal  existait  encore 
il  y  a  !25  ans.  Il  serait  facile  de  le  rendre  navigable  sans 
beaucoup  de  frais  :  il  donnerait  la  facilité  d'éviter  sur 
le  Rb6ne  les  passages  dangereux  de  Bourg-SaintrAndéoly 
du  Manc-Rouge ,  et  du  Pont'-Saint-xEsprit. 

Le  sol  du  département  de  la  Drome  est  montagneux 
dans  sa  presque  totalité ,  et  ne  se  prête  pas  aux  moyens 
de  grande  culture  qui  économisent  les  bras* 

Son  peu  de  fertilité  tient  à  la  sécberetse  du  terrain  ;  et 
eette  sécheresse  provient  de  deux  causes  principales^ 
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La  première ,  en  ce  que  le  sol  cUnt  maigre  et  sablon- 
neux f  nç  retient  pas  rhumidUé. 

La  fleconde,  que  les  défrichemeas  imprudens  sur  les 
montagnes ,  destinées  par  la  nature  à  être  couyertes  de 
bois,  ont  (îélerniiné  l'ébouicBicrit  des  terres  cri  pente, et, 
par  suite,  récouleracnt  trop  rapide  des  eaux  qui  an*osrat 
les  terrains  les  plus  précieux  dans  les  petites  plaines  qu'elles 
traversent.  Ces  défrichemens  ont  causé  et  causent  encore 
nn  mal  plus  considérable  ,  parce  que  le^^ontagnes  étant 
successivement  dépouillées  de  la  clievelurc  qui  eulretieiit 
rhumiditéy  les  sources  fécondantes  qu'elles  produisent  se 
•ont  taries ,  et  les  eaux  qu'elles  dcTaîent  consenrer ,  pour 
les  rendre  avec  économie  dans  des  temps  de  sécheresse  , 
s'écoulent  à  rinstaut  I  et  se  précipitent  en  torreus  dévas- 
tateurs. 

Une  grande  partie  de  ce  département  n'est  pas  suscep- 
tible de  culture  ;  la  sommité  des  montagnes ,  au-dessus  de 

le  région  des  bois,  ne  donne  que  des  pâturages  ;  les  par- 
ties moyennes  qui  devraient  cire  conservées  et  aménaj^ée» 
*  en  bois,  ne  présentent  plus  en  général  que  des  crevasses , 
inutiles  et  stériles ,  des  roches  nues ,  etc. 

Ce  département  ne  fournit  pas ,  aiyiée  commune ,  asses 
de  blé  pour  la  nourriture  de  ses  liabitans.  Les  bords  du 
Rhône  sont  richt  s  en  vins  ainsi  que  les  monlajjnes  des  ar- 
rondissemens  de  Die  et  de  Nyons ,  et  leur  quantité  est  fort 
au-dessus  de  la  consommation  des  habitons.  Toutes  les 
parties  du  département  fournissent  h  leur  consommation 
en  huile  de  n«)ix.  Les  cnnlons  de  Riiis  et  de  Nvons, 
situés  dans  la  partie  méridionale,  sont  très  -  abondaus  en 
huile  d'olire ,  à  rabon  du  peu  d'étendue  de  terrain  propre 
à  la  culture  des  oliviers.  Les  mûriers  sont  une  des  produc- 
tionB  les  plus  prédeuscs  du  département  ^  parce  que  les 

feuilles 
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feuilles  serrent  à  réducalîon  des  Ters  à  soie.  On  peut  éra- 
luer  à  trois  «liUions  la  Tente  annuelle  des  cocons. 

Les  pâturages  y  sont  peu  considérabk*,  mais  on  y  sup- 
plée par  des  prairies  arlificielks.  11  y  a  peu  de  gros  bé- 
tail, mais  les  mcotons  y  sont  en  grand  nombre ,  et  la  lame 
qn'on  en  retire  serti  ûlimcnler  les  fabriques  d  éiofles  com- 
munes de  ce  dc-])aj  t(  nu  Ml.  Ou  tire  aussi  quelque  produit 
de  la  location  des  montagnes  qui  sont  au^lessus  de  Die  > 
aux  condncteors  des  troapeaux  de  bétes  à  laine ,  dîtes 
iranshfsmantea ,  et  dont  il  est  fait  mention  dans  la  des- 
cription du  département  des  Buuclies-du-Rhône. 

Celles  dont  les  pâturages  sont  le  plus  en  réputation, 
sont  celles  de  Gresse ,  de  Valdràme  et  de  Vcrcors.  Le  lait 
que  produiiienkles  Taches  nourries  de  ces  pâturages,  est 
conTmi  en  beurre  et  en  Dromages ,  et  il  s'eu  lait  un  grand 
débit. 

Les  simples  qui  croissent  sur  la  montagne  de  Touland 
sont  d'un  grand  usage  dans  la  médecine. 

Les^ibrèts  sont  composées^  pour  la  plupart ,  de  bois  de 
cbêne  propres  au  chauffage  et  k  la  construetion  ;  d  autres 
le  sont  de  hêtres  et  de  sapins,  hons  pour  la  grande  et  pe* 
tile  mature.  On  trouve  quantité  d'ours  dans  celles  qui 
couvrent  les  montagnes  d'Orbon  et  de  Yalaurié.  On  yoît 
des  troupeaux  de  chamois  sur  un  grand  nombre  de  mou^ 
tagnes.  Ce  département  abonde  en  gibier  et  sur-tout  en 
lièvres  })lancs  et  perdrix  blanelies ,  ainsi  qu'en  une  grande 
quantité  de  fai^sans ,  d'aigles  et  de  vautours. 

n  y  a  une  source  dWux  minérales  à  la  montagne  d'O- 
ttsl,  près  de  Die,  spécifique  excèHent  contre  la  fièvre 
tierce. 

Le  commerce  de  ce  département  estasses  considérable  ; 
il  répond  à  la  diversité  des  jsituatms;  outre  les  produo- 
tioDs  du  sol,  a  y.  a  des  manufactures  de  draps,  de  cor- 
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lâîiktes,  de  ratines,  cle  sergette^^^  des  fabriques  detoSeSf 
de  ï\h  pour  la  coulure  et  divers  autres  ouvrages  de  bonne- 
teries. Il  ^  a  aussi  de  Irès-belks  fabriques  de  papiers,  de 
'chapeaux,  de  peaux ,  de  menus  cuirs ,  de  gants,  eic; 

(Pour  les  /bi/v«  ée  ce  département)  poye»  FArticlc 
hleau  général  dê9  Fbireit  de  i^anee,) 

Les  principales  T'ailles  du  département  de  laDrôme^ 
sont  :  Valence,  Komans  ,  Die,  ISj^ous,  Montélimart. 

l/Btendue-en  superficie  du  départeaient ,  est  de  676  milla 
915  hectares  (1  tnîlUon  3â4  mille  227  arpens) ,  ou  de  6  mille 
759  kilomètres  carrés  (5i  1  lieues)  carrées. 

Celle  des  FonLs  est  de  j5  mil ^icj  hectares  20  are» 
mille  58i  arpens),  dont  5  mille  5do  hectares  13 
ares(  io,54i  arpens  )  de  bots  nationaux^  ^1^9  hectara 
ai  ares  (  10  mille  69  arpens  )  communaux ,  et  64  mille  599 
hectai  es  87  ares  (  1^6  mille  43o  arpens  )  appartenans  à  des 
parliculiers. 

La  PoptiUUion^l  évaluée  à  aSl  miUe  188  indi?idus}  Ce 
^1  fait  767  habifans  par  lieue  carrée. 

Les  ContribiUioru  de  ce  département  pour  Fan  XI  |  s# 

montcuL  à  la  somme  de  1,840^992  francs  j 

«Xtoikï 

Contribution  foncière  »  ••  t,3a3,ooo^*  » 

Contribution  personnelle,  mobiliaire  et 

sompluaire   i42,700  » 

Portes  et  ieaétres   7 4,690  » 

Patentes   67,1150  » 

Produit  des  16  centimes  additionneb  par 

franc  sur  les  contributions  foncière, 

^eraouiLelle,  mobiliaire  et  somptuaire,  354,35a  » 

ToTAx.  égal  i,84o,992^^-  »*• 
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Ce  qui  donne  pour  la  quotité  contributive  de  chaque 
ladividu  7  francs  96  centimes  1  tiers. 
'  Les  Dépensés  à  la  charge  du  département ,  pendant  l'an 

XI  ,  prises  en  partie  sur  le  produit  des  centimes  addi- 
tionnels y  se  montent  à  la  somme  de  :245^âo6  û*aucs  85 
centimes^ 

s  ▲  T  G  Z  K  : 

^d'adminislration  ••••      100,292^*  ig»*' 

Dépenses  "^de  l'ordre  judiciaire  •     117^214  66 

^d'instruction  publique.   26,000  » 

ToTAi.  égal. ....     s45,5o6f-  Ss»" 

Le,  département  de  la  Dr^me  est  divisé  en  4  arrondis^ 
aemens  communaux;  savoir  :  1^.  de  Kcdence;  2*^.  de  DU; 
3*.  de  Nycns  ;  4®.  de  MoméHmar  ;  en  98  cantons  ou 

justices  de  paix ,  et  36o  commu  nés. 

Le  collège  électoral  du  département  est  composé  de  â5if 
membres. 

f 

A  R  B  O  N  D  I  8  s  £M£  N  T    DE    V  A  I*  B  N  C  «  . 

Contenant  100  G>mmunes  divisées  en  10  Cantons  ou  Jus- 
tices de  Paix.:  Romans,  Saint-Jean-en-Rojans,  Clia- 
beuil^Lorioly  Valence ^  Tain,  Saint-VaDier ,  le  Grand-* 
Serre  y  Saint-Donat,  Bourg-de-Péage. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  96  mille 
976  individus  ^  et  le  collège  électoral  est  composé  de  194  ' 
membres. 

FVi/«ic*  en  est  le  clief-lieu.  C'est  une  ville  située  sur  la 
rive  gauche  du  Rhoue,  dont  la  population  est  de  7,53a 
individus;  et  la  distance  de  Paris  est  de  568  kilomètres 
(  i42  lieues). 

SUe  est  le  chef-Heu  d'«iie  préfecture,  le  sîége  d'un  évé* 
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cln: ,  de  deux.  triî)iinaux ,  Fan  ci  imiiicl  et  l'autre  de  pre- 
mière iDâtancej  la  résidence  des  directeurs  des  doiuainciii 
natioiiaiix  ,  des  cootributions  directes ,  d'un  conserra- 
tçor  des  hypothèques  ;  d'un  inspecteur  des  forêts  n{ilk>r 
noies,  d'un  chef  d'escadron  et  d'un  capimine  de  laTÎngV 
deuxièinc  légion  de  gendarmerie. 

Cet  aiTondissenieiU  produit  du  blé  j  du  TÎn  ,  du  chan- 
Tre  y  des  oUtcs  ,  des  fruits,  etc.  Il  s'y  fait  un  grand  com- 
merce en  laines  et  en  peaux/U  y  a  quelques  manufactures 
de  draps  communs  ,  de  ratine ,  de  bonneterie ,  tels  que 
bas ,  Ijonnels  et  gants  qui  sont  tiés-eslimés.  U  y  a  aussi 
quelques  papeteries. 

ÀBHONDISSSHSIf  T    DX  DlB, 

Contenant  1 1 7  G>mmune8  divisées  en  9  Gantons  ou  Ju»- 
tices  de  Paix  :  La  CfaapeOe-en-Yercors ,  Chàtillon<en- 
Diois ,  BourdeauXy  la  Motte-Cbalençon ,  Crest  nord  et 
sud,  Sailiaus,  Die. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  58  mille  90 
individus,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  lao 
membres. 

Die  en  est  le  chef-lieu.  C'est  une  Tille  située  dans  une 
Taillée  sur  laDrôme.  £Ué  A  une  population  de  5  mille  968 
indÎTÎdus. 

Elle  est  le  cbef-Ucu  d'une  sous-prélecture  ,  le  siège  d'un 
tribunal  de  premièreinstance^etlaDèsidenced'un  conser- 
Tateur  des  hypothèques. 

Cet  arrondissement ,  presqu'entiërement  couvert  de  mon- 
tagnesjcst  en  général  peu  fertile.  11  produit  cependant  du 
blé  et  de^.  fruits.  Les  pâturages  y  sont  excellcns  et  Tony 
élève  beaucoup  de  bestiaux.  Ifous  avons  parlé  de  la  fou* 
laine  minérale  d'OreL 
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Ijc  côirimerce  cle  cet  àrroadissenicnt  consiste  en  hoh  ^ 
fromages  et  qndques  manufacliires  d'étoffes  de  laine  et  de 
toiles^  fke.' 

AaRONDISSBM E.NT   SS  NtOSS, 

Contenant  76  Communes,  dmsées  en  4  Cantons  ou  Jn8*> 

tices  de  Paix  :Remuzat,  K^ous,  le  Buis,  Scdcrou. 

La  popttkftloik  de  cet  aiirondlssment  est  de  Sotnilîe  i35 

individus,  ei  le  collège  électoral  est  composé  de  120  mcm" 
bres. 

Nyons  en  est  le  chef  «-lieu.  C'est  une  petite  ville  situéd 
dttkis  na  ndtami  mt  la  rive  droite  de  TAigues.  die  â  ime 
populutibn  è!b  9  mille  724  individus.  C'est  le  clief-néii 

iVuiie  sous-préfeclure ,  le  siège  d'un  tribunal  de  preniit^re 
instance)  et  la  i^deace  d'uu  conservateur  des  b}rpotUè(][ues 
ét  d'un  80iis-inq»ectfettr  des  forêts  nationales. 
•  Le  sol  de  <iet  arrondissement  est  fertile  en  gi>aîns ,  en 
iins,  en  oliviers,  en  pâturages.  On  y  cultîrc  atissl  des  inù- 
ricis  pour  la  iioui  i  ïLure  dc^  vers  à  soie.  Son  commerce  con  > 
sisie  en  huiles ,  en  vins ,  et  dans  quelques  fabriques  d-étèûea 
de  laine,  de  soie ,  de  toiles^  etc* 

* 

ArRONDIS£>£M£NT    DB  MoNT^LIMAB, 

Contenant  68  Communes ,  divisées  en  5  Cantoi\s  on  Jns-^ 

lices  de  Paix  :  INlarsanne,  Dieu-Lelit,  Grignau,  Pierre- 
latte  ^  Montélimar; 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  45  mille  987 
individus  ;  et  le  collège  électoi;al  est  composé  de  1:20 
membres. 

MoiUéUmar  en  est  le  chef-Uen.  C'est  nne  ville  située 
dans  nne  plaine  fertile,  an  confluent  des  misseaux  du 

Roubiou  et  du  Dalji'on.  \l\\v.  aune  ponulalioii  de  6*  mille ^20 
^iidividus.  C'est  le  chef-lieu  d'une  sous-préieclure,  le  sié^e 
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d'un  tribunal  de  preimère  instance;  la  résidence  d'un 
consenrateur  des  hypothèques,  d'un  adjudant- commsin-f 
dant ,  clief  de  l'élat-major  de  la  septième  division  militaire 

et  commandant  du  déparlcnirnl. 

Cet  arrondissement  produit  des  blés ,  des  \ins ,  des  fruits, 

des  oUtcs.  etc. 
Les  principaux  objets  de  commerce  sont  les  fruits  k 

noyaux  j  qui  y  sont  excellens ,  les  ▼in»  et  les  cocons ,  qui  s'y 
recueillent  d'aulaut  plus  aLondamnicnt  que  le  climat  est  fa- 
vorable aux  Ters  à  soie^  et  que  l'industrie  des  habitaiis  se 
tourne  préférablement  à  leur  éducation. 

n  y  a  ^  près  de  Dîeu-Lefit ,  des  sources  d'eanx  minérales , 
dont  l'une  sur-tout  est  remarquable  par  la  quantité  de  rir- 
tiiol  en  nature  qu'elle  contient.  Ces  eaux ,  prises  intérieure- 
ment, sont  excellentes  pour  les  maladies  des  yeux ,  qui  exi- 
gentles  toniques  :  elles  dissipent  les  inflammations,  fortifient 
la  vue,  et  guérissent  d'ailleurs  les  maladies  de  peau,  les 
vieux  ulcères,  etc. 

(  Pour  jtbtê  iunple*  renseignement  ,  U  eet  nécessaire 
de  lire  fluTRoniieTiON  qui  précède  la  hbsciliptios 

TOrOGR^PHmU      DE   Lji  NOU  F  ELLE  DlVI  SlOS  DM  X-Jt 


IV  dépautement  (Hautes -Alpes). 


XiX  département  des  Haute si-  Alpes  y  formé  du  Gapen- 
çois,  de  r£mbrunois  et  du  Briançonnais,  dépendans  de 
l'ancienne  province  du  Daupbiné ,  ddnt  le  chef-lieu  est  à 

Gap  y  tire  son  nom  de  la  position  physique  des  montagnes 
des  Alpes  situées  entre  la  France  etTitalie.  CesiuontagneS; 
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très-bautes,  fcwment  une  chaîne  principale,  qui  commences 
&  la  côte  de  Gènes,  vers  Monaco^  et  conlourae  lltaUe  pav* 
le  couchant  et  le  nord,  courant  à  l'est  jusqu'au  fond  de- 

risli  io,  près  du  golfe  de  Fiume  ;  ce  qui  fait  en  longueur* 
Stne  étendue  d^enriron  8oa kilomètres  (ao6  lieues). 

Les  LUnites  de  ce  département  sont  :  au  nord,  celui  dii^ 
Mont-Blanc;  à  Test,  ceux  duP6  et  dd  la  Stuse;  au  snd^ 
celui  des  Basses-Alpes^  et  à  Touest,  ceux  de  la  Drôme  et  dft 
l'Isère. 

Les  principeUes  Rivières  sont  :  ta  Diirance,  qut  a  ssw 
source  dans  les  montagnes  au  nord  de  Briançon ,  près  du. 
.'gi*and  chemin  qui  descend  du  Mont-Genèvresnr  -les  fron-. 

lières  du  Piénioui.  Cette  rivière  arrose  RriaTKori  et  Em- 
brun; de  là,  coulant  à  l'ouest,  elle  se  grossit  de  la  rivière 
d'Dbaye,  et  passant  à  ToUrd  près  Gap ,  elle  sépare  le  dé-^ 
partement  des  Hautes-Alpes  de  celui  des  Basses^Alpes,. 
qu'elle  trayerse  ensuite  du  nord  au  sud ,  en  passant  par* 
Sisleron,  où  elle  reçoit  la  Buccb  ;  elle  passe  de  là  à  Ma- 
Aosquc ,  à  Saint-Paul,  et,  dirigeant  son  cours  à  l'ouest ,  elle- 
flépare  le  département  de  Vauduse  de  celui  des  Boucheft«> 
du-Rh6ne ,  passe  à  Pertnisy  dans  Us  environs,  eUe  re- 
çoit le  Terdon ,  et ,  après  s'être  grosne  encore  du  Gavallon , 
sejetle  dans  le  Uhône  à  5  kilomèlres  au-dessous  d'Avignon. 

Cette  rivière  est  d'une  si.  grande  rapidité  qu'on  ne  sau-" 
xait  la  traverser  qu'en  bateatt,  et  qu'on  n'a  jamais  pu  y 
construire  un  pont  au^^essons  de  Sbteroik  Elle  cause  d^ 
grands  ravages  par  ses  inondations  fréquentes ,  parce  qu'elle- 
<;^ange  souvent  son  lit  ilans  la  plaine.  Elle  n'est  point  navi- 
gable à  cause  de  la  quantité  d'ilots  et  de  bancs  de  sable  quv 
i^ient  et  embarrassent  eulrémenient  soa  cours. 

Aucune  rivîb«  liavîgable  ne  porte  dans  ce  département . 
i'abondance,  en  facilitant  les  éclianges  des  denrées  du  cru 

<î^îi4i:e  Iqs  productions  des.  départemeus  voisins  :  oa 
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conoaît,  on  n'y  voi|  que  des  torrens.  La  Durancft,  qui  ésl 
le  plus  oonsidérable,  enyahit  dans  ses  foreurs,  ainisi  qiie 
Tious  VaTons  dît^  les  vallées  les  plus  susceptibles  de  fertilité. 

^  ].c  Drac,  les  deux  Bueclis,  la  Sevraisse,  la  RomaDchey 
offîreutie  même  spectacle  de  dévastation  j  mais  sur  moins  de 
surface. 

Beaucoup  d'autres  torrens,  moins  considérables ,  sillon*» 

nciit  les  ilaucs  des  monlngnes ,  traversent  le  département 
en  tous  sens,  et  semblent  depuis  quelques  années  se  multi-r 
plier  d'une  manière  eFraj^ante.  Au  moindre  ora|;e  ils  gros-i 
fiissent  considériiblemeni,  et,  pour  peu  que  la  ploie  dorCf 
ils  |s;rondent  comme  la  foudre,  entraînent  avec  fracas  des 
rocliers  énormes,  renversent  tout  ce  qu'ils  rencontrent^  et, 
fortant  gourent  de  leur  lit,  déjà  trop  étendu,  ils  mena-* 
cent  les  habitations,  les  ViUa|g;es,  é|  couvrent  les  environs 
de  ruinas  et  de  débfis* 

C'est  principalement  dans  un  pays  comme  le  départe- 
ment des  Hautes-Alpes,  que  lo  besoin  de  construire  des 
4îgues  se  foit  le  plus  sentir.  Ces  consti*uctions,  que  le 
Gouvernement  ne  saurait  trop  encourager,  réunissent  le 
double  avantage  de  garantir  des  înondatiotts  les  propriétés 
voisines,  et  de  rendre  cultivables  d'immcnsrs  l m  ains 
iaiêsésj  qui ,  avec  le  temps,  deviennent  des  -ibnds  extré-? 
mement  précieux:. 

On  doit  regretter  aujourd'bni ,  dit  le  préfet  des  Hautes- 
Alpes  ,  dans  sa  correspondance  avec  le  Ministre  de  l'inlé- 
.  rieur ,  que  les  prétentions  de  quelques  ci*derant  seigneurs 
aient  fiiît,  dans  le  temps,  rsjeter  la  proposition  dNmo 
compagnie  de  Juifs,  qui,  moyennant  Tobaddon  des  délais^ 
ses,  s'engageaient  à  encaisser  la  Dnrance;  on  eût  conservé 
pai'-là  dans  le  département  desIlauies-Alpps,  ôo  à  6omillii 
ares  des  meilleures  terres  labourables. 

lie  département  dès  Haates-Alpes  n'oifre  dpno  à  1*0^) 


Diyiiized  by  Google 


rien  que  de  repoussant.  Ou  croit  dilIlcllcDicnt  que  des 
hommes  aient  pu  se  délermineràlixer  lenr  habitation  dans 
ces  vallées  profondes  ét  étroites,  que  le  soleil  semble  éclai- 
rer à  regret ,  et  qui ,  soumises  à  toutes  les  rigueurs  cî'uix 
climat  âpre  et  variable ,  dédommagent  à  peine  le  cultiva- 
teur  de  ses  avances  et  de  ses  sueurs.  On  évalue  aux  deux 
tiers  de  la  sur&œ  du  département  ce  qui  est  occupé  par 
les  montagnes  et  perdu  pour  ragriculture  ;  pi'esque  tout 
le  reste  est  composé  de  couches  végétales ,  souvent  peu 
profondes  y  dès-lors  peu  ieriiles  et  menacées  chaque  jour 
par  les  eaux  qui  se  précipitent  des  montagnes. 
.  Le  vent  du  .nord  souffle  assea  constamment  dans  ces 
contrées  ;  il  rend  le  climat  froid  parce  qu'il  passe  sur  dcé 
pics  élevés,  où  sont  amoneelées  des  ghices  éternelles.  L'hi- 
Ter  dure  long-temps  ^la  neige  séiourne  jusqu'à  7  ou  8  mois 
jans.  quelques  vallées ,  et  leurs  habitans  sont ,  pendant  ce 
temp«-l& ,  privés  de  toute  communication  avec  leurs  voî* 
sins.  Durant  les  autres  saisons  ,  la  température  varie  très- 
souvent  \  les  vents  violcns ,  les  ouragans,  les  allernative* 
de  chaud  et  de  froid ,  dans  la  même  saison ,  dans  la  même , 
journée  \  les  grêles ,  qui  sont  très-  fréquentes ,  menacent 
les  récoltes  jusqu'au  moment  de  la  moisson.  Toupies  ans , 
il  y  a  lies  cantons  entiers  frappés  par  quclt^ues  iléaux.  de 
jcetle  espèce. 

La  qualité,  la  fertiUté  du  sol  varient  comme  le  climat, 
comme  l|k  température  qui ,  dans  un  pays  hérissé  de  ro- 
chers ,  change  souvent  d'une  vallée  à  l'antre  ,  suivant  la 
position  des  montagnes  cl  la  direction  des  vents.  Vers  le 
nord  du  département ,  Les  terres  sont  asSet  généralement^ 
'  idus  légères  ;  quelquefois  le  rocher  est'  k  deux  ou  trois 
pouces  de  profondeur  :  ailleurs,  les  terres- sont  fortes ^ 
glaiseuses,  tandis  (|ue  plus  loiu  elles  ne  sont  qu'un  mélange 
4e.caiUoux  et  d'un  peii  de  sable.  Cependant  ou  ^  recueille 
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du  froment  de  bonne  qualilé,  du  seigle  et  de  l'aroine.  Le# 
jtommes  de  terre  sont  une  des  ressourjcea  du  panvre  ^  la 
récolle  en  est  abondante.  On  a  remarqué  que  la  pomme  de 
terre  rouge  réussissait  beaucoup  moins  que  la  blanchit 
dans  les  pays  de  plaines  ;  mais  celle  dernière  est  d  assci 
bonne  qualité^  ei  il  faut  regretter  que  sa  culture  ne  soit 
pas  mieux  entendue.  Dans  la  partie  méridionale  du  dé« 
parlement ,  les  vallées  sont  courertes  de  noyers ,  et  cha- 
que propriétaire  en  tire  sa.  proTÎsion  d'bnile  potur  Fannée^ 

Ou  récohc  aussi  des  vins  dans  plusieurs  cantons  ;  il  es| 
très-mauvais  dans  la  partie  septentrionale ,  mais  de  bonno 
qualité  sur  les  bords  de  la  Durance.  11  y  a  de  bons  pâtu- 
rages dans  les  vallées.  Ceux  qui  sont  le  plus  en  réputation 
sont  celles  de  Vars  des  Orres  et  de  Que^ras.  On  y  nour*» 
rit  peu  de  cbevaui.  ;  les  mulets  ^  les  ânes  doivent  avoir 
et  ont  en  efifet  la  préférence ,  dans  un  pays  montagneux  ^ 
bériasé  de  diflScultés  ^  les  mulets  sur->tont  sont  dfun  usag» 
général  et  de  la  plus  grande  utilité ,  soit  pour  le  roulage , 
soit  pour  les  charges  à  dos.  On  en  élève  de  lrès-l)eaux  dans 
le  Champsaur  et  la  vallée  de  Queyras.  Les  bœufs  y  sont 
en  grand  nombre  ^  les  vaches  donnent  de  fort  bon  lait  et 
les  fromages  font  la  richesse  de  quelques  vallées.  Il  faut^ 
regretter  que  les  habitans  des  Hautes-Alpes  ne  veuillent 
pas  s'adonner  à  la  culture  des  prairies  artilicielles.  Puis^ 
qu'on  ne  peut  attribuer  qu'à  la  rareté  des  fourrages  la  fu- 
neste habitude  où  ils  sont  de  ne  point  faire  d'élèves  ^  et 
de  vendre  tous  les  veaux.  C/est  la  partie  limitrophe  dudé-- 
parlement  de  l  lsèrc  qui  ioumit  les  cultivateurs  des  bœufs 
dont  ils  ont  besoin. 

Les  moutons  des  Alpes  sont  connus  :  ilssont  grands  ;  leus^ 
laine  est  estimée ,  leur  chair  excellente.  Vers  Je  milieu  diSv 
printe^ips ,  lorsque  le  soleil,  élevé  sur  rhorizon  ,  a  fondu 
Iqs  neiges^  les  u^outagacs  S6  couvrent  du  plus  beau  ^azoxi-,^ 
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desileurs  les  plus  odorantes  :  c'est  alors  qu'on  voit  les  trou<* 
peaux  sortir  du  fond  des  vallées,  quitter  leurs  étables  infectes 
obscures,  se  répandre  peu  à  peu  suJ^Ies  montagnes ,  les 

parcourir  successhemenl  ,  depuis  la  base  jusqu'aux  som- 
mets les  plus  élevés  j  tîl ,  c'est  là  qu'au  milieu  d'une  végéla- 
tioQ  ricUe ,  d'herbes  succulentes ,  ils  respirent  toujours  ua 
air  irais  »  pendant  les  brûlantes  ardeurs  de  Tété  ^  et  quand 
les  premi&res  neiges  les  cbassent  de  cet  heureux  séfour  »  il» 
redrsLcndcut  avec  d'épaisses  toisons  blanchies  par  la  rosée, 
cbargés  de  graisse  cl  d'embonpoint ,  ajaut  ainsi  doublé 
leur  valeur.  Ce  serait  là  ,  sur-tout ,  un  grand  moyen  de  ri^ 
cbesse  locale  ;  il  ne  faut  ni  travaux  extraordinaires ,  ni  ef» 
forts  industriels  ;  la  nature  fait  à  peu  près  tons  les  frais. 
Cependant  ce  ne  sont  point  les  lialjilans  des  Hautes-Alpes 
qui  proUleul  de  ces  LicnFaiis.  Les  cultivateurs  nourrissent 
bien  quelquesmoutons  ;  plusieurs  communes  forment  même 
de  petits  troupeaux  qui  occupent  une  partie  des-  pâtu- 
rages ;  mais  ce  sont  des  spéculateurs  des  Boucbes-du- 
Rhône,  qui  vieniienL  révéler  à  ce  pa}s  le  secret  de  ces 
ressources ,  et  qui  ont  eu  Fart  de  se  les  approprier. 

(  F" ojez  la  Description  du  départeiMiU  des  JBouchê»^ 
du-Rhâney  oh  il  est  parlé  des  troupeaux  de  bétesà  laine^ 

^ites  lran;^hiLmantC6.  ) 

lia  plupart  des  moutagues  étaient  ,  il  n'jr  a  pas  long* 
temps  oouTeries  de  belles  forêts  \  qui  fournissaient  des  bois 
propres  à  la  charpente  et  à  la  construction  des  vaisseaux  & 
aujourd'hui ,  leur  sommité  ne  présente  qu'une  nudité  affli- 
geante ,  que  des  rocs  décharnés  et  stériles  *,  aussi  leur* 
flancs  se  creusjcnt ,  des  ravins  profonds  les  sillonuent ,  et 
les  arbres  n'opposant  plus  de  digues»  ni  aux  eaux  pluviales^ 
ni  aux  coulées  de  neiges  »  on  voit  les  torrens  se  précipi- 
ter avec  fureur  du  haut  des  rochers  ,  entraîner  avec  eux 
iQules  les  coucbes  végétales;  encombrer  et  inonder  leâ^val-« 
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lées.  Ccpenclant ,  une  vaslc  et  belle  f'urèt  iiailoiialc ,  ap- 
pelée la  farêt  de  Dur  bon  ,  existe  encore  j  des  pins  sécu- 
laires élèrent  avec  majesté  et  parvienneDi  à  une  gros* 
seur  Téritablemeot  extraordinaire.  Cette  forêt  doit  sa  con- 
serration  à  son  escarpement ,  à  son  site  presqu'inaccessîblc- 
Tous  les  ans  ,  il  s'y  fait  une  Coupe  de  trois  à  quatre  cents 
pieds  d'arbres  destinés  ,  les  ans  à  la  charpente  >  les  autres 
ai»  serrîce .  de  la  marine. 

îl  j  a  nne  mine  de  plomb  et  argent  an  TÎIIage  de  l'Ar- 
gcnlicre  entre  Briancon  et  Mont  -  Lyon  ;  des  mines  de 
plomb  à  Saint -^Martin  ,  au  Fonteuil,  hameau  de  Brian* 
çon  ;  à  la  Grave  et  à  Yillars-d'Arënes  ^  nne  mine  de  cuivre 
à  Plampinet ,  qui  promet  beaucoup  ;  des  mines  de  char- 
bon de  pierre,  de  houille  et  des  tourbières. 

On  j  trouve  une  espèce  de  pieri  e ,  qui  porte  le  nom  de 
craie  de  Briançon ,  dont  on  se  sert  pour  dter  toutes  sor- 
tes de  taches  sor  les  étoffîss.  H  y  a  deux  sources  d'eaux 
thermales  à  Mont-Lyon  et  à  Monestier. 

La  manne  de  Brianvon  se  recueille  sur  récorcc  des  mé- 
J<'zes,  arbres  qui  couvrent  les  montagnes  dans  les  environs*  . 
de  Briançon.  Us  ressemblent  aux  sapins  :  leur  bois  est 
propre  pour  bâtir  et  pour  la  menuiserie.  On  àe  sert  de  la 
manne  de  Briançon  dans  la  médecine. 

Le  commerce  de  ce  d»"partenient  répond  à  la  diversité 
du  sol  :  il  consiste  en  blé ,  vin,  chanvre ,  bestiaux ,  laines  , 
mulets  y  ete.  On  j  fabrique  toutes  sortes  d'ouvrages  de  fier , 
de  cuivre  et  de  plomJb.  H  j  a  quelques  manufactures  d'é- 
tofiès  de  laine  ,  des  poteries  ,  des  tanneries,  etc. 

(  Pour  les  Foires  de  ce  département ,  voyez  rarlicle 
Tableau  général  des  Foires  de  France  ). 

Lesprineipalee  F'iUee  du  département  des  Hautes-Âlpes, 
sont  :  Gap,  Briançon ,  Embrun. 

U Etendue  en  auperficie  du  département  est  de  553  mille 
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'669  hectares  (  1  million  84  nulle 6i4  arpens ) ,  on  de  5  mille 

535  kilomètres  et  demi  carrés  (  aSi  lieues  carrées  ). 

Celles  des  Forêts  est  de  42  mille  820  hectares  (83  mille 
895  arpens),  dont  3  mille  ai5  hectares  ^2  ares  (6 mille 
5oo  arpens)  de  bois  nationaux ,  i5  mille  853  hectares  65 
ares  (5i  mille  61  arpens)  commnnaax ,  et  ^3  miDe  760  hecr 
tares  96  ares  (46  mille  534  aipens)  appaj'tenans  à  des  par- 
ticuliers. 

La  PopuUUum  est  éralaée  à  118  mille  3a3  individus;  ce 
qui  fait  à  peu  près  47 1  habitans  par  lieue  carrée. 

Les  Contributions  de  ce  département  pour  Fan  XI  ^  se 
moulent  à  la  somme  de  726  mille  i3i  ir.; 


SATOIX: 

Contribution  foncière   544,000^"* 

Contribution  personnelle,  mobiliaire  et 

somptuaire   39,800  » 

Portes  et  fciièlres   2 8 ,G  ) 4  « 

Patentes  '.^   20,279  ^ 

Produit  des  16  centimes  additionnels  par 
franc  sur  les  coiUribulions  foncière, 

personnelle,  mobiliaire  et  somptuaire.  93,408  )• 

ToTAi.  égal   72G,i3i^'"-  »*• 


Ce  qui  donne  pour  la  quotité  contributive  de  chaque 
individu  6  irancs  49  centimes  1  cinquième. 

Les  Dépenses  à  la  charge  du  département ,  pendant 
l'an  XI  ;  |)rîses  en  partie  sur  le  produit  des  centimes  addi^» 

tiounels,  se  montent  à  la  somme  de  181  miUe  8i5  irancs 


33  centimes^ 

s  avoir: 

C  d'admlnislralion  ••••  79,78o'"'"-  m*^* 

Pépenses  <  de  Tordre  judiciaire  »  74,o35  «  33 

y  d'instruction  publique   218,000  »  : 

XoTAi^égal.;.,.  i8i.8t5'"'-.  .^3«=- 


Le  département  des  Hautes-Alpes  est  divisé  en  3  arroa' 
dîsfiemens  commanaux  ;  savoir  :  i  de  Briançon;  a**,  d'^m- 
tiw;  5^.  de  Oap;  en  a3  cantons  ou  justices  de  paix,  et  en 
i85  conunnnes. 

Le  collège  t^icctoral  du  département  est  composé  de  2too 
membres. 

A  K  m  o  H  D  I  s  s  siis  H  c  Ds  BnXANçoy^ 

Contenant      Communes ,  di?isées  en  5  Cantons  on 
Justices  de  Paix  :  La  GraTe,  Monestier,  Aiguilles, 

Briançon ,  l  Ai  geutière. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  26,898  îndi- 
TÎtlus,  oL  le  collège  électoral  est  composé  de  120  membres. 

Briançon  en  est  le  chel-lieu.  C'est  une  ville  située  dans 
un  pays  hérissé  de  montagnes,  un  peu  au-dessus  du  con- 
fluent de  deux  ruisseaux ,  qui ,  avec  celui  sur  lequel  Brian- 
çon est  situé  y  forme  la  rÎTtëre  de  Durance.  £lle  a  nne  po- 
jpulation  de  2  mille  976  individus. 

Briançon  est  célèbre  par  ses  fortîficalions.  La  ville  en 
ette-méme  est  peu  de  diose  ;  mais  les  forts  entassés,  qui  do- 
minent toute  la  contrée,  qui  battent  toutes  les  vallées, 
toutes  les  grandes  routes,  en  font  une  des  principales  clés 
delà  France.  Elle  acquiert  aujourd'hui  liicii  plus  d  impor- 
tance par  la  démolition  des  Ibrieresses  d'Italie ^ et,  en  cas 
de  guerre,  elle  deviendra  nécessairement,  par  la  suite,  le 
point  de  départ  des  armées,  leur  arsenal,  l'entrepôt  des 
munitions  et  des  subiislaiiccs, 

Briançon  a  été  de  tout  temps  un  lieu  de  passage  et  de 
garnison  ;  il  7  a  toujours  eu  plus  de  mouvment ,  plus  d'in- 
dustrie ,  plus  d'instruction ,  que  dans  le  reste  du  départe- 
ment. Si  quelques  essais  ont  eu  lieu  pour  l'établissement  de 
fabriques,  de  manufactures,  c'est  dans  oeUe  contrée  ,  où 
des  communications  plus  fréquentes  arec  les  étrangers,  au- 
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lant  ifoe  l'ihgratîiude  da  sol  et  la  rigueur  du  climat  ^  ont 

dû  tourner  les  esprits  vers  les  points  industriels  ;  aussi 
I^riançon  fait-il  un  commerce  plus  varié  ,  et  produit-il  des 
artisans^  des  ouvriers  plus  habiles  que  Gap  et  Embrun. 
Celle  Tille  est  le  cbef4ieu  d'ane  sons-préfecture  ^  le  siège 
d'un  tribunal  de  première  instance ,  la  résidence  d'un  con« 
scrvateur  des  hypothèques^  et  d'un  sous-inspecteur  des 
^réts  nationales. 

li'air  f  dans  cet  arrondissement ,  est  extrêmement  &oid  . 
«n  hÎTer,  et  très-cbaud  pendant  les  mois  de  messidor  et 
thermidor ,  sur-tout  dans  les  yallées.  On  y  recueille  assez  de 
blé,  quelques  fruits,  et  beaucoup  de  manne.  Il  est  d'ail-* 
leiu's  abondant  en  excellens  pâturages.  On  trouve  des  mines 
de  cuivre  à  la  Grave  et  à  Arles ,  une  mine  de  plomb  à  VAr- 
Igendère^  el  une  de  charbon  de  terre  et  de  vitriol  dans  les 
environs  de  Brîançon ,  ainsi  que  le  talc ,  nommé  craie  de 
Jiriançon  y  qui,  outre  la  propricLc  deulover  toutes  sortes 
de  taches  sur  les  étoIFes ,  sert  encore ,  étant  calciné^  à  faire 
la  composition  du  rouge  yégétal  et  le  blanc ,  dont  quelques 
V  dames  usent  pour  leur  teint.  Le  yitriol  se  prépare  dans  les 
fabriques  et  laboratoires  de  PArgenlière.  On  trouve  à  Mo-' 
nestier  de  Briançou,  deux,  sources  d'eaux  thermales,  très- 
fij^quentées  povr  les  faiblesses  et  coliques  d'estomac,  les 
fièvres  d'accès,  les  paralysies  naissantes,  les  rhumatismes^ 
les  flciatiques,  les  blessures  et  relâchement  de  nerfs,  etc. 

ABftONBISSSKSKT  s'ËMBRirV, 

Contenant  36  Communes  divisées  en  5  Cantons  ou  Justices 
de  Paix.  ;  Orcières,  Chorges,  Savines,  Guillestre,  Em- 
brun. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  tiG  mille  . 
968  individus,  et  le  collège  élecloral  est  composé  de  130 
membres. 
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Embrun  en  est  le  clk^f-lieu.  C'est  une  ville  située  suruif 
roc  escarpé  y  &ur  )<i  rive  di  oiie  de  la  Durnnce. 

Elle  a  une  jK^ulatioa  de  3  mille  individus.  C'est  I» 
cbef-liea  d'une  soiis-préfecture ,  le  sîége  de  deux  tribu" 
naux  j  Tun  criminel  et  Fautre  de  première  instance^  la  ré' 
sidence  d'un  conservateur  des  hypothèques. 

Cet  sjrrondisaeHient  est  hérissé  de  monUgnes,  laplu-^ 
part  fort  escarpées,  mais  dont  les  pentes  fournissent,  comme 
les  vallées  y  beaucoup  de  grains  e|  de  pâturages  abondans* 
On  j  trouve  aussi  (quantité  de  beaux,  bois. 

A&KOlTDISSSMBirT    DJt  GaV, 

Contenant  122  Conimunes  divisées  en  i3  Caillons  ou  Jus- 
tices de  Paix  :  Saliit-rirniin ,  Saiut-Bonnet ,  Saint- 
£tienne>en-Dévoluy  >  la  Bàtie-Neure  ,  Gap,  Xallard  y 
Yejrne ,  Aspres  les-Vèjne ,  Serres,  Laragne^  Ofpiem , 
Ribiers,  Rozans. 

lia  population  de  çet  arrondissement  est  de  64  mille 
456  individus ,  et  le  collège  électoral  est  composé  de 
129  membres. 

Gap  en  est  le  chef-lieu.  C'est  une  ville  située  sui'  le  ruis- 
seau de  Benne,  au  pied  d'une  monta ne. 

£lle  a  une  population  de  8  mille  ôo  individus,  et  elle 
est  distante  de  Paris  de  766  kilomètres  (  i64  lieues).  Ces! 
le  cbef-Ueu  d'une  préfecture  y  le  sîége  d'un  tribunal  de  pre- 
mière instance,  la  résidence  des  directeurs  des  domaines 
nationaux  et  des  contributions  directes ,  d'un  conservateur 
des  hypothèques,  d'un  inspecteur  des  forêts  nationales  et 
d'un  capitaine  de  la  yidgt  -  troisième  légion  de  gendar* 
merie. 

Cet  arrondissement,  parsemé  de  montagnes  el  de  vallées, 
produit  assez  de  blés,  et  abonde  en  pâturages  et  en  gibier. 

(Pour  de  plus  amples  rensei^nenens  ^  il  est  nécessaire 

de 
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de  Ure  z'IsTKOvucTioit  qui  précède  la  Desoriptios 


V*.  DJBPAKTEMKNT  (  BasSCS-AlpeS  ). 


XjE  déparieinent  ties  B asses- Alpes ,  rorinc  de  la  Haute- 
Provence ,  et  dont  le  chef-lieu  est  à  Digne,  tire  son  nom 
de  la  position  phjnque  des  montagnes  des  Alpes,  qni^ 
à  l'est ,  le  ^séparent  du  Piémont. 

liCS  Limites  de  ce  déparlemcnt  soiil  :  au  nord-est  ,  les 
Alpes,  qui  le  séparent  du  département  de  la  Si ui  o  ^  au. 
8ud-^,  celui  des  Alpes-Maritimes  ;  au  sud ,  celui  du  Vai*^ 
et  à  Touest ,  ceux  de  la  Drôme  et  des  Hautes-Alpes. 

Les  principales  Rivières  sont:  la  Dnrance ,  qui  le  tra- 
verse du  nord  au  sud  ;  l'Uhaye  ,  le  Verdon  ,  qui  prend 
sa  source  dans  la  vallée  de  Barcelonneiic  ,  coule  du  nord 
au  sud ,  Jusqu'auprès  de  Castellane^  et  dé  là  ^.'ouest^  oii 
il  se  jette  dans  la  Durance  ,  dans  un  endroit  appelé 
Cadarache }  l'Asse^  la  Bléonue,  la  Besse,  le  Jabron,  le 
le  Largue ,  etc. 

De  toutes  les  rÎTiëres  qui  arrosent  le  département  des 
Basses-Alpes ,  les  plus  considérables  sont  la  Durance  et 
le  Verdon  ,  les  autres  n'étant  que  des  torrens  plus  ou 
moins  nuisibles  aux  riverains  par  leurs  déljordeniens  fré- 
quens ,  occasionués  par  les  foutes  des  neiges  et  les  orages. 

La  Durance >  comme  on  l'a  pu  voir  précédemment, 
page  4o7 ,  descend  du  sommet  des  Alpes ,  et  se  jette  dans  le 
Kbône  au-dessous  d'Arignon.  Elle  s'enfle  considérablement 
dans  le  mois  de  messidor  parla  ibntc  des  neiges  des  moutagaes 
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(les  Alpes  ,  de  même  qu'après  les  pluies  qui  tomLenl  cii 
Tendémiairc.  Quelques  hommes  qui  se  croient  observateurii, 
ont  dit  de  cette  rivière  qu'elle  est  volage  et  inconstante 
comme  les  liabîtans  du  pAjrs  qu'elle  parcourt  ^  et  qu'elle 
semble  partager  leurs  caprices.  Les  ravages  qu'elle  OC'^ 
casionnc  par  ses  débordemens ,  sont  incalculables ,  et 
tout  porte  à  faire  désirer  qu'elle  soit  encaisse  ^  à  partir 
de  rembottchnre  de  la  Bléonne.  11  sufiiroit>  pour  j 
parvenir ,  que  le  Gouvernement  fît  d'abord  les  avances 
des  premiers  travaux ,  parce  qu'ensuite  le  produit  des 
terrains  conquis  sur  cette  rivière  ,  servirait  à  construire 
chaque  an  née  ^  une  uouyelle  jj^ortion  4es  diguçs  inférieures  , 
jusqu^à  rentier  encaissement  de  son  cours,. 

I  Les  rivières  de  ce  département  sont  très-poissonneuses. 

La  Durance  et  le  Yerdojgi  sont  sur^tout  trës-ahondantes 
^n  ipiguilles»  en  truit^y  en  ombre^^  en  cabëdes,  etc. 
Les  lapins  sont  trës-multipKés  dans  les  îles  que  fimne  la 

Djirfince  ^  ainsi  que  Ijgs  bécasses  et  les  canards. 

n  y  a  aussi  plusieurs  lacs  et  étangs  :  le  plus  consi- 
dérable est  le  lac  d'AIlos  y  d'environ  cinq  kilomètres  de 

circonférence ,  situé  au  sommet  d  une  très-haute  mon- 
tagne f  dans  la  vallée  de  Barcelounette ,  et  rempli  de 
truites  panni  lesquelles  il  s'en  trouve  d'une  grandeur 
prodigieuse. 

Le  chmat  des  Basses-Alpes  éprouve  des  variations  ex- 
trêmement sensibles  y  on  passe  dans  le  même  jjour  du 
chaud  au  firoidi  et  il  suffit  que  le  vent  du  nçrd  souffle^ 
pour  que  l'air  soît  refroidi ,  au  point  qu'on  se  croît  trans- 
porté sous  une  autre  latitude.  L'air  y  est  iroid  et  humide  ; 
lés  pluies  7  sont  presque  continues,  ^  ét^  ;  et 

durant,  cette  saison  |  les  orages  y  sont,  aus^i  fort  fréquefis. 
Cependant  j  sa  partie  méridionale  est  tempérée  :  placée 
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^ttii  tin  ciel  ibrl  doux  et  pur  >  elle  est  ftgréaBle  par  la 

variété  des  montagnes  ,  collines  et  vallées. 

Les  montagaes  du  Liberon ,  de  hure  ^  ^Ah^i'.uiesj 
et  pluftieutt  autres  qai  communiqueiit  à  la  grande  chaîne 
des  Alpes ,  dinsent  ce  département  en  deux  sônes  :  l'une 
sepientrîoriale,  l'autre,  méridionale;  dans  la  première , 
soiil  compris  les  arrondissemens  de  Barcelonuette  et  de 
Caslcllane  ;  dans  la  seconde  ,  ceux  de  Sisteron  et  de 
Forcalquier.  On  sent  bien ,  d'après  cette  division  natu- 
relle* topographique ,  qué  les  productions  doivent  y  va- 
rier ,  suivant  les  climats  et  l'influence  de  l'atmospKère. 

Le  Sol  du  département  des  Basses-Alpes  est  naturel' 
lement  iagi*at  et  stérile.  C'est  à  l'industrie  seule  de  ses 
habitaus  ^'il  doit  sa  fertilité,  lia  partie  septentrionale 
abonde  en  seigle ,  orge  ,  avoine ,  arbres  fruitiers ,  pâtu- 
rages ,  raclcscs  et  sapins  propres  à  la  charpente  :  le  flottage 
s'en  fait  sur  la  Durauce.  On  y  nourrit  aussi  beaucoup 
'  die  vaches  ^  et  les  veaux ,  le  fromage  et  le  beurre  qui 
-  en  proviennent ,  forment  une  branctie  de  commerce  fort 
étendue.  On  élëve  aussi  des  mulets  et  des  chevaux  dans 
l'arroiiclisscmcnt  de  Barcelonnette.  A  mesure  que  l'on 
s'approche  de  la  partie  méridionale,  on  rencontre  les 
productions  que  la  terre  ne  donné  que  sous  les  ctimais 
tempérés.  Lés  premiers,  qui  bofdent  les  rivières  d'Âssë  ét 
de  Bléonne  ,  sont  d'un  produit  considérable.  La  vigne  y 
est  d'un  bon  rapport ,  et  les  vins  des  Mées  et  du  Gastelet 
y  jouissent  d'une  réputation  bien  méritée. 

Les*  pommes  de  terre  sont  cultivées  «vec  le  pluâ  ^tëaié 
soin  ;  tl  lès  babkans  ^  Ta  câmpagnte  énr  Ibni:  uù  pain 
d'excellente  qualité ,  en  les  mélangeant  avec  du  seigle. 
Dans  les  trras  de  disette ,  les  pommes  de  terre  ont  nourri 
beaucoup  de  msailbeureux  \  et,  diose  étonnante ,  elles  ont 
iav4irisé  d'une  HMiiiière  insolite  bi.popnlatioB*  Otc  mt^ 
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marqné  qué  les  années  les  plus  abondantes  en  pomme^ 

ie  terre ,  ont  toujours  été  remflrquable:^  poi*  la  naissance, 
d'un  plus  :^»ai!<l  itoml)ic  d'cniuns. 

Les  mûincrs ,  (ju'ou  avait  si  mal-adroitement  arrachés 
^  durant  la  révolution ,  sont  replantés  aujourd'hui  avec 
sèlc ,  et  la  rente  de  la  soie  a  ressuscité  cette  branche 
précieuse  d'économie  rurale. 

Outre  les  i'ruils  coniniuiis  aux  autres  dcparlenicns  de 
la  Fraupe,  on  cultive  dans  celui  des  Basses-Alpes ,  des 
amandiers  ^  des  oltriers ,  des  orangers ,  des  citronniers , 
des  figuiers ,  des  mûriers  y  etc.  La  manne  et  Tagaric 
croissent  dans  plusieurs  cantons  c  nnrte  et  la  léié- 
benUiine  y  abondent.  11  iournit  .  u:si  le  meilleur  chien- 
dent y  et  Ton  tire  Tambre  jaune  de  plusieurs  de  ses  mon-  * 
tagnes. 

Les  I>étes  à  cornes  et  les  chevaux  y  sont  assez  rares  ; 

on  sV  sert  plus  frt'tpicniment  d'ânes  cl  de  mulets.  Ce- 
pendant, sur  les  bords  de  la  Dui  auee  cl  dans  les  vastes^ 
Sles  qu'elle  forme  dans  ses  débordemens^  quelques  com- 
munes élèvent  des  haras.  Les  chevaux  en  sont  tout  blancs^ 
et  ne  servent  qu'à  fouler  les  blés  et  la  récolte ,  suivant 
la  méthode  usitée  dans  le  jMidi  ,  où  ils  tournent  circu- 
lairemcnt  sur  les  aires  pour  briser  les  épis  (i).  ils.  ne 

(i)  Cette  méthode  est  très-viâeose  en  elle^^mème,  et  par  ses  cou- , 
•èqtt.eiices.  D'^abord,  le  grain  ,  encore  tendre ,  s'écrase  facilement 
•oua  les  pieds  des  animaux ,  et  il  doit  en  résulter  une  perte  consi- 
dérable. L'^ezpérience  a  prouvé  que ,  dans  une  poignée  d'épis  sou- 
mis an  foulage ,  il  reste  vingt ,  vingt-cinq ,  trente ,  jusqu'à  trente- 
six  grains  j  autre  perte,  qui  est  incomparablement  moindre,  quand 
on  se  sert  dn  fléan.  Le  blé ,  ainsi  foulé,  est  sale;  il  faut  le  laver  ;  en  . 
le  lavant ,  un  en  perd  beaucoup.  Quand  il  est  luvé,  on  l'étend  au 
soleil  pour  le  sécher  ;  les  oiseaux,  les  chiens  ,  le  vent  en  dispersent 
une  ])artip.  Les  ralruls  les  pins  modérés  élèvent  au  aS"^.  tontes  ces 
pertes  successives.  Il  va  plui.  :  la  paille,  ainsi  lou]cc,ne  peut  être  em- 
ployée utiieueut  1^  ou.  prejud  I«  pititi  de  la  mêler  aveu  le  ïegaiu  ^ 

N 
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lont  Jamais  ferrés ,  ne  peuTent  souffrir  îe  poids  le  plus 
léger  sur  leur  dos,  et  paissent  toute  l'année  à  demi- 

sauvngcs  dans  les  inarais.  O/i  ap'pelle  ces  chevaux,  ainsi 
l^unis  en  liaras ,  les  ègues,  dénomination  qui  signiiio 
en  langue  vulgaire ,  ckepaux  vivans  dans  les  maraùs,  Ib 
ressemblent  beaucoup  à  ceux  qu'on  nourrît  à  Arles ,  âknÉ 
les  Sies  du  Rlione  :  ils  sont  seulement  plus  petits.  On  a 
essayé  plusieurs  l'ois  de  mêler  parmi  eux  des  étalons  et. 
des  jumeus  à  poil  noir  ;  les  poulains  qui  en  naissent 
deviennent  toujours  blancs  :  c'est  une  particularité  qu'on  . 
ne  peut  attribuer  qu'à  l'influence  d'une  atmosphère  chaude  , 
Humide  et  coum^iLc  <1c  brouillards. 

Les  clièvrt  s  et  les  bêtes  à  laine  y  sont  fort  communes*. 
On  y  fait  des  fromages  du  lait  de  ces  anhnaux.  Le  gibier  - 
y  est  très-bon* 

Quelques  cantons  se  sont  aussi  livrés  à  l'éducation  de9. 
a])(:iUes ,  et  les  produits  qu'ils  en  retirent  ,  sont  Irès- 
considérables.  Le  climat  et  le  sol  convieiiiient  bien  à  ces 
mouches  :  la  terre  est  couverte  pendant  neuf  mois  d& 
l'année ,  de  fleurs  odorantes  et  de  parfums  méllifères* 
H  serait  à  désirer  que  l'éducation  s'en  propageât  ;  le  miel 
est  d'excelicute  qualité  ,  et  la  cire  très- recherchée  dcsL 
iabricans. 

inais  alors  elle  lut  eommunique  «a  saleté ,  et  eUe  peut  être  une  de^ 
princîpalea  Oaune  des  épîzootiea ,  qui  font  si  souvent  des  ravagea 
dans  ces  montagnes.  Enfin ,  le  foidago  se  fait  sans  interruption  »  et 
dure  quelquefois  un  mois  ;  il  en  résulte  que  le  temps  le  pins  utile 
pour  les  labours  elles  semailles ,  s'écoule  pendant  cette  opération^ 
]pes  travaux  commencent  trop  tard  dans  nn  pays  où  les  froids  sont  \ 
aussi  précoces ,  et  trop  souvent  la  récolte  de  Vannée  précédente  ex| 
«oufflre  sensiblement. 

Telles  sont  les  funestes  conséquences  d'un  usage  tellement  enra-t 
ciné  f  qu'on  se  refuse  même  à  enténdre  les  observations  qjai  ten-* 
4ent  à  en  démontrer  les  vices.  (  Corr.  ojf.  du,  F.  de\  If,  jiL  «c-^ 
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Lcft  boi|i  ipi  cojavreiit  Un  montagnes ,  wal  la  plim 
çommuaément  :  le  chêne  commun  »  le  Mo/^f  le  ^vas., 
sapin  ,  le  châtaignier  ,  le  pin  ,  le  mélëse.  Les  bois  noirs 
y  sont  aussi  (brl  ordinaires.  Les  marronniers,  les  n^ttrier^ 
s'y  rencontrent  également. 

Le  besoin  du  bob  commence  à  se  iaire  sentir  dans 
ce  département;  il  est  derenn  d'autant  plus  rare,  que, 
depuis  la  révolution,  les  défricbeineus  se  sont  multiplié^ 
d'uae  manière  elfra jante  j  qu'on  a  détruit  toutes  les  iorçts, 
f»D^  en  respecter  aucune.  Aussi,  durant  Tç^^tr^ine  sé^ 
cberes^e'  ôg^  l'été ,  beaucoup  de  oommvoçs  Toient-elkt 
tarir  les  sources  qu'alimentaient  1^  bois  voisins. 

Il  y  a  des  mines  de  fer ,  de  plomb  ,  de  soufre ,  de 
cuivre  tenait  or  et  argent  ;  de  jayet ,  de  v^lripi ,  dç 
crjrstaux  qui  ne  sont  point  exploités.  IL  y.  a  des  ^uroev 
4'fîanx  salées  et  minérales. 

Il  }r  a  des  manufactures  de  bonneterie  turque  et  de 
draps  grossiers ,  vulgairement  connus  sous  le  nom  de 
calnumiê  ;  des  fabriques  de  cbapeaiu( ,  des  tanneries  e( 
une  manu&ctnre  de  f aïçnce  très-rçi^onMnéç ,  à  Monastier« 

Le  commerce  principal  4^  ce  départe^aent  çpnvste  ei| 
blés,  huiles,  soies,  laines,  bestiaux,  sur-t,out  en  uioi^tjons» 
brebis,  chè^TCs ,  etc. 

(Pour  les.i^oir^  de  ce département|  poyet,  TArticU  Ta;» 
hUau  général  det  Fàireê  de  France.  ) 

Les prineipales  failles  du  département  des  Basses-Alpes , 
sont  :  Digne,  Barcelonette ,  Colmars,  Castcllane,  rorcai- 
quier ,  Sisteron,  Sejne. 

y  Étendue  en  euperficie  est  de  745  mille  7  he»ctare^ 
(  1  million  469  mille  699  arpens  ) ,  ou  de  7  mille  45p.lulo<f 
mètres  carrés  (573 lieues  carrées). 

Celle  des  Forêu  est  de  55  mille  668  hectares  28  ares 
(  109  mille  68  arpens),.  dont  389  hectares  79  ores  (  ;r^Q 
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arpens)  de  hoîs  nationaux,  18  mille  aôô  hectares  98  ares 
{  i5  mStlê  y'SÛ  arpiens)  coimnanaux,  et  3j  môle  ag  hectares 
5i  ares  (yamUè  $Ôo  ârpens)  appartenans  à  des  parllca- 

licrs. 

La  Popidaùon  est  évaluée  à  i4o  mille  lai  individus,  cç 
€£i\  fait  376  habitans  par  lieue  carrée. 

Les  Contributions  de  ce  département  pour  l'an  XI,  s» 
montent  à  la  somme  de  1,007,51 1  francs  j 


...  s 
s'aV  Oia: 


Goiîtnifration  foncière   725,000'* 

6b'htributiori  personnelle,  mobiliaire  et 

somptuair e    ^2,2106    i  ' 

portes  et  fenêtres  •   46,999  » 

Pâtémecr..'....'.  *   47,866  1» 

Produit  des  16  centhnés  additionnels  par 

•  franc  sur  les  contributions  foncière  , 
piiniosnèlUe,  mobiliaire  et  somptuaÎM.    135,953  » 

Total  égal   1,007^31 1'"'  -  » 

».  •   .  .  j   ,   •  ' 

Ce  qui  doniiè  pour  la  quotité  eontnbutiTe  de  chaque  in- 
dividu 7  (raôics  18  centimes  6  sêptiSmes. 

L'es  Dépenses  à  la  charge  du  département,  pendant  Pan 
XI,  prises  en  partie  sur  le  produit  des  centimes  addilionuels^- 

*  •  * 

se  montent  à  la  somme  de  3i4,i45  francs  66  centimes  ^ 

s  A  T  o  s  X  : 

(  d'admimstràtioft   102,475  ^- 

Dépensés         l'ordré  judicinire. ......    86,668    66  t 

^  dîiastiiiiQtioirpiibU^   a5,cioa'  »' 

XoTAXi' éffil^.* ..  2i4-i43  ^  66 

*  •  -  .  •       ,       . .  ' 

Le  déparlément  des  Basse&'Aljpes  est  divu^é  en  5  arroor; 
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dissemens  commonanz  ;  savoir  :  i^.  de  BareeUmneUe;  à",  im 

Casteltane;  3**.  de  Di^s  ;  4**.  de  SUteron  ;  5**.  de  For^ 

caf entier;  ca  28  caalous  ou  juslices  de  paix  ^  et  260  com- 
munes. 

Le  collège  électoral  da  département  est  composé  d« 
2100  membres. 

Ar&ONDI88BHSKT  DB  BaXCZIiOVKXTTB, 

Contenant  so  Gomnflines  divisées  en  4  Cantons  on  Justicei 

de  Paix  :  Allos ,  BarceionncllC;  le  Lauzet  ^  Meiroimes. 

Xia  population  de  cet  arrondissement  est  de  18  mifle 

i5î  individus,  eljc  çolLégc  éieciorai  est  composé  de  1:20 
membres. 

Barcelonnette  en  est  ]e  chef-lieu.  C'est  une  petHe  ville 
située  au  pied  des  Alpes,  sur  la  rive  droitè .de  la'  rivière 

d'Ubaye.  La  population  y  est  de  2  uiille  182  individus.  Elle 
est  le  chef-lieu  d'une  saus-prérecluro ,  le  siège  d'un  iribu- 
nal  de  première  instance,  et  la  résidence  dW  conservateur 
des  hypothèques. 

Cet  arrondissement  ahonde  en  excellens  pâturages,  qui, 
en  été,  sont  couverts  (riuic  (luaiîtilé  prodigieuse  de  bétail, 
parliculièreinetit  de  moulons,  il  a  des  fabriques  de  gros 
draps,  et  il  s'y  Cail  un  commerce  considérable  de  mena 
bétail. 

On  trouve  dans  cet  arirondissement ,  an  village  de  Mau- 
rin,  une  roebc  l'ort  liante  et  ("aile  ea  pvi  nniidc,  appelée  la 
chabrière  ou  c/i^t'rière,  couverte  d  une  niatièie  sulfureuse ^ 
couleur  d'asur ,  avec-une  ouverture  du  cèté  du  nord,  sem- 
blable à  la  bouche d*un  feivr,«tde  Wh- 11  mètres  (5  à  G 
toises  )  de  hauteur.  On  voit  une  autre  ouverture  de  3  mè- 
tres et  demi  (  i5  pieds  )  de  proibndeur ,  sur  3  de  largeur 

de  hauteur ,  creusée  de.main  d'homo^es^  et,  au  fond  d4 
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ce  trou^  sont  deux  filous  de  la  grosseur  du  corps  humain  , 
tVune  pierre  toute  remplie  de  paillettes  méialliq^ues  d'ua 
beau  jaune  doré ,  et  très  •  brillantes.  Après  plusieurs  essais , 
on  est  parvenu  à  tirer  de  cette  pierre  une  chaux  semblable 

à  celle  du  cuÎm  c  ,  que  1rs  liiililtans  li  ./i  <  ;it  de  miiie  d'or. 
Ce  même  rocher  présente  uue  luiue  de  fer  qui  u  est  poiut 
exploitée.  Il  reuTerme  aussi  une  caverne  de  cri  stallisations 
€t  d'un  très-beau  cr  jstal  de  rocbc. 

AkEOITDISSSKENT    X>E  CaSTELIuINS} 

Contenant  46  Communes  divisées  en  6  Cantons  ou  Jus- 
tices de  Paix:  Cul  mars  ,LuLrevaux ,  Aiiuol,  SaiiiL-^indïéy 
Senez,  Castellanc. 

La  popuîalloti  do  cet  arrondissement  est  de  ly  mille 
8o2  individus,  elle  coUége  elegtoral  est  composé  de  i20 
membres. 

CaatellanB  en  est  le  cbef-Ueu.  C'est  une  ville  située  sur  te 
Yerdon ,  et  dont  la  population  est  de  i  mille  962  babitans. 

lille  est  le  chef-lieu  d'une  sous-préfeelure,  le  siéj^e  d'uu 
tribunal  de  première  iuslauce^  et  la  résidence  d'un  cuo&er- 
Tateur  des  bjpotbëques. 

Cet  arrondissement  est  fertile  en  plantes  céréales ,  pota- 
gères et  légumineuses.  Il  y  a  de  belles  prairies.  Les  arbres 
fruitiers,  tels  que  poiriers,  pommiers,  pruniers,  al)rico- 
tiers,  pêchers,  amandiers  et  noyers,  y  sont  communs,  et 
les  fruits  en  sont  excellens.  Les*  montagnes  sont  couvertes . 
de  pins ,  de  cbênes ,  de  genièvres ,  de  buis ,  de  lavande,  de 
thym  et  autres  plantes  aromatiques.  Ou  y  élève  beaucoup 
de  bétail,  il  y  a  desfdatures  de  laine,  des  i'ai)riques  de  gros 
draps  et  de  toiles.  Son  commerce  principal  consiste  eu  fruits 
secs  et  confits,  et  sur-tout  çn  pruneaux  très-renommés  sous 
le  nom  de  pnmeaux  de  CasteUime* 

i 
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On  Irooye  des  sources  d'eaux  salées^  et  trèi-abondmles  j 
dans  cét  arrondÎMqnent. 

ÀKftOir  DXS8BXB1TT  ftB  Dz»KS, 

Contenant  88  Communes  divisées  en  8  Cantons  ou  Jva* 
ttoes  de^aîsL  :  Sejne ,  Digne ,  Barréme,  les  Mées,  Mou»» 
fier ,  TàlensoUe ,  Riez ,  la  JaTie.  ' 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  46  mille 
807  individus,  et  le  collège  élecloral  est  composé  de  120 
membres. 

Digne  en  est  le  chef-lien.  Cette  ville ,  située  au  pied  des 
montagnes,  sur  la  rivière  deBléonne,  qui  se  perd  ensuite 

dans  la  Durance ,  a  une  population  de  2  mille  872  indi- 
vidus, et  elle  est  distante  de  Paris  de  736  kilomètres  (18* 
Keues);  C'est  le  chef-lieu  d'une  préfectnrcf,  le  siégé  dW 
évéché,  de  deux  tribunaux,  l'un  de  première  instance,  etf 
l'dutre  crimiiiel ,  h.  résidence  d^  ditèeteurs^dlBS  domaines 
nationaux  et  des  contributions  directes  ,  d  un  conservateur 
des  hypothèques,  d'un  sous-inspecteur  des  forêts  natio- 
nales, d'us  adjudant-commandant  ,  chef  dé  l'état-majo^de 
la  huitième  division  militaire,  et  dWjcapitàine  de  làf  vingts 
tnrisiëme  légion  de*  gendarmerie. 

Cet  arrondissement  est  fertile  en  grains ,  en  fruits  excel- 
lens,  dont  il  se  fait  un  grand  commerce,  tant  en  Francô 
qU'ed' Italie  et  en  Allemagne  \  en  vignes  et  en  prairies-,  oà  * 
Vati  élè¥e  beaneottp  de  hétail. 

Le  principal  commerce  consiste  dans  les  productions  dtf 
soi,  et  dans  les  ouvrages  de  menuiserie ,  serrurerie  et  coa>i 
tellerté  qi^on  j  fuhrinjue ,  ainsi  ^lié  diitts  le  produit  dés  tan- 
neries qui  ysont  établies^ 
•  Il  y  0  près  de  Digne ,  à  Vct^dèchB ,  urtier  mine  àè  cûirre 
tenant  or  et  argent.  Les  dilTcrentcs  argiles  ^uc  Ion  trou'i  0 
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près  de  Moustiers ,  setrent  à  faire  de  très  -belle  et  bonne 
&iience. 

11  j  a  ane  tcmra  d'eaux  thermales  k  Bigne  qui  sont  très- 
renommées.  Ses  eaux  sont  piquantes ,  et  ont  une  otltmr  de 
boue.  £Iles  contiennent  beaucoup  de  soufre  et  d'alkali,  et 
purgent  par  les  selies.  Elles  sont  également  salutaires  à 
boire ,  et  ezeeHentes  pour  se  baigner.  On  a  remarqué  que 
des  montagnes  d*o&  sortent  ces  eaux,  il  descend  des  ser- 
pens  qui  u'ont  point  de  venin ,  et  avec  lesquels  les  enfans 
jouent ,  tandis  qu'à  peu  de  distance  de  là ,  ou  en  rencontre 
qui  mordent  et  sont  venimeux. 

^ai^oMBXsaxi^f $SS.TX110]C, 

Contenant  ^4  Communes  divisées  e^  6  Cantons  ou  Jus» 
tices  de  Paix  :  Larootte  dtt-Caire>.  Yolonne,  Sisteron^ 

Koj^^rs ,  Turriers ,  BarcelIonnette-de-^'itrolle. 

La  population  de  cet  arrondissemont  est  d&a5  mille  4id 

individus^  et  le  collcge  électoral  est  composé  de  lao  mem- 
bres. 

SkUran  en  est  le  ofae&'lieo.  Ces»  i^  vîâe  si*Hée  sur  la 
Buranee ,  au  {Med  d^uià  rocker ,  dont  la  popidatioa  est 

d^e  5  mille  891  individus. 

EUe  est  le  cliefrlieu  d'une  sous-préfeoture ,  le  siège  d'un 
tribunal  de  première  instance  et  la  résidenoe  d-un  ooosèr- 
Tateurdes  hypothèques. 

liOe  leniftoire  de  cet  arrondisfementest-  àssec  ftrtOe  :  les 
arJires  fruitiers  y  abondent  ,  mais  la  vigne,  quoiqu'expo- 
âéc  ou  midi  ;  sur  des  coteaux  en  talus ,  donne  un  rin 
£aible.y  pca  fun^ant  et  souvent  aigrelet.  Son  p*incipal'com<' 
merce  consiste  dans,  les  produotions  Aà  soi; 

On  trouve  des  mines  de  cuivre  dsms  eeè-  inrrtmdîsse* 
pient.  La  coJUac  de  âi^jer  o^^edos  mo^ccau^t  de  crvstaV 
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assez  gros,  mais  tous  remplis  de  glaces.  La  vallée  de- 
trolle  esl  remplie  de  hlocs  de  granh  de  différentes  cour* 

leurs.  Le  plus  singulier  est  rose  et  vert  arec  une  base  Ircs-^ 
«rjslalline ,  mêlée  de  c|uarU.  11  y  a  des  sources  d'eaux  sa- 
lées et  minérates. 

ArKOKDISS.  BXEKT   DE   F  OSC  AliQVZER>, 

Contenant  52  Communes  divisées  en  4  Cantons  ou  Justices, 
tîces  de  Paix  :  l^anon^  les  Orgues  ^  Forcalquier,  Ma*^ 
iioscjue. 

La  population  de  cet  arroncGssement  est  de  29  mille  94$ 

individus,  et  le  coUcj^e  électoral  esl  composé  de  120  mem-^ 
Jjres. 

Forcalqmer  en  esl  le  clief-lieu.  C'est  une  yille  située  sur 
tine  montagne,  dont  le  pied  est  baigné  par  la  rlTièrede> 
Laye.  Elle  a  une  populiation  de  2  mille  5^9  individus.  Elle 

est  le  elief-lieii  d'une  sous  - pi  i'lecLiirc  ,  le  siéi;c  d'un  tri- 
buRal  de  première  instauce  cl  la  résidence  d'un  conserva'» 
teur  des  h^pollièques. 

Les  campagnes  qui  forment  te  territoire  de  cet  anron-^ 
dissement  sont  très  -  fertiles  et  bien  cultivées.  Elles  sont 
enlreeoupées  de  vallées  remplies  d'arbres  fruitiers.  La  ré- 
colle eu  vins  y  est  Irès-abondante ,  ainsi  que  celle  du  fro« 
ment  et  du  seigle.  Il  j  a  beaucoup  d'olLvîerSu  et  de  mûriers» 
On  j  élève  des  vers  à  soie. 

Le  commerce  de  cet  arrondissement,  outre  les  ]iro(luc- 
lions  du  sol,  telles  que  les  huiles,  les  vins,  les  blés  ,  les 
fruits  y  lea  soies ,  etc. ,  est  encore  alimenté  par  le  produis 
des  manufactures  de  laines ,  de  chapeaux  ^  des  Unnories  ^ 
des  teintureries    des  moulins  à  soie.- 

II  y  a  plusieurs  fosses  de  charbon  de  terre  ouvertes  ^ 
mais  OA  ça  iajit  peu  d'usage  à.  cause  -de.  son  odeur  fcijr.t^ 
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€elui  que  l'on  tire  dans  le  canton  de  Manosque ,  ne  sert 
^ue  pour  cuire  lu  chaux. 

'  (Pour  àe pUut  amples  renseignement,  il  esâ  nécessiùrm 
de  lire  P introduction  qui  précède  la  Description  to» 

POGR.iPIIIQt/Ji  JjJi  L.A  NoUFJSLLS  DlV ISlOSi  J)JS  LJL. 
rRANCB.  ) 


Vr  DkparTiEMent  (  Alpes-Maritimes). 


Le  département  des  Alpes^Maritimes  ^  formé  de  l'an- 
cien comté  de  Nice,  et  dont  le  clief-lîett  est  à  Nice ,  tire  son 
nom  fde  la  position  pli^si(j[ue  des  Alpes  qui  aboutissent  à 
la  cote  de  Gènes. 

JjQ}  Ltimiles  de  ce  département,  sont  :  au  nord^  le^ 
montagnes  des  Alpes  qui  le  séparent  du  département  de 
la  Sture  \  à  Test ,  la  République  Ligurienne  ;  au  midi ,  la 
Méditerranée  \  et  à  l'ouest^  les  déparieinens  du  Yar  et  des 
Basses- Alpes. 

Les  principales  Rivières  sont  :  le  Vai*  ,  qui  y  coule  à 
l'ouest  y  du  nord  au  sud ,  en  différens  sens  \  la  Xinéa ,  qui 
prend  sa  source  dans  les  Alpes  et  se  jette  dans  le  Yar;  la 
Yésubia  ,  qui  se  jette  aussi  dans  le  Yar  ;  la  Roya  ,  etc. 

Ce  déparleiuenl ,  couvert  de  hautes  iiionlagues,  est  di- 
visé en  un  grand  nombre  de  petites  vallées  agréables  oii 
l'on  recueille  peu  de  blé,  mais  du  vin ,  des  fruits ,  de$ 
olives ,  des  cbâtaignes, des  amandes,  des  oranges  ,  des  ci- 
trons ,  des  Innons  ,  des  ccdras  ,  etc.  Le  reste  n'olire  guèra 
que  des  pâturages  et  des  bois. 

Le  commerce  principal  consiste  en  soies  crues  et  filées  , 
en  Tins ,  huile  ei.cellente  et  en  eawnce  très-esladée. 
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(  Pour  les  9^oires  de  ce  tléparlemeut ,  il  faut  TOiT  le 
Tabifiau  général  des  Foires  de  I  Vance  ). 

Les  principales  FilUa  du  département  des  Alpes*Ma* 
ritimes  sont  les  che&-lieox  des  trois  arrondissemeos  Gom'> 
munaax. 

\J Elendue  en  auperficie  du  déparlement  est  de  .322,674 
hectares  ;  (  G32,2i9  arpens  ) ,  ou  de  5^226  kilomètres  et  de-^ 
mi  carrés  (  160  lieues  carrées  )• 

Celle  des  Forêu  de  56,591  hectares  7  ares  (71,681  ar« 
pcns  ) ,  dont  4097  hectares  48  ares  (  8,028  arpens)  de  boîs 
nationaux ,  et  3a^493  hectares  ^9  ares  (  63^665  arpens  ) 
communaux. 

La  J*opulation  est  éraluée  à  B7  mille  71  indiTidiis^ 
ce  qui  fait  à-peu-^rës  544  hahîtans  par  lîeae  carrée. 

Les  ConiribiUions  de  ce  département  pour  l'an  XJ.,  sé 
montent  à  la  somme  de  623^821  fr.  \ 

s  A  ▼  o  I  B  : 

Contribution  foncière   4^4^000'^^''^"* 

Contribution  personnelle  y  mobiliaire  et 

'  somptnaire   49,600 

Portes  et  fenêtres   Z^,^^5 

Patentes   34^7  80 

Produit  des  16  centimes  additionnels  par  •  : 
franc  sur  les  contributions  foncière^  per-  ' 

sonnelle ,  mobifiaire  et  somptuaire  7^^776 

ToTAi*  égal   6a%8Qi^'*^* 

Ce  qui  donne  pour  la  quotité  contributive  de  diaque  in-^ 
dividu  7  francs  i5  centimes  un  tiers. 

Les  Dépenses  à  la  charge  du  département,  pendant  Fan 
XI  f  prises  on  paiAie  sur  leprodnit  des  centimes  addition- 
nels ^  se  BMple^  à  la  aemne- de  17  i/iB5  ir*  ^  centimes} 
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s  ▲  T  O  I  B  : 

C  d'administration  •  77,800''* 

Dépenses  <  de  Tordre  judiciaire   77fi^5  66 

f  d'instmction  publique   16,000 

Tôt  AI.  égal... «  171,^5"  eS'''  * 


Le  département  des  Alpes-Maritimes  est  divisé  en  trois 
aiTOndissemens  communaux  ;  sayoir:  i**.  de  Niée;  a^.  de 
Monaco  ;  3^»  de  I^uget^Tkeniere  ;  en  23  cantons  ou  jus* 
lices  de  paix ,  et  96  communaux. 

Le  collège  électoral  du  département  est  composé  de  aoo 
membres* 

Arroni>iss£M£Nt   o«  JSicx, 

Contenant  35  Communes  divisées  en  8  Cantons  on  Jus- 
tices de  Paix  :  Nice  ,  Scarena,  Saint  -  Salvador,  Aa- 
prmont,  Utelle,  Bioccabiiière  ,  Villeûrauche. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  4i  mille  986 
individus ,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  luo  mem- 
bres. • 

Nice  en  est  le  chef  «lieu.  Cest.une  TiHe  située  sur  U 
Ikf  éditerranée ,  o&  elle  a  un  joli  port.  Elle  a  une  popula- 
tion de  18,475  individus,  et  elle  est  distante  de  Paris  de 
.493  kilomètres  (  i23  lieues).  C'est  le  chef- lieu  d'une 
préfecture ,  le  siège  d'un  éTéché ,  de  trois  tribunaux  :  Fun 
criminel,  l'autre  de  première  instance  et  le  troisième  de 
commerce;  la  résidence  des  directeurs  des  contributions 
directes  et  des  domaines  nationaux,  d'un  conservateur 
des  bypolhèjpes  ;  d'un  général  de  brigade  ,  commandant 
du  département,  d'un  clief  d'escadron  et  d'un  capitaine 
de  la  33*.  légion  de  gendarmerie. 
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Son  commerce  consiîîie  principalement  dans  la  yenlft 
«les  soies  illécs  et  des  objets  de  parfumerie. 

Arrondissement    de  Mokaco, 

Contenant  22  Communes  divisées  en  7  Cantons  ou  Justices 
de  Paix  :  Monaco  ^  Menton  >  Perinaldo  ^  Briga  y  Sos- 
pello  f  Soargio ,  Pigne. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  26  mille  874- 
individns^  et  le  collège  électoral  est  composé  de  120  mem- 
bres. 

3fonacoen  est  le  chef-lieu.  C'rst  une  petite  TÎUe  située  sur 
un  rocher,  aubord.de  la  mer,  où  elle  a  un  petit  fort. 

Elle  a  une  population  de  1,1 5o  ii^dividus,  et  elle  est  le 
chef-lieu  d*ttne  sous-préfecture ,  le  siège  d'un  tribunal  de 
premiëreinstanceetlarésideitoe  d'un  conservateur  desbj- 
poliièi^ucs. 

AaBOKDXSSXMSNT    BB  PvOBT-THBKIZBSy 

Contenant  4i  Communes  tlivisces  en  7  Cantons  ou  Jus- 
tices de  Paix.  :  PugeL-Theuiers ,  Koquesteron^  Giielte^ 
ViUars^  Beuil ,  Saint-Etienne ,  Guillaume. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  18  mille  21 1 
individus ,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  120  mem- 
bres. 

PugBt  -  Theniers  en  est  le  chef -lieu.  Cestune  peUte 
ville  située  sur  le  Yar ,  dont  la  population  est  de  914  in« 

dividus. 

Elle  est  le  chef-lieu  d'une  sous-préfecture ,  le  siège  d'un 
tribunal  de  première  instance  et  la  résidence  d'un  con- 
serrateur  des  hypothèques. 

(  Pour  plus  ample»  renaeiffnemens ,  il  est  nécessaire  de 

lire  riNTRODVCTJOy  qui  précède  la  D tscHi ptios  topo- 
ORAPMIÇUE    US  NotJrSIéhK   yDlVlSlOS    DE  Z»A 
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Vir  DJbiP  ART  ëMëN  T  (^6  Var), 


Le  drpartement  du  Kar  ,  formé  d'une  partie  de  la 
Basse -ProTcnçc ,  dont  le  chef-iieu  est  à  Draguignan ,  tire 
son  nom  de  la  rivière  de  F'otj  qai  j  coule  au  nord-est  ^ 
et  lui  sert  de  limites  en  le  séparant  de  celui  des  Alpes- 
Mari  mes. 

Les  Limites  de  ce  département  sont  :  au  nord ,  celui 
des  Basses^Alpes;  au  nord-est ,  celui  des  Alpes-Maritimes; 
au  sud-est  et  au  sud ,  la  mer  Méditerrannée  ^  et  à  l'ouest, 
le  dcparleraent  des  Boucbes-du-^Rhène. 

Les  prinrijiales  Rivière.'i  sont  :  le  Var ,  qui  prend  sa 
fource  au  Mont-^Camelione  (dans  le  département  des 
Alpes-Maritimes,  reçoit  à^o»  son  cours  la  Yaire ,  l'Es* 
teron ,  la  Tinéa ,  la  Goromb ,  la  Lince ,  la  Yesuria/,  et 
se  jette  dans  la  mer ,  à  5  kilomètres  de  Nice.  Il  n'y  a 
peut-être  point  de  rivii  rc  qui  change  si  souvent  de  gué 
et  de  lit ,  ee  qui,  joint  à  sa  rapidité ,  fait  ^e  le  passage 
én  est  difficile  et  dangereux  :  on  sait  qu'il  a  miné  la  tIU* 
d'EntreTaux.  Les  autres  rivières  sont  y  TArtubis,  l^Argens, 
qui  a  trois  sources,  et  lire  son  nom  de  la  pureté  de  son 
onde, qui  paraît  arL^enU'e  \  il  coule  à  Test,  reçoit  dans  sou 
cours  les  eaux  du  Caulon ,  de  la  Caramîe ,  de  Tiasolette  , 
du  Granegone ,  du  Lemble  ^  et  de  plusieurs  autres  rivière 
et  torrens  qui  le  grossissent  beaucoup  ayant  qu'il  arrive  près  * 
la  vdle  de  Frcjus,  au-dessous  de  laquelle  il  se  jette  dans  la 
mer.  Cette  rivière  est  la  seule  qui  soit  flottable ,  encore 
n'eslree  que  dans  une  partie  de  son  cours.  On  pourrait 
former,  des  canaux  d'irrigation  qui  seraient  très-utiles  à  l'a* 
griculture  ;  et  qui  auraient  le  double  avantage  de  faciliter  le 
y*  ' 


'454  DESCRIPTION 

fie«éc1ieiiieiit  ées  marais  et  étangs  forme  la  rÎTièie 
d'Argens  dans  ces  débordemens.  Les  terrains  restant  sub- 
mergés après  la  retraite  des  eaux,  des' brouillards  mé-» 
phîiiques  s'ea  élèvent  et  aclièveat  de  détruire  dans  les 
cbampSy  ce  les  inondations  ont  épargné.  Le  gou- 
wnemeat  ne  saurait  trop  apporter  d'attention  sur  ces 
ioyers  •  d'un  méfAiittsme  dépopulateur  :  Vînlensité  de  leurs 
émartalions  est  telle  que  tout  ce  qui  respire  en  fuit  le 
^isinageavec  horreur  ;  l'acide  carbonique  s'en  élève  avec 
«bondanceotncie  l'atmosphère  à  dix  kilomètres  (alieues) 
devajon* 

Ce  département  ,  conrert  de  hautes  montagnes  dans 
sa  partie  septentrionale,  ne  fournit  qu'environ  la  moitié 
du  grain  nécessaire  à  la  consommation  de  ses  h  abi  tans  ; 
jBais  en  reranche,  il  est  couvert  de  vignes ,  oh  Von  &it 
^ptantité  de  inns  blancs ,  rouges,  paillés,  clairets,  mua- 
oats,  etc.,  forts  et  gt'méreux  ,  quoiqu'un   peu  épais  et 
sujets  à  entêter.  Il  produit^  d'ailleurs,  indépendammeni 
de  ieni«s  les  sortes  de  grains ,  de  fruits  -et  d'arbres  que 
lénmissent  les  antres  parties  de  la  France,  quantité  de 
fruits  qui  lui  sont  particuliers  ou  qui  y  Tiennent  en  bien 
plus  grande  abondance  et  meilleurs  que  dans  un  autre 
dépariemenl.  Telles  sont  les  prunes,qu'oa  transporte  pelées 
et  sèches  par  toute  la  ftépublique ,  Fllalie  eti'AIlemagne) 
les  trufies ,  les  olives  »  les  prugnons ,  les  figues,  les  jujiibesy 
les  oranges,  les  limons  ,  les  poncires  ,  les  grenades-,  les 
câpres ,  les  pistacbes ,  le  Siifran ,  etc.  Les  cbamps  sont 
à-peu-pr<'!8  tout  entièrement  plantés ,  ou  du  moins  bordés 
de  mûriers  pour  la  nourriture  des  vers  à  soie,  dont  la 
récolle  est  considérable  et  d'une  grande  ressource  pour 
les  liaDitans,  de  même  que  celle  du  miel,  qui  y  est  d'un 
goût  exquis  et  tout-à-fait  délicat. 

Les  terres  étant  sèches  et  sablonneoaea^  le*  praims  x 
iont  rares  I  ainsi  que  le  bétaiL 
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n  y  a  des  foréu  où  Vou  trouve  des  bois  de  charpeutt. 
%l  de  construclion.  Le  gibier  j  est  très-Gommim. 
On  trcave  dans  oe  département  ^  pre9q[ue  de  tontes  lef 

espèces  de  simples  propres  à  la  pbarmacie.  H  y  croît-  aussi 
de  ces  peiils  cbenes  verts  ,  sur  lesquels  on  rauiasse  le 
?er  qui  doaoe  la  teinture  éearlatte.  Onreucontre  des 
lièges  le  long  de  la  côte. 

n  y  a  des  mines  de  diffisrens  métanx  et  des  carrières 
de  marbre. 

U  y  a  des  fabriques  de  savon ,  de  papiers ,  de  draps 
grossiers^  de  poteries  »  de  parfumeries,  de  cnirs  f  de  soies^ 
de  Terres  blancs ,  de  sel  de  satume  (  aoétite  de  plomb  ),  etc« 

Le  commerce  principal  consiste  dans  les  productions  du 

sol  ;  en  fruits  secs  et  confits;  en  vins,  huiles  ,  soie,  etc. 
La  pêche  du  thon  et  des  aucbois  forme  aus^i  une  brancbe 
considérable  de  commerce» 

(Ponr  les  ^ires  de  ce  départemenl,  voyesVAiûde  7ïf 
"hlettu général  des  Foiret  de  France,) 

Les  principales  failles  du  département  du  Var,  sont  î 
Grasse  y  Saint-Paul,  Fréjus,  Antibes,  Xoulon,  BrigaoieS| 
praguignan. 

.  ÏIÉéendue  en  superficie  du  département  est  de  725  mille 
58o  hectares  (  1  million  421  raille  63/  arpens)  ou  de  7  mille 
355  kilomètres  et  demi  cairés  (378  lieues  carrées  ). 

Celle  des  Foréteeai  de  933  raille  4 10  hectares  49  arti 
1^457  mille  309  arpens  )  ;  dont  5f  mille  93a  hectares  5t 
nres  (  1 1 5 mille  484  arpens  i perches)  de  bois  nationaux , 
et  175  mille  488  hectares  18  ares  (343  mille  8^4  arpens 
iS4  perches)  appartenans  à  des  particuliers. 

La  Population  est  évaluée  à  269  mille  i4a  individus,  cc^ 
gid.fidt  71a  babitans  par  lieue  carrée. 

Les  Contrihutionn  de  ce  département  pour  l'an  XI  ^ 
9t  monteni  k  la  ^mmd  de  2  nailUons  25^  mille  28  ir«j| . 
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•      fl  A  T  O  I  K  : 

Contributioa  foncière   1,452^000^  ^ 

ContribiitkiB  personnelle ,  mobîlUire  et 

son^tuaire  •   ai  9,800 

Portes  et  fenêtres   i5 4,781 

Patentes    172^079 

Produit  des  16  centimes  additionnels  par 
franc  WF  les  contribntîons  foncière  » 

personnelle!  molnliaire  et  apmptuaire  •  •  a66^68 

ToTA&égtl  a,a58,oa8f'- 

Ce  qui  donne  potir  la  quotité  ooQtributi?e  de  chaque 
Jndiiridu  8  fr.  3^  cent* 

Les  Dàpgmea  à  la  charge  du  département ,  pendant  l'an 
XI,  prises  en  partie  sur  le  produit  des  centimes  addition^ 
^elsi  se  i^ouieat  à  la  somme     274^00:2  ir.     ceiiu  ^ 

s  A  Y  o  ib: 

id'aclmiiiîslralion   108,5781^'  gS'* 

de  Tordre  judiciaire   i58,4d5  35 

d'instruction  publique   atjfioo  » 

Tôt Ai«  égal..,,  sy'ip'^'/'-  q8'* 


* 


Le  déparlement  du  Var  est  composé  de  4  aiTondisse- 
mens  communaux  ;  savoir  :  1^.  de  B/ignoles;  2**.  d^ 
Jl^r^guigmm  ;  3°.  de  Gruëéêf  4*^.  de  Toulam;  en  3a  can- 
Ions  ou  justices  de  pai^  ^  et  aïo  communes. 

Le  collège  électoral^du  département  estcompoeéde  969 
Q»eml>re8. 

AaHONDISSEMEKT     X)£  BrIQNOL£S, 

contenant  6a  Gofuames  di^sées  en  %  Gantons  ou  'Juf<* 
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tîces  de  Paix  :  Gînas:3i  n  is,Goi>gaaCy  Bessc,  la  Roque-» 
bniasanne  «  fiaijob  ,  TaYemes,  Sakit-Mazimin ,  Ori« 
gnoles. 

La  population  de  cet  arrondissoneot  est  de  66  mille 
34  indmdus,  et  le  collège  électoral  est  composé  do 

l32  membres. 

Brignolea  en  est  le  chef-lieu.  Cest  une  ville ,  située 
entre  les  petites  rivières  de  Caramie  et  d'issole  ,  dont  la 
population  est  de  5  mille  46o  individus.  Elle  est  le  chef-lieu 
dHine  soiis-pi  éFecture ,  le  siège  de  deux  tribunaux ,  run 
de  prenili  rc  instance  et  l'autre  de  commerce  ;  la  rési- 
dence d'un  conservateur  des  LypotUèc^ues  et  d'un  sous- 
inspecteur  des  forêts  nationales. 

Cet  arrondissement  est  renommé  pour  ses  exceDens. 
fruits  y  connus  sous  le  nom  de  prunes  de  Brignçles ,  et 
dont  il  se  i'uit  uu  irès-graud  commerce.. 

Arrondisse m:£Nt   bs  Dràouiokak^ 

Contenant  Communes  divisées  en  lo  Cantons  ou  Jns^ 
tîces  de  Paix:  Comps ,  Faïence,  Fréjus,  Griroaud  ^ 
Saint-Tropez,  Lorgues  ,  Salcrue,  JDragui^uau,  Cailas, 
Aups. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  71  mille 
583  individus  ,  et  le  colicge  électoral  est  composé  de- 
i43  membres. 

Draguigït^  en  esl  k  cbe^Ken.  Cest  une  nUe  siinée 
dans  une  plaine  qui  en  rend  le  séjour  agréaîble  et 'délicieux» 
LUe  a  une  population  de  G  mille 5Gi  individus,  et  est  dis- 
tante de  Paris  de  SoS  kilorat  tres.  (202  Ueucs).  C'est  le  chef^ 
lieu  d'une  préfecture,  le  siège  d'un  tribunal  de  première  ins^  * 
lance ,  la  résidence  des  directeurs  des  domtriive»  nationaux 
et  des  contributions  directes,  d'un  cooscrvateui:  des  h^-^  • 
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potbèqueSy  à^un  général  de  hrigade  commandant  àtL 
déparlement  y  d'un  chef  de  légion  el  d'un  caj^lained» 
la  TÎngl-lroîsième  légion  de  gendarmerie. 

Le  terntoire  de  cet  arrondissement  est  très-fertile,  et 
produit  toutes  sortes  de  bous  Iruits.  Les  montagnes  assez 
liaules  qu'il  renferme  ,  sont  couTertes  de  vignes ,  et 
produisent  d'exœUens  yina ,  et  en  très-grande  abondance; 
mais  ik  sont  si  yiolens ,  qu'on  ne  aaurait  les  boire  saut 
j  mêler  la  moitié  d'eau.' 

A  R  A  O  N  D  IS  s  £  M  ENT   DE  GrASSZ, 

t 

Contenant  63  Communes  divisées  en  7  Cantons  ou  Ju8« 
tices  de  Pai\  :  Courscgoulrs ,  Antibes^  Grasse^  Saint- 
Yallier,  Bar,  Venccj  Auban. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  55  mille 
a4o  iodiyidusy  et  le  collège  électoral  est  composé  de 
lao  membres. 

Grasse  en  est  le  cTief-lieu  :  c'est  une  viUe  située  sur 
le  pencliant  d\inc  colline  ,  à  i5  kilomètres  (  3  lieues) 
du  golpbe  de  la  Napoule.  £Ue  a  une  population  de  id 
mille  5a  1  individus.  Cestle  cbef-Iîeu  d'une  sous-pré* 
fecture,  le  siège  de  deux  tribunaux  ,  Tun  de  première 
instance ,  Tautre  de  commerce ,  la  résidence  d'un  conser^ 
Tateur  des  hypothèques.  ^ 

Le  terriionre  de  cet  arrondissement  est  peu  fertQe  en 
bled^  mais  an  y  recueille  en  abondance  du  vin  et  de 
l'huile.  Les  pâturages  sont  excellens  pour  le  j.it  nu  bétail, 
et  les  praihes  y  produisent  jusqu'à  trois  foins. 

n  croit  natorellement  dans  les  cantons  de  ces  arron» 
dissemens  beaucoup  de  plantes  médicinales  et  usuelles* 

n  y  a  des  carrières  de  marbre  blanc,  jaspé  de  dÎTerses 
pouieursp  et  d  albâtre  oriental  précieux  pour  la  £inesse 
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êu,  grain  ^  la  beauté  et  la  variété  des  couleurs ,  la  trans-i- 
parenoe  des  tranches  et  le  beau  poli  qu'il  est  sosceptiblei 
de  recevoir.  Quoique  aussi  dur  que  le  marbre ,  il  est 
--^us  doux  sous  le  ciseau:,  et  comme  te  marbre  »  il  sif 
dissout  dans  l'eau-forte  ,  etc. 

lia  mer,  outre  la  pèche  du  thon,  de  la  dorade ,  du  ^ 
rbomby  du  surmulet,  du  maquereau,  du  merian,  de* 
homars,  etc.»  foamti  toute  Tannée  des  sardines,  det.. 
ancboix,  ete. 

Il  y  a  deux  îles  entre  Amibes  et  Cannes.  La  pluS" 
près  de  la  c6te  est  celle  de  Sainte- Marguerite^  où  il  y 
7  a  un  fort;  la  seconde,  plus  éloignée,  est  au- midi  der 
la  première ,  et  se  nomme^  fie  dé  Sàint-Hbnarat. 

Le  commerce  de  cet  arrondissement  consiste  dans  set* 
fabriques  de  cuirs  tannés  ,  qui  sont  très- estimés  et  re-» 
.cherchés;  en  soie  crue  etourrce,  eu  rubans,  iléuretSj^ 
filatures ,  eiCi  ;  disns  les  fabri^es  dè  savon ,  dé  miel  p 
de  cire ,  de  pommades,  essences,  saronnettes  et  parfums 
connus  dans  toute  l'Europe  ,  ainsi  que  lès  bergamottes  de 
Grasse ,  dont,  après  en  avoir  extrait  l'essence  y  on  fait 
des  tabatières  et  autres  meubles  poiiaii&  de  Técorce  àm 
cette  e^ëce  d*orange ,  etc. 

*  Contenant  M7  Cômmunes  divisées  en  7-  Gantons  on  Jn»» 
tices  de  Paix ,  Cuers ,  GoUobrières,  Hières^  Toulon  est 

et  ouest ,  GlieuUes ,  Bausset. 

La  population  de  cet  arrondîs8ement£8tde.76.miIlè485 

uidividus,  et  le  collège  élecloral  est  composé  de  i5t3  meoh* 
hres. 

Tbulon  en  est  le  chef-Hen.  Cest  une  TÎUe  forte  et  ma- 
ntime  dans  une  situation  admirable.  JEUe.  est  exposée  «mt 


Diyiiized  by  Google 


44o  DBSClilPTION 

Ulidi,  et  couverte^  du  côté  do  nord,  par  des  montagne^ 

très-<!'levées.  Son  port  rsl  un  des  plus  l)oaux,  des  plus  vastes 
et  des  plus  surs  de  la  Méditerranée  :  il  est  par  lieu  Licreiuent 
.destiné  aux  vaisseaux  de  guerre;  Featrée  est  si  étroite 
q[ue  les  bâtimens  ne  peuTent  y  passer  que  Fun  après  Fau^ 
tre.  La  rade  est  défendue  par  plusieurs  bonnes  batteries  re-» 
Têtues  et  bien  garnies  de  canons.  Les  bâtimens,  servant 
d'arsenaux,  tant  pour  la  construction  des  vaisseaux,  que 
de  magasins  pour  tout  ce  qui  est  nécessaire  à  leur  arme-» 
ment  et  appi  orisionnement ,  sont  magnifiques,  et  excitent 
niiration  de  ceux  qui  les  parcourent. 
La  population  de  Toulon  est  de  20  mille  5oo  Individus, 
et  cette  ville  est  distante  de  £aris  de  S56  kilomètres  (2i4 
liefies).  Elle  est  le  chef4ieu  d'une  sous-f>réfectm*e  adminis- 
trative et  d'une  préfecture  manlime  ;  le  siège  de  trois  tri-^ 
bunaux,  l'un  criniiuei,  1  autre  de  première  inslancc  ,  et  lo 
troisième  de  commerce,  e^  la  résidence  d'un  conservateur 
des  KypoiUèques. 

.  lie  territoire  de  cet  arrondissement  est  fertile  en  fruits , 

mais  sur-louL  en  câpres,  dont  il  se  fait  un  grand  conmicrce. 
Sou  importance  consiste  moins  dans  le  commerce  que 
dans  les  établissemens  maritimes  qu'il  renferme. 

Cest  au  sud-est  d'Hières  que  sont  situées  les  îles  de  ce 
nom,  renommées  par  Fabondance  des  oranges,  citrons  et 
grenades  qu'elle^  produisent ,  etpai'  le  printemps  coatiuuel 
^uijr  règne,  , 

(  Ptmr  de  plus  amples  renaeignemeha ,  il  est  nécessaire 

de  lire  l'Istroductjon  (jui  f  recède  la  D esc ntPTiON  TO~t 
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Vlir  DéPARTEMBNT  (Bonches-dtt-Bliôae^'. 

Xjb  département  des  Bouches^du" Rhône  j  formé  d'une 
partie  de  la  Basse -ProTence,  et  dont  le  chef-lien  est  k 

Marseille ,  lire  son  noui  du  Rhône ,  <^ui  j  a  ses  eiuJjou- 
chures  dans  la  Méditerranée. 

U  est  prouvé,  par  tont  ce  que  les  anciens  ont  dit  des  em« 
bouchures  de  ce  fleuve ,  qu'elles  ont  yarié  de  configuraiion , 
de  noml)re,  et  même  il  paraît  que  leur  diiecliori  est  difTé- 
rente.  Les  uns  donnent  à  ce  ileuve  deuxji  d'auires  trois^ 
et  même  jusqu'à  sept  emboucliures.  Les  géographes ^  sur* 
tout  9  d'après  ce  qui  est  arrivé  à  Aigues-Morte  »  prétendaient 
que  les  eaux  de  la  mer  s'élaient  retirées  ;  mais  de  bonnes 
observations  en  histoire  naturelle,  ont  eoiivainou  que  ce 
sont  Les  terrains,  enrichis  de  ce  que  leur  ont  procuré  les 
.{Deuves  et  les  chutes  d'eaux ,  qui  se  sont  élevés.  C'est  ce  qui 
est  particulièrement  arrivé  aux  bouches  du  Rhône ,  et  c'est 
probablement  parce  qu'elles  varient  à  Fouest,  que  les  an* 
ciens  et  les  modernes  n'y  ont  ])()liit  construit  de  ports. 

Les  JLiinites  du  département  des  Bouches  du-llliône 
•ont  :  au  nord,  celui  de  Yauclusej  à  l'ouest,  celui  du  Var  ; 
au  midi,  la  Méditerranée,  et  à  l'ouest,  le  département  du 
Gard. 

Les  principales  Ilii'ières  sont  :  la  Durancc,  qui  y  coulant 
de  l'est  à  l'ouest,  le  sépare,  au  nord ,  du  département  de 
Yaucluse.  On  a  tiré  un  canal  d'irrigation  qui  commence 
à  quel(|ue  distance  de  Pertuis;  et  tandis  que  la  Durance 
remonte  par  le  nord-ouest,  pour  se  jeter  dans  le  lUiùne, 
près  d'Avignon,  ce  canal  va  assez  directcmeut  se  rendre 
dans  le  même  fleuve  à  Arles»  C'est  à  ce  même  point  que  la 
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Rhône  se  dinse  en  denx  branches  aases  ecfOÊÎêèeûibêi 

Fune  descend  au  midi ,  tirant  un  peu  yersFest;  l'autre  passa 
à  l'ouest ,  puis  tourne  au  midi^  pour  se  rendre  à  la  mer  aux 
Sainies-Maries.  Entre  ces  denx  embouchures  est  Tétang  de 
Talcarès,  dans  les  terres,  que  Ton  nomme  Ile  de  la  Camar^ 
gi/4!.  La  branche  orientale  se  nomme  le  Grand-Rkâne;  \m 
branche  occidentale,  le  Petit-Rhône  :  la  branche  orientale 
se  partage  encore  en  six  branches  avant  de  se  jeter  dans  1a 
mer. 

La  branche  de  l'onest,  appelée  aussi  qodqnefois  Rho^ 
dannee,  s'ouvre  rers  Olivier,  et  donne  ses  eaux  an  canali 

de  Silveréal,  qui  se  divise  en  deux  canaux^  le  Peccais  ei 
le  Bourgidon. 

Au  reste ,  il  ne  faut  pas  perdre  de  vue  que  le  Rhène  fomuft 
continuellement  deux  lorrens  qnî  rendent  à  la  mer  ;  IW 

des  eaux,  l'autre  des  sables;  ce  dernier  8ur4out  est  si 
considérable  vers  la  mer,  qu'en  uu  jour  il  pouiTait combler 
un  passage ,  qui ,  la.  veille  ^  eût  été  praticable  pour  des  na<» 
vires.  Les  digues  du  Rhône  et  de  la  Ooranoe  sont  extrême^ 
ment  dégradées.  Ces  rivières,  la  dernière  sur-tout,  sortent 
souvent  de  leurs  lits ,  et  emportent  chaque  année  une  por* 
tion  considérable  du  territoire  des  communes  situées  sur 
leurs  bords  *,  il  en  est  même  plusieurs  qui'  sont  à  la  veiUe 
de  le  perdre  entièrement ,  û  l'administration  ne  s'occupa 
de  prévenir  promptement  d'aussi  graves  inconvéniens. 

L'ilc  de  la  Camargue  peut  ctrc  regardée  comme  le  Delta 
de  nos  déparlemens  méridionaux  ;  sa  surface  est  un  ama* 
de  petites  iles,  de  sables  et  de  marais,  et  le  fond  est  wok 
ancien  lit  de  mer  sablonneux,  qui  a  retenu  une  grand* 
quantité  de  sel  :  cette  île  est  favorable  à  Féducalioa  de^* 
chevaux. 

Les  étangs  sont  fort  communs  le  long  de  la  côte: 
S  y  en  a  des  grands  et  des  petits.  L'étai^  de  Benv  on  des 
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Martiguea  est  le  plus  considérable.  11  est  situé  entre  Mar- 
seille et  le  Bhdae  ^  il  est  de  figure  presque  ronde,  et  on  lui 
donne  ao  kilomètres  (5  lieues)  de  long ,  sur  i5  kilomètres 

(3  lieues)  de  large  ;  et  environ  5o  kilomètres  (lo  lieues) 
de  tour.  II  communique  à  la  mer  par  les  canaux  de  Martii 
gues  et  de  la  Xour-du-Bouc.  Il  y  a  peu.  d'étangs  où  l'on 
trouve  une  si  grande  quantité  de  poissons.  Les  étangs  de 
Meyran  et  d'Éntrecens ,  sont  remplis  de  earpe^  :  on  fait 
aussi  des  pèches  considéral>les  dans  ceux  de  Vol  et  de  Galle, 
]on  j  ainsi  que  beaucoup  de  sel;  mais  un  peu  acre,  dans 
celui  de  Valduacbi  etc.  Cest  au  dessèchement  de  plusieurs 
étangs  et  de  marais  ^  et  à.  la  construction  de  plusieurs 
grands  chemins ,  que  ce  déparlement  doit  la  salubrité  de 
l'air  dont  il  jouit ,  sur-tout  depuis  le  commencement  du 
dernier  siècle.  Le  canal  dit  de  Provence,  et  aujourd'bu£ 
des  Bouches^du-Rhônê  y  dont  on  dénude  la  confection, 
serrira  à  l'irrigation ,  k  la  flottaison  et  à  la  navigation.  H 
sera  sur-tout  d'une  utiltté  immense  aux  fabriques  et  aux 
usines  de  toute  espèce,  et  opérera  le  dessèchement  des  ma- 
rais d'Arles. 

.  Le  canal  de  narigation  du  Khdne  an  port  de  Bourg ,  n'est 
pas  moins  important  :  on  s'occupe  de  sa  confection.  Nous 

ne  devons  pas  oublier  également  de  faire  mention  d'un 
nouveau  canal  d'irrigation ,  connu  sous  le  nom  de  Canal 
deë  Alpines.  Il  commence  à  la  Durance,  à  Mallemort ,  ok, 
à  peu  de  distance  de  la,  il  se  divise  en  deux  branches > 
dont  l'une  fertilise  les  belles  plaines  d'Orgon  y  Saint-Remi , 
Barbentane,  Tarascon ,  tandis  que  l'autre  arrosera  tout 
le  vaste  territoire  d'Arles.  La  construction  de  ce  canal  va 
opérer  une  révolution  avantagéuse  an  département  d^ 
Bouches-du-Rhdne ,  en  lui  procurant  même  un  excédant 
d6  fourrages  dont  il  manquait. 

Les  lies  dépendantes  de  ce  département^  sont  celles 
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cle  Eatonneau,  Pomegaé^  le  château  d'If,  Vilé  de  paumé  ^ 
de  Planier'^  etc. 

lue  dimaC  de  ee  dépArtement  est  très-ehaud  et  sec ,  et  II 
est  rare  qull  y  pleaye  en  été;  mais  on  y  est  quelquefois; 
hien  incommodé  d'un  vent  Troid  appclù  mi  s/ rai  11  y  a 
beaucoup  de  montagnes  j  la  plus  haute  est  celle  de  Sainte'* 
BAume.  Elle  est  située  près  la  yille  d'Aix  :  on  lui  donne  iS 
kilomètres  (5  lieues)  de  hauteur ,  et  5o  kilomètres  (la 
lieues)  de  longueur  du  levant  au  couchant.  Quoique  com- 
munément les  montagnes  soient  bien  gai  nies  de  hois ,  on 
voit  entendant  le  contraire  dans  ce  département  :  la  plu^ 
part  de  celles  dont  il  est  couvert ,  ainsi  que  quantité  de  col* 
linesy  ne  présentent  que  de  simples  et  purs  rochers ,  nuds^ 
sans  arhiTs  ,  sans  plantes  ni  simples. 

Le  soi  de  ce  département ,  en  général  aride ,  brûlé  par 
vn  Bol&l  ardent,  et  desséché  par  des  vents  habituels ,  n& 
peut  produire  sans  irrigation ,  et  il  ne  donne  des  fruits  et 
légumes  qu'en  raison  de  Tindustrie  et  du  trarail  des  habî- 
tans.  Cepeudaut  File  de  la  Camargue  est  uatmcilcment 
fertile. 

Les  productions  principales  sont  :  les  blés,  les  vins,  les 
ofireSy  les  fruits,  les  amandes ,  etc.  La  i)ècbe  le  long  de  la 
cjtc  supplée  au  peu  de  rapport  des  terres.  Celle  du  thoa 
et  des  anchois  est  la  plus  eonsidérable. 

Le  blé  ne  suffît  pas  à  la  consommation  locale  i  Xarascon 
et  Ailes  sont  les  seuls  cantons  qui  en  récoltent  un  excédant 
(Kinsîdérable ,  qu'ils  vendent  sur  les  lieux  ;  ou  qu'ils  expé- 
dient à  Marseille  par  les  bouches  du  lUiône,  où  les  can- 
tons qui  manquent  de  cette  denrée  de  première  ncccssilé 
.  s'en'  approvisionnent}  de  ceux  que  cette  ville  tire  de  Tinté- 
rieur  de  la  France ,  par  le  Rhéne  ;  et  de  la  Sardaigne  et  des 
«ôies  de  Barbarie ,  par  la  mer. 

Ouj  recueille  du  vin  eu  ai^ondance,  et  beaucoup  pliu^ 
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qu'il  n'en  faut  pour  la  consoraniiilion  des  habitans.  Les  plus 
estimés  sont  ceus.  de  Casssis  et  de  la  Ciotat,  qui  sont  ordi- 
nairement blançs. . 

Les  olives  sont  un  fruit  excellént  ;  lesliabitans  en  man- 
gent beaucoup  en  liiver  :  ils  les  préparent  de  différentes 
manières.  Celles  qu'on  mange  à  Paris  et  dans  les  départ»- 
meus  éloignés ,  portent  le  nom  de  picholineë ,  de  Picho^ 
Uni  qui  en  inventa  la  préparation^  qui  consiste  dans  une 
lesaivie;  et  les  conserve  telles  qu'on  les  trouve  dans  la 
commerce. 

Les  huiles  d'oUve ,  connues  sous  le  nom  d'/m//^'s  iVAix. 
ê£  de  Pro^'ence,  justement  réputées  ^  sont  l'objet  le  pluA 
productif  du  département.  Avant  la  morkUUé  des  oliviers  p 
survenue  dans  l'hiver  de.  1788  à  1789 ,  les  exportations  de^ 
ce  liquide  étaient  estimées  à  4  millions  891  mille  v5oo  ni)- 
riagramnies  (100  mille  quintaux),  produisant  uu  reveau  de 
4  millions  doo  mille  francs  que  ce  département  a  perdu* 

Cette  perte  est  loin  d'être  réparée  :  de  nouvelles  mwêal^ 
tèg,  survenues  les  17  février  1792  y  5  ventôse  an  ni,  et  11 
ventôse  an  IV,  ont  arrêté  hi  végétation  de  cet  arl)re  pré- 
cieux^ et  tiennent  le  dépai  temcut  dans  uu  état  mi^rable 
et  languissant.  Les  canto^  que  ces  mortalités  ont  ruinés  ^ 
«ont  particulièrement  ceux  d'SguilIes,  d*Aiz>  de  Saint- 
Chamas,  desMartigues ,  d'Istres,  de  Salon ,  de  Pelissanne, 
de  Fontviedle,  d'Eyguières,  etc.  En  général,  on  a  peu  de 
couiiauce  à  la  reproduction  de  l'olivier  dans  le  départe 
qieat  des  Bouches-du-Khdne.  On  prétend  que  le  climat  y 
est  plus  froid  qu'il  n'était  il  y  a  vingt  ans.  H  serait  bien  à 
désirer  que  le  Gouvernement  ebargeât  des  personnes  ins- 
iruites  de  faire  les  expériences  nécessaires  pour  constater 
tgi  fait^  qui ,  s^il  est  iau^ ,  acquiert  cependant  chaque  jour, 
plus  de  crédulité,  et  influe  beaucoup  sur  la  prospérité  et 
la  ncb^Sie  de  nos  départemons  inéridioitaiix. 
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Les  amanilicrs  sont  encore  une  des  producttODS  de  ce 
département.  Le  commerce  principal  s'en&it  à  Marseille  > 
ÔloIl  on  les  expédie  dans  les  différentes  villes  de  France 
et  à  l'étranger.  On  fabrique  sur  les  lieux ,  avec  des  amandef 
et  du  miel ,  une  espèce  de  pâle ,  qu'on  nomme  nogat  rou^ey 
nogat  blanc  et  thoron  ,  dont  le  goût  est  délicieux^  sur- 
tout le  thoron. 

La  soie  est  aussi  nn  olijet  considérable  pour  le  dépar-« 
teracni  des  Bouclies  -  du  -  Rhône  i  il  n'est  pas  une  seule 
commune  qui  n'eu  récolle  plus  ou  moins.  Le  débouché 
de  cet  article  est  à  la  foire  de  Beaucaire ,  oà  les  fabricans 
de  Lyon  et  de  Nîmes  en  font  des  achàts  considérables. 

Les  fourrages  ne  sont  pas  asses  abondans  pour  suffire 
aux  consommations.  Arles  est  la  commune  qui  eu  fouruit 
le  plus;  cependant ,  ainsi  que  no  us  l'avons  déjà  observé ,  on 
peut  assurer  que  la  révolution  que  le  canal  des  Alpines  va 
opérer  dans  Fagriculture  en  général  ;  procurera  néces- 
sairement un  excédant  de  Iburragcs  dans  ce  départe- 
ment. 

On  j  nourrit  cependant  près  de  600  mille  bétes  à  laine  ,  • 
connues  sous  le  nom  de  béleaà  lainê  transhumante»  ^  parce 
qu'elles  quittent  les  plaines  de  Graux ,  près  d'Arles ,  au 
moment  où  la  chaleur  et  la  sécheresse  du  sol  les  fatigue- 
raient et  les  mettraient  dans  l'impossibilité  de  pouvoir  s'y 
nourrir ,  pour  aller  sur  les  hautes  montagnes  des  dépar- 
temens  de  la  Drôme ,  des  Hautes  et  Basses- Alpes,  y  vivre 
fraîchement  pendant  Pété ,  et  regagner  ensuite  le  terri- 
toire d'Ailes  au  retour  des  frimats.  11  existe  sur  cette  trans- 
humation  un  rapport  du  citoyen  Michel  (  d'Ejguières) 
au  ministre  de  l'intérieur ,  inséré  dans  la  FmiUe  da  CtUn 
iwatmr  n**.  5o ,  et  dans  le  tome  IV  des  uinnalea  de  la  Ré', 
publiqne  FrançaUe,  Ce  rapport  est  d^autant  plus  préctenz  ^ 
<^ue  c'est  »eulment  dauâ  cette  partie  de  la   ronce  c^uq 
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iette  branche  d'économie  rurale  est  connue ,  et  qu'elle  pé" 
Tira  f  dit  le  citojren  Michel ,  an  grand  préjudice  des  dé- 
partemens  des  Hautes  et  Basses-Alpes  et  de  la  Dr6me ,  par 
les  entraves  qu'apportent  ces  départemens  à  la  marche  des 
troupeaux  pendant  leur  transhumation,  et  parles  vexations 
^e  les  propriétaires  exercent  contre  les  bergers  conduc- 
teurs. La  laine  que  fournit  cette  race  n'est  pas  d'uno 
grande  finesse  ;  mais  je  ne  pense  pas ,  observe  le  citoyéa 
Michel ,  dans  le  rapport  précité ,  que  les  autres  racei>  de' 
la  France  en  produisent  d'une  qualité  supérieure. 

Le  territoiie  d'Arles  nourrit  encore  des  bœufs  et  des 
chevaux  y  mais  en  petite  quantité.  Les  chevaux  y  connue 
sous  le  nom  de  chevaux  de  Camargue  ,  y  sont  petits , 
lestes ,  mais  sauvages  comme  le  pays  qui  les  nourrit.  Ce- 
pendant si  cette  race  était  soignée  ,  elle  pourrait  être 
très-propre  à  monter  la  cavalerie  légère. 

On  trouve  dans  ce  département ,  des  mines  de  fer  y  ê^t^ 
lan  y  de  vitriol  et  quantité  de  carrières  de  marbre ,  des 
sources  d'eaux  salées  et  minérales.  ' 

Le  commerce  de  ce  département  embrasse  presque  tou« 
les  objets  9  mais  il  est  fdus' actif  que  passif ,  plutàt  dW 
dustrie  que  propre  et  naturel  au  pays.  Gela  provient  de 
ce  que  ce  département  n'a  point  assez  de  manuiactures , 
ni  assez  de  denrées  pour  en  fournir  à  l'étranger,  si  l'on 
en  excepte  toutefois  les  laines ,  les  soies  ^  'les  huiles , 
les  fruits  ,  les  vins  de  liqueur  ^  beaucoup  dfessences, 
la  graine  d'écarlate  et^  la  garance  que  Ton  commence  à 
y  cultiver  beaucoup  depuis  quelques  années.  Le  poisson 
firais,  et  sur- tout  les  sardines  ,  les  thons,  les  anchoix.  Ce 
département  exporte  aussi  de  très-beaux  marbres  et  de 
très-belles  pierres  d'albâtre. 

La  ville  de  Marseille  peut  être  regardée  comme  le 
icentre  et  l'ane  de  90a  commerce  qui  e$t  très-important^ 


448  '  BEseiitPTtoK 

puisqu'il  cniLi  assc  celui  que  la  Fraace  fait  avec  Pltalie  ^ 
l'Espagne,  les  Echelles  du  Levant  et  les  Barbaresques*  Il 
y  a  dans  ce  département  beaucoup  de  fabriques  de  sayon  , 

et  la  filature  des  cotons  commence  à  s'y  bieu  établir. 

(Pour les  Foires  de  ce  déparlemeut ,  fv^^z  le  Tableau 
général  des  Foires  de  France»  ) 

Les  principtUee  Filles  du  département  des  Bovches^o* 
Khône ,  sont: Tairascon ,  Aix ,  Marseille,  Arles. 

\J Eteîuiur  en  suprrfici.'  de  ce  dcparleracnt  est  de  6oi 
mille  960  hectares  (  1  million  179  mille  420  arpens  )  ou 
de  6  mille  19  kilomètres  et  demi  carrés  ^  398  Heuet 
carrées  ). 

Celles  des  Forêts  est  de  3i  mille  5i5  hectares  "54 
ares  (  61  mille  747  ar[>ens)  ,  dont  6  mille  81a  hectares 
72  ares .(  i3  mille  547  urpens  81  perches)  de  bois  natio- 
naux; 10  mille  5ao  hectares  53  ares  (  so  mille  aao  sow 
pens  5o  perches  )  communaux ,  et  i4  mille  589  hec^. 
lares  ^9  arcs  (  28  mille  178  arpens  6g  perches  ) 
appartenans  à  des  particuliers. 

La  Population  est  éraluée  à  5'jo  mille  7a  individus  | 
ce  qui  fait  1074  babitans  par  lieue  carrée. 

,Les  ContrihuHons  dë  ce  département  pour  Tan,  XI,  se 
moutcul  à  U  somme  de  3,^  1 2,1 99  l'raucs  j 

s  ▲  V  o  X  a: 

Conlriliulion  foncière   1,596,000  ^'^^ 

Contribution  personnelle  ,  mobîliaire  et 

somptuaire  «   577,900  * 

Portes  et  Fenêtres  •  485,o56 

patentes   606,679 

Produit  des  16  centimes  additionnels  par 

franc  sur  les  contributions  foncière , 

penonnelle ,  mobiliaîre  et  somptuaire.     547 ,664  

Total  égat  3,612,199 

Ce 
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Ce  qaî  donne ,  pour  la  quotilé  contribulm  dis  cihaqiie  in'* 
dmdo ,  1 1  (ranés  sS  centimes  et  demi. 

IjCS  Dépenses  à  la  charge  du  déparlement ,  pendant  l'an 
XI  ^  prises  eû  partie  sur  le  produit  des  centimes  addition- 
nels^ se  montent  à  la  somme  de  3ô4>63i  francs  33  cent.  ^  ' 


savoir; 


de  l'administration   iSGjBGg^*"-  » 

Dépenses  V  de  Tordre  jiuLiciaire.    i(>9,8f>a  .33 

d'instruction  publique   28^000  » 

Total  égal   35^,55i^'-  33\ 

lie  département  dès  Bouches ^-du  -Rhône  est  divisé  en 

trois  ai  rondisscniens  communaux  ;  savoir  :  1°.  de  Mar- 
seille ;  2**.  à'^ix  ;  3".  de  Tarascon  ;  eu  ^7  caïUous  ou 
justices  de  paix ,  et  I08  communes. 

lie  coUége  électoral  du  dép&rtement  est  Composé  de 
Zoo  memlnres.. 

Ab.KOKJIIS8SUENT    DB  MARBXXZ.l.Sy 

Contenant  16  Goqununes  divisées  en  9  Cantons  ou  Jus- 
tices de  Paix  :  Roquevaire ,  Aubagne ,  la  Ciotat,  Mar^ 
saille.  (  Six  JnsUces  de  Paix.  ) 

La  pi^puUtipn  de  cet  arrondissement  est  de  i4a  mille 
58  individus,  et  le  collège  électoral  esf  composé  de 

ioo  niemî)rcs. 

jyiameUle  en  est  le  chef- lieu.  C'est  une  grande  ville  ma- 
ritime y  située  sur  la  Méditerranée ,  au  fond  d'un  goliè , 
couvert  et  défendu  par  plusieurs  îles.  Elle  est  bâtie,  par^ 
tle  sur  le  penchant  d'une  colline  et  partie  dans  une  plaine. 

Cette  ville  a  vme  population  de  1 1 1  mille  i3o  individus,  et 
elle  e»t  disioule  de  jPajris  de  bââ  idiomètres  (  :2ooiieuc$«) 


43o  DESCRIPTION 

CcBi  le  'cbef-lien  d'une  préfeoture ,  le  nége  de  ihxt  ifu* 
Konaux  ,  l'un  de  premicM  instance  et  Fantre  de  com- 

mefce;  la  résidence  d'un  commissaire-général  de  police, 
des  directeurs  de»  contributions  directes  et  des  domaines 
aalMMianx^  d'un  eonserrateur  des  bjpothè^pies,  d'un  gé- 
néral de  divî&ion  commandant  la  huitième  division  mili- 
taire y  d'un  chef  d'escadron  et  d'un  capitaine  de  la  vingt' 
quatrième  légion  de  gendarmerie. 

La  situation  de  Marseille ,  <^ui  est  très-favoralile  au 
commerce  y  la  rend  une  des  plus  florissantes  de  l'Eu- 
rope. 

11  y  a  des  raffineries  de  sucre ,  des  fabriques  de  savon  , 
d'alun  et  de  soufre.  On  jrirouvc  tout  ce  que  l'on  importe 
de  plus  précieux  dé  Smjrne  y  d'Alep  f  d'Alexandrie.  Le» 
productions  de  l'Asie  jet  des  Indes-Orientales^  parviennent 
dans  les  Echelles  du  I^evant  par  la  voie  des  caravanes 
ou  de  la  nier  KougC;  et  les  vaisseaux  de  Marseille  nous  le:» 
apportent* 

On  trouve  dans  cet  arrondissement  des  filons  d'une 
terre  saviMinettse,  qui,  dissoute  dftns  l'eau,  la  rend  hian- 
clie ,  et  blanchit  le  linge  et  les  étoffes  aussi-bien  que  le 
savon  dont  cette  terre  a  la  marbrure.  Elle  est  grasse  et  li- 
moneuse ,  et  Ton  dirait  que  la  nature  y  a  rassemblé  le» 
mêmes  îngrédiens  qu'on  emploie  pour  faire  le  savon.  U  j 

fttnsi  nne  mine  de  fer  et  de»  carrières  de  miffbrè. 

AxnoKBissiMSNT  b'Azx* 

I 

Contenant       Communes  divisées  en  lo  Cantons  ou 

Justices  de  Paix  :  Lambesc  ,  Pevrolles  ,  Trets  ,  Gai- 
danne ,  Berre ,  Aix  nord  et  sud  ,  les  Martigues  ,  Istre  , 
Salon. 

ijft  ^^puUtioA  de  cet  anondissement  est  de  97  mille  q3B 
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individus  ;  et  le  collège  électoral  est  composé  de  1 96  raeoi- 
Jires. 

jiix  en  est  le  chef-lieu.  C'est  une  belle  ville ,  située  dass 

une  plaine  au  pied  de  plusieurs  collines  ,  la  plupart  fer- 
tiles en  vins ,  en  iruits  et  en  huiles  cxcellenles ,  <^ui  loat  le 
priadpal  commerce  de  cet  arrondissement. 

'  La  population  de  la  ville  d'Aiz  est  de  a3  mille  686  indi'- 
TÎdus ,  et  elle  est  distante  de  Paris  de  779  Ulpipètr^ 
^  if)2  lieues  el  demie  ).  , 

Klle  est  le  clief-lieu  d'une  sous-pr^reclui  e ,  le  siège, d'tm 
arcberéché ,  de  trois  tribunaux,  Tun  .d'appel ,  Tautre  oâ- 
mlnel  et  le  troisi^e  de  première  instance  \  la  résidente 
d*un  conservateur  des  hypothèques ,  d'un  inspecteur  des 
forets  naiionales  et  d'un  général  de  brigade  commau4cU»t 
du  dcparteraeut. 

Il  j  a  plusieurs  carrières  de  marbre*  On  traive  .une 
-'source  d'e^^x  minérales  chaudes  à  Aix>qnila  fit  âppelér 
au  temps  des  Romains  ,  ^ifjuœ^extiœ  ,  cl  croù  s'esl  iui  mc 
son  nom  moderne.  Ces  eaux  sont  fort  claires  et  «wiiii  lé- 
gères  que  Teau  de  pluie  :  elles  n'ont  ni  4>deur ,  aï  savetir. 
Jjes  expériences  que  Fon  a  faites  sur  elles  font  jgr^iimer 
qu'elles  sont  un  peu  nitreuses.  ^, 

Contenant  33  Communes  divisées  en  8  Cantons  ou  Jus- 
.    ticesde  Paix  :  Arles,  Château- Ken ard  ,  Orgôir,  Ey- 
gnières ,  Saint-Remy,  TarascOtt,  les  Saintes-Mariés. 

Xiâ  population  de  cet  arrondissement  est  deSonuOe^iG 
individus  ,  «t  le  collège  électoral  est  composé  de  1^ 
membres. 

2\trascon  en  est  le  chef-lieu.  C'est  une  ville  située  sur  la 
rive  gauche  du  lUiôuc  vis-à-vis  Beauca ire  avec  laquelle 
elle  cominnnique  par  ans  grand  pont  de  bateaux. 
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La  population  de  celte  ville  est  de  9  mille  69  indiTÎ» 
dus.  C'est  le  chef-lien  d'une  sons-préfectwre  ;  le  siège  de 

fleux  tribunaux  ,  Fuq  dt;  première  iuslaucc  et  l'autre  de 
commerce^  et  la  résidence  d'un  conservaleur  des  hjpo^ 
.•thèqnes* 

-  Le  Sol  de  cet  arronclîssement'est  en  partie  collÎTé ,  partie 
défiiché,  partie  inculte,  partie  inondé ^  et  paitie  couvert 

-  d'étangs  et  de  marab.  La  partie  connue  sous  le  nom  de 
la  Crau^'yérlea ,  est  celle  du  département  <jui  fournit  la 
plus  grande  quantité  de  bétes  &  laine  transhumantes,  et 

"OÙ  Ton  trouve  de.  vastes  })ropriclés  incultes.  Cette  plaine  ou 
Craii-d' Arles  est  Irès-élonnanie ,  très-belle,  on  peut  même 
dire  très -riche,  et  cependant*  elle  est  en  même  temps 

'  une  des  plus  panms,  non-senlément  de  Farrondissement 
et  du  département ,  mau  encore  de  la  République.  Elle 
va,  ainsi  que  nous  l'avons  observé  plus  haut,  éprouver 
bientôt  une  réYolutiou  extrémemeat  avantageuse  à  Tagri- 

♦ 

CttUupe.  Le  canal  dê)g  jilpiaes ,  qjai  peut  arroser  et  arrosera 
«n  jonr  cette  mte  plame ,  provoquera  les  déirichemens': 
•  il  jr  n  «n  a  même  éé$à  beaucoup  de  commencés* 

Jjes  Wtres  parties  du  territoire  de  cet  arrondissement , 
auseeptibles  de  culture ,  et  sur-tout  l'île  de  la  Camargue , 
produisent -du  h\é  en  abondance ,  de  l'orge ,  de  Favoîne , 

du  vin  ,  de  Tbuilc  ,  de  la  soie  j  les  parties  incultes  oilVent 
d^  pâturages  qui  servent  à  la  noujTÎture  dos  troupeaux 
granshumans  de  bétes.  à  laine ,  des  boeufi» ,  des  chevaux, 
«te. ,  les  parties  inondées.donnent  du  sel ,  de  la  soude,  etc.  ; 
et  celles  «ouvertes  d'étangs  et  de  marais  )  produisent  du 
poisson  et  des  simples  et  luT})es  médicinales ,  mais  ils 
rendent  l'air  mal  -  sain ,  et  occasionnent  des  fièvres  qui 
ttiinent  la  population  des  lieux  qui  les  avoisment. 

On  peut  dij  c,  eu  général ,  q^uc  le  territoire  de^ranron- 
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SmemiËtit  êe  Tarafoon  ett  snsceptible  de  derenur  tres^ 

fertile ,  en  toutes  sortes  de  productions. 

U  y  a  une  carrière  de  marbre ,  mêlé  de  Liane ,  de 
janne  ,  de  wom^e,  et  de  cooleur  de  chur^  qui  est  tvèfr- 
beaa. 

Le  eommerce  prlacrpal  eonsiste      soie ,  xin  ,  sel  y 

héuW  y  chevaux  ,  hœuSs ,  laine ,  etc.  * 

'  (  Pour  d(9  pkts  amphê  reneeignemena ,  U  eêir  néesêatm  ' 
délire  s^IarRaDVCTio»  qui  précédé  la  DsscniPTtoir  to- 

POGHAPHiQUE   DR  LA  NaUFELLE   DiriSlOH   DE  LA 

Francs*) 


Le  département  du  Gard,  fomlénies  ancfens  dîoeèset 

deNinies,  d'Alals  et  d'Uzès ,  dépendans  de  la  ci-tlevant 
.  prOYÎace  de  Languedoc^  dont  le  clicf-lieu  esta  Ninie$y 
lire  son  nom  de  la  rivière  du  Gardon^  qui  le  traYerse  de 
Fouest  à  Test.  On  en  abrège  le  nom  dans  ceux  où  il  entre 
pour  en  former  un  composé ,  tels  que  le  Vera-^u^Gard ,  le 
Pont-^lu-Gard;  et  c'est  ce  même  nom,  ainsi  abrégé,  quia 
été  donné  au  département  dont  il  s*agit. 

Les  Limites  de  ce  département  sont  :  an  nord ,  celui  de 
FArdèebe  \  à  l'est,  ceax  de  Yauduse  et  des  Boucbes-du-^ 
Rhône;  au  midi,  la  ^Méditerranée -,  au  sud-ouest,  le  dé- 
partement de  l'Hérault;  à  Touest,  celui  de  l'AYej^Ton , .  et 
au  nord-onest^  celui  de  la  Losère.  , 

Lies  principaleê  Ritdères  sont  :  le  Rhône,  qui  p  coulant 
Il  Test ,  du  nord  au  sud ,  sépare  ce  département  de  ceux  d^ 
Vaucluse  et  des  Bo^ches-jduriyUôae» 


» 
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Le  Gavdon  ou  Gard,  qui  prend  sa  touroe  dans  le  dépan* 
tement  delà  Lozère ,  se  divise  en  denx  bras,  donl  Fan  passé 

.m  IVmj^p,  au  Mas-Dieu,  et  à  Alais,  où  il  est  surnommé  le 
Gardon^d'jdlaia  ;  Fautre  bras  dirige  son  cours  par  Anduie  « 
où  il  est  appelé  le  Gardon-^Anduse.  A  RÎTaltay  les  deux 
bris  se  réunissent  el  nefbnnent  qu'âne  rivière ,  qui ,  grossie 
d'abortî  par  TAlson ,  et  plus  bas  par  TEv-senne ,  Ta  se  jeter 
dans  le  liUoae  à  5  kilomètres  (i  lieue)  au  dessus  de  Beau- 
Caire.  U  charrie  des  paillettes  d'or  en  grande  quantité.  Cetta 
rÎTÎère  étant,  dans  tonte  sa  partie  supérieure,  resserrée 
dans  des  gorges  étroites  el  eoTironnée  de  montagnes  très- 
*flev«''es,  reçoit  une  quantité  prodigieuse  d'eau  lors  de» 
grandes  pluies  ou  de  la  fonte  des  neiges  ;  aussi  elle  est  ter- 
rible  danssesinondaflions  :  etterarage  des  i^aines  superbes^ 
les  courre  de  sable  et'de  gravier,  change  de  lit  k  chaque 
crue  ;  de  manière  qu'il  n^est  pas  rare ,  lors  des  basses  eaux , 
de  voir  dans  les  pays  pîats  c^ue  traverse  le  Gardon,  un 
petit  volume  d'eau ,  qui  quelquefois  disparaît  tout  entier 
sous  les  graviers,  rouler  paisiblement  sur  un  lit  de  douze 
h  quinze  cents  mètres  de  largeur.  Les  plaines  fertiles  de> 
IVcrs  ,  Eoucoiran  ,  Saint-Cliaples  et  Renioulins  sont  entiè- 
remiMit  ravagées  par  cette  terrible  rivière,  dont  les  crues, 
scmblablçs  ^  celles  d'un  ton^nt ,  s^élëvent  quelquefois  de 
six  k  sept  mètres  dans  quelques  heures. 

On  trouve  sur  cette  rivière ,  entre  Bemoulin  et  Saîn^ 
Privas,  à  environ  i5  kilonit  Iros  (3  licucs)  au  levant  d  L  zès, 
ic  fameux.  }to/i£,  du  Gard,  ouvrage  superbe  des  Romains, 
n  est  composé  de  trois  rangs  d'arcades,  construites  les 
unes  au-dessus  dés  autres,  celles  d*en  bas  servant  de 
|)ont,  et  celles  d'en  liant  d'aqueducs,  qui  conduisaient 
à  l^Iimes.les  eaux  de  la  fojiiaine  d'Aurç  près  d'Czès  , 
pour  servir  aux  speclades  et  uaumachies  ou  combats  de 
vaisseaux. 
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La  Gèze  prend  sa  source  dans  les  monUgne*  de  YIIlc- 
Sovt ,  daii«  le  département  de  la  Losère ,  aupirès  de  la 
tair«e  de  la  Bàstide ,  dans  la  oosunone  de  Saint->ÂAdfarè-de^ 
Cap-de-Cèze.  Apris  iiu  cours  de  5  kilomètres  dans  ce  dé- 
partement, elle  entre  dans  celui  du  Gard  au  hameau  de 
Plagniola^  eommvine  de  Ponieila,  et  Ta  se  Jeter  dans  le 
Eh^ne  an^leispi]»  du  yOlage  de  Codolet.  Cette  lÎTÎàre  y  qui 
n'est  presque  rien  à  sa  source,  s'aeeroît  oonsîd^al>lement 
par  les  eaux  d'un  i^rand  nombre  de  ruisseaux  qui  s'y  jellcnt 
êur  la  longueur  de  .son  cours,  et  qui,  en  augmentant  son 
▼clame ,  accroissent  sa  vitesse ,  et  la  rendent  quekpncroîs  ' 
eemblable  à  un  torrent  qui  se  précipite  dans  son  Ut  atec 
une  rapidité  incroya])1e. 

La  Vidonrle  prend  sa  sonrèe  dans  la  commune  de  Saint- 
Iftoman,- canton  du  Gros,  et  ra  se  jeter  partie  dans 
les  marais,  partie  dans  l'étang  de  Manguio  et  le  canal  do 
la  Radelle.  Entre  \  illctellc  et  le  Pont  de  Ijunel  on  voit  sur 
cette  rivière  un  pont  de  construction  romaine,  dont  ilreste 
encore  deux  arches  considérables ,  et  sur  lequel  passait' 
vraisemblablement  la  voie  qui  conduisait  dans  la  iVor^on- 
nuise. 

Outre  ces  rivières ,  le  département  du  Gard  a  encore  plu? 
sieurs  canaux  qui  servent  à  sa  navigation  intérieure  et  que 

faciliic  d'ailleurs  sa  position  avantageuse.  Le  plus  considé- 
rable est  celui  qui  doit  communiquer  la  Garonne  au  llbo)Ue« 
et  qui  doit  élre  entièrement  terminé  en  Tan  XII.  Ce  canal 
çiFre^  outre  une  navigation  facile,  les  moyens  de  dessécl^er 
les  immenses  marais  qui  couvrent  la  partie  méridionale 
du  département  et  produisent  dos  exbalaisons  qui  ocra' 

sionneat  pci^qL^M^t,  Teui  de$  majiâdies  ]novt.çUes  c(  contai.  . 
gijcii«cs« 

'    Les  canaux  de  S^lvéréal,  du  Bourgidon,  et  de  la 
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ilelle^  se  joignent  par  leurs  extrémités^  et  qui  n'en  font 
pour  ainsi  dire  qu'un  seul ,  sur  une  longt^ur  totale  de  Tingl- 
huit  kilomètres,  établinent  la  oommunication  du  petit 
Rh6ne,  pris  au  fortd^Silréréal»  lo  kîKniiètres  au-dessous 
de  Saint-Gilles,  jusfjar.s  au  port  de  Celte  ,  et  à  l'Océan  par 
le  canal  du  Midi  et  la  Garonne.  Le  premier  dr  ces  canaux 
passe  devant  les  salines  de  Peccaîs  ^  le  second  aIjoutU  à 
Aignes-Moites ,  et  le  troîâëme  se  délK>Qcke  dans  \ étang  dé 
Mauguio ,  où  il  joint  le  eanftl  deê  Etangs  dans  le  déparie-*» 
ment  de  l'Hérault.  Il  reste  à  parler  de  la  Gi  au~d' Algues^ 
Mortes,  La  ville  d'A»gues-!^lortes  qui  élak  autrefois  un  port 
de  mer,  puisqu'on  y  Toît  encore  les  yestiges  des  murs  de 
rcTétement  d'un  bassin ,  et  que  ce  fut  le  port  o&  Saint* 
Louis  s'embarqua  avec  les  croisés  pour  la  Palestine,  en  est 
auiourdliui  éloignée  de  (>  kilomètres  ,  cl  est  entourée  d'é-r 
tangs  et  de  niarais  fétides^  qui  en  rendent  le  séjour  très- 
dangereux  pour  Içs  personnes,  qui,  n'y  sonjl  pats  acciijmatées»  * 
A-ignes-Mortesn'a  pu  conserver  son  port  qu'à  l'aide  d'un  ear 
nal  appelé  Grande-Robine  ,  qui  aboiUit  à  un  chenal  qui 
^'avance  do  quelques  mèlrcs  dans  la  mer,  et  s'appelle  Grau-*  . 
d*jiiguea-Morles.Ce.  canal  a  4o  à  4o  mètres  de  largeur,  et 
environ  trois  mètres  de  profondeur  dans  le  milieu.  Ce  petii 
port  est  utile  pour  les  vaisseaux  de  cabotage  qui  font  le 
commerce  des  ports  situés  dans  le  golfe  de  I^yon  :  à  la 
moindre  crainte  de  gros  temps,  ils  viennent  s'y  réfugier.  Il 
se  faisait  autrefois  à  Aigues-Mories  un  embarquement  COQ.- 
sidérable  de  vins;  mais  aujourd'hui  ce. port  ne  sert  plus, 
que  de  réfuge  en  cas  de  tempête,  et  n'est  fréquenté  que  par 
^  des  pécheurs  domiciliés  à  Aîgues-Mortes. 

Le  déparlement  du  Gard,  hérissé  en  partie  de  hautes 
»  montagnes ,  a  son  sol  généralement  sec  et  aride  ^  et  exposé  à 

des  vents  furieux  ;les  marais ,  situés  au  sud ,  exhalent  ,  pen?- 
ton  les  trois  mois  de  l'élé  ^  des  vapeur;  méphitiques,  et  uno. 
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lécliereMe  de  trob  vos  a.  produit  de  vastes  amas  de  tourbes 
par  la  décomposîtîoti  des  matières  végétales  et  animales^ 

Cependant,  on  est  dédomningé  de  tous  ces  incoiivéniens 
par  les  diÛiéreates  récoltes  que  Ton  y  fait  et  qui  s'y  suc- 
cèdent les  unes  aux  autres. 

Au  mois  de  floréal  on  y  fait  des  vers  à  soie  et  la  toison 
des  i)éics  à  laines  j  on  j  coupe  ensuite  les  loins  qui  y  sont 
assez  abondans;  on  j  commence  la  récolte  des  grains  au 
mois  de  prairial  et  on  la  continue  au  mois  de  messidor^ 
Au  mois  de  fructidor  les  vendanges  y  donnent  des  vins 
très-bons  et  en  grande  abondance  ;  on  y  fait  aussi  sécher 
une  grande  quantité  de  raisins ,  dont  il  se  fait  un  débit 
considérable.  On  cueille  les  châtaignes  au  mois  de  bru^ 
maire,  <et  en  IHmaîre  les  olires^  mais  il  faut  observer  que 
les  oliviers  ont  diminué  des  trois  quarts  ;  que  les  mûriers 
ont  été  arrachés  en  grande  partie^  ou  détruits  par  la  ri- 
gueur des  hivers. 

.  Les  bestiaux,  dont  les  montagnes  sont  presque  remplies , 

y  fournissent  des  engrais  aboudaninicnl.  Les  chevaux  dits 
camargues ,  sont  d'origine  arabe  :  ils  sont  légers  et  Urès- 
utiles  pour  le  débiquement  des  blés.  On  les  rendrait  pro- 
pres au  labour  en  les  croisant  avec  des  étidons  des  dépar- 
tomens  du  Boubt,  du  Jura  et  de  la  Haute-Sa^ne^  ou  de 
THelvétie.  , 

liCS  troupeaux  pourraient  coucbor  aux  champs  presque 
tonte  l'année,  et  fertiliser  ainsi  utae  grande  étendue  de  terrain. 

J^es  défricbemens  des  communaux  en  ont  diminué  le  nom- 
bre de  la  moitié,  et  détériore  l'espèce  et  la  laine.  Il  faudrait 
y  introduire  des  béliers  espagnols^  pour  en  améliorer  la 
race* 

Ce  département  partage  arec  le  département  de  TAv-ey-i 
fQU  l'aYantage  de  fournir  ces  esicelieus  fromages  dits  dot 
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Koqueforly  faits  aveedtt  lait  delmbîs.  Let  salines dePeecais 
9ont  considérables  et  d'un  grand  rapport. 

U  a  desminesdc  fer,  de  eaivre,  de  vitrioly  de  charbon 
minéral  propre  aux  ibnra  à  ohavOL,  de  jais  on  jajet,  d'an-^ 
tîmoiney  de  cobalt,  des  carrières  de  marbre  d'nn  ronge 
pàle  mëlc  de  Llajic. 

Çe  département  est  un  de  eenx  qni  abondent  Ip^pius  en 
sooroes  d*ean  minérales. 

Le  principal  commerce  consiste  dans  les  manufactures 
dediaps,  de  cadis,  de  serges,  de  droguels,  el autres élolTcs 
de  laines  ;  dans  celles  de  soierie,  de  cliapeaux ,  de  cuirs  ; 
en  Tins  y  eaux-de-vie,  eanx  de  senteur  ^  en  bniles»  en 
fruits ,  en  Terreries  et  poteries ,  dont  il- y  a  des  fabriques  de 
toutes  espèces.  Le  commerce  de  ce  département  se  foit 
principalement  dans  la  i'ameuse  foire  de  Beaucaire. 

(Pour  les  Fniréê  de  ce  département,  f«o^ss  l'Article  Tof 
hleau  général  des  Foires  de  France,  ) 

Les  principales  Villea  du  département  du  Gard  sont  : 
Alais;  Uaës,  Beaucaire,  Pîîmes,  Quissac,  le  Yigan. 

\2Éiendm  en  eufte^ficU  du  département  est  de  699  mille 
7 s3  lieclares  (  1  million  xjS  miHe  44 arpens),Ott de  5  mille 
997  kilomètres  canés  (292  lieues  carrées). 

Celle  des  Foréta  est  de  47  mille  6i3  hectares  5  ares 
(  93  mille  287  arpens  ) ,  dont,  ïamille  437  hectares  29  ares 
(a4  mlUe  368  arpens  9 4  pmbes)  de  bois  nationaux;  16 
quille  883  hectares  5  i  ares  (  33  mille  79  arpens)  communaux, 
et  18  mille  292  hectares  26  ares  (35  mille  ^09  arpens  (i 
yercbes)  #ppai:t£nans  èdespariicwliers* 

JPcfmhtion  est  évelnée  à  ^09  mSle  Sa  indmdns  j  e% 
qui  fait  1  mille  58  babitans  par  lieue  carrée. 

Les  Contributions  de  ce  dopartcment  pour  l'an  so 

^oniçnl  à  la 
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sayoib: 


ConlribuUon  foncière.   i,88o,ooo'^''  a»»** 

CoatribuUon  peraoïmelle ,  mobillaire  et 

somptuaire  ,i  T.  •  2821,100  » 

Portes  et  fenêtres  ^  •  r . . . . .  ^  '   163,59 1     9  ^ 

Patentes   ^Q^»??^ 

Produit  des  16  ceulimcs  additionnels  par 

franc  sur  \es  contributions  foncière , 

personneUe^mobilîaireeirsomptuaîre..  SiS^^S  » 

ToT4i.égal   2,866,398 


Ce  qui  donne  pouir  la  quotité  contributive  ile  cbaque 
individu ,  9  francs  27  centimes  et  demi. 

Les  Dépenses  à  la  cliarj^e  du  dL[)arleinont  ,  pendant 
l'an  XI ,  prises  sur  le  produit  des  ceulinies  addiUonuels  ^ 
se  montent  à  la  somme  de  3\ i,;iso  fr.  66  c.  ; 

0      O I K  : 

c  d*Ad^^ni8|rft^Qn...«<•^^•  .  xi^^^^-'''  SS^' 

Dépenses <  de rOrdre  îudiciaire,..,..  «Sg^fisS  33 

(  d'{Qstruct4PQ^pubiique«.  ..n  a8,ooa  i» 

Total  égal   3 11,120  66"» 

Le  déparlement  du  Gare/ est  divisé  e»\  4  arrondisseraens 
communaux;  savoir:  1**.  dHÂtaU;  a^.  d'C'zès;  5**.  dm 
Kùn08;  4^.  du  f^iffm^  en  38  cantons  ou  inatioes  4epaix, 
et  365  communes. 

Le  collcjje  élcjctoral  du  déparleiuent,  co^nposé  de  3oo 
membres.  ... 
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AftHOFDISSSBtXNT    H*  A  t  A  t  9^ 

Contenant  99  Communes  dirisées  en  9  Catitons  ou  Justiceai 
de  Paix  :  Geaoihac ,  Sainl-Ambroix  yBaijac,  Ledignan^ 
Andttse ,  Saint-  Jean  -  dn  -  Gard  ,  Alais ,  Yexenobre  , 
Saint-Martîn-de-Yalgague. 

La  population  de  cet  airon^ssement  est  de  65  mille* 

446  individus^  et  le  collège  électoral  est  composé  de  i5i 

mcnibrrs. 

y^lais  en  est  le  chef-lieu.  C'est  une  ville  située  sur  I» 
Gardon ,  au  pied  des  montagnes  ^  dont  la  population  est  d# 
8  mille  944  indÎTidus.  Elle  est  le  chef-lieu  d'une  sous-pré- 
fecture, le  sirge  iVun  trîhunal  de  première  instance,  1» 
résidence  d  un  conservateur  des  hjpothè^ues  et  d'un  sous.-^ 
inspecleur  des  forêts  nationales. 

Cet  arrondissement  est  très-montagneux  ;  mables  mon-» 
tagnes,  ainsi  que  les  Tallées,  sont  bien  cuUiyées  ,  et  très-> 
fertiles  :  on  y  rrcueille  du  blé  ,  du  vin  et  de  l'iiuile.  II  y  a 
auési  des  mûriers  qui  nourrissent  beaucoup  de  vers  à  soie* 
Les  manu&ctures  de  laine  ^  dont  le  produit  forme  1# 
principal  commerce ,  mettent  tons  les  habitans  à  leur  aise« 

n  y  a  des  mines  de  fer ,  de  cuivre ,  de  vitriol ^  de  char- 
bon minéral ,  d'antimoine,  de  colbaît. 

On  trouve ,  dans  la  paroisse  de  Mons,  des  rpchers  qui 
jettent  de  Vaaphalte  ou  bitume  ;  il  eià  sort  une  fontaine 
toute  couverte  de  bitume,  que  les  babitans  appellent  la  Fou 

de  la  Piétro. 

Il  y  a  beaucoup  de  carrières  de  marbre  i  et,  à  5  kilo- 
mètres d'Alais ,  on  voit  nn  rocher  de  jaspe  ronge  et  de 
marbre^  qui  aort  de  la  montagne  appelée  le  ^Sorv  dfitaCtt* 
hane,  ^ 

A  &  &  o  K  n  2  s  s  £  M  s  y  T  n'UxÀs, 

iContenant  io4  Commîmes  diTÎséei  en  8  Cantons  on  Ju»- 
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tices  cle  'Paix  :  Poiit-Saiut-Esprit  ,  Kagnols ,  Roque- 
maure,  Villeneuve 'les-Avigaou,  Kemoulios,  Saint^ 
ChapteSy  Liiasan,  Uzès. 

La  popoktioa  de  oet  arrondusement  est  de  73  mille 
35  indÎTidûs  ^  et  le  collège  électoral  est  composé  de 

i44  membres. 

U*è8  en  est  le  chef-lieu.  Cest  une  ville  jsituée  dan»  les 
montagnes,  sur  la  rivière  d'Eysenne ,  et  dont  la  population 
est  de  6  mîUe  191  individus.  Elle  est  le  chef-lieu  d'une  sous- 

préCecture,  le  siège  d'im  tribunal  de  preiiiicro  itislauee,  la 
résidence  d'un  couservaleur  des  h^-polhèques  el  d'un  sous- 
inspecteur  des  forêts  nationales. 

Cet  arrondissement  produit  du  hlé,  des  liuil<\s,  des 
soies,  de  très-bons  vins,  et  d'excelleus pâturages,  uù  loa 
nourrit  beaucoup  de  bétes  k  laine* 

n  j  a  des  eaux  minérales  et'des  mines. 

Les  manufactures  de  soies  et  de  petites  étoffes  de  laine, 
forment  le  principal  commerce  de  cet  arrondissement. 

On  remarque  dans  cet  arrondissement  le  pont  construit 
.sur  le  Rhône,  et  que  Fou  nomme  le  Pont-SaitU-EsprUf 
tpii  est  un  passage  fort  célèbre  et  dangereux  sur  ce  fleuve. 
Ce  pont  est  sans  contredit  un  des  plus  beaux  de  l'Europe^ 
et  sa  construction  étonne  par  la  largeur ,  la  profondeur  et 
la  grande  rapidité  du  fleuve.  Il  fut  commencé  en  12G5,  et 
.£ui  en  1309.  II  a  pris  son  nom  d'un  petit  oratoire  bâti  eu 
ce  lieu ,  et  dédié  au  ScUai'-EspriL  JX  s'était  enrichi  d'au-* 
m^nes  ûltes  à  ce  pèlerinage  :  dles  contribuèrent  aux  pre« 
mîères  dépenses  de  ce  pont.  Il  a  818  mètres  (420  toises) 
de  long,  sur  5  mètres  (  2  toises  4  pieds  4  pouces)  de  large. 
Il  est  iioutenu  par  26  arches ^  19  grandes et  7  petites^  quî 
sont  aux  extrémités  et  forment  les  rampes. 
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Arrondissement   de   ^  i  -Azs  , 

m 

Contenant  j5  Communes  divisées  en  it  Gantons  ou  Jus- 
lices  de  Paix.  :  AraïuoM  ,  IJraucîiîrc ,  Sainl-Gillos-Ics  Bou- 
cheries y  Aiguës  -  Moi  les ,  ^omouèi^»  6aint  -  Alamel , 
]N unes I  Marguerites,  Vauvert*- 

liia  populalion  de  cet  arrondissement  est  de  ii3  mille 
7S5  indiTidus>  et  le  collège  électoral  est  composé  de  aoo 
membres.' 

Ntmêa  en  est  le  c)ief*Iièu.  Cesft  une  belle ,  grande  et 

comraeroanle  yillf; ,  siluce  au  pied  dfs  collines,  qui  domi- 
nent sur  une  plaine  vaste  et  ferlile.  Elle  a  une  population 
de  39  mille  5oo  individus,  el  elle  est  distante  de  Pari^  de 
680  Ikilomitret  ^(  169  lieues).  C'est  le  chef  -  lieu  d'une 
préfecture,  le  siège  de  quatre  tribunaux,  l'un  d'appel, 
l'autre  criminel ,  le  troisième  de  nreiuicre  instance ,  et  le 
quatrième  de  commerce  \  la  résidence  d'un  consenrateur 
des lijpothèques,  des  directeurs  des  domaines  nationaux, 
des  contributions  directes,  duconserrateur  de  la  quinsihne 
conservation  des  forêts  nationales ,  d'un  adjudant-com- 
tnandant,  chef  de  l'état-major  de  la  neuvième  division  mi- 
*lîtaire  et  commandant  du  département,  d'un  chef  d'esca- 
dron et  d'un  capitaine  de  la  vingt  -  quatrième  légion  4% 
gendanmerte. 

Le  lerriloirc  de  cet  arrondissement  abonde  en  graias , 
en  vins  et  fruits  délicieux  :  les  vins,  sor-tout  du  cru  de 
fiaint-Gilles ,  ont  depuis  long-temps  une  réputation  bien 
'taérltée.  Les  bois  du  même  canton  sont  abondans  en  gibier, 
et  la  proximité  de  la  mer  fournit  tout  Farrondissement  de 
bon  poisson. 

Les  terres  sont  presque  toutes  plantées  de  vignes ,  d'oH- 
iriers,  et  sur-tout  de  mûriers,  qui  bordent  ou  dififlent  ordi- 
nairement les  cbamps  semés  de  blés* 
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Le  commerce  y  fleurit  :  il  y  a  des  manufactures  (le  ye^ 
lourSf  de  satin ^  de  damas,  et  d'autres  étoffes  de  laine) 
des  bonneterie»  y  tànneries ,  etc. 

IjCS  salines  de  Peccais  sont  très-consitl érables,  et  for- 
ment une  branche  de  conmierce  d'un  très -grand  rapport. 

AaaONDISâEMEMT    DU  YlGAM, 

Contenant  87  Communes  divisées  en  10  Cantons  on  Justices 

de  Paix.  :  Trêves,  Vallerangne,  Saint- André-de -Val- 
borgne,  la  Salle,  Sauve,  Quissac,  Saint-Hippolyte, 
Sumène ,  AUon ,  le  Vigan. 

La  population  de  cet  arrondissemeut  est  de  67  mille 
788  individus  y  et  le  collège  électoral  est  composé  ^9, 
230  membres. 

Le  Vigan  en  est  le  cbef^ieu.  C'est  une  petite  TÎlle'sitnéc 
près  le  Mont-de-V flperon  y  et  dont  la  population  est  de  3 
mille  848  individus.  Elle  est  le  chei'-lieu  cVune  sous-préfec- 
ture^ le  siège  d'un  tribunal  de  première  instance  1  et  là  r4« 
âdence  d'un  conservateur  des  h^othè^es. 

Cet  arrondissement  est  très- montagneux ,  et  produit  du 
vin  et  des  fruits  :  il  a  aussi  des  mûriers  et  des  oliviers.  Qu  y 
trouve  des  mine»  et  des  carrières  de  marbre. 

Xa  plus  grande  richesse  de  cet  arrondissement  eonsista 
en  ses  manufactures  de  cadis^  serges  et  ratines  d«  toute» 
espèces. 

{^Poter  pbu  amfUê  nnwigittmênB ,  U  eêinéoUBâù^êd» 
Ur*  tiNTRo^vcTioir  qui  préMe  la  DsêoAiPtiM  fo-^ 

F  RAS  CM,)  • 


X*   DÉPARTEMENT    (  Vauduse }. 


L  B  déparlemenl  de  Vam  lase^  formé  du  comtaL  Venait^ 
nn  et  de  la  principauté  d'Orange ,  et  dont  le  chef-lieu  est 
À  Avignon ,  tire  «on  nom  de  la  Fon  taine  de  Kouchiee ,  tant 
illustrée  por  les  beaux  vers  que  le  célèbre  et  tendre  Pétrar^ 
guey  fit  en  riioiuir.ur  de  sa  clièrc  Lanre.  La  r  ontainc  de 
Vaucluse  est  encore  i-enommcc  à  cause  de  la  grande 
abondance  de  ses  eaux.  £lle  sort  d'un  antre  fort  vaste  et  pro* 
fond^  et  le  ruisseau  qu'elle  forme  porte  de  petits  bateaux 
quelques  myriamëlres  plus  bas. 

Les  Limites  de  ce  département  sont  :  au  nord ,  celui  dô 
la  Dromc  ;  au  sud-est ,  celui  des  Basses-Âlpes  ;  au  sud ,  celui 
des  Bouches-dtt-Ehdne;  et  k  l'ouest ,  celui  du  Gard. 

Les prmeiff<Ue8  RUnèrea  sont:  le  Rhône ,  qui  y  coule  à 
l'ouest  du  nord  au  sud,  et  le  sépare  du  département  du 
Gard  j  la  Durance  qui  y  coule  au  sud  de  l'est  à  l'ouest,  cl  lui 
sertde  limite  du  côté  de  celui  des Bouches-^u-Bhdue^ l'Ai-- 
gnesy  l'OuTèze  y  le  CalaTon  ^  etc. 

Le  climat  de  ce  département  est  sain  et  fort  tempéré , 
quoique  les  vents  du  nord  et  du  nord-ouest  j  soient  sou- 
Tcnt  trës-incommodes. 

lie  Sol  y  est  très-varié  :  on  y  trouve  des  plaines,  des 
marécages ,  des  coteaux,  de  petites  montagnes;  enfin,  le 
Mont~yentoux  y  qui  est  couvert  de  neige  au  moins  huit* 
mois  de  l'année  ,  et  dont  TélévatioTi  est  de  2o3o  nictrcs 
(  1,04^6  toises  )  au-dessus  du  niveau  de  la  mer.  Le  tenitoire 
y  est  aussi  diversifié,  tant  par  rapport  à  sa  nature ,  qu'à 
cause  de  ses  expositions.  Le  confluent  du  Rhéne  et  de  la 
Durance  ;  et  la  majeure  pajrtie  du  tcxTitoii  c  d'Avignon , 
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forment  uk  sol  gras  et  argileiox  ;  à  5  kilomètres  de  dis« 
taace  de  cette  commane ,  et  sur  une  étendue  de  i5  ou  ao^ 
il  est  entièrement  caUlouteux ,  à  l'exception  de  quelques 

monliculrs  calcaires,  telles  que  le  rocher  d'Avignon  et 
celui  de  Vedènes.  Il  y  a  de  vastes  plaines  de  8al)le ,  du  cèlé 
de  ld<Mirmoiroii ,  de  Bédouin,  et  an-dessor d'Orange,  dan^ 
lesquelles  végètent  quelques  plaate»  particulières  ;  le  sol  de 
la  partie  ^ptcntrionale ,  ci- devant  Haut-Comtat ,  est  asses 
généralement  calcaire. 

En  examinant  la  nature  du  terrain,  la  variété  des  ex- 
positions et  «a  température ,  on  aura  une  idée  des  différentes 

produclious  de  ce  département  ;  car  les  productions  véj^é- 
tales  sont  d'autant  plus  variées,  que  la  nature  du  sol  Tcsi 
davantage.  Mais  l'agnculture  j  est  généralement  mal  en- 
tendne.  Les  terres  les  mieux  entretenues,  sont  celles  que 
les  propriétaires  exploitent  eux-mêmes ,  à  bras ,  avec  la 
béchc  ordinaire ,  ou  avec  la  bcclic-Iich^  à  pied,  qui  u'est 
guère  en  usage  que  dans  cette  contrée. 

IjCs  grains  ne  suffisent  pas  à  la  consommation ,  quoiqu'on 
y  supplée  par  beaucoup  de  seigle,  d'ori^e  et  même  du  sar- 
rasin. Le  manque  de  pluie  ,  dans  la  sai:H>n  propice,  et  des 
moyens  d'arrosement,  empêchent,  presque  toujours,  les 
légumes  de  réussir  dans  ce  département.  Aussi  les  tîre-t-il 
ainsi  que  les  grains  qui  lui  sont  nécessaires ,  des  départe- 
mens  de  l'est  et  du  nord-est,  par  le  Rhône  qui  les  lui  ap- 
porte chaque  année.  ' 

On  doit  observer  qu'on  néglige  trop  les  labours  ;  qu'on 
ne  les  donne  guère  dans  les  temps  lavorables,  ctoti  ils  sont 
nécessaires ,  ni  en  quaul^té  suffisante  j  qu'on  n'apporte  pas 
assez  d'attention  à  rompre  les  mottes;  qu*on  s'occupe  bien 
peu  du  choix  et  de  la  préparation  des  semences  ;  k  peini» 
counaît-H>n  le  chaulagc.  On  sèm€  beaucoup  trop  épais, 
V.  vg 
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-aussi  u'est-ce  guère  qu'à  la  fin  de  l'automne,  lei 
champs  annonoent  une  abondance  que  les  moissons  sont  ' 
loin  de  réaliser. 

L'olÎTÎer  souffre ,  depuis  long-temps,  de  Fîntempérie  du 
climat,  qui,  comme  nous  l'avons  déjà  observé,  devient  plus 
firoid  de  jour  en  jour.  Sou  dépérissement  est  tel,  que  ce  dé- 
partement qui  fiûsait  autrefois,  de  Thuile,  un  grand  objet 
d'exportation,  sera  bientôt  forcé,  par  la  nécessité,  d'ado* 
pler,  pour  les  usages  économiques,  la  culture  de  quelque 
piaule  herbacée  à  graines  liuiieuses*  . 

Les  fourrages  ne  sont  pas  soflEbans  pour  la  petite  qnan-* 
tîté  de  bétail  absolument  nécessaire  à  l'exploitation  des 
terres.  Cela  provient  de  ce  que  les  prairies  sont  peu  fumées 
et  mal  cntreicnues  ;  que  les  moyens  d'arroscment ,  ainsi 
que  nous  l'avons  remarqué,  sont  rares,  et  que  les  prairies 
artificielles  ne  aont  pas  asses  multipliées.  La  luieme  est 
|»resque  la  seule  production  de  ce  genre;  on  commence 
cependant ,  dans  quelques  cantons^  à  suivre  la  culture  du 
sainfoin  y  mab  le  trèile ,  dont  on  pourrait  tirer  le  plus 
grand  avantage,  est  à  peine  connu. 

Les  vins  y  sont  en  général  iaibles  et  de  médiocre  qualité 
pour  la  plupart,  et  souffrent  peu  le  transport.  On  doit  at« 
trihuer  ces  défauts  à  l'iDsouciance  des  vignerons,  à  leur 
indilTérence  sur  le  choix  des  ceps ,  le  mélange  mal  entendu 
^'ilsen  font,  et  le  peu  de  soin  qu'ils  apportent  dans  la  ia- 
brication  des  vins  :  cependant ,  la  vigne  est  la  plante  qui 
jrénssit  le  mieux  dans  ce  département. 

H  en  est  de  même  pour  le  choix  des  diverses  espèces  de 
miniers  et  de  la  négligence  dans  l'éducation  des  vers  à  soie. 
Aussi  celle  que  Ton  recueille  a  rarement  le  degré  de  finesse 
de  celle  d^  dépertemens  voisins,  et  est  dans  nne  propor- 
Uon  bien  inférieure  à  celle  qulls  récoltent. 

La  culture  de  la  garance  est  la  plus  soignée  ;  elle  a  donné 
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^[ttélqu'aisance  aux  communes  de  la*  parlîe  méridionale  du 

départcnîcnt.  On  y  cultive  encore  du  safran ,  mais  en  petite 
quantité 9  et  encore  diminue- t-elie  eliaqne  année. 

Fk«aque  tous  les  bois  sont  déracinés.  A  la  place  de  Fyense 
et  da  chêne ,  dont  ils  étaient  plantés ,  on  trouve  à  peino 
que1(|ucs  rejetons ,  parfaitement  nuUpour  la  reproduction. 
Le  gouvernement  peut  seul  s'occuper  avec  succès  de  leur 
restauration. 

Telles  sont  les  principales  productions  végétales  de  €• 
département ,  qui  seraient  d'un  plus  grand  rapport^  si  les 

propriétaires  avaient  la  faculté  de  faire  les  avances  néces- 
saires pour  mettre  leurs  possessions  eu  pleine  valeur  j  bils 
voulaient  perdre  Tusage  des  jachères,  en  suivant  un  cours 
de  récolte,  qui  leur  donnerait,  chaque  année ,  des  produc-; 
tSonS  variées;  si,  à  l'exploitation  des  métayers-miégien , 
qui  n'ont  qu'une  existence  précaire,  on  substituait  des 
fermages  de  long  cours  ;  et  encore  i'audraii-il  trouver  de^ 
fermiers  riches  et  iutdlligens,  qui,  sans  s'occuper  exc1n-f 
«ivement  du  moment  actuel,  sussent,  par  des  vues  plut 
justes ,  porter  dans  l'avenir  un  regard  assuré. 

On  trouve  dans  le  déparlement  de  Vaucluse  plusieurs 
mines  de  charbon  île  terre,  mais  qui  ont  le  désavantage  da 
toutes  celles  des  pays  calcaires  :  ia  mauvaise  odeur  et  une 
quantité  de  soufire ,  qui  les  empêchent  de  servir  k  plusieurs 
usages  domestiques  :  par  la  même  raison ,  il  n'y  a  point  de 
mines  métalliques ,  ou ,  si  Ton  en  rencontre ,  elles  sont  très- 
pauvres  ,  et  leins  liions  peu  suivis,  comme  dans  tous  les 
pays  de  cette  nature.  Cependant  il  existe  aux  environs  de 
Moormoiron  du  sulfate  de  Cer ,  (  viiriol  de  fer  )  qui  se  forme 
par  la  décomposition  des  suUures  de  ce  métal ( pyrites), 
dont  on  pourrait  tirer  quelque  profit  en  i'exploiuut  avee 
économie. 

Si  ce  départmeni  n'est  pfi$  riche  en  substances  métal- 

og  a 
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liqnes ,  il  renferme,  en  échange ,  beaucoup  de  terres  firé* 

eienses  pour  les  poteries  :  il  y  a  quantité  d'argiles  de  difFé- 
rens  degrés  de  finesse  et  depureté  ^  il  en  existe  depuis  cella 
^uî  sert  à  la  fabrication  de  la  porcelaine  la  plus  fine,  jusqu'à 
la  commune  ^*on  emfdoie  à  Bédouin ,  et  ailleurs  pour  les 
•  poteries  ordinaires.  On  trouTe  encore  dans  ée  département 
plusieurs  sources  minérales  de  différentes  natures  :  les  plus 
connues  sont  celles  de  ^  aqueyras  et  de  Yelieron. 

I^e  commerce  consiste  dans  les  productions  du  sol  et 
dans  les  fiibriques  de  soie^  d'étoffi»  de  laine  et  de  toiles 
peintes.  Les  fabriques  de  soieries  ont  perdu  beaucoup  de 
leur  activité;  quelques-unes  de  cadis,  de  chapeaux  d'une 
qualité  inférieure,  quelques  papeteries  et  quelques  ateliers 
de  toiles  peintes,  etc.,  telles  ^ntles  manufactures  de  ce 
département.  L'acide  nitrique,  (^eau-forte)  l'acide snUu- 
xique,  {esprit  c/e  vi^io/ )  l'alcohol ,  f/uintessence  de  tliim  et 
de  lavande ,  rcau-de-vie ,  sont  encore  des  objets  de  com* 
meroe,  que  TexcessÎTe  cherté  des  combusiibles  rend  tons 
les^  jours  moins  arantageux.  On  doit*iàire  une  mention 
particulière  de  batelier  considérable  établi  depuis  sept  ans 
à  Avignon ,  où  se  font  des  ouvrages  en  cuî^tc  de  tout 
genre,  et  principalement  (les  plaques  et  des  feuilles  de  ce 
métal,  pour  la  manne  ;  cet  établissement,  que  le  govyer- 
nement  ne  sautait  trop  encourager ,  appro?isionne  àé^k 
les  ports  de  nos  départemens  méridionaux.  La  fabrique  de 
faïence  jaune  et  jaspée,  ttahlie  à  Apt,  ne  doit  pas  être 
oubliée ,  sans  parler  ici  des  poteries  communes  que  i'on 
jfiiit  dans  plusieurs  cantons. 

(  Pour  les  Foires  de  ce  département ,  voyez  le  TaBlecm 
général  des  Foires  de  France.) 

Les  principales  Villes  du  département  de  Yauduse  > 
9ont:  ÀTignon,  Orange ,  Carpcntras,  Apt. 

JJÉt*nduê  M  ngtèrficiê  di|  dépaitenmit  estde  jailk 
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.é6oiiCfiUT€s(459mUle^576.arpeii8),  ou  de  a  mille  34^^ 
kilomètees  {  carrés  (  iiS  lieues  earrées). 

Celle  des  Foréùs  est  de  9  mille  i85  beetares  45  areu 

(iG  raille  3j  arpens  35  perches  ) ,  tous  bois  communaux. 

LiSiPopulçttion est  évaluée  à  190 mille  180  individus  >  ca 
ffak  fait  à  peu  près  1  mille  639  habitans  par  lieue  carrée. 

Les  ContnbuHonB  de  ce  département  pour  l'an  XI  |  s»- 
kuoDtent  à  la  somme  de  1,367,701  &ancs  y 

SATOXRt 

Contrilîution  foncière  ;  gpOjOOOf •  nfi* 

ContribuliozL  persouuelle^  mobiliaire  et 

8omptuaire«   121 ,4eo  % 

Portes  et  fenêtres»   39,q^6  » 

Patentes    93,8^1  ji;^ 

Produit  des  16  ceniiraes  additionnels  par 

frauc  sur  les  conti-ibulious  foncière, 

personnelle^  mobiliaire  et  somptuaire,.  i63,4:i4  9 

Total  égal          i,5G7,7oi'^'^-  )>' 

Ce  qui  doime  pour  la  quotité  contributive  de  chiiqii» 
iodiyidu  7  firancs  19  centimes  1  sîiième. 

lues  D'^pen-ses  à  la  charge  du  dépai-tcm en t,  pendant  Fan». 
XI ,  prises  sur  le  produit  des  centimes  additionnels ,  sa- 
montent  à  la  somme  de  337,109  francs  i.4  centimes  ; 

SATQIIi: 

(  d'administration  •  M>5,7o3''*  4S°-^ 

Dépenses  <  de  Tordre  judiciaire... . . .  ^.      95,4o5  66 

d'instruction  publique*.  26,000  ». 

ToTA£  égal*....    337,109^"  14** 
Le  département  de  Fauclwte  est  divisé  en.4  auQndim?- 
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mens  commanaiix ;  savoir:  1^.  d* Orange f  2* iiJtpignônf 
9*.  de  CarfiêtUras  ;  4**.  ^Apt;  ea  32  cantons  ou  jnsticci 

de  paix,  et  en  i5o  communes. 

Le  coUége  ciectorai  du  dcparlement  esl  composé  de  aoo 
'inemlires* 

A  B  R  Olï  D  X  SS  £  M  £  N  T  d'OrANG£^ 

G>ntenani  5o  Commu  nes  y  dÎTÎsées  en  7  Cantons  00  Jotr» 
tîces  de  Paix  :  Orange  esl  et  ouest  ^  Bdlène,  Yalréaa, 

Vaisou^  Maiancène  ^Jieaumes. 

La  population  de  «set  arrondisement  est  de  54  mille  39? 
individus,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  i3a 

membres. 

Orange  eu  e&t  le  chef-lieu.  C'est  une  ville  située  dans  une 
lielle  plaine  y  arrosée  de  plusieurs  petites  rivières. 

Elle  a  une  population  de  7  mille  370  individus.  Cest 
le  clieMieu  d'une  sous-préfecture ,  le  sic ge  d'un  tribunal  d* 
prcinicrc  instance,  la  résidence  d'un  conservateur  des  hy* 
pothèques. 

Le  terroir  de  cet  arrondissement  est  fertile  en  grains^ 
en  huiles  )  fruits ,  légumes  et  safiran.  Les  vins  que  Ton  j 
récolte  ont  de  la  réputation.  On  y  nourrit  beaucoup  dte 
vers  à  soie.  11  y  a  des  manulacLures  d'étoiles  de  laines  et 
une  de  tcnles  peintes^  connues  sous  le  nom  de  toiles  d'O^ 
fwigs» 

A  R  B  O  N  D  I  s  s  s  M  B  ir  T  d'AviONON, 

Contenant  31  Communes  divisées  en  5  Cantons  ou  Justices 

de  Paix.:  Avignon  nord  et  sud,  Bédarides,  l'Ue,  Ca- 
vaillon. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  47  mille 

35 1  individus  ,  et  le  çoUége  électoral  est  composé  de 
.330  membres. 


Diyiiized  by  Google 


Atfignon  en  est  le  clief'-lieu.  C'est  une  ville  silu(;e  sur  ia 
rive  gauche  du  Rhône  et  sur  un  canal  qui  est  lire  de  lari-r 
vière  de  Forgue.  £Ue  a  une  population  de  ao  miUç  171  indi* 
^îdos  ;  elle  est  distante  de  Paris  d  e  706  kilomètres  (  1 74  lieues). 
C'est  le  cher-lieu  cl  une  prércclurc,  le  siéi^e  d'un  cvècTié, 
de  deux  tribunaux^  l'un  de  première  instance  ,  et  r^u^-Q 
commerce  ;  la  résidence  des  directeurs  des  domainei^ 
nationaux  y  des  contributions  directes,  d'un  conseryateim 
des  hypothèques ,  d'un  inspecteur  des  forêts  nationales  , 
du  cher  de  légion  et  d'uu  capitaine  de  la  ^4",  légion  de 
gendarmerie. 

Cet  arrondissement  est  fertile  en  grains,  vins,  liuiles>  etc« 
Le  commerce  principal  consiste  dans  ses  éto£fes  de  soie 
dont  on  fait  cas ,  et  dans  ses  imprimeries ,  ainsi  que  dans , 

les  belles  teintures  que  l'on  y  fait  et  dont  on  est  redevahlo 
aux  eaux  pures,  de  la  fontaine  deVaucIuse^  en  ouvrages^ 
de  cuim ,  en  tout  genre ,  etsm>-tout  en  places  ei  feuilles; 
à  l'usage  delà  marine.  H  jaune  niffinerie  de  salpêtre.,  des^ 
&briques  d'eau-forte ,  d'esprit  de  Titrlol  et  de  quintessenc/^ 
de  tbim  et  de  lavande. 

ARXOIiOISSXMENT      X»S     C  A  a  F  £  N  T S^. 

Contenant  29  Communes  divisées  en  5  Cantons  ou  Jus^ 
tîcesde  Paix:  Gàrpentras,  nord  et  sud,  Monrmoiron^ 
Sâult,  l^emes. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  39  mille 
^714  indÎTÎdiB,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  lao^ 

Xïienihres. 

Ctwpentras  en  est  le  chef-lieu.  C'est  une  ville  située  sur- 
la  rivière  d'AtfSon,  an  pied  du  mont  yentoux.£lUea  un#. 
jpopnlationde  8  mille  489  individus. 

KUeest.le  chef-lien  dWe  sous-fréfedure^le  sîég|^  dà-. 
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deux  tribunaux  ;  l'un  criminel  et  l'autre  de  première  ins^ 
tance,  et  la  résidence  d'un  oonsemitear  des hjpothè^oes* 
.  Le  territoire  de  cet  arrondissement  est  partîciiHëreinent 
lertOe  en  raisins  et  en  oiÎTes.  On  yrecneiUedusafran,  des 
légumes  et  des  fruits  en  al)onciance  et  de  la  raeilleuro 
e^ce.  Toutes  les  terres  y  sont  bordées  de  mûriers  pour 
la  novrriture  des  yen  à  soie,  dont  il  se  lait  un  £{rand  coài!^ 
ttM*oe« 

Carpentras  est  Fentrepôt  général  des  productions  de 
.Vaucluse  et  des  départemens  limitrophes  j  et  en  mémo 
temps  une  des  principales  source  de  TapprovîsKmnemfinft 
de  ce  département  et  des  ctetréea  voisines. 

A  KB  ovnx  ss  XMZK  T  d'Aft, 

Contenant  5o  Communes  dirisées  en  5  Gantons  on  7n»« 
ticesde  Paix  :  Apt ,  Gi^rdes,  Bonnieux,  Cadcnet,  Pertuis* 

lia  population  de  cet  arrondissement  est  de  48  mille 
iudi\  idus ,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  lao 
membres. 

uépi  en  est  le  cbef-lien.  Cest  une  TÎtte  située  sur  la  rî* 
rière  de  Gilaron ,  près  des  montagnes.  Elle  a  une  popula-» 

tioii  de  i  mille  689  individus. 

Cest  le  chei-lieu  d'une  sou»-préfecture,  le  siège d'ua 
tribunal  de  première  instance ,  la  résidence  d'un  conseil 
vateur  des  hypothèques  et  d'un  sous^inqiectenr  des  forèl» 

nationales.  '       '  ' 

Le  terroir  de  cet  arrondissement  est  fertile  en  grains 
vins  et  fruits. 

Le  commerce  principal  consiste  en  différentes  sortes  de 
fruits ,  sur>tout  en  prunes  et  en  pruneaux;  la  hougie  qu'on 

y  fahriqvic  est  très-estimée  et  on  en  débite  considérable- 
xneat.  La  fabri^e  de  faïence  jaune  et  jaspée^  étaUie  à  Apt;| 
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nériie  une  mention  parliculière  :  il  s'en  fait  un  grand 
ûéhîx. 

Pour  de  plus  nmples  renseignemêna ,  il  est  nécessairê 
dê.  lire  SIstroductioiS  qui  précède  la  DsscmtPTioîr  to» 
^toGRjipaiçuK  hm  Zji  Noursx,LE  Dirisios  M 

ILE   DE  CORSE. 

■  SipARTEIifEXS  SU  Goi.O  £T  DU  L1A.HONX. 

I 

^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^ 

^  l'^oua  avons  em  tUile,  avanê  la  Description  des  Départe-' 
mens  qui  composent  Vite  de  Corse  ,  de  donner  un  aperçtê 

Statistique  de  cette  lie  en  génénU*  ) 


L'île  de  Cor.  st  est  située  dans  la  Méditrrranéc, entre 
le  41*"  et  le  43o  degré  de  latitude  nord^  et  entre  le  6"  et  8^* 
degré  de  longitude  est,  en  comptant  de  Paris.  Elle  a  au 
nord  la  mer  de  Lîgurie  et  le  golfe  de  Gènes;  à  Test ,  la 
mer  de  Toscane  ;  au  sud  le  détroit  qui  )a  sépare  de  la  Sar- 
daigne  ;  et  à  Touest ,  la  Méditerranée.  Flic  est  à  176  kilo-^ 
jinètres  (  4o  lieues  )  des  côtes  d'Antibes ,  à  la  inérae  distance 
à  peu  près  de  celles  de  Gènes,  à  gokilomètri^s  (ao  lieues) 
de  celles  die  Toscane  ^  et  à'  18  IHomètres  (  4  lièucs  }enviroiii 
de  la  Sardaigne.. 

Sa  plus  grande  longueur ,  à  prendre  de  la  partie  la  plua 
-  norà  y  qui  est  le  Cap-Corse,  jnsip'à  la  partie  la  plus  mé^ 
ridlbnale,  près  le  port  Bonifacio,  esi  d^environ  i$5  à  lyà 
lûlomètres  (38  à  39  Uenci).  Sa  largeur;  ^ui  est  inégale^ 
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tat,  dans  quelques  endroits  »  de  80  kilomètres  (  18  lieues 

*  dans  d'autres  de  65  kilomètres  (  i5  lieues)  ,  cl  dans  quel- 
ques-uns beaucoup  inoins.  Ses  côles  forment  diffcrcns  golfes 
«t  anses ,  dont  il  est  dilllcile  d'estimer  le  contour  ;  cepen- 
dant elle  n'a  guère  moins  de  5^8  kilomètres  (  lao lieues),  et 
contient  environ  980  mille  5  loliectaTes  (1  million  912  mille 
123  arpens)  ou  9  mille  8oj  kilomètres  caiTCS  (484  lieues 
carrées  )  de  surface. 

L'intérieur  de  l'ile  est  très^monugneux,  entrecoupé  de  val- 
lées agréaMes  et  de  quelques  plaines.  La  chaîne  des  mon^ 
tagnes  traverse  à  peu  près  File  en  croix ,  et  la  partage  tm 
deux  parties  depuis  Bastia  ,  en  de-çà  et  au  de-là  des  monts. 

Toute  la  Corse  est  bien  arrosée  de  rivières  et  de  ruis- 
«eaux,  n  y  a  des  lacs  vers  le  oèntre  de  i'ilej  ceux  à*hio  el 
^de  Greno  soni  les  principaux.  Le  Golo  est  la  plus  oonn* 
dérable  des  rivières.  EOes  sont  assez  poissonneuses ,  et  la 
mer,  près  des  côtes,  encore  }>lus.  En  entrant  dans  les  terres,, 
la  mer  a  forme  sur  les  bords  de  l'île  plusieurs  étangs.  Sur 
la  côte  orientale ,  ipi  y  étant  plus  basse ,  est  plus  sujette  aux 
inondations ,  on  remarque  celui  de  Biguglia  ;  c'est  de  tous 
le  plus  étendu ,  et  celui  dont  la  pèche  est  la  plus  abou- 
dante.  Plus  loin,  sur  la  même  cote,  se  trouvent  les  étangs 
salés  :  ce  sont  des  cavités  que  la  mer  remplit  ^  et  le  soleil,  j 
forme  un  sel  dont  on  fait  usage  dans  Tile. 

L*île  de  Corse Vest  pas  fort  peuplée  \  car ,  d'après  le  dé- 
nombrement fait  en  1740,  on  n'y  trouva  que  1 35  paroisses;, 
42/  villages  ,  a6  inille354  feux,  et  en  tout  120  mille  38o 
ames,  dont  le  nombre  était  monté  en  1760  à  iJo  mille. 

D'après  les  états  dressés  pour  l'assemblée  nationale,  la 
Corse  j  était  comprise  pour  ^kf  mille  ames  de  population  y. 
cl  M.  Kecker  ne  la  portait  qu'à  124  mille  individus  :  elltt 
icst  aujourd'hui  de  166  mille  8i3  babitans,  d'après  les  dccrp^ 
lûers  recensemens  &ît8  en  Tan  IX» 
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L'île  de  Corse  est  dirisée  en  deux  départemens,  saTOir: 
celui  du  Crohy  dont  le  chef-lieu  est  à  Bastia,  et  celui  du 

X.iamoney  dont  le  chef-lieu  esl  à  Ajacoio  :  en  6  arrondisse- 
mcDs  cçmmuoauz.^  eu  60  cantoui  ou  justices  de  paix,  ^  et 
en  391  communes. 

U  y  a  uâ  éréché  ^  un  tribunal  d'appel ,  deux  tribunaux 
crimineb,  six  de  première  imtance,  et  trois  de  commerce. 
Elle  forme  la  27'  couservatiou  des  ioréls  naùouales,  et 
la  q5  diTision  militaire. 

Le  Climat  del'ile  de  Corse  est  doux ,  età  peu  près  le  même 
que  celui  des  départemens  des  Boucbes-du-Rh^ne  et  du 
Var.  Les  brises  coniinuellesdclamery  tempèrent  leslHmate 
des  hautes  montagnes  j  et  le  vent,  qui  sort  de  ces  mêmes 
montagnes ,  rend  les  chaleurs  de  l'été  moins  vives,  excepté 
^elques  mois  d'hiver,  principalement  pluvidse  et  ventése, 
pendant  lesquels  régnent  des  vents  affreux,  quelquefois 
même  funestes.  En  plusieurs  endroits  Vair  est  mauvais  et 
contagieux  ,  ce  qui  vient  des  eaux  croupissantes  et  des  ma- 
rais ,  qu'il  serait  possible  de  dessécher ,  et  auxquels  on  a 
déjà  travaillé  avec  quelques  succès.  Par-tout  ailleurs  l'air 
est  pur  et  salubre  ,  et  les  habitans  y  parviennent  à  la  plus 
grande  vieillesse.  ' 

Le  Sol  de  Tile  de  Corse  est  fertile ,  sans  en  excepter 
les  montagnes,  si  ce  n'est  les  plus  hautes  qui  sont  cou- 
Tertes  de  neige  la  plus  grande  partie  de  l'année.  H  produit 
du  froment,  du  seigle  ,  de  l'orge,  du  millet,  mais  point 
d'avoine,  de  sorte  que  les  liahiians  sont  ohUgés  de  donner 
de  Forge  aux  chevaux  el  aux  mulets. 

L'agriculture  est  encore  dans  un  état  bien  imparfait  en 
Corse  j  les  instrumens  aratoires  son  mal  faits  et  les  Corses 
ne  font  pas  le  meilleur  usage  possible  de  ceux  qu'ils  ont. 
Dans  leur  labour,  ils  ne  font  que  gratter  la  superiicie  de 

.ia  terie^  et  à  peine  counaissentHlU  les  avantages  que  pro^ 
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durent  les  engrais  9  quoi^'il  leur  sott  facile  d'en  tcroir  em 
«luantité.  Cette  obserration  générale  n^est  point  incompa- 

tibic  avec  les  récolles  alioiulanlcs  qui  se  font  en  diverses 
parties  de  l  iie,  parce  qu'il  s'y  trouTe  des  terraius  d'une 
prodigieuse  fécondité ,  et  qu'il  j  règne  un  peu  pins  d'atr 
lention  et  d'industrie  qu'ailleurs. 

On  récolle  dans  plusieurs  cantons  des  vins  exceUens^ 
mais  qu'oïl  dit  être  un  peu  l'unieux.  On  fait  au  Cap-Gorsc 
deux  sortes  de  vins  hlaucs ,  dont  i'ua  a  beaucoup  de  rap- 
|»ort  avec  le  Malaga.  On  en  exporte  beaucoup  chaque  an- 
née en  Allemagne ,  où  on  le  Tend  pour  yrai  Malaga:  on 
en  acltëie  aussi  k  Lironme  pour  l'Angleterre,  où  il  passe 
également  pour  vin  d'Espagne  ;  l'aulj'e  espèce  de  vin  blanc 
ressemble  assez  au  Froutignan.  A.  Furiani  on  fait  un  Tia 
blanc,  qui  a  les  mêmes  qualités  que  ceLui  de  Sjracnse, 
excepté  qu'il  n'est  pas  tout  à  fait  si  doux,  mab  qui,  tout 
examiné ,  lui  est  préférable.  Dans  quelques  villages  on  fait 
un  vin  blanc  d  une  douceur  agréable,  et  ayant  le  goùldiL 
Tockay.  A  YescoTato  et  à  Gampotoro ,  on  en  recueille  quL 
a  quelque  rapport  au  Bourgogne.  Dans  toute  l'Ile  ontrouTe- 
•des  Tins  de  goûts  difiérens. 

Il  est  réellemenl  remarquable  qu'une  si  légère  différence^ 
de  terroir  et  d'exposition,  quoique  souvent  du  même  plant^ 
opère  des  diversités  si  considérables.  Les  vins  de  Corse  sont 
naturellement  si  bons,  que,  quoique  faits  assez  mal  adroite» 
ment  y  ils  plaisent  toujours  parleur  parfum.  On  y  prépara 
aussi  ])caucoup  tic  raisins  secs. 

L'olivier  est  commun  dans  toute  l'ile,  et  eSt  une  de& 
principales  richesses.  Cet  arbre  est  beaucoup  plus  gros  et 
plus  élevé  que  dans  nos  départemens  méridionaux  ^l'hnile- 
cn  est  bonne ,  mais  pourrait  être  meilleure ,  si  l'on  en^ 
ployait  plus  de  soin  à  la  préparer.  Il  est  à  remarquer  que- 

les  olives  réussissent  noîeuxles  années  froides  que  les  aanéeA» 
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diaudes.  Ce  fut  M*Bonaparlc,  pbre  du  Premier  Consul,  qui 
introduisit ,  en  Gone ,  la  culture  des  oliviers. 

Le  limonier  y  le  grenkdier,  l'oranger,  Famandier,  la 

mûrier,  y  Tiennent  fort  bien.  Les  châtaignes  sur  tout  y  sont 
très-abondantes,  et  forment  une  branche  considérable 
d'exportation.  L'aloès  y  fleurit  aussi-bien  que  dans  l'Orient  ; 
mais  les  autres  espèces  d'arbres  fruitiers  y  sont  rares.  Les 
arbres  j  sont  grands ,  sur-tout  les  pins  et  les  cbAtaigniers, 
€t  les  forets  fournissent  assez  de  bois  pour  l'étaWisseraenl 
et  l'entretien  d'une  flotte*  Le  buis  et  l'arbousier  j  sont  très^ 
'  lieanx. 

On  recueille  en  Corse  une  grande  quantité  de  lin  :  die 
pourrait  cependant  être  encore  plus  grande ,  et  Tonpour- 
l'ait  eu  employer  davantage. 

La  récolte  de  la  soie<n'est  pas  aussi  considérable,  malgré 
les  soins  qu'on  a  pris  pour  encourager  la  culture  des  mûriers. 

11  y  a  beaucoup  d'abeilles ,  dont  le  miel  a  de  l'âpreté  à 
cause  de  l'if,  du  buis  et  des  autres  plantes  k  saveurs  fortes 
qui  couvrent  l'île  :  celui  de  la  ci-devant  Piève  de  Caccia 
^passe  pour  le  meilleur ,  et  n'a  aucun  des  défauts  reprochés 
au  miel  ordinaire  du  pays  ;  mais  on  ne  saurait  trop  manier 
la  bonté  et  la  fermeté  de  la  cire  qu'on  y  recueille. 

L'île  nourrit  toutes  sortes  d'animau!it  sauvages  et  domes- 
tiques. Les  chevaux  y  sont  de  très  petite  race.  Les  mulets  et 
les  ânes  sont  de  même  petits  ^  mais  comme  les  chevaux  ^ 
agiles  et  vigoureux.  Il  y  a  beaucoup  de  gibier ,  point  de 
loups ,  m  de  lapins ,  et  peu  d'animaux  vénimeux. 

Le  bétail  à  corne  est  plus  grand  h  proportion  (fiie 
chevaux  j  mais  la  plus  grande  partie  du  terrain  de  riienc 
peut  lui  donner  un  pâturage  qui  lui  convienne;  de  sorte 
qu'en  général  les  vaches  donnent  pende  lait  ^  et  les  beeùis 
y  sont  maigres  et  coriaces.  Du  reste,  on  /ait  peu  d'usage  du 
laitage  en  Corse  ;  et  Ton  ^  fait  U  ès-^eu  de  Lçurre^  l'huile 
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ea  tenant  lien ,  comme  en  Italie  cl  dans  presque  tous  Ici  . 
pays  chauds.  Cependant  on  fait  une  bonne  qualité  de  fro- 
mage dans  quelques  cantons. 

Les  moulons  v  sont  abondans  ,  et  comme  ils  ont  d'exccl- 
lens  pâturages  ;  leur  chair  est  très-délicate  et  d^ane  un  jus 
teL  qu'on  peut  le  désirer  ;  ce  qnt  compense  la  mauraise 
qualité  du  bœu£  Us  sont  généralement  noirs  ét  tannés  :  ua 
mouton  blanc  étant  en  Corse  aussi  rare  dans  les  troupeaux 
qu'uQ  moulon  noir  Test  dans  les  noires.  Leur  laine  est 
grossière  et  a  la  rudesse  du  poil  ^  ce  que  l'on  attribue  à  ce 
que  les  brebis  sont  d'une  espèce  métis.  On  avait  cherché 
à  corriger  ce  défaut ,  en  fiiisant  Tenir  nue  meilleure  race 
d'Angleterre  et  d'Espagne  ;  mais  les  habitans  qui  en  élë- 
TCnl ,  assurent  que  la  qualité  des  laines  venait  moins  de 
l'espèce  du  Jiélail,  que  de  la  nature  du  pâturage,  puisque 
les  brebis,  qui  ne  donnent  qu'une  toison  grossière  dans 
une  ferme ,  transportées  dans  une  autre,  oà  la  pâture  est 
meilleure,  donnent  une  toison  d'une  pins  grande  finesse. 
Il  est  trës-ordinaire  de  voir  en  Corse  des  brebis  qui  ont  plus 
de  deux  cornes ,  et  plusieurs  en  ont  jusqu'à  six.  Le  muiibli 
est  nnç  eqiëoe  de  bélier  sauvage  ;  il  est  couvert  de  poil ,  aa 
lieu  de  laine ,  et  produit  avec  la  brebis  domestique. 

La  Corse  est  très-bien  pourvue  en  poisson  qu'on  pêche 
dans  les  lacs  et  dans  les  ri\ières  :  mais  les  richesses  en  ce 
genre  sont  dans  la  mer.  Sur  toutes  les  cotes  de  cette  ile,  on 
pèdie  la  plus  grande  diversité  des  meilleures  espèces  de 
poissons,  et  en  particulier  une  sorte  de  thon  ou  d'estur- 
geon,  et  la  sardine  qui  y  csL  d  uu  £5<3Ùt  exquis.  Sur  divers 
bords,  on  a  des  lits  ou  couches  d'huîtres,  remarquables  , 
par  leur  grosseur.  Il  y  en  a  une  telle  quantité,  qu'outre  U 
consommation  du  pays,  on  en  exporte  beaucoup  en  Italie. 
.  On  pèche  du  beau  corail  sur  la  côte  qui  fait  face  à  la  Sar^  ' 
daigne.  II  j  eu  a  de  iro'n  espè^ces:  de  blauc^  de  rouge 
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«t  de  noir.  Les  lacs  d' Urbino  et  de  Diane  ,  qui  sont  les  plus 
iprands  de  File ,  ont  des  huîtres  qu'on  pèche  à  coup  dépique, 
dans  les  endroits  oh  ces  lacs  n'ont  que  3  mètres  ao  centi» 

mëlres  (10  pietls)  de  profondeur.  Celles  qui  sont  percées  ser- 
yenl  à  être  iiiariaées  \  les  autres  sont  mises  dans  des  réser- 
Toîrs^  d'oti  elles  fournissent  Bastia,  Tile  d'Elbe  et  Lironme* 
L*ile  de  Girse  est  riche  en  productions  minérales.  Les 
montagnes  produisent  du  plomb ,  du  cuivre ,  du  fer ,  de 
l'argent,  de  l'alun,  du  graiiil,  du  porplilic ,  et  du  jaspe. 
On  y  l'ait  du  sel  el  du  salpêtre,  et  on  y  trouve  aussi  du  talc 
€tde  ramiante  ou  abeste.  On  prétend  même  qu'il  y  a  des 
^meraudes  et  autres  pierres  prédenses.  Près  de  San-Fio« 
reitzo,  il  y  a  une  mine  d'argent  très-riche ,  puisqu'elle  rend 
près  de  126  francs  par  5o  kilogrames  (  un  quintal  ).  Le  fer 
de  Corse  est  d'une  qualité  supérieure,  étant  d'une  dui^eié 
égale  à  celle  du  fer  préparé  d'Espagne  qui  est  le  meilleur 
do  monde. 

Quant  à  l'industrie  et  aux  arts  ils  ont  fait  peu  de  pro- 
cès en  Corse:  aussi  les  manufactures  y  sont-elles  encore 
très-imparfaites,  ^ous  avons  observé  que  la  laine  du  pajrs 
/était  très-d-ude  -et  généralement  noire  \  de  sorte  qu'on  n'en 
fait  que  des  étoffiss  grossières,  le  pur  noir  -est  préféré.  Lors-* 
qu'on  y  mêle  un  peu  de  laine  blanche ,  l'étoffe  est  moirts 
«estimée ,  étant  alors  d'un  gris  mêlé  ou  d'un  Lrun  tanné.  On 
dre  du  deliors  tous  les  draps  fins,  parce  qu'outre  qu'il  n'jr 
a  pas  asses  de  laine  pour  le  service  de  l'Oe ,  les  Corses  n'ont 
pas  appris  à  faire  autre  chose  que  des  étoffas  communes. 
On  trouve  des  cuirs  en  quantité  dans  Vile.  Les  paysans  dur- 
cissent les  peaux  à  Tair,  et  particuilièrement  celles  de  san- 
glier, dont  ils  font  leurs  souliers ,  sans  être  lannées  :  soit 
pauvreté,  soit  paresse ,  ils  ne  sont  pas  même  tentés  d« 
faire  ce  travail^  ([uoique  l'art  de  tanner  leur  soit  très-hiea 
«ounu^  etc^u'ils  aient  tout  ce  qu'il  faut  pour  cela  enabon- 
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êxaoe,  poisqi^ane  grande  quantité  d'éoorce*pa8S6  en  Italie» 
Les  Corses  ont  nne  manière  de  tanner  partîcalière.  lli 

emploienl  les  feuilles  de  laurier  sauvage ,  sûcliécs  au  soleil 
et  réduites  en  poudre  y  ce  qui  douue  uuc  espèce  de  couleur 
verdâtre  au  cuir.  11  croit  beaucoup  de  lin  dans  Tile,  ainsi 
que  nous  l'avons  dit  plus  haut,  et  cependant  on  n'y  £ût 
qu'une  trës-pelite  quantité  de  toiles  grossières  y  ce  qui  est 
cause  que  Tiuiporlaliou  de  cet  article  est  très-consicléral)le. 

Les  bergers  ainsi  que  les  bergères  y  sont^  comme  en  bien 
d'endroits  d'Italie,  dans  l'usage  de  chanter  des  stances  du 
Tasse  en  gardant  leurs  troupeaux  ;  mais  leur  chant  est  un 
peu  lent.  On  no  croit  pas  que  les  Corses  aient  encore  re-  ^ 
uoncé  à  ces  baiaes  irrccoiK;iiia])leS;  qui  ne  s'cleignaiciit 
entre  les  familles  que  par  la  peine  du  talion ,  ou  par  la  mort , 
lorsque  la  mort  ne  permettait  pas  une  autre  sorte  de  ven- 
geance. 

On  peut  juger,  par  tout  ce  que  nous  venons  de  dire  de 
l'état  du  commerce  en  Corse  ,  qu'il  est  peu  considérable.  Il 
consiste  principalement  dans  la  rente  du  corail  que  l'onpéche 
sur  les  côtes  y  et  dans  les  objets  de  consommation  intérieure. 
Cependant,  il  pourrait  devenir  beaucoup  plus  étendu, 
puisqu'outre  sa  situation  topograplii(£nc  et  les  productions 
dusoly  la  Corse  a  des  ports  pour  le  iacililer.  Le  long  de  la 
côte  on  trouve  beaucoup  d'ancrages  pour  les  vaisseaux  qui 
prennent  peu  d'eau ,  et  les  plus  grands  navires  rencontre- 
raient en  plusieurs  endroits  des  ports  et  des  rades.  Telle  est 
celle  de  Porlo-Veccbio ,  sur  la  côte  de  l'est,  qui  peut  con- 
tenir près  de  quarante  vaisseaux}  le  port  de  Campo-Moro , 
dans  le  golfe  de  Yalinco,  ok  quinze  vaisseaux  de  guerre 
pourraient  tenir  en  sâreté ,  sans  parler  des  autres  ancrages 
du  même  golfe.  Cependant,  en  général ,  la  côte  est  assea 
dangereuse ,  et  1rs  niclUeurs  ports  ne  sont  pas  loujoui's  d'un 
uccès  facile  ;  celui  de  Basiia  est  peu  sûr  poor  les  vais- 

•eaux 
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seaux  (le  guerre^  et  il  n'j^  entrait  autrefois  que  des  ga- 
lères. 

Les  principaux  ports  cle  la  Corse  sont  :  Gentnri ,  au  nord  ; 

San-Fiorenzo  ,  Isola-Rossa ,  CaLvo  ,  Ajaccio ,  à  l'ouest  ;  Bo- 
nîfacio ,  au  sud  ;  cl  à  Test ,  Porlo-Vecchio  ,  Basllu  et  Mac- 
clano.  Le  port  de  Porto- Veccbio  est  le  plus  considérable 
de  tous ,  et  peut  éire  compté  entre  les  ports  les  plus  fameux 
de  l'Europe.  Il  est  spacieux,  a  une  profondeur  considéra» 
))Ie,  un  bon  fonds  ri  esi  couvert  par  les  terres,  ào  lacon  à 
être  garanti  de  la  violence  des  orages.  Il  y  a  près  de  son. 
bord  un  rocher  éleré ,  taillé  comme  une  colonne  majes- 
tueuse ,  qui  le  &it  découTrir  de  fort  loin.  Le  seul  désayan- 
tage  qu'on  puisse  lui  reprocher ,  est  le  maurais  air  causé 
par  le  fond  marécageux  des  Irrrcs  de  son  voisinage  ;  mais 
ou  peut  y  remédier  tout  comme  ou  l'a  lait  à  Livourne. 

Bastia  n'est  pas  un  port  de  la  première  considération , 

et  où  les  vaisseaux  de  guerre  puissent  entrer  ;  mais  il  y  a 
un  mole  très-utile  aux  petits  yaisseaux,  auxquels  il  est  des 
plus  commodes. 

Ajaccio  est  un  port  spacieux  et  comtnodey  arec  un  bon 
mole  ;  il  est  parfaitement  sûr;  seulement  a-t-on  négligé 
d'enlever  un  petit  rocher  qui  est  en  avant  du  mole ,  ce  qui 
aurait  pu  s'exécuter  avec  trës^pen  de  dépense.  Bonifacio 
est  un  port  très -avantageux  et  fréquenté  dans  les  temps 
les  plus  anciens  par  les  eontmerçans.  Calvi  est  un  large 
et.  excellent  port.  Cenluri ,  quoiqu'à  présent  un  petit  port, 
peut  être*  considérablement  élargi  ^  comme  sa  situation 
àyantageuse  le  demanderait. 

Les  îles  de  Gargona,  Capraja  ,  et  d  J'^lbe  ,  sont  situées  à 
peu  de  dislance  ,  dans  la  partie  de  la  mer,  entre  les  côtes^ 
à  Test  de  la  Coneet  de  la  Toscane,  et  celles  des  États  do 
pape  \  én  sorte  que  les  netîts  vaisseaux'  ne  peuT<>nt  januubf 
r.    •  ah 
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înaïKjucrtIc  ressource ,  lorsqu'ils  sont  surpris  parles  oragcS| 
comme  cela  peut  leur  arriver  aux  enviroos  de  ces  iles. 

(  Pour  plus  amples  rensef^rnemens  ,  il  est  nécessairê 

de  lire  VÏNTRoncrcTioy  qui  précède  la  Descriptioh 

FitAJSrCE,  ) 


Xr  Dkpautbment  (le  Golo). 


Le  département  da  Golo^  formé  de  la  partie  septentrio* 
nale  de  Tile  de  Corse,  dont  le  chef-lieu  est  à  Baêiia,  tire 

son  nom  de  la  rivière  de  Golo  q^ui  le  irarerse  de  l'ouebl  à 
Test. 

Lei  Lùniteâ.  de  ce  déparlement,  font  :  à  rontsl^  au  nord 
et  à  Fest ,  la  Méditerranée  ;  et  au  sud  une  chaîne  de  mon  • 

tagnes,  qui,  partageant  Tile  en  deux  parties  égales,  le 
sépai^e  du  département  du  Liamouc. 

Lea.plu»  remarquables  de  ces  montagnes  sont  le  MonU" 
Jioiomhf  élev:ède  77a  mètres  (1  mille  549  toises)  au-dessus 
du  nÎTeaii  de  la  mer  ;  le  MonH-^Oro ,  dont  la  hanteiu*  est 
de  678  uiclres  (1  uiille  36 1  toises  ) ,  cl  le  Monte-Cinlo.  Ces 
mon:^gnes  se  trouveul  placées,  pour  ainsi  dire ,  au  centre 
de  la  g^nde  chaîne  qui  trayerse  Tile  du  nord  au  sud. 

Iba  plupart  de  ces  montagnes  sont  couTcrtes  de  neige 
pendant  Vliiver  :  elle  s'y  conserve  même  toute  l'année  dani 
des  sinuosités.  On  y  rencontre  de  très-belles  vallées  j  des 
plaines  et  des  coteaux  agréables  :  on  j  trouve  aussi  de  très- 
Bons  pâturages. 

ÎLes  principales  Rtpières  Sont  :  le  Golo ,  qui  sort  du  lac 
Inu^  passe  vers  les  ruines  de  Mariaua,  et  se  jclte  dans  la 


Diyiiized  by  Google 


DE     LA     FRANCE.  483 

Méditerranée,  soir  la  c6te  orientale  de  Ule ,  FOrtraobni^  lé 
Berinco ,  la  Sponsala ,  le    ovignano ,  qui  a  sa  flônrce  aà 

lac  de  Crcno ,  et  son  emliouchurc  près  d'Aléria.  Ces  rivières 
sont  plutôt  de  gros  torrcns  qui  charrient  dans  leurs  cours 
des  masses  énormes  de  pierres  :  elles  ne  peuvei^t  être  ten- 
dues navigables  ni  flottables.  Ledr  nombre  ^st  très-oonid^- 
dérable  ;  chaque  montagne  en  {burnit*plttsiemii  :  ils  abon-^ 
detU  eu  truites  et  eu  anguilles^  seuls  poissons  quou  y 
trouve. 

Il  j  a  aussi  plusieurs  lacs  :  les  plus  considérables  sont 
ceux  d'/iso  et  de  Creno,  situés  sur  le  Mont-Rotondo.  Lé 

diamètre  du  lac  d'ino  est  d'environ  80  mètres  (  160  toîscs')'; 
sa  profondeur  est  inconnue ,  mais  tout  porte  à  croire  qu'il 
est  le  cratère  d'un  ancieuTolcan.  Près  de  ce  lad  on  trouvé 
ceux  de  NiolaeciO'del-MeUo ,  de  Cavacciole  et  qilelqueà 
autres  moins  considérables.  Us  sont  tons  poissonneux ,  et', 
comme  nous  Favous  dit^  plusieurs  rivières  j  prennent  leurs 
sources. 

Le  climat  de  ce  département  n'est  pas  le  même  partout: 
les  côtes  maritimes  diffèrent  de  Tlntérieur  et  des  montai 
gnes  -,  et  cependant  il  est  tempéré  dans  tous  ces  endroits. 
On  ne  peut  faire  au  juste  le  tableau  du  département  du 
Colo  qui,  en  général,  par  sa  position ,  par  la  différente 
qualité  de  son  territoire  et  par  l'élévation  des  montagnes , 
réunit  presque  les  avantages  communs  aux  départemens 
du  midi  et  du  nord  de  la'Fraticc. 

Le  à>ol  du  département  du  Golo  ,  très  montueux^  est 
«cependant  fertile  y  saiîs  en  excepter  1H  montagnes,  si  ce 
n^est  les  plus  hautes.  On  j  recueille  du 'blé,  de  l'orge ,  dû 
millet ,  des  oliVes ,  des  chiliâlgnës;  Les  ti^es  réussissent 
et  produisent  de  bons  vins,  susceptibles  d'égaler  en  bonté 
les  différentes  qualités  des  vins  de  liqueurs  de  France.  On  y 
trouve  des  orangers^  des  citroniers>  des  figuiers,  dey  aman* 
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diers.  Les  montagnes  fourniâ5e.at  d'excellens  pâturages  :  ont 
j  élère  des  vers  à  solp ,  et  le  pajs  est  cooTert  de  belles  fo- 
rêts d'od  Ton  tire  des  bois  de  charpente  et  de  constmction* 

Mais  nous  devons  observer  que ,  malgré  tous  les  avan- 
tages qu'offre  la  nature  aux  habitans  ,  Fagriculture  s'est 
étomiemmeut  détériorée  dans  ce  département.  Les  hommes 
.et  les  animaux  semblent  se  disputer  k  qui  causera  le  plus 
de  dégât  ;  Fadministration  a  presque  tout  à  créer.  Elle  doit 
encourager  les  défridhemens  et  les  desséche^nens  des  meil- 
leures terres  qui  servent  à  la  vaine  pâture  ;  1  inlroduclioa 
des  prairies  artificielles,  des  écuries,  et  des  bergeries ,  à 
Finstar  de  celles  du  continent  j  les  plantations  des  arbres 
firuitters  de  toute  espèce  ]  Fiiitroduction  des  belles  races  de 
chevaux ,  de  bêles  à  cornes  et  de  bêtes  à  laine  ,  et  enfin  la 
culture  des  plantes  exotiques,  telles  que  le  coton ,  Tindigo , 
la  garance,  et  les  plantes  maritimes  ;  propres  à  la  teinture  et 
k  la  fabrication  du  saron. 

Elle  pourrait  aussi  établir  des  salines  depuis  Alérîa  jus- 
qu'à  la  pointe  du  Cap-Corse  el  aux  environs  de  Saint-Flo- 
rent f  qui  rendraient  à  ce  département  une  branche  de 
commerce  dont  les  Sardes  profitent.  La  pèche  du  tb<m  , 
qui  est  également  pour  cette  même  Sardaigne  une  source  ' 
de  richesses  ,  j^ieut  être  établie  avec  avantage  sur  la  cête 
occidentale. 

Les  montagnes  contiennent  du  fer ,  du  plomb ,  du  cui- 
vre ,  et  de  Targent  :  on  j  trouTe'  aussi  du  talc,  des  pierres 
-  de  bitume,  des  émeraudes,  du  jaspe ,  etc.  On  pêche  du 
beau  corail  sur  la  côte ,  et  il  des  sources  d'eaux  minéf 
raies ,  chaudes  et  froides. 

Le  département  du  Golo  ne  possède  ni  manufactures  » 
ai  arts^  ni  métiers  :  on  fal^rique  dans  les  viOages  de  la 
mauvaise  toile  et  des  draps  grossiers  avec  les  laines  du  pays  ; 
il  y  a  quelques  mauvaises  tanneries  :  mais  tous  ces  objets 
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ne  suffisent  même  pas  pour  la  consommation  de  Ta  dasse 

indigente  des  babitans  ;  le  commerce  se  réduit  à  rcxpor-^ 
talion  des  raisins  secs,  cliâtaigiies ,  olives,  vins,  huiles, 
soie,  bois  de  charpente  et  de  coDstrnciion  ,  du  corail,  etc* 
On  y  importe  des  comestibles^  épiceries,  drogueries  et 
étoffes  de  laine  et  de  soie,  etc. 

On  tirerait  cependant  de  trcs-grands  avantages  en  for- 
mant des  étabiissemeus  de  savonnerie  à  File  Eousse,  à 
âaint-florent  et  à  Bastia.  Les  eaux  de  Corse ,  très-abon- 
dantes et  propres  à  toutes  sortes  de  teinture ,  pourraient 
également  servir  à  former  de  grands  établissemens  en  tan-^ 
neries  et  papeteries. 

D'après  tout  ce  que  nous  avons  dit  on  peut  conclure  que, 
si  on  ne  peut  ranger  le  département  du  Golo  dans  les  pre- 
mières lignes  de  ceux  de  la  République ,  sa  position ,  la 

qualité  et  la  variété  de  son  sol ,  ses  côtes  et  ses  ports  peu- 
vent du  moins  le  faire  devenir  très-intéressant. 

(  Pour  les  Foire»  de  ce  département ,  vt^ez  Fartiele  Ta^ 
hleau  général  des  Foiree  de  France.  ) 

Les  principales  Pailles  du  déparlement  du  Golo  sont: 
Bastia ,  Cervione ,  Gorte ,  Calvi ,  Saint-Florent. 

JJ Étendue  en  superficie  du  département  est  de  5 1 9  mille 
Soi  hectares  (  1  million  1 7  mille  47  2  arpens)  ou  de  5  mille 
193  kilomètres  carrés  (266  lieues  carrées). 

Gdle  des  Forêts  est  de  i4  mille  800  bectares  77  ares  ( 
mille  arpens),  dont  1  mille  448  bectares  60  ares  (  3  mille 
839  arpens  j5  perches)  de  hois  nationaux,  4  mille  43/ 
hectares  67  ares  (  8  mille  694  arpens  32  perches  )  commu- 
naux et  8  mille  914  bectares  60  ares  (  17  nûUe  465  arpens 
95  percbes)  appartenans  à  des  particuliers. 

La.  Population  est  évaluée  à  io3  mille  466  individus)  ce 
^ui  fait  4o4  balntans  par  lieue  carrée* 
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Les  Contributions  de  ce  cléparle^uent^pour  l'an  XX,  se 


monLent  à  la  aQOfme  4^  173^^92  francs  \ 

8  ▲  T  o  I  R  ; 

Gontribotton  foncî^.   ii5,ooo*'' 

ContributioQ  persounellc,  moLiiiaire  et 

somptuaire   i6>^oo  » 

Portes  et  fenêtres   1»  » 

Patentes   ao,5oo  1» 

Produit  des  16  centimes  additionnels  par 

franc  sur  les  contributions  foncière , 

personnelle  yinobiliaire  et  somptuaire..  20,999  » 

ToTAii  égal   172,692^^^'  » 


Ce  qui  donne  ;  pour  la  qaotité  contributÎTe  de  cbaque  indî<* 
vidu  I  franc,  66  centimes  11  douzièmes. 

Les  Dépenses  à  la  charge  du  département,  pendant  Tan 
XI,prises  en  partie  sur  leproduit  des  centimes  additionnels, 
se  montent  à  la  sonupie  de  ai3;992  francs  67  centimes; 

•atoze: 


! d'administration.,,.......  •* 

d^  Tord^*!^  judiciaire.   1 08, 194  67 

d'instruction  publique             da,oOO  » 

Total  égal   ai3,99a^<^'  67*^* 


Le  département  du  Golo  est  divisé  en  5  arrondisse- 
mens  communaux^  savoir  :  1^.  de  Bastia;  a^.  de  Calvif 
3^.  de  Cortê  \  en  39  cantons  ou  justices  de  paix,  et  ^5 
communes. 

Le  collège  électoral  du  département  es(  composé  de  soo 
membres. 
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Contenant  18  Cantons  ou  Justices  de  Paix  :  Capo-Biaiico , 
Senaca,  Sagro,  Qastia^  Santa -Giulia^  Tuda^  Saint- 
Florent,  Bîirînco,  San-Pietro,  Marîana,  Costera,  Ca- 
nale,  Casinca,  Casacconi,  Ampugnani,  Tavagna,  Mo- 
riaaiy  Cainpoloro. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  47  mille  842 
indifidosy  et  le  collège  électoral  est  composé  de  120  mem- 
bres. 

BatHa  en  est  le  chef4ieu.  C'est  «ne  vUle  forte ,  située  au 

bord  de  la  mer  sur  le  penchant  d  une  montagne ,  avec  un 
bon  port. 

£lle  a  une  population  de  10  mille  997  individus  \  et  elle 
est  distante  de  Paris  de  1  mille  â44  kilomètres  (  3i  1  lieues). 
C'est  le  chef-lieu  d'une  préfecture  y  le  siège  de  trois  trîbur 

naux  jFun  criminel,  l'autre  de  première  instance  et  le  troi- 
sième de  commerce  ;  la  résidence  des  direcleors  des  coutri-  ' 
butions  directes,  des  domaines  nationaux,  d'un  conserra- 
teur  des  hypothèques ,  d'un  inspecteur  des  forêts  natîona- 

'  les ,  d'un  général  de  division  commandant  la  25*  division 
militaire ,  d'un  général  de  brigade  commandant  du  dépar- 

•  tement,  d'un  chef  de  légion  et  d'un  capitaine  de  laâô*'  lé-^ 
gion  de  gendarmerie. 

Le  territoire  de  cet  arrondissement  est  fertile  en  grains 
CM  olives ,  et  sur-tout  en  vins  rouges  cl  blancs.  U  commerce 
en  vins ,  en  huiles  et  en  peaux. 

ArRON  D  ISSEMEK  T     S£  GaLVX, 

Contenant  7  Cantons  ou  Justices  de  Paix  :  Sanl-Angelo, 
Patro,  Paraso,  Eegino,  Montegresso,  Calvi,  Caccia. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  20  mille. 
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s8a  individus  y  et  le  collège  électoral  est  composé  de 
120  membres. 

Cahi  en  est  îe  olief-lieu.  C'est  une  TÎlIe  située  sm'tine 
langue  de  terre  au  bord  d'un  golie.  Elle  a  une  bonne  for- 
teresse et  une  rade  commode  ;  il  y  a  une  population  de 
S  mille  i35  individus.  C'est  le  chef-lieu  d'une  sous>préfec- 
ture ,  le  siège  d'un  tribunal  de  première  instance ,  etlarési* 
dence  d'un  conservateur  des  hvpolbèques. 

Cet  arrondissement  est  le  mieux  cultivé  et  le  plus  fertile 
du  département  :  il  produit  en^articulier  beaucoup  d'huile 
et  de  bons  viqs>  qui  forment  le  commerce  principal. 

ÀRnONDISSXMXNT    DS  CoRTE, 

Contenant  i4  Cantons  on  Justices  de  Paix  :  Golo,  Cor  te, 
Mercurio ,  Tavignano  ^Yeccbio ,  Sorba,  Rostino ,  Yall^ 
Rustie,  Qreza^  Alesani^  Serra  ^  Yerde^  Cursa,  Pietra<' 
Puguo. 

La  popul.ilioii  dv  cvl  ai  l  oïKliiJsement  est  de  35  mille  342 
individus  ,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  120 
membres. 

Corée  en  est  le  chef-lieu.  Cette  ville,  située  sur  une  mon- 
tagne, a  une  population  de  2  inille4s  individus:  c'eslle  chef-  . 
lieu  d  une  sous-prérecture,  le  siège  d'un  tribunal  de  pre- 
mière instance,  la  résidence  d'un  conservateur  des  lijpo~ 
thèques ,  d'un  sons-inspecteur  des  forêts  nationales  et  d'un 
capitaine  de  la  26*"  légion  de  gendarmerie. 

Le  lerritoire  de  cet  arrondissement  a  des  vallées  fertiles 
eu  blés ,  vins  et  huiles.  On  y  prépare  du  seL 

(Poitr  déplus  amples  renseignemem ,  il  esê  néeeseairf 

de  tire  r  tWTRODV  cTîoa  qui  précède  la  De  s  cri  ftiox  tO" 
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XI P  Département  (le  Liamone )• 


*Lx  département  da  Idamone^  formé  delà  partie méri-* 
dionale  de  Tile  de  Corse ,  et  dont  le  chef-lieu  est  à  Afoecio , 
tire  son  nom  de  la  rivière  de  Z,iamone  <^ui  le  traverse  au 
nord  de  Test  à  Touest 

Les  LùnUes  de  ce  département  sont:  au  nord  y  oeliû 
da  Golo  ;  et  à  l'est ,  sud  et  ouest ,  la  Méditerranée. 

Les  principales  Riviùre,s  sont  :  le  Liamone  ;  il  est  très- 
rapide  ,  et  roule  parmi  des  rochers  qui  le  rendent  inutile 
et  même  dangereux  poiu*  la  navigation  ;  on  y  pèche  d'ex- 
eeUentes  truites.  Le  Campo-di-Loro^  les  Délie  PranelU^  le 
Taravo,  la'Tavaria. 

Le  Sol  de  ce  département  est  montueux  comme  celui 
dv^  Golo  quant  à  la  fertilité ,  le  terroir  produit  également 
dai^  les  vallées  et  sur  les  montagnes.  On  j  recueille  du  fro- 
meiity  de  l'orge ^  du  millet^  des  châtaignes.  Les  cantons, 
situés  sur  les  montagnes  ont  de  bons  paiurages,  oà  on 
laisse  les  bestiaux  peudant  près  de  9  mois  de  Tannée.  Le 
terrain  est  presque  par-tout  propre  à  la  culture  des  vignes  ^ 
qui  ,  en  plusieurs  endroits  donnent  de  Texcellent  yin  :  le 
meilleur  se  fait  dans  l'arrondissement  d'Ajaccio  ,  où  l'on 
prépare  aussi  braucoup  de  raisins  secs  :  on  y  trouve  des 
mûriers  pour  la  nourritui^e  des  vers  à  soie,  des  amandiers^ 
des  oliviers,  des  citronniers  de  diverses  espèces  y  des  oran- 
gers et  des  figuiers,  etc. 

Le  commerce  de  ce  dé  parlement  consiste  principalenient 
en  bulles,  vins,  châtaignes,  soie,  liesliaux,  bois  de  char- 
pente ei  de  construction  /  en  corail ,  etc. 
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(Pour  les  Foires  de  ce  déparlement ^  payez  Tarticle 
TcUfleim  général  des  Foires  de  France,  ) 

Les  principales  Villes  du  département  du  Liamone 
sont  :  Vecchio,  Bonifacio,  Saterue ,  Ajaccio ,  Vico. 

lÀ Étendue  en  superficie  du  département  est  de  46 1  mille 
309  hectares  (903  nulle  65 1  arpens),  onde  4  mille  612^ 
kilomètres  carrés  (  aaS  lieues  carrées.  ) 

Celle  des  Forêts  est  de  39  mille  4ii  hectares  17  ares 
(  78  mille  arpens)  ,  dont  6  mille  299  hectares  93  ares 
(19  mille  343  arpens  la  perches)  de  bois  nationaux,  10 
mille  8o4  hectares  3o  ares  (21  mille  168  arpens  3a  per- 
CÎies)  communaux,  et  22  mille  3oG  luclares  96  arcs 
(  4  î  mille  488  arpens  66  perches)  apparlenans  à  des  par- 
ticuliers. 

'    La  Population  est  éraluée  à  63  mille  34^  individus , 

ce  qui  fait  277  habitans  par  lieue  carrée. 

Les  Contribuiions  de  ce  département  pour  l'an  XI  ^  se 


montent  à  la  somme  de  97,866  francs  ; 

a  AT  o  m  : 

Conlrlbuliori  foncière   67,000'^^* 

Conlrihution  personnelle ,  mobiliaire  et 

somptuaire   9>3oo  » 

Portes  et  fenêtres   »  » 

Patentes   9,558  » 

Produit  des  16  centimes  additionnels  par 

franc  sur  les  contributions  foncière  , 

personnelle ,  mobiliaire  et  somptuaire.  1  a,ao8  » 

ToTAi,  égal   97>866^'*  m'* 


Ce  qui  donne  ,  pour  la  quotité  contributive  de  chaque 
individu,  1  franc  54  centimes , et  demi. 
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Les  Dépgnsêêkla.  cbarge  du  département^  pendant l'Aa 
XI ,  prises  en  partie  sur  le  produit  des  centimes  addition- 
nels, se  montent  à  la  somme  de  18:2;  i^v^  francs^ 

s  A  ▼  o  I  &  : 

Îd'adiuinistration                    •  7^,273'^'' 
de  Tordre  judiciaire   73,232 
d'instruction  publique   37,000 


Total  égaL  182,496^'^* 


Le  département  du  Liamone  est  divisé  en  3  arrondisse- 
mens  communaux j  savoir:  1**.  de  /^m?o/  2**.  ^Ajaccio; 
3^.  de  SaUrne;  evL^x  cantons  ou  justices  de  pai:iL ,  et  en 
'   i56  communes. 

Le  collège  électoral  du  déparlenieiit  est  composé  de  200 
membres. 

ÀBROKplSSKMEN  T    D£  YlCO, 

Contenant  5  Gantons  ou  Justices  de  Paix  :  Yico ,  Serin- 
fnori ,  Sorroinsu ,  Cmcini ,  Sevîd entre. 

La  population  de  cet  arrondissement  est  de  10  mille  49 
individus,  et  le  collé£;e  électoral  est  composé  de  120 
membres.  ' 

Vwo  en  est  lè  chef-lieu.  Cest  une  .  petite  ville  située 
près  le  golfe  de  Sagone. 

Elle  a  une  population  de  3  mille  977  individus.  C'est  le 
clief-Iieu  d'une  sous-préfeeturc  ,  le  siège  d'un  tribunal 
de  première  instance  ,  la  résidence  d'un  conservateur  des 
b^oibèques ,  et  d'un  inspecteur  des  forêts  nationales. 

A R & OM D  I  s  s  s M E K T    P  '  A  J  A  C O X O  , 

Contenant  7  Cantons  ou  Justices  de  Pcàx:  AjaccloyOrcino^ 
Ornano^  Sampiero,  Mezana,  ïalavo,  Gelaro. 


4g9  i>ES  C&IPTIOir 

La  population  de  cet  arrondiBsemeat  est  de  26  mille 
918  indÎTidos;  et  le  collège  électorai  est  composé  de  lao 
memlires. 

jfjaccio  ea  €st  le  clief-lieu.  Celte  vîUe,  qui  est  la  plus 
belle  de  1  ile ,  est  située  à  louest ,  sur  le  golfe  du  même 
nom  y,  et  a  un  port  sûr  et  commode  pour  les  bàtimens  les 
plus  considérables.  Lapopnlation  y  est  de  6  iniOe  indÎTidasti 
et  elle  est  distante  de  Parbde  1  mille  i32  kilomètres  (a83 
lieues.  ) 

Elle  est  le  chef  -  lieu  d'une  préfecture ,  le  siège  d'un 
évécbé ,  de  quatre  tribanaui ,  Tua  d'appel,  l'autre  crimi- 
nel ,  le  3*  de  première  instance  et  le  4"  de  commerce  ;  la 

résidence  desdirecleurs  des  domaines  nationaux  et  des  con- 
tributions direclrs ,  d\in  conservateur  des  li\^>olbèques, 
d'un  général  de  brigade ,  commandant  du  département , 
d'un  cbef  d'escadron  et  d'un  capitaine  de  la  26*  légion  de 
gendarmerie. 

Le  Icrriloire  de  cet  arroudisseraent  est  ferlile  et  produit 
d'excellens  vins  rouges  et  blancs  jil  s'y  fait  un  bon  commerce 
de  coraux ,  de  bois ,  et  de  diverses  planches  et  poutres ,  etc* 

▲  anONDXSSSVBKT     DS  SARTiHX^ 

Contenant  9  Gantons  on  Justices  de  Paix  :  Goasina,  Tallan», 
Sartène^Valinco,  Tararo,  Garbini,  Scopamène,  Porto* 
Yecchio,  Bonifacio. 

La  population  de  cet  an*ondîs8ement  est  de  a6  mOle  58o 

individus  ,  et  le  collège  électoral  est  composé  de  120 
membres. 

Sartène  en  est  le  chef-lieu.  C'est  une  petite  ville  située 
près  le  golfe  de  Yalinco. 

Elle  a  une  population  de  4  mille  individus  ;  et  elle  est  le 
^hei-lieu  d'unesoas-préfecture^  le  siège  de  deux  ti^ibunaux^ 
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Van  de  première  instance ,  et  l'autre  de  commerce  ^  la  r^^ 
ndence  d'an  conserratenr  des  hjpolhèqaesy  d'un  sons- 
inspecteur,  des  forêts  xiationales  et  d'an  capitaine  de  In 

26  légion  de  gendarmerie. 

Le  territoire  de  cet  arrondissement  produit  du  blé  et  du 
vin  ;  et  la  meilleure  pécke  de  corail  se  lait  dans  le  détroit 
de  Bonifacio. 

n  j  a  à  Porto-Teccbio  une  saline ,  dont  le  sel  est  aussi 

bon  que  celui  de  1  laiicc  et  d'Italie,  et  qui  pourrait  en 
fournir  à  toute  la  Corse ^  si  elle  a?ait  toule  l'activité  dont 
elle  est  susceptible. 


IsLE  d'Elbe  et  Dépendances. 

*S-i*Tr.E  cVElbe  et  celles  voisines  de  Capraja,  de  luPianosa, 
J*almaJola  et  Monte-Christo  ,  réunies  an  territoire  de  la 
République,  le  8  fructidor  an  X  (  a6  août  1809),  foi^ 
ment  un  département  à  part ,  administré  par  un  com- 
missaire général  et  un  conseil  d'administration. 

Ut  le  d'Elbe  est  située  dans  la  Méditerranée ,  «ntre  les 
côtes  du  royaume  d'Etrurie  ^  dont  elle  n'est  séparée  que 
par  un  canal  de  20  kilomètres  (  4  Veues  ) ,  et  l'île  de 
Corse  qui  en  est  à  5o  kilomètres  (10  lieues). 

La  forme  de  Tilecst  à-peu-près  triangulaire.  Son  étendue 
est  de  96  kilomètres  (environ  ao  lieues). 

Elle  contient  aujourd'hui  la  mille  habitans,  répandus 
dans  quelques  Tilles  et  bourgs ,  dont  les  plus  remarquables 
sont  Portû-Ferrajo  ,  Porto-^Lon^one ,  CapolLhri ,  Hiop 
j9farciana ,  Campo  ,  elc» 

Le  climat  de  File  est  plus  doux  que  celui  de  la  Toscane 
(  Étntrie  ) ,  en  ce  que  les  brises  de  mer  j  rendent  la 
chaleur  plus  supportable  ;  et  telle  est  l'influence  de  ce 
climat ,  que ,  quoique  séparé  seulement  du  coutineut  par 
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ao  kilomèlres  (4  lieues),  le  sol  produit  des  plaiiteset 
des  fruits  qui  ne  eroisseni  pas  en  Élrarie. 

Il  n'y  a  aucune  rivière  -dans  l'île  ;  mais  on  y  trouve 
line  assez  grande  quarililé  de  sources.  Le  ruisseau  de 
Kio  est  le  plus  considérable  et  le  plus  important  de  ceux 
qui  y  coulent  :  il  prend  sa  source  près  du  bourg  de  ce 
nom ,  passe  dans  la  célèbre  mine  de  fer  qui  porte  aussi 
le  même  nom,  et,  après  avoir  parcoura  un  kilomètre 
d'cteiiduc  ,  va  se  ietlcr  dans  la  mer. 

Ce  l'uisseau  est  sur-tout  remarquable  par  l'abondance 
de  ses  eaux ,  qui  y  dans  leur  court  trajet ,  font  tourner 
dix-huit  moulins.  Mais  ce  qui  és(  très-surprenant,  c'est 
qu'il  croît  et  décroît  avec  les  jours ,  et  qu'au  solstice  d'élé , 
époque  à  laquelle  les  eaux  sont  ordiuairemeut  basses^  sa 
largeur  devient  très-considérable* 

L'ile  d'Elbe  est  couverte  de  montagnes  élevées  oh 
croissent  naturellement  nne  foule  de  plantes  et  arbustes 
presque  tous  odoriférans ,  et  ([«î  parfument  l'atmasphère. 

11  y  a  cependant  plusieurs  plaines  assez  étendues  ,  parmi 
lesquelles  on  remarque  celles  de  Lacona,  £Ue  offre  un 
vaste  champ  aux  spéculations  agricoles,  et  l'on  est  fondé 
à  croire  que  le  succès  d'un  établissement  de  ce  genre 
ne  serait  pas  douteux.  A  la  vérité  ,  la  proroiidcur  de  la 
terre  végétale  n'est  pas  considérable  \  mais  le  plus  léger 
travail  suffirait  pour  la  iertiliser. 

Le  teirain  fertile  des  vallées  et  des  coteaux  produit 
en  abondance  des  raisins ,  dont  on  fait  dn  vin  qnt  a 
beaucoup  d'analogie  avec  ceux  d  Espagne  ;  des  olives, 
des  figues  en  gronde  quantité^  du  maïs,  des  fêtes  ^  des 
pois  et  peu  de  grains. 

Les  arbres  qui*  s'y  sont  le  plus  multipliés ,  sont  l'arbre 
à  liégc ,  le  cbdne  vert  ,  le  cilronier  ,  l'oranger,  et  tous 
les  arbres  à  irait  de  r^arope^  à  rexceplion  du  pommier  ^ 
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encore  pense-l-on,  avec  quelque  certitude,  qu'il  pourrait: 
réussir  dans  la  partie  septentrionale  des  montagnes.  Les 
melons  ^  et  particulièrement  ceux  connus  sous  le  nom  de 

Pastèques ,  y  sont  excellens ,  et  tous  les  fruits  y  sont 
savoureux. 

Cependant ,  malgré  la  beauté  de  son  climat  et  la  fertilité 
de  son  sol ,  Tile  d'Elbe  est  en  grande  partie  inculte. 

Les  pâturages  y  sont  rares  ^  ce  qui  lait  que  Ton  n*y 
élère  point  de  bestiaux ,  et  peu  de  chevaux  on  mulets. 

L'on  y  trouve  peu  de  bois  -,  mais  la  douceur  du  climat 
y  supplée.  Ce  défau^tient  à  la  négligence  des  habitanSi 
puisque  les  montagnes  sont  couvertes  ^  ainsi  que  nous 
Favons  dit ,  d'arbustes  de  toute  espèce  qui  y  croissent 
d'eux-niénies ,  et  qu'il  serait  l'acilu  do  remplacer  par  des 
sapins ,  des  ciièaes  verts ,  et  auti*es  arbres. 

Une  chose  assez  si^prenante,  c'est  que,  dans  toute 
cette  tle  couverte  de  fleurs  ,  de  plantes  et  arbustes  odo- 
riférans,  l'on  ne  voit  presque  pas  d'abcîlles.  Il  est  ce- 
pendant peu  de  climats  et  de  sols  qui  soient  aussi  fa- 
vorables à  leur  propagation. 

L'ile  d'Elbe  est  si  ricbe  en  mines  de  toute  espèce,  que 
la  nature  semble  y  avoir  aceumulé  tous  les  trésors  de  la 
minéralogie.  Or  ^  argent ,  cuivre  ,  fer  ,  aimant ,  plomb  , 
marbre ,  granit ,  soufre  ,  vitriol ,  amiante ,  pierre ,  ar- 
doise ,  se  trouvent  réunies  snr  ce  petit  point.  C'est  sur- 
tout sous  le  rapport  de  l'exploitation  des  mines  de  fer, 
que  la  France  doit  retirer  uu  grand  avantage  de  la  réunion , 
de  celte  île. 

On  trouve  au  pied  de  la  ville  de  Porto-Ferrajo ,  une 
taline  j  mais  il  serait  facile  d'en  établir  dans  plusieurs 
antres  parties  de  Itle. 

La  pêcbe  est  une  des  branches  d'industrie  des  habilaiis 
de  i île  d  iibe  ;  celle  du  tUou  sur-tout,  leur  est  d'un  grand 
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rapport,  cl  augmentem  beaucoup  sous  un  gouTernemcnl 
qui  saura  iaire  respecter  sou  paviilou  et  ses  propriétés 
des  conairet  barbaresques ,  qui  depub  u  long-temps , 
exbtent  encore  à  la  honle  des  puissances  européennes. 

Jusqu'à  cette  époque  ,  le  commerce  de  Vîle  d*£lbe  a 
été  peu  important^  malgré  sa situalloii  et  ses  ports.  On 
doit  en  attribuer  la  cause  principale  aux  apparitions  fré- 
quentes des  corsaires  barbaresques*  £Ue  cessera  par  la 
réunion  qui  rient  de  s'opérer  de  cette  ile  à  la  République 
Française ,  dont  les  plus  légers  encouragemens  suffiront 
pour  lui  faire  prendre  un  essort  ranule. 

Le  commerce  se  bornait >  k  peu  de  chose  près,  jus- 
•qu'ici  y  aux  objets  de  consommation  de  Tile^  et  celui 
des  grains  en  était  le  principal.  On  les  tirait ,  ainsi  que 
les  besliaux  ,  de  l'iOlrurie. 

Les  objets  d'exportation  consistent  dans  les  fruits  de  . 
toute  espèce'  qui  abondent  dans  File ,  dans  la  vente  du 
tbon,  du  sel,  et  dans  l'extraction  des  minéraux,  prin- 
cipalement de  la  mine  de  jRio. 

L'on  pourra  y  joindre  le  produit  des  abeilles  ,  qui 
réussiront  iudubitablemeut ,  celui  des  peaux  de  chèms , 
auxquelles  les  montagnes  oi&rent  une  pâture  abondante  1 
et  que  l'on  y  propagerait ,  ainsi  ^ue  le  cbanvrc  ,  que  l'on 
tire  de  l'aloès ,  et  dont  on  fait  divers  ouvrages  en  Italie. 

La  position  de  File  d'Libe,  entre  les  côtes  méridionales 
de  la  République  Française  et  les  £uts  de  Kaples  et  p 
Sicile ,  rend  son  occupation  très-intéressante  pour  le  corn* 
merce  français ,  soit  comme  lieu  de  relâcbe  ,  soit  comme 
lieu  de  dépôt  des  nombreux  articles  d'exportation  des 
Peux-Siciles  et  du  Levant.  / 

L'Ue  d'£lbe ,  contenant  7  communes ,  est  dtTÎsée  en 
trois  justices  de  paix  i  savoir  :  Porto^Longom ,  Porto^ 
Ferrajo ,  Âfarciana. 

La 
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,  lia  population  de  Vile  d'Mbe^  est  de  1  a  mille  aSd  îndi-» 
tîdusy  et  le  collège  électoral  est  composé  de  Go  membres. 

Les  villes  les  plus  considcra})Ies  sont  :  Porto-Ferrajo  ^ 
qtie  l'on  peut  regarder  coimne  la  capitale  de  l'ile.  £Ue 
est  située  trèe-aTantagensement ,  soit  comme  tIUc  de 
guerre  ou  de  commerce.  Son  port  peut  recevoir  des 
Taisseanx  de  ligne  ;  mais  l'entrée  en  est  dangereuse  par 
certains  vents.  Sa  citadelle  et  ses  forlilications  sont  sus- 
ceptibles d  une  grande  défense ,  et  la  longue  résistance 
que  les  Anglais  y  ont  faite  en  Tan  9 ,  et  la  gène 
qu'ils  apportaient  Au  commerce  de  rftalîe ,  par  Foccu- 
pation  de  celte  place ,  démontre  assez  sou  importauCo 
comme  posle  militaire. 

Près  de  la  ville  et  sur  la  cîme  d*un  roc  escarpé ,  est 
construite  la  tour  de  VoUor€uo,  Sa  position  est  telle  que 
^  soldats  suffisent  à  sa  défense^  et  qu'elle  ne  peut  êtrq 
prise  que  par  famine. 

La  ville  de  Porto-FciTajo  occupe  elle-même  une  mon«- 
tagne  fort  élevée ,  ses  rues  sont  pour  la  plupart  des  ter- 
rasses taillées  danà  le  roc.  EUe  domine  sur  une  yallée 
fertUe,parsemée  de  maisons  de  campagne ,  dont  la  guerre 
a  détruit  une  partie  ,  mais  que  l'agrément  de  leur  situation 
fera  bientôt  réédiiier.  Au  milieu  de  la  vallée  est  pratiqué 
TO  chemin  qui  conduit  à  Pùrto-Longone  ^  distante  de 
.Porto-Ferrajo^  de  10  kilomètres  {ti  lieues). 

La  population  de  Porto-Ferrajo  est  de  5  mille  individus, 
'  et  elle  est  distante  de  Paris  de  1  mille  332  Jdlomètres  (  333 
lieues).  Elle  est  la  résidence  du  commissaire  général  et  du 
conseUd'administration^d'un  tribunal  qui  oonnait  à-Ia-fois 
des  matières  civiles  et  criminelles ,  d'un  receveur  général 
des  impositions,  d'un  clicf  de  brigade  commandant  de 
l'île  ,  d'uu  commissaire  de  vm'mi^  et  d'un  capitaine  de 
gendarmerie* 
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Porto^Longone  -tire  son  nom  de  la  forme  de  son  poH  ^ 
qui  est  étroit  et  profond.  La  ville  est  divisée  en  hautir 

et  basse  :  celle  tl ornière  ,  qui  horde  le  port  ,  est  occupée 
par  ceux  des  habitaus  qui  se  livreat  au  commerce  ou 
à  la  pèche.  La  ville  haute  est  renfermée  dans  la  citadelle^ 
âtttée  snr  le  haut  d*ane  montagne ,  et  qui  doit  sa  force 
à  la  nature  autant  qu*à  Fart.  L'entrée  du  port  est  aussi 
dé  rendue  par  un  lort  placé  sur  une  langue  de  teiTC  qui 
s'avance  dans  la  mer. 

ISLE     DB  CafRAIA. 

L'île  de  Caprafa  est  située  entre  la  pointe  du  nord-est 

de  la  Corse  et  l'Étrurie.  Elle  est  couverte  de  mont«ngnes , 
et  son  sol  est  pierreux  et  aride.  Elle  a  i^ôoo  individus 
de  population.  U  j  a  une  justice  4e  paix. 

Les  autres  îles  sont  peu  considérables ,  et  ne  sont  guères 
hahilées  que  par  des  pécheurs.  Cependant  celle  de  Pianosà 
possède  des  carrières  de  granit,  dont  l'exploilalion  peut, 
devenir  fort  avantageuse  à  la  irrance. 


VIH  DU  CIN^VliMB  VOLUME. 
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